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INTRODUCTION. 



M. le marquis de Biencourt, membre de la Société 
de l'Histoire de Normandie, en faisant inventorier le 
chartrier du beau château d'Âzay-le-Rideau ( Indre-et- 
Loire ), trouva de nombreuses liasses provenant de la 
succession de Guyon Le Roy, seigneur du Chillou, vice- 
amiral de France, premier capitaine de la ville Fran- 
çoise de Grâce ' . Pensant qu'elles pouvaient renfermer 
des documents historiques, il me les adressa en m'au- 
lorisant à les communiquer au conseil d'administration 
de la Société et à les mettre à sa disposition pour les 
publier en tout ou en partie. 

> Le ch&teau d*Azay appartenait, au milieu du seizième siècle, à 
François du Plessis, sieur de Richelieu, qui avait épousé en secondes 
noces, par contrat du 31 mars 1506, Anne Le Roy, dame du Ghillou, 
devenue, après la mort de son frère, seule héritière de Guyon Le Roy^ 
ce qui explique la présence dans un château de Ton raine de ces pré- 
cieux titres. 
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Le conseil d'administration, dans sa séance du 
5 mai 1873, nomma une commission de trois membres 
pour examiner les pièces que f amitié de M. de Bien- 
court m'avait confiées. 

Notre regretté président, M. de Lépinois, dans la 
séance du 9 juin suivant, rendit compte au conseil de 
l'examen auquel s'était livré la commission, et lui pro- 
posa de me charger de la préparation d'un volume réu- 
nissant, par ordre chronologique, toutes celles de ces 
pièces qui avaient rapport à la fondation du Havre, en 
m'adjoignant M. Ch. de Beaurepaire comme commis- 
saire responsable, ce qui fut accepté. 

C'est ce volume que je publie aujourd'hui dans les 
conditions qui m'ont été fixées par le conseil d'admi- 
nistration. J'ai cru seulement, intervertissant l'ordre 
chronologique, devoir faire imprimer, à la suite les 
unes des autres, les pièces qui se rapportent aux 
privilèges concédés par François !««• aux habi- 
tants du Havre et celles du procès intenté par le 
seigneur de Graville au vice-amiral Guyon Le Roy. 

Tous ces documents authentiques fixent d'une 
manière certaine l'époque de la fondation du Havre. Ce 
point d'histoire locale, bien qu'il ne remonte pas au-delà 
du seizième siècle, n'était, pour ainsi dire, pas connu' 
car aucun de ceux qui ont écrit sur l'origine de cette ville 
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n'a rencontré la vérité. Dubocage de Blé ville* affirme 
que François h^ ne fut pas le fondateur du Havre qui 
existait déjà sous les règnes de Charles YIII et de 
Louis XII. Des écrivains presque contemporains n'ont 
pas été plus exacts : Taillepied ' rapporte que , ce dit 
an (i509J, fui commencé le Havre et ville de grâce qui 
estait un lieu champestre; Bourgueville de Bras' parle 
de la ville Françoise^ qui est ce grand Havre de Grâce, 
qui fut faict bastir et construire viron l'an i518 
ou 1520; l'abbé Pleuvry*, prenant un terme moyen, 
assigne Tannée 1516 parce que la tradition commune 
parmi les bourgeois est qu'^ mille cinq cens seize fut 
assise la première pierre. 

Toutes ces assertions tombent devant les documents 
qui sont imprimés dans ce volume, documents officiels 
constatant que le Roi François h^^y ayant résolu de faire 

> Mémoires sur le Porl^ la Navigation et le Commerce du Havre de 
Grâce. — Au Havre de Grâce, chez P. J. D. G. Faure, MDGGLIII , 
p. 3 ci ô. 

• Recveil des AnliqvUez et Singvlarilez de la Ville de Roven, — Chez 
Raphaël du PeUt Val , MDLXXXVII , page 236. 

» Les Recherches et Antiqvilez de la Province de Neusirie,.». ~ 
A Caca, de Timprimerie de Jean Le Feure, 1588, page 64. 

* Uistoiref Antiquités elDescriplion de la Ville et du Havre de Grâce. — 
A Paris, chez Dufour, MDCGLXIX , page 23. 

' M. de Beaurepaire, dans soa iatroduclioa à VEnlrée de François ! 
à Rouen en 1 jl9, publiée par la Société des Bibliophiles normands eu 
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au lieu de Grasse^ entre le Chief de Caux et Harfleur, 
un Havre pour tenir en seureté les navires et vaisseaux 
de lui et de ses subjectz navigans sur la mer Occeane, 
délivra, le 7 février 1517, à l'amiral Bonnivet (v. page 9) 
qui la transmit, le 12 février de la même année (v. page 
11), à Guyon Le Roy, seigneur du Chillou, vice-amiral de 
France* ,une commission de commissaire général pour 

1867, exprime l'opinion que la première idée de créer le Havre appar- 
tient aux Etats de la province, et cite à ce propos cet extrait des 
registres de ses délibérations, 9 mai 1515: « Maistre Nicolle Karadas 
a dict que seroit bon que Ten fist un bon havre en ce pais , fût à 
Ilonnefleu, ou à Harfleu ou autre lieu pour la garde des navires. » 
^ Issu d'une maison d'ancienne noblesse de Poitou, fils de Guillaume 
Le Hoy et de Françoise de Fontenay, Guyon Le Roy, chevalier, sei- 
gneur de Chillou*, de Mondon* et d'Orcber, vice-amiral de France» 
lieutenant général des armées de mer contre les Anglais , capitaine 
d'IIonileur, premier capitaine de la ville Françoise de Grâce, maré- 
chal hérédital de Normandie ', servit sous quatre rois et mourut très 
&gé en 1533. 

> Le Chilloo, canton de Saint-Loap, irrondissement de Paithenay (Deux-SèTres). 
Cette seigneurie, qol était déjà en la possession des Le Roy en 1424 , (Ut Incorporée 
dans les terres formant le duché pairie de Richelieu , érigé par lettres patentes 
données en août 163f , et enregistrées an Parlement le 7 septembre de la même 
année. (P. Anselme, HisL dtsgiands officiers de ta couronne,) 

> Hondon, canton de Laigné-sor-Usseau, arrondissement de ChlteUerault 
(Vienne.) 

3 L'ofûcede maréchal hérédital de Normandie éuit afférent \ la châtelleiile d*Orcher 
q ue Gojon Le Roy acquit de Gaston de Bréaé, seigneur de Planes, de Faoguemon 
et de Plainbosc, et qu'il revendit ï Jean d*0, chevalier, seigneur d*0 et de Uaille- 
bois, chevalier de Tordre du Roi, premier capitaine des gardes écossaises du corps 
du roi François I, sénéchal héréditaire du comté d*Eu. {Chartrier du château 
d'Orcher,) 
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h construction d'un port et des fortifications destinées à 
le protéger; — que, le 2 mars suivant (v. page 24), Guyon 
Le Roy fit planter les pieux aux lieux où devait être 
creusé le port; — que, le 4 mars, les travaux furent 
adjugés (v. page 28) et que, dès le 13 avril, ils étaient 
commences (v. page 59). 

François I^ qui était jeune, entreprenant, dont le 
règne avait brillamment débuté par la victoire de 
Uarignan et la conquête du Milanais, rêvant de soutenir 
Jacques V, roi d'Ecosse contre Henri VIII, sentit que la 
construction du port du Havre lui serait d'une grande 
utilité pour pnitéger son royaume et préparer ses 
expéditions ; aussi y prit-il un si vif intérêt que , du 
2 mai 1517 au 23 mai 1518, il se fit envoyer sept fois 
en cour (v. page 115) Jacques d'Estimauville', officier 
attaché au vice-amiral pour porter au Roi, partout où il 
se trouverait, les rapports de son chef et les pourtraicls 
de la façon dont estait fait led. Havre ^ . 

Le 8 octobre 1517, il accordait à tous ceux qui vien- 

* Jacques d'Estimauville fut nommé capitaine de Vernon en 1518, 
et y le 10 mars 1526, François I lui accorda des lettres patentes rela- 
tant les bons services qu'il en avait reçus, particulièrement lors de 
la fondation de la ville Françoise de Grâce, pour Tautori^er à changer 
le nom de son fief de Genneville en celui d'EslvnauviUe. 

' L'an de cm pourlraicts était peint par Cardin Joyse, do Rouen 
(v. p. 86.) 
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draient faire bâtir et habiter au lieu de Grasse exemp- 
tion de tailles et droit de franc salé (v. page 257), 
privilèges qu'il conûrma, lorsqu'on août 1520, il viat au 
Havre visiter la nouvelle ville, entouré d'une cour 
brillante (v. page 266). 

Les lettres-patentes de confirmation nous apprennent 
qu'à cette .époque les plus grands na^rires pouvaient y 
amarrer et poser sans danger ou inconvénient ' et que 
les travaux du port et des fortifications étaient déjà très 
avancés. 

Je n'ai point à écrire ici l'histoire du Havre , mais 
seulement à faire ressortir l'importance des documents 
que je publie et dont la plupart seraient restés inconnus 
sans la gracieuse communication de M. de Biencourt. 

Les lettres adressées à Guyon Le Roy par François hr, 
par l'amiral Bonnivet et par Thomas Bohier font con- 
naître avec quelle activité étaient poussés les travaux 
de la nouvelle ville et en montrent l'utilité, puis- 
qu'avant d'être terminé, le havre pouvait déjà servir 
à l'expédition des troupes envoyées en 1519 au secours 
de Chrisliern H (v. pages 175 et suivantes) et à pré- 
parer, en 1521, le Voyage du duc d'Albany en Ecosse 
(Y. pages 200 et 209). 

1 La nef l'Hermine avait déjà étô menée dedans le havre do Grâce 
en octobre 1^18 (v. pages 148, U9 et 150.) 
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Les rôles de dépenses, les procès «verbaux de toisage 
des jetées et des fortifications nous permettent de suivre, 
jour par jour, les travaux des ingénieurs et prouvent 
que rien n'était négligé. On creusait le port, on bâtissait 
la ville, on y amenait Feau potable, on élevait des fontaines 
(v. pages 15 i et suivantes) et on les ornait de statues. 

Chacun peut recueillir dans ces documents des ren- 
seignements pour ses études particulières , les uns sur 
la comptabilité financière au xyi® siècle, les autres sur 
le prix de la main-d'œuvre et des matériaux; enfin, les 
philologues y relèveront une foule de mots normands 
et de termes techniques qui sont omis dans les glos- 
saires les plus spéciaux. 

A la suite des pièces concernant la fondation de la 
ville et des lettres-patentes accordées à ses habitants 
par François l^^ j'ai réuni toutes celles que j'ai pu re- 
cuetlKr sur un jp^ocès intentée Guyon Le Roy par les sei- 
gneurs de Graville, à propos d'une cession faite par les 
habitants d'Ingouville, de vingt-quatre acres de terre sur 
lesquelles a été b&ti tout le quartier Notre-Dame, celui 
qui s^étendait de la porte du Perrey au pont des Barres. 

Guyon Le Roy avait pris à fieffé , le 6 mai 1517, des 
habitants d'Ingouville, vingt-quatre acres de terre faisant 
partie de leurs communes et attenant au havre creusé 
pour le service du Roi; mais le seigneur de Graville, 
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prétendant que ces terres étaient partie intégrante de 
sa seigneurie et que les habitants d'Ingouville n'avaient 
pas eu le droit de les céder à celui-ci, intenta à Guyon 
Le Roy un procès qui dura plusieurs années, et ne fut 
définitivement jugé que le 13 mai 1524 parle Parlement 
de Rouen, qui donna en grande partie gain de cause au 
seigneur de Graville (v. page 289). 

L'arrêt rendu par le Parlement, le mesurage des 
terrains fieffés ordonné par cet arrêt (v. page 231) et 
l'enquête faite en 1532 * pour établir les droits des 
seigneurs de Graville et ceux du Roi renferment des 
renseignements très précieux pour la topographie du 
Havre et de toute la contrée sur laquelle fut creusé le 
port et bâtie la ville. On y trouve les noms des premiers 
habitants du Havre , parmi lesquels nous reconnaissons 
le père de Guillaume de Marceilles, le premier annaliste 
de la ville Françoise de Grâce (v. pages 248 et 377), 

* L'importance de cette pièce, qui est aux Archives nationales. m*a 
été signalée par mon confrère M. Victor Toussaint M. Morlent, 
conservateur de la Bibliothèque du Havre , dans un rapport adressé, 
le 15 septembre 1855, au maire de cette ville, avait proposé au Conseil 
municipal de la faire copier pour ses archives, en faisant ressortir 
l'intérêt qu'elle offrait; mais ce conseil éclairé avait reculé devant 
la dépense de 500 fr. qui lui était demandée pour les frais de copie 
do ce document et do quelques autres , telles que l'arrêt du 13 mai 
1524, dont il n'existe qu'un extrait aux Archives municipales du 
Uavre. 
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dont les curieux mémoires , publiés, pour la première 
fois, en 4847, demanderaient une nouvelle édition plus 
digne de leur auteur et de la juste importance que Ton 
attache maintenant à la reproduction fidèle des textes 
originaux, et le grand-père des trois RauUin, dont la 
mort tragique n'est pas encore expliquée , malgré les 
recherches consciencieuses de MM. Floquet et Y. Tous- 
saint (v. p. 244 et 372). 

Je ne puis terminer ce court aperçu sur l'intérêt 
offert par cette publication aux travailleurs et à ceux 
qui s'occupent de l'histoire du Havre sans noter deux 
points qui s'y trouvent éclaircis de manière à mettre à 
néant toutes les suppositions imaginées jusqu'à ce 
jour. 

La dénomination de Notre-Dame-des-Neiges est 
donnée, dès le seizième siècle (v.page 304)^ à la petite 
chapelle située sur le territoire de Leure. Dom Tous- 
saints Duplessis* affirmait qu'elle avait été adoptée 
par les Capucins après leur prise de possession en 
1622, ces religieux ayant alors choisi la fête de 
Notre-Dame-des-Neiges pour leur fête principale. 
(Tétait l'usage général d'appeler dès cette époque 
Sainte-Adresse le territoire et l'église du Chef de Gaux 

* Description géographique et historique de la haute Normandie, — 
A Paris, chez Pierre-PrançoîsGiffard, MDGCXL, tome 1, page 206. 
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(v. page 4 52, lemesurage des terrains fieffés, page 231, 
et l'enquête de 4532). On attribuait généralement à 
cette dénomination, une origine beaucoup plus récente. 
Âpres avoir remercié MM. de Beaurepaire, Léopold 
Delisle et Toussaint de leurs utiles et bienveillantes 
communications il ne me reste plus qu'à exprimer 
l'espoir que ce volume de documents, pour la plupart 
inconnus jusqu'ici et copiés avec la plus scrupuleuse 
exactitude, sera accueilli favorablement par les mem- 
bres de la Société de l'Histoire de Normandie et tiendra 
une place honorable dans leurs bibliothèques. 
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CoBiDisskm de lieuleDant-généraldes armées de mer contrôles Anglais, dâivrée 
à Goyon-le-Roy, s' de GhiUou, vice-amiral de France. 

— 25 janvier 1513. — 



Loys, par la grâce de Dieu, Roy de France, à tous 
ceulx qui ces présentes lectres verront, salut, comme 
pour obvier et résister aux dampnées machinacions, 
conspiracions et entreprinses de plusieurs Roys et 
princes, noz ennemys> mesmenient à la descente que le 
Roy d'Angleterre se prépare de faire en brief en noz 
royaume, pays, terres et seigneuries en intencion 
d'iceulx invahir par hostilité de guerre, nous avons 
ordonné faire mectre sus une grosse et puissante 
année de mer, garnie et équippée de bon et grant 
nombre de navires, lesquieulx nous faisons advitailler, 
anner et équipper tant en noz pays de Normendie que 
Bretaigne, pour laquelle nostre armée de mer mener 
^ conduire et icelle employer et exploicter contre 
1 
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nosd. ennemys soit besoing bailler la charge à quelque 
bon et notable personnage expérimenté et entendu en 
telz matière, à nous seur et fiable, savoir faisons que 
nous ce considéré et la parfaicte et entière confiance 
que nous avons de la personne de nostre aîné et féal 
conseiller Guyon-le-Roy, chevallier, seigneur du Chil- 

lou, de ses sens, suffisance, loyaulté, conduicte, expé- 
rience et bonne dilligence, icelluy pour ces causes et 
autres à ce nous'^mouvans à nous, fait, constitué, or- 
donné et estably, faisons, constituons, ordonnons et 
establissons nostre lieutenant général et chef en nostre 
armée de mer et luy avons donné et donnons povoir 
et auctorité de mener, conduire et exploicter nostred. 
armée de mer à rencontre de nosd. ennemys et adver- 
saires paroles meilleurs moyens, lyeux et passages qu'il 
verra eslre à faire, de leur courir sus et les grever et 
endommager, obvier et résister aux descentes et entre- 
prinses qu'ilzs'efforceroient faire sur nostred. royaume, 
pays, terres, seigneuries et subgectz, de séjourner et 
reposer nostre dicte armée en telz lieux, portz et havres 
qu'il verra estre à faire et les refranchir et pourveoir de 
vivres et autres munycions nécessaires en les paiant, 
ou faisant paier raisonnablement à ceulx de noz subjectx 
desquelz il les prendra, de mectre, asseoir et imposer 
sièges, lyvrer batailles, assaulx et faire tous autres actes 
et exploitez de guerre, de faire ou faire faire les monstres 
et reveues de tous les mariniers et gens de guerre de 
lad. armée de mer, affin de les faire paier de leurs gaiges 
et souldes aux feurs et pris qui leur seront ordonnez, 
de ordonner des menuz fraiz nécessaires en lad. armée 
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et les faire paier par celluy qui sera à ce commis et 
ordonné, de faire vivre en bon ordre, justice et poUice 
tous ceulx de lad. armée de mer, faire faire justice et 
pugnicion et correction de tous cas et crimes commis 
et perpétrés en icelle armée par quelques personnes 
que ce soient ou les remectre, quicter et pardonner s'il 
voit que faire se doyt ; de mender et faire venir devers 
luy tous les capitaines, patrons et autres chefz et con- 
ducteurs desd. navires toutes et quantes foys que bon 
luy semblera pour tenir conseil et avoir leurs advis et 
oppinions du fait, conduicte et exploict de lad. armée et 
des moyens par lesquelz on pourra myeulz grever nosd. 
eonemys et pour à iceulx cappitaines, patrons et gens 
de guerre et autres et chacun d'eulx commander et 
enjoindre des choses qu'ilz auront à faire et comment 
ilz auront à eulx conduyre et gouverner, ainsi qu'il 
trouvera par conseil et qu'il congnoistra estre néces- 
saire, soit de combatre, aborder et investir l'armée ou 
armées de nosd. ennemys, s'ilz les peuvent trouver et 
rencontrer en mer et bien opportun ou deffendre neu 
le faire, s'il voit et tienne que faire ne se doyve pour 
l'indisposicion du temps, lieu et heure, de faire toutes 
et telles descentes es ysles et terres de nosd. ennemys 
et en icelles faire courses, prinseset autres exploiclz de 
guerre au dommage de nosd. ennemys, d'envoyer en 
cours sur nosd. ennemys et leurs alliez déclairez nos 
adversaires et non sur autres telles desd. naifz et autres 
vaisseaulx de lad. armée qu'il advisera et verra bon 
estre, pour les grever et endommayger par tous les 
moyens que possible sera, de garder et deiTendre que 
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aucun de lad. armée ne courre sus à aucuns qui soient 
noz amys, confederez et alliez ou soubz nostre pro- 
tection, seureté et sauvegarde et s'ilz faisoient le con- 
traire, le faire réparer, de faire pugnicion des mal- 
fecteurs et delinquans telle que ce soit exemple à tous 
autres, de prendre et recevoir de tous les cappitaines, 
patrons et maistres des navires les serments de bien 
et loyaument nous servir durant qu'ilz seront en nostre 
service en ce présent affaire et luy estre obéissant 
comme à nostre lieutenant général, de demander en 
sesd. affaires Taide, secours, renfort et assistance de tous 
princes et autres noz amys, allyés et bien veuUans et 
en telle manière que besoing sera, envoyer et déléguer 
ambassades et autres messagiers pour lesd. affaires, de 
bailler et octroyer seurretés,saufconduictz à tous ceulx 
qui verra estre à faire, recevoir tous manières de 
hostages, de prendre et recevoir en nostre grâce, mercy, 
party et obéissance tous ceulx qui libérallement se y 
vouldroient rendre cappables de y estre, decommectre 
et depputer gens à tous les actes nécessaires à la pro- 
vision des vivres de ladicte armée et sur toutes et 
chacunes les choses dessusd. et leurs deppendences 
bailler et décerner ses lectres patentes, mandemens, 
commissions et autres choses nécessaires et telles que 
besoing sera, lesquelles nous voulions et auctorisons 
valloir par ces présentes et estre d'un tel effect et 
valleur, comme s'ilz estoient faitz par nos lectres et gé- 
néralement de faire et exploicter, poursuivre et be- 
songner touchant led. faict et conduicte de nostred. 
armée de mer, tout ( e qu*il verra et congnoistra estre 
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au bien, prouffit et honneur de nous et de nosd. 
royaume, pays, seigneuries et subgectz et à la grande 
souHe, perte, honte, confusion et domniaige de nosd. 
ennerayset adversaires que faire se pourra, tout autant 
que nous mesmes ferions, si nous y estions en personne 
et comme à lieutenant gênerai et chef d'armées ap- 
partient. Ja soit ce que par adventure il y eust chose 
qui requist mandement plus especiaU si donnons en 
mandement par ces mesmes présentes à tous nos 
cappitaines , chefz et conducteurs particuliers desd. 
navires, barches et autres vaisseaulx et aussi aux 
cappitaines desd. gens de guerre et à tous noz 
autres ofSciers que à nostred. lieutenant le sire de 
Chillou es choses dessusd. et chacune d'icelles et leurs 
deppendances , ilz obéissent et facent obéir dilligem- 
raent, prions et requerrons à tous noz amys et alliez 
que à luy et ses commis et depputtés et à toute nos- 
tred. armée ilz donnent passaige, assistence, faveur 
et aide tant de victuailles que autres choses nécessaires, 
y faisant pour nous ainsi qu'ilz vouldroient que fais- 
sions pour eulx et les leurs en cas semblable et d'abon- 
dant, voulons que le Vidiraus de ces présentes fait 
soubz scel royal ou autenlique et les ordonnances et 
acquitz dud. seigneur de Chillou, nostre lieutenant 
gênerai en lad. présente armée de mer louchant lesd. 
menuz fraiz par vertu de ce servent à Tacquict de 
celluy ou ceulx que aurons commis ou commecterons 
à faire les paiemens d'iceulx menuz fraiz, car ainsi nous 
plaist il estre fait. 
En tesmoing de ce nous avons signé ces présentes 
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de nostre main et à icelles fait mectre noslre scel. 

Donné à Bloys le xxvme jour de janvier l'an de 
grâce mil cinq cens et douze * et de nostre règne le 
quinziesme, signé Loys, et sur le reply, par le Roy, 
Gedoyn. scellée en double queue de cire verte et jaulne. 

Approuvé en gloze, seureté, tous vray. 

CoUacion faicte à l'original escript en parchemin, 
sain et entier en saingtz, scel et escripture par Syméon 
Dusolier et Guillaume Violle, tabellions en la vicomte 
du Pontaudemer, eu siège de la haute justice de Gres- 
tain et Honnefleu , en tant qu'il y en a en la dicte 
vicomte pour le Hoy nostre seigneur. En tesmoing de 
ce, nous, Jacques de Fréville, garde du scel des obliga- 
cions de lad. vicomte, à la relacion desd. tabellions, 
avons mis à ce présent Vidimus le scel dessusd. le 
unziesme jour de février, l'an de grâce mil cinq cens 
et douze ' . 

S. DUSOLipR. J. ViOLLE. 



II. 

LeUre de Jean Robineau à M. de Chillou. 
- 13 février 1517. — 

A Monseigneur, Monseigneur de Chillou j visadmiral 

de France. 

Monseigneur, j'ay reçu les lectres que vous m'avez 
escriptes du viii« de ce moys, ausquelles ne vous feray 

* 1513. Nouveau style. 

* 1513. Nouveau style. 
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longue réponse , car, par ce que Monseigneur * vous 
escript, il vous satisfaict amplement à toutes choses, 
comme verrez par sa lectre. 

Il vous envoyé la lectre qu'il escript aux fermiers du 
Guect de Honnefleu ^, ainsy que le demandez. Mond. 
seigneur vous escript touchant les deux navires de 
Jehan le Bailly ; vous ferez bien de les lui remectre en 
ses mains, puisqu'il ne les veult vendre, car mond. 
seigneur m'a dit expressément qu'il ne les veult point 
avoir contre sa voulonté; mais si led. Bailly en eust 
esté content mond. seigneur en eust voulonstiers fait 
ce que luy en aviez escript '. 

Monseigneur, il me desplaist que mon greffe ne 
emplist autrement ma bourse, toutesfoiz le temps se 
pourra bien quelque jour amender et cependant me 
semble, si vous le trouvez bon, que ceste place dont 
vous avoit esté escript pour le Barbier doit estre con- 
vertie au lieu de gaiges de mond. greffe, car j'ay fait 
appoincter led. Barbier en la compaignie de mond. 
seigneur. Je ay dit ung mot à vostre homme présent 
porteur. 

Monseigneur, il n'y a autre chose pour le présent, 
sinon, que au retour de Cambray, Monseigneur vous ira 
veoir en vostre maryne et là deviserons à nostre ayse 

* Guillaume GoufBer, s' de Bonnivet, amiral de France. 

' La ferme du guet d'Honfleur, dont jouissait Guyon le Roy comme 
capitaine de cette ville, était une source de revenu considérable. Les 
fermiers étaient au moins quatre ; nous avons trouvé les comptes de 
deux d'entre eux; l'un louait sa part cent soixante-quinze livres 
tournois par an, l'autre quatre-vingt-dix; nous ne connaissons pas 
les baux des autres. 

' Ces deux navires furent plus tard achetés de seconde main. 



- 8 ~ 

mieulx que par lectres, cependant vous pouvez adviser 
si je suis pour vous servir de quelque chose et je vous 
respondz que serez de bon cueur obéy. 

Monseigneur, je prie à Dieu qu'il vous donne bonne 
et longue vie. A Paris ce xm^e jour de février \ 

R. 

Monseigneur, Monseigneur le grand maistre * 
partit hier pour aller devant à Ganibray, où se doit 
trouver Monseigneur de Chèvres ' et là adviseront 
de la mode de ceste veue de ses princes. Le Roy 
actendra icy de ses nouvelles et selon cela se mectra 
en chemin pour aller après luy. 

Vostre humble serviteur, 

Jehan Robineau ^ . 



1 Quoique cotte lettre ne porte pas la date de l'année où elle a 
été écrite, on peut la dater: 13 février lôlô (1517. n. s.)* car nous 
avons trouvé dans lesarchives d'Azay-le-Rideau la date de Tachât, par 
Ouyon le Roy, des deux navires de Jean le Bailiy. i** Contrat de vente 
passé le 19 mars 1510(1517. n.s.)devant Jehan le Parmentier et Chariot 
Vallée, tabellions à Honfleur, d'une nef nommée le St-Françoys, 
ayant appartenu à Jehan le Eailly, marchand à Angiers, achetée de 
lui par Michel Ferey, marchand, bourgeois d'Uonfleur» qui Ta cédée 
à messire Guyon le Roy, s** du Chilien, vice-amiral de France; 
2* contrat passé le 20 octobre 1517 devant Guillaume Voilant et 
Robert Langloys, tabellions on la Vicomte de Rouen, par lequel Jehan 
Foucher, ayant acquis de Jehan Le Bailiy la nef nommée laSt-Lau- 
rens, la cède à Monseigneur Guillaume Gouffier, s' de Bonnivet , 
amiral de France. 

' Artus Goufllor, s' de Boisy, c** d'Estampes, gouverneur de Fran- 
çois I, frère atné de Tamiral Bonnivet, nommé Grand maître de France 
en 1515. 

* Guillaume de Croy, s' do Chievres, duc de Soria, chevalier de 
la Toison d*Or, gouverneur de Charles d'Autriche, depuis empereur 
sous le nom de Charles-Quint, mort aumoisde mai 1521. 

4 Jean Robineau, l'un des secrétaires du roi François I. 
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m. 



Commission de commissaire-général pour la construction du port et 
des fortifications du Havre de Grâce délivrée à Tamiral de France, 
Guillaume Goulfier, s' de Bonnivet. 

— 7 février 1517. — 

Francoys, par la grâce de Dieu, Roy de France, à 
nostre amé et féal conseiller, chambellan et che- 
valier de nostre ordre, le s^ de Bonnyvet •, admirai 
de France, salut et dileclion : comme pour tenir en 
seureté les navires et vaissaulx de nous et de noz 
subjectz navigans sur la mer Occeane, ayons fait ser- 
cher en la coste de Normandie et pays de Caux lieu 
seur et convenable et nous ayl esté rapporté par vous 
et notables personnaiges en ce expérimentez et en- 
tenduz que le lieu de Grasse soit le plus propre et plus 
aisé de lad. coste et pays de Caux, à faire havre auquel 
lesd. navires et vaisseaulx puissent aisément arriver et 
seurement séjourner, et faire faire led. havre en la 
forme qu'il appartient, soit besoing commectre et dep- 
puter quelque prudent et notable personuciige en ce 
congnoissant et en qui ayons totalle seureté et fiance, 
savoir vous faisons que nous^ ce considéré , confians à 
plain de voz sens, prudence, expérience et bonne dili- 

'Gaillaume Gouffier, s' de Bonnivet, Grèvecœur, Tbois, Querdes, 
^^M chevalier de Tordre du Roy, Chambellan, Amiral de France, Am- 
^^«ssadeur extraordinaire en Angleterre, Gouverneur de Dauphiné et 
^ Guyenne, tué à la bataille de Pavie le 34 février 1526, fils puiné 
«^Gniliaume GoufSer, s' de Boisi, Bonnivet et autres lieux, et de sa 
seconde femme. Philippine de Montmorency, 



- 10 - 

gence, vous avons pour ces causes et autres considéra- 
cions à ce nous mouvans, commis, ordonné et depputé, 
commectons, et donnons et députons commissaire gé- 
néral pour la construction dud* havre et fortiflicacion 
nécessaire pour la seûreté d'icelluy par ces présentes, 
par lesquelles et de noslre plaine puissance et auc- 
torité royal, vous avons donné et donnons plain 
pouvoir et auctorilé de faire construire led. havre 
et fortifficacion au lieu de Grasse aud. pays de 
Caux et pour icelle construction ordonner ou faire 
ordonner par celuy que y commectrez en vostre absence, 
toutes les choses qui seront requises et nécessaires, de 
prendre ou faire prendre boys et toutes autres choses 
convenables pour la construction dud. havre en tous 
les lieux que les trouverez à prix raisonnable, de y faire 
venir besoigner tous nos subgjBcts des vicontez dé 
Monstierviller, de Gaudebec et autres plus prouchains 
voisins dud. lieu de Grasse par chacun chief de maison 
une foiz le moyz, mesmement que c'est le bien de la 
chose publicque et les y contraindre par toutes voyes 
deues et raisonnables, nonobstant opposicions ou appe- 
lacions, clameur de haro ou doléances quelqueconques 
et pareillement de ordonner ou iaire ordonner par 
vostred. commis à celuy qui par nous sera commis 
à tenir le compte et faire les payements des fraiz qu'il 
conviendra faire pour la construction dud. havre, 
bailler et fournir tous les deniers qui seront nécessaires, 
lesquelz payemens, qui ainsi seront faiz par vostred. 
ordonnance ou de vostred. commis, voulons estre 
alloués es comptes de celluy qui sera commis aud. 
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payement partout où il appartiendra^ tout ainsi que si 
par nous et nostre ordonnance ilz avoient esté ou 
estoient £aiiz et quant à ce, avons vostred. ordonnance 
ou de vostred. commis validée et auctorisée, validons 
et auctorisons par ces présentes signées de nostre main, 
par lesquelles vous mandons que à faire ce que dessus 
vous vacquez ou faictes vacquer vostred. commis le 
plus songneusement et diligemment que faire se 
pourra, en commandant à tous nos justiciers, officiers 
et subgectz, que à vous ou vostred. commis ilz obéissent 
et entendent diligemment, prestcnt et donnent conseil, 
confort, ayde et assistance, se mestier est, se requis en 
sont, car tel est nostre plaisir. Donné à Paris le vu* jour 
de février l'an de grâce mil-cinq cens et seize * et de 
nostre règne le troysiesme. 
Par le Roy. 

ROBERTET. FrANÇOYS. 



IV. 



Tnnsmisston , par rainiral de Bonnivet, de sa commission de corn- 

missaire général pour la construction du port et des fortiGca tiens 

du Havre de Grâce, à Guyon le Roy, sieur de Chillou, vice-amirai 

de France. 

— 12 février 1517. ~ 

Guillaume Gouffier, chevalier de l'ordre , seigneur de 
Bonojvet, conseiller et chambellan ordinaire du Roy et 

* 1517. Nouveau style. . 
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admira) de France à messire Guion le Roy, chevalier, 
seigneur de Chillou vis-admiral de France, salut : comme 
pour tenir en seureté les navires et vaisseaulx dud. 
seigneur et de ses subgectz navigans en la mer Occeane 
le plaisir dud. seigneur ait esté ordonné estre cons- 
truict, basty et édiffîé ung havre au lieu de Grasse es 
pays de Gaux, qui est le lieu qui a esté trouvé par gens 
à ce congnoissans le plus commode et propre à ce 
faire et où lesd. navires pourront plus aisément entrer 
et reposer en seureté que en nul autre lieu de la Nor- 
mandie et dud. pays, pour le devitz, bastiment et for- 
tiffîcation duquel havre ayons esté ordonné par led. 
seigneur, commissaire général et aussi pour la distri- 
bucion des deniers qui se pourront despandre aud. 
bastiment et soit ainsi que pour plusieurs empesche- 
mens que avons journellement près et à Tentour de la 
personne du Roy ne nous seroit bonnement possible 
pour le présent vacquer pour faire besongner aud. 
havre et fortifficacion d'icelluy, par qaoy soit besoing 
en mon lieu commectre (luelque bon et notable per- 
sonnaige à ce expert et congnoissant et en qui ayons 
toute fyance, savoir vous faisons que les choses des- 
susd., confidences et en vertu du pouvoir à nous donné 
et octroyé par led. seigneur en ceste partie, vous avons 
commis et ordonné, commeclons et ordonnons pour, 
au lieu de nous et en nostre absence, deviser et 
ordonner dudict bastiment et construction dud. havre 
et fortiffîcation d'icelluy, contraindre et faire con- 
traindre les subjectz dud. seigneur es vicontez de Mons- 
tierviller et Caudebec et autres lieux voisins dud. lieu 
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de Grasse, tel que adviserez, pour y venir besongner 
une fois le moys pour chacun chef de maison, faire 
prendre boys et autres choses nécessaires pour la 
construction et bastiment dud. havre et forliiïication 
partout où il sera trouvé es pris raisonnable, ordonner 
de la distribucion des deniers à celuy qui par led. 
seigneur sera commis à en faire les payemens néces- 
saires esd. havre et fortiffication et généralement de 
faire tout ainsi que si nous mesmes y estions en per- 
sonne etlesquelz payemens qui ainsi seront faictz par 
vostre ordonnance par celluy qui y sera commis, seront 
allouez en ses comptes sans difficulté suyvant le vouloir 
et plaisir dud. seigneur, comme plus amplement est 
contenu et déclaré es lad. commission que led. seigneur 
nous a faict despecher esquelles ces présentes sont 
atachées, par lesquelles vous prions et commandons que 
à faire ce que dessus est dict vous vacquiez dilligem- 
ment et songneusement en commandant en oultre, en 
tant que besoing seroit, en vertu du pouvoir dessusd., à 
tous les officiers dud. seigneur et aultres qu'il appar- 
tiendra, qu'ilz ayent à vous y obeyr et entendre et faire 
obeyr et entendre prestens et (lonnens conseil, confort 
etayde, se mestier est et requis en sont. En tesmoing de 
ce, nous avons signé ces présentes de nostre main et 
fait sceller du scel de nos armes * le douziesme jour 
de février l'an mil cinq cens et seize *. 

GOUFFIER. 

* Lesarmoiries de l'amiral de Booaivet étaient : d'or y à trois jumelles 
' IS17. Nouveau style. 
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V. 



Ordre adressé par Guyon le Roy, vice-amiral de France à M. de Blos- 
seville, capitaine de la côte de Normandie, d*appeler les maîtres 
maçons et autres ouvriers à l'adjudication des travaux qui doivent 
être faits pour la construction du port et des f<n*tiflcations du 
Havre de Grâce. 

— 22 février 1517. — 

A Monsieur de Blosseville, 

Monsieur de Blosseville s je me recommande à 
vous tant comme je puis. Le Roi m'a envoyé une 
commission pour faire construyre et ediffyer un avre 
au pays de Caux, nommé le Havre de Grasse, auquel 
lieu je me suis transporté avecques plusieurs personnes, 
et j'en ay fait faire le devis que je envoyé au Roy, et 
après icelluy veu, led. seigneur veuUque incontinant on 
besongne aud. avre et à celle fin je vous envoyé ces 
présentes pour faire cryer es marchés de Harfleu et 
Monlivyllyer que l'adjudicacion dud. avrese fera de 
demain en huyt jours en la ville de Harfleu, affin que 
s'il y a aucuns maçons, ouvryers ou autres personnes 
qui le veuille mectre à prix ou à rabaiz, qui s'y treuvent, 
et que l'adjudicacion se fera de ce qui fait en aura esté, 
faire bailler rellacion de lad. publicacion et non incon- 



* Jehan do Sainl-Maard, chevalier^ vicomle de Blosseville, &ieur 
d'Avremesnil, conseillor et chambollan du Roi, maître enquêteur et 
réformateur des eaux et forêts du Hoi en Normandie , capitaine de 
Caudebec ot de la côte do Normandie. 
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tinant affin que Tintencion du Roy soit acomplye et 

en ce faisant, vous ferez service et plaisir aud. seigneur- 

En vous disant à Dieu auquel je prye vous donner 

bonne et longue vie. Escripl à Honnefleu le xxiime jour 

de fevryer. 

Celuy qui . • . . vostre. 

GuYON LE Roy. 



VI. 



PubLicatioD des ordres de rÂmiral de France faite à Fécamp par 
Pierre Fouache, son sergent en ce lieu. 

— 26 février 1617. — 



Â MON THÉS HONNORÉ SEIGNEUR, MONSEIGNEUR 

DE BlOSSEVILLE. 

Mon très honnoré Seigneur, je me recommande à 
vostre bonne grâce tout humblement comme je puis. 

Monseigneur, plaise vous scavoir que, en acomplissant 
les lectres qu'il vous a pieu escripre, il a esté fait com- 
mandement de par le Roy et monseigneur l'admyral à 
Nicolas Routier, pyonnier de ce lieu, en parlant à sa 
personne et Cardin Gondas, gouverneur des barres du 
havre de ce lieu, en parlant à la personne de sa femme, 
pour ce que il n'a encores peu estre recouvré, qu'ilz 
aient à eulx trouver dymanche prochain à Rarfleu en 
ensuivant le contenu en lesd. lectres et oui tre a esté fait 
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scavoir à Jehan Leschaut et à Robin de Brix, maistreet 
ouvrier du mestier de machonneriequ'ilz aient à eulx y 
trouver pour meclre à prix au rabaiz, s'ilz voient que bien 
soit, la machonnerie et ouvrage convenable estre faicts 
au hable que Ton doit faire à Grâce et ce fait par Pierres 
Fouache, sergent de mond. seigneur Taduiyral lequel 
se trouvera devers vous dymanche prochain, pour faire 
sa relacion entière, tant de ce qu'il a fait que de ce qu'il 
vous plaira estre fait cy après et à ce que voslre noble 
plaisir soit, qu'il convient en l'office de sergent, dont il 
est par vous pourveu , monseigneur, par le présent, 
Florent Gibeaulx est requizet vous plaira le tenir pour 
excusé. 

Monseigneur, je prie Dieu de boncueur vous donner 
santé, bonne vie et longue et ce que plus vous desirez. 

De Fescamp, ce jeudy xxvime de février. 

Vostre très humble etobbéissant serviteur, 

Nicolas LE Riche. 



VII. 



Publication des ordres de TAmiral de France faite en la- Vicomte 

d*Auge, par le sergent Guillaume Picot. 

— M février 15I7. - 

Je, Guillaume Picot, sergent pour le Roy noslre sire 
en la vicomte d'Auge, atteste à tous à qui il appartient, 
que parle commandement de noble et puissant seigneur. 
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monseigneur le vis admirai de France, je cryéce lundy 
xxiii—jourde février, jour de marché, Teddiffice et 
œuvre du havre de Grâce au pays de Caulx et fait 
assavoir s'il y a aucuns maçons ou autres qui veillent 
rabaisser led. ediffice, qu'ilz se trouvent en la ville de 
Hareufleu lundy pronchain venant devant mond.sei 
gneurle visadmiral et que parluy s'en fera adiudicacion. 
au rabais. En tesmoing de ce, je signe ceste pré- 
sente led. jour mil vc et xvi • . 

Picot. 



VIII. 



Publication des ordres de rAmiral de France faite dans le comté de 
Lisieux et à Honûeur par les sergents Jean de Latache et Robert 
Lesguillon. 

— 2J et 28 février 1517. — 

Je, Jehan de Latache, sergent de la sergenterye et 
conté de Lisieux, confesse à tous à qui il appartient que 
je cryé, ce mercredy xxv^e jour de ce présent moys de 
février à jour de marché, l'ouvrage nécessaire estre fête 
au havre de Grasse au pays de Caux, afin s'il y a 
aucunes personnes qui veuUent rabaisser led. ouvrage, 
<iu'flz se trouvent lundy pronchain venant à Harefleu et 
que l'adiadicacion sy en fera par noble et puissant 
seigneur, monseigneur le visadmiral de France. 

* lif. Nouveau style. 
2 
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En tesmoing de ce, je signe ceste présente rela- 

cion led. jour vc et xvi • . 

De Lataghe. 



Je, Robert Lesguillon, sergent royal à Honnefleu, 
certilTie avoir aujourd'huy derrain jour de février Tan 
mil cinq cens et saize % fait savoir et cryer ce que des- 
susd. au lieu acoustumé faire telz criez en cestuy lieu 
de Honnefleu. 

Tesmoing mon signe ay mys les jour et an 

dessusd. 

Lesguillon. 



IX. 



Publication des ordres de rAmiral de France faite à Fécamp par 

Pierre Fouacbe, son sergent. 

- 27 et 28 février 1517. — 



A monseigneur Tadmiral ou à son lieutenant à son 
siège de Harfleu, plaise vous savoir, que je. Pierres 
Fouache, sergent d'icelluy seigneur eu siège de Fes- 



'1517. Nouveau Style. 
' lâl7. Nouveau style. 
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camp, certiffye que vendredy desrain me transporté , à 
la rue de la mer et en la ville de Fescamp et autres 
lieulx, du mandement donné de noble et puissant sei- 
gneur, monseigneur de Blosseville, lieutenant et cap- 
pilaine de la coste de Caux par commandement dud. 
sieur l'admirai pour adjourner Cardon Gondas, char- 
pentier recongnoissant au fait des barres du havre, 
Nicollas Boutier et Jacques Duboys, pyonniers, Jehan 
Bauches, Cardin Bauches, tous à ce recongnoissans, 
auxquelz je leur ay fait assavoir en personne à eulx 
trouver ce dimanche pronchain premierde mars etauxy 
je fait assignation à Robin Débris et à Jehan Leschox, 
Guillot Couchault, Pierres Débris, maçons, tous à ce 
recongnoissans, qu'ilz se trouvent ced. jour aud. lieu de 
Harfleu devers nostred. seigneur le visadmiral et les 
officiers du Roy, que par eulx leur sera ordonné ce 
qu'ils verront et de ce , nostre honnoré seigneur, vous 
certiffye estre vray ; tesmoing mon sygne manuel cy 
mis. Fait le xxvii^e et le derrinme jour dud. moys mil 
cinq cens et saize * . 

FOUACHE. 

' 1S17. Nouveau style. 
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X. 



Publication des ^ordres de rÂmiral de France faite à Saint-Vallery 

par Nicolas Bosquet. 

— a3 février 1517. — 

À NON TRÈS HONORÉ SEIGNEUR, MONSEIGNEUR DE 
BlOSSEYILLE, capitaine de la GOSTE, HONNEUR 
ET RÉVÉRENCE. 

Plaise vous scavoir que, ce jourduy, xxmmejour de 

février j'ay reçu vos lettres en forme de mandement, 

lesquelles j'ay acomplies et que ccd. jour j'ay adjourné 

Colin Harnas^ Jehan le Breton le jeune, Jasquez Gos- 

tentin, Jehan Bure, Bariot Prévost, Thomas Lequesne, 

bourgois de Sainct Vallery; Guillaume Barbe, Sy- 

monnet Goipel, Pierre Baceïier dict Guignon, Jehan le 

Presbtre, Robert Dingoville, maistres de navires; Mi- 

chaut Guillebert, Marguerin Thomas, Jehan Osfin, 

carpentiers de navires ; Guillaume Blanquet, Guillaume 

Lespere dict Garpentier, Jevenet Gallart, Robert 

Tibault, espérons ' et vous certiflie avoir ce fait en 

leurs personnes, tesmQin mon*sygueJcy mis l'an et jour 

dessusd. 

Nicolas Bosquet. 

* Espèrent. Nous ignorons ce que peut signifier ce mot. 
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XI. 



Publication des ordres de rAmiral de France faite à Harfleur et à 
Montîvilliers par le sergent Jacques Bourguet. 

— 25 et 2a février 15I7. — 



Je, Jacques Bourguet, sergent du Roy nostresire en 
la vicoDCté de Monstiervillîer et sergenterie de Harfleu, 
certiffie à tons qu'il appartiendra, que par le comman- 
dement de noble et puissant seigneur monseigneur le 
visadmiral de France, je crié et peublié à son de 
trompe ce raerquedy xxvme jour de février, jour de 
marché en ceste ville de Harfleu et ce jeudy xxvinae 
jour dud. moys, jour de marché à MonstiervilUer et 
mesmes ce samedy jour de marché à lad. ville de Har- 
fleu que Fediffice et œuvre du havre de Grâce estant es 
pays deCaux se baillera lundy prochain deuxiesme jour 
de mars et fait savoir que s'il y a aucuns masons, char- 
pentiers, manouvriers ou autres qui veillent rencseter 
ladicte ediffice à rabaiz devers mond. seigneur le vis- 
admiral à Harfieu, que par luy s'en fera l'adiudication 
au rabaicz ; en tesmoing de ce, j'ay signé ceste présente 
ledesrain jour de février mil cinq cens et saize •. 

Bourguet. 

' IS17. Nouveau stylo. 
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XII. 



Procès rerbal de la visite des terrains sur lesquels doirent être 
construits le port et les fortifications du Havre de Grâce et de Tadju- 
dication des travaux qui y seront exécutés , faites par Guyon le 
Roy , vice amiral de France et autres. 

— I, 2 et 3 mars 1517. — 



A tous ceulx qui ces présentes lettres verront; 
messire Guyon le Roy , chevallier, sieur du Ghillou et 
visadmyral de France et cappitaine de Honnefleu, 
commissaire ordonné et député par hauU et puissant 
seigneur, Monseigneur Guillaume Gouffier, cheval- 
lier de Tordre, sieur de Bonnyvet conseiller et cham- 
bellan ordynaire du Roy nostre sire et admyral de 
France, commis et député par led. seigneur affîn 
faire beusongner et esdiffîer ung havre appelle le avre de 
Grasse au pais de Caulx ; comme pour mectre a exécu- 
cion nostred. commission atachée à celle du Roy nostred. 
seigneur et en ensuivant son plaisir et voulontè et aussi 
celluy de mond. sieur Tadmyral, nous avons envoyé et 
escript en plusieurs villes de Normandie et de Gaulx, 
mesmes à celles où avons esté informez qu'il y avoit 
des mcstres de maçonnerie et pyonnicrs , mesmes es 
villes de Rouen, Lizieux, Ilonnefleu, Pont levesque, 
Harfleu , Montyviller , Dieppe et Caudebec esquelz lieux 
avons fait cryer à son de trompe et cry public, que 
tous houvriers desd. maçonneries et pyonniers se trans- 
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portassent aud. lieu de Harfleu, au dimanche pre- 
mier jour du mois de mars , auquel lieu de Harfleu , 
nous mesmes nous y sommes transportez pour nous 
conseiller et conférer de l'afiaire dud. avre ausd. hou- 
vTÎers, et le lendemain lime jour dud. mois avons 
fait venyr nobles hommes Etienne le Roux, lieute- 
nant particulier de Monsieur le bailly de Caux en la 
îiconté de Montiviller, Jehan Haquet, escuier, lieu- 
tenant général du viconte dud. lieu, maistre Adam 
Deschamps , sustitud du procureur du Roy en lad. 
. viconté, Jehan Faulcon, aussi sustitud de l'advocat du 
Roy en lad. viconté, Robert Deschamps, greffier des 
esleux dud. lieu, maistre Guillaume le Roux, escuier, 
procureur du Roy en lad. ellection et plusieurs autres 
bourgois de lad. ville, tous lesquelz dessusd. se sont 
transportez aud. lieu de Grasse, où ils nous ont trouvez, 
acompaignez de Jehan Stuart, escuier, commis à la 
garde des mortes paies de lad. ville de Harfleu, en 
labsence du lieutenant général de Monsieur d'Aubigny, 
cappitaine de lad. ville, messire Jehan de Saincl-Mars , 
chevalier, sieur de Blosse ville, Loys Fouet, escuier, 
grenetier dud. lieu de Harfleu, Jehan de la Masure, 
escuier, lieutenant de l'un des esleux dud. Monti- 
viller, et lieutenant commis aud. Harfleu sur le faict 
de la justice de mond. sieur l'admyral, Nicolas Raoul- 
lin, escuier, commys à la recepte des tailles et receveur 
de lad. ville, Loys Auber, aussi escuier, Robert de 
Harquambourg, escuier, procureur de lad. ville, Pierre 
de la Fontaine, Jehan Régnier, esleux de lad. ville, 
Pierre Henry, escuier, capitaine de navyre, Robert 
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Terryer, maistre de navyre et plusieurs autres bour- 
gois et habitans d'icel le ville de Harfleu, avecques 
grant nombre de maistres maçons, pyonniers, mais- 
très de navyres et autres plusieurs personnaiges à ce 
congnoissans et jusques à l'estimacion de cinq à six 
cens personnes , auquel lieu de Grasse avons advisé 
et fait adviser par tous les dessusd. le lieu le plus 
propre, utille et convenable et plus parfaict d'eau pour 
illec par leur advis et deliberacion, faire perser led. avre, 
construyre et esdiffier deux tours avec les gectées tant 
du cousté de la mer que du cousté des terres , pour la 
garde, tuission et deffenee de tous les navyres, qui 
chacun jour pourront venir et affluer aud. avre de 
Grasse et aussi pour la deffense contre noz ennemjs, 
s'il advenoit que Dieu ne veille que le cas se hoffiryt 
et pour la seureté de tout Icd. pais de Normendie, 
auquel lieu apprès par nous houy l'oppynion et delibe- 
racion de tous les maislres à ce congnoissans et aussi 
de tous les dénommez si dessus avons fait marquer et 
planter des pieux es lieux où led. avre sera perse et 
mesurer les longueurs et largeurs qui sont convena- 
bles faire pour l'entrée dud. avre, tant entre les deux 
geclées par devers la mer que entre les deux tours et 
aussi pareillement entre les deux gectées qui seront 
par dedans led. avre , et pareillement avons par les 
dessusd. maistres fait planter des pyeux depuys lesd. 
gectées jusques es tours de lad. ville de Harfleu, le 
plus droit cl plus proflitable qu'il a esté possible faire 
pour, par les maistres pyonniers avec l'aide des parois- 
ses tant de l'élection dud. Montiviller que de Caudebec, 
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perser led. avre, pour faire venir et raectre la ryviere 
dud. Harfleu dedans led. avre et aussi recuyllir et faire 
choir en icelluy avec plusieurs eaux qui dessendent de 
la coste de Graville. Et ce fait , avons donné charge 
ausd. maistres de maçonnerie et pyonniers, faire 
ung bon devys tout ensemblement de toutes les choses 
dessusd. et icelluy mectre et rédiger par escript et le 
tout nous raporter demain pour après heu con- 
seil avec tous les dessus dénommez bailler led. hou- 
vrage au rabais. 

Et le lendemain me jour dud. mois de mars, lesd. 
maistres maçons, c'est assavoir Rolland le Roux, maistre 
des heuvres de maçonnerie à Rouen, Pierre de Lorme, 
maistre deshouvragesdud. baillage dud. lieu de Rouen, 
Micollas le Roux, maistre des houvrages dud. lieu de 
Caulx, Jehan Becquet, maistre des houvrages du Roy, 
à Dieppe, Jehan Gaulvyn, maistre des houvrages de 
Harfleu, Pierre Grégoire, Jehan Duchemin, Robert 
Legrand, Pierre des Vignes, maistres maçons demeu- 
rans aud. Rouen, Thomas Theroude, maistre des hou- 
vrages de Cauldebec, Michel Féré, maistre des houvrages 
de Honnefleu, Jehan Bontemps, maistre des houvrages 
du Ponteau de mer, Guillaume Féré, Gervais Gre- 
douyn , Thomas Chevalier et Guillaume Ruffm , 
maçons demeurans aud. Harfleu, se sont transportez 
devers nous en notre logeiz aud. Heu de Harfleu, de 
matin, en présence desd. le Roux, heutenant dessusd., 
Adam Deschamps, sustitud du procureur du Roy, 
messire Jehan de St-Mars, chevalier, s^* de Blossevillo, 
Jehan Stuart, commis en l'absence du capitaine, le 
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«f de Berquelot, Loys Fouet, grenetier dud. Harfleu, 
Jehan de la Masure, Nicollas Raaullin et plusieurs 
autres officiers, bourgois et Iiabitans tant de cested. 
ville de Harfleu que dud. Montiviller, lesquelz maçons 
nous ont présenté le dcvys par eulz fait, nous affermant 
par honneur qu'ilz ont en leurs consciences fait led. 
devys le plus loyallement et profitablement qu'ilz ont 
sceu adviser. Duquel devys avons fait faire lecture es 
présence de tous les dessus nommez, après laquelle 
lecture faicte , avons dit et demandé ausd. maistres 
maçons qu'ilz mysscnt led. houvrage à prix et au 
rabais leur remonstrant cjue c'estoit heuvre du Roy et 
pour le prouffit et utilité de toute la chose publique 
du royaulme de France, mesmes de tout le pais de 
Normandie, où ilz sont demourans, leurpryant qu'ilzse 
délibérassent d'en faire le meilleur marché qu'ilz pour- 
roient et lors par led. Holiand le Roux, maistre desd. 
houvrages de Rouen a esté mys la toizc, tous pare- 
mens contez à xxxvi pieds pour toize sur ung. pié 
d'espoisseur chacun parement et tout le surplus des 
espoasses massives h deux cens seize piez pour toize 
a esté mise de premier denier à xxxii livres x soh 
tournois lad. toise et du depuys par led. le Roux a esté 
rabaissé lad. toise à xxx livres tournois. 

Et peu après par Jehan Bontcmps, maistre dos hou- 
vrages de Pontcau-dc-mer, a esté rabaissé lad. toise 
à XXIX livres tournois et par led. le Roux a esté 
mis au rabais lad. toise à xxv livres tournois, et par 
Gcrvais Grcdouyn, maçon, a esté mys lad. toise au 
rabaiz à xxni livres tournois. 
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Et ce voyant que neulz desd. maçons ne véulloient 
plus rabaisser lad. houvrage, ains estoient hostinez à 
demeurer en leur entier^ parquoy differasme à faire 
lajudicaUon et passement desd. houvrages jusques à 
demain. Et lors lesd. maistres maçons se retirèrent 
en leur logeiz et mesmes led. le Roux et autres mais- 
tres maçons de lad. ville de Rouen prindre congé de 
nous en nous disant que jamais ilz ne vouldroient 
entreprendre led. houvrage pour xxiiii livres tournois 
et qu'ilz ne le feroient pour au moins de xxv livres 
tournois, à quoy par nous leur fust respondu qu'ilz y 
pensassent et que si voulloient revenir après avoir 
pensé aud. affaire que voullontiers les recevryons aud. 
aflâire. 

Et depuis environ le vespre aud. jour, voyant que 
neulz desd. maistres maçons ne revenoient point, ains 
estoient tous absentez par le conseil et deliberacion des 
hoiBciers du Roy et autres dessus dénommez avons 
mandé venir devers nous lesd. maistres Jehan Gaulvyn 
et Michel Fcré ausquelz, avec lesd. officiers du Roy 
avons remonstré plusieurs raisons par quoy ilz dévoient 
eulx amoderer et mectre à la raison pour mectre led. 
houvrage à plus grant rabais qu'il n'estoit, lesquelz 
Gaulvyn et Feré ce voyant nous ont acordé faire led. 
houvrage à xxii livres x sols tournois pour toise, ce néan- 
moins voyant que tous lesd. maistres n'estoient encores 
absentez de cested. ville de Harfleu ainsi que avons esté 
assertenez par plusieurs estans avec nous, avons différé 
iaire lad. adjudicacion jusques à demain et avons fait 
savoir esd. maistres maçons led. rabais, et s'ibs voul- 
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loient venir led. jour de demain mectre plus avent aud. 
rabais que les recevryons. 

Auquel jour de demain mime jour de ced. mois de 
mars avons, en la présence de noble homme AUain 
Setuart, capitaine de ceste ville soubz led. sieur d'Âa- 
bigny et Loys Viennens, escuier, esleu à Mondviller, 
lesquelz ne fesoient aud. jour que arryver de court, où 
iizestoient allez pour aucuns affaires, led. grenetier et 
et plusieurs autres ofïiciers de lad. ville, bourgois et 
habitans d'icelle fait savoir que s'il y avoit aucune 
personne qui voulust mectre led houvrage au rabais 
et moindre prix que lad. somme de xxii livres x solz, 
qu'ilz vinsent et que vouUontiers les y recevryons. 
Auquel jour ne s'est [présenté] aucune personne qui 
ayent vouUu mectre led. houvrage au rabais fors que 
lesd. maislres Gaulvyn et Feré, lesquelz nous ont dit et 
déclaré que ilz ne rabaisseroient plus led- houvrage, 
mais que si nostre plaisir estoit de leur adjuger aud. 
prix de xxii livres x sols tournois, que ilz le pran- 
droient et non à moyns, par quoy les avons fait retirer 
et sur ce heu conseil à tous les dessusd. qui tous ont 
esté d'oppynion que leur devyons acorder led. prix, cl 
qu'il estoient savans et suffisans pour faire led. hou- 
vrage, voyant lesquelles oppynions avec lesquelles la 
nostre s'acorda, avons, en la présence et par devant 
les deux tabellions royaulx de lad. ville de Harfleu que 
avyons mandé pour ccste affaire, adjugé csd. maistres 
Gaulvyn et Feré lesd. houvrages aud. prix de xxii livres 
X solz tournois pour toise à la subjection de trouver, 
fournir et quérir toutes matyeres pour faire lesd. hou- 
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vrages , le tout ainsi qu'il est contenu aud. devys avec 
tous engins, establissemens et cordages à eulx néces- 
saires, lesquelz avons fait obliger par devant lesd. tabel- 
lions par corps l'un pour l'autre et de bailler bons 
pleiges et suffisances pour bien faire et parfaire lesd. 
houvrages de maçonnerie dedans la fin du moys d'oc- 
tobre prouchain venant, en leur fournissant deniers 
ainsi que la besoigne yra avant ; pour tesmoing des- 
quelles choses nous avons signé et fait signer aux cy 
dessussignez ces présentes et pour plus grant aproba- 
cion y avons fait mectre le scel de nos armes ' cy mis 
le mime jour de mars aud. an cinq cens et saize ^. 

GuYON LE RoY, Allan Stevarde, Lois Vien- 
NENS, de la Masure, Fouet, Le Roux, 
Desghamps, de Berquetot. 

Jeh. DE Blosseville. 

Est écrit au dos : Proces-verbal pour le Havre de 
Grâce, pour Mons^ du Gbillou , vis admirai de France. 



* Les armoiries deGuyon le Roy étaient: Ecartelé; au \elk; d'ar* 
9^ , d (a bande de gueules , qui est le Roy ; au 2 e( 3 ; échiqueié d*or 
el t azur 9 à la bordure de gueules ^ qui est de Dreux, à cause de 
l'tllitnce deJeanue de Dreux, avec Guillaume le Roy, chevalier * 
S* de Chavigny , 300 ayeul. 

' UI7. Nouveau style. 
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XIII. 



Procès verbal de Tadjudication des travaux de terrassement et de 
maçonnerie à exécuter pour la construction du port et des forti- 
fications du Havre de Grâce , et reconnaissance des devis et char- 
ges par Jean Gauvain et Michel Feré. 

— 4 mars I5l7. — 

A TOUS CEULX qui ces présentes lectres verront, 
Jacques Deschamps, escuier, garde du scel des obliga- 
cions delà viconté de Monslierviller salut: savoir fai- 
sons que par devant NicoUas Maugart et Pierre Gosse- 
lin j tabellions jurés pour le Roy nostre sire en lad. 
viconté eu siège et sergenterie de Harfleu, furent 
presens,maistres Jehan Gauvain, bourgois dud. Har- 
fleu et Micquellol Feré de Ilonnefleu, maistres du 
meslier de machonnerie, lesquelz de leurs bonnes 
voullontés sans aucune contraincte, congnurent et 
confessèrent avoir fait marché et contract avecques 
noble et puissant seigneur, messire Guy le Roy, che- 
valHer, seigneur de Chillou, vis admirai de France, qui 
présent estoit,pour faire et parfaire bien et deuement 
l'ouvrage de machonnerie , requis et nécessaire estrc 
fait es tours, gcctéez, paons de mur et entrée du havr^ 
de Grâce ordonné par le Roy notre sire estre fait près 1^ 
Chief de Caux et y quérir toutes matières selon ainsf 
qu'il est plus au loing contenu es devys duquel la 
teneur en suyt. 

En suyt le devys pour construire et ediilGer le havre 
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de Grâce, pour recueuUir et poser navires qui pourront 
aUer et venir aud. havre, ledict devys fait par le com- 
mandement de messire Guyon le Roy, chevallier, sei- 
gneur de Chillou, visadmiral de France et cappitaine 
de Honnefleu soubz monseigneur Tadmiral, commis- 
saire du Roy nostre sire en ceste partie, ce jourduy 
second jour de mars mil cinq censet saize ' par Roul- 
lant le Roux, maistre des œuvres de machonnerie à 
Rouen ; Pierre Delorme, maistre des ouvrages du Roy 
es baiUiage de Rouen ; Nicollas le Roux, maistre des 
ouvrages du Roy es bailliage de Gaux; Jehan Becquet, 
maistre des ouvrages du Roy à Dieppe ; Jehan Gauvain, 
maistre des ouvrages de Harfleu; Pierre Grégoire, 
Jehan Duchamp, Robert Legrant, Pierres Desvignes, 
mâchons, demourans à Rouen; Thomas Theroulde, 
maistre des ouvrages de Caudebec; Michel Ferey, 
maistre des ouvrages de Honnefleu; Jehan Bontemps, 
maistre des ouvrages du Pontaudemer; Guillaume 
Ferey, Gervaiz Gredouyn, Thomas Chevallier et Guil- 
laume Ruffin, aussy mâchons dud. lieu de Harfleu, en 
easuyvantl'adviz de plusieurs maistres de navire tant 
dui Honnefleu que Harfleu et aussy Tadvis de plu- 
sieurs pyonnyers principaulx du pais et par la delibe- 
racion des officiers du Roy tant dud. lieu de Harfleu que 
MoDstierviller et de plusieurs bourgois, manans et habi- 
tans desd. lieux de Harfleu et Monstierviller et par lesd. 
adviz et oppinions, led. deviz a esté rédigé en la manière 
qui eusoyt: premièrement, il convyent pour le commen- 
eemenl dud. havre faire deux grosses tours avec deux 

* I&17. Noaveuu stvle. 
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gecléez de grant pierre de Vernon par devers la mer, 
l'une desd. gecléez devers Tamont et Tautre devers 
l'aval, qui n'auront de longueur pour cest heure, c'est 
assavoir la gectée par devers l'aval depuis l'une desd. 
tours en tirant vers l'aval que vingt toizes et la gectée 
de devers l'amont jusques à l'autre tour à commencer 
vers la mer aura dix sept toizes de longueur. Item, au 
bout desd. deux gectèez, entre les deux tours, sera 
l'entrée dud. havre et y aura de longueur entre lesd. 
deux tours cent piedz et l'entrée de devant desd. gectéez 
par devers la mer aura deux cens piedz de lai^ et 
seront lesd. gectéez plantées et assises ainsy que le lieu 
le requerra pour le prouffîct dud.* havre, lesquelles 
gectée^ viendront quérir lesd. tours et liées l'un à 
l'autre ainsy qu'iVest requis. Item, par devers les champs 
se feront deux paons de murs, l'un à ung costé dud. 
havre ell'autre à l'autre costé, lyés à chacune tour pour 
soustenir les parois et terres et garder qu'ilz ne tom- 
bent aud. havre et aura chacun paon de mur de lon- 
gueur trente deux toizes et d'espesseur deux toizes par bas 
en revenant à toize eldemye par haull et de telle haul- 
teur qui sera requis et aura led. havre de large en 
droict lesd. murs vingt et quatre toizes et de longueur 
jusques à l'entrée de la frenchée qui se fera pour 
recueullir la ryviere de Harfleu dedans led. havre, 
laquelle trenchée contient de long, depuis led. havre 
jusques à l'entrée de la ville de Harfleu, le nombre de 
troys mil cinq cens toizes et soixante piedz de large, le 
tout à six piedz pour toize et douze pousses pour pyé et 
est à entendre que chacune desd.tours auront de creulx 
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trente six piedz. Item, il convient ériger lesd. tours sy 
basque le lieu le requerra et desoubz faire pillotysel 
plateformes se mestier est, bien entaillée par moictié, 
l'une dedens l'autre, fettez par logens et bien chevillée 
et fichée aux testes desd. pieulx et par devant se fera 
tout en tour desd. machonnerics aux plateformes, une 
pièce de boys qui portera ung ravallement de deux 
pousses pour recouvrir le premier joingt desd. ma- 
chonneries. Item, par devant lesd. plateformes se 
cachera un reng de pieulx carrés joinctifs sy bas que 
le lieu le pourra endurer et par devant lesd. pieulx se 
mectraune ventrière de boys qui sera enherponnée et 
chevillée et bien fichée de fiches de fer à lad. plate- 
forme pour garder que l'eaue ne puisse desgrader le 
desoubz desd. plateformes ny eslaver le pied desd. 
murailles et convyent emplir toutes les veuillières desd. 
plateformes de pierre dure, cachée à coup de mail 
avecques bon mortier, le tout du boys dessusd. à bon 
reffaict tel qu'il est requis à lad. besongne. Item, sur 
icelles plateformes convient ériger lesd. tours chacune 
de dix huit piedz d'espoisse par bas en revenant à douze 
piedz par hault, lesquelles tours seront à troys estages, 
comprins l'estage dedens les terres, qui servira à mectre 
les estoiremens et pouldre, ou ce qu'il sera nécessaire, 
l^el premier estage aura douze piedz de hault, de- 
puis l'aire jusques à la voulte, enquel estage se fera ung 
parpain de deux piedz et demy d'espoisse pour séparer 
cequeon vouldra bouter dedens, auquel parpain y aura 
uie huisserie telle que le lieu le requerra et se voultera 
ced. premier estage en vers tant de costé que d'autre 
3 
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dud. par pain, le tout dud. premier estage par dedens 
ouvré de bonne pierre du Val des Leux ' et se fera à 
chacune tour une huisserie pour y entrer, de quatre 
piedz de large et sept piedz de hault. Item, le deu- 
xiesme estage aura saize piedz de hault, enquel estage 
se feront canonnyeres à tous les lieulx où il sera requis 
pour deflfendre led. havre et lesd. tours et se feront 
esvens dedens lesespoisses endroict lesd. canonnyeres, 
pour vuyder les fumées desd. artilleries quant on en 
tirera et convient faire au parmy ung pillier ront ou a 
pans de deux piedz et demy d'espoisse ou plus , se 
mestier est, qui vindra de tout bas elyra jusques soubz 
la tarrasse, lequel pillier portera les estocqz de charges 
à la haulteur qui sera requis pour voulter icelluy estage 
et celluy de dessus, lequel pillier sera de bonne pierre 
deVernon et tout le sourplus dud. estage et celluy de 
dessus sera de bonne grant pierre de Saint-Leu et de 
Scerans * . Item, le troysiesme estage aura dix huit piedz 
de hault auquel estage se feront canonnyeres à tous les 
lieux, où mestier en sera, pour servir à garder et deffendre 
led. havre et tours et tirer à la mer, quant il sera requis, 
et sera le dedens de ced. estage de bonne grant pierre 
de Saint-Leu ainsy que celluy de desoubz et voulte de 
la hauteur qui sera requis, aussy convient faire louées, 
au lieu où il sera plus propre, de grandeur suffisante 
pour garder l'artillerie et ce quy sera nécessaire. Item, 

* Val des Leux, hameau de la commune de Mauuy, canton d0 
Duclair, limitrophe des carrières de pierre de Caumont. 

* Saint Leu d'Esserent, village du département de l*0i8e, où toni 
les plus renommées carriérst de pierre à bâtir du plateau de Paris. 
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en fusant le dedans desd. estages, se feront au deu- 
xiesme et troysiesme estages, cheminées encorporées 
dedens les espoisses par devers les terres et s'y fera une 
vis pour servir lesd. estages desd. tours, laquelle vis aura 
quatre piedz de marche entre le noyau et la serche, les- 
quelles marches seront à pierre de Vau des Leux etaussy 
convient faire unes latrynes au lieu plus propre que on 
verra ausd. tours. 

Item, en érigant lesd. tours convient faire par 
devant lesd. tours par devers le havre une allée pour 
servir à aller sur la gectée porter du cordage ou en 
recueullir pouF secourir le navyre qui en auroit mes- 
tier en entrant et sortant dud. havre, laquelle allée 
se érigera par bas de neuf piedz d'espoisse en 
revenant à six piedz par hault , laquelle allée 
vendra quérir au néant le bout de la gectée. Item, tout 
le dehors desd. tours sera de grant pierre de Vernon 
bonne et forte, de plus grant appareil que faire se pourra, 
tant en paremens que eslez et en montant lesd. tours 
par dehors œuvre , se feront larmyers au deuxiesme 
et troysiesme estage de demy pied de saillie pour 
gecter Teaue arrière de la muraille. Item, à la hauteur 
qui sera requis, convyent faire un machicollix, dont les 
pierres auront cinq , six ou sept piedz de long bien 
fermées dedens l'espoisse du mur, lequel machicollix 
portera ung avant mur de saize pousses d'espoisse 
A six piedz de hault portant crenyaulx et arballes- 
trieres pour tirer en la mer, quant mestier en sera, de 
dessus la tarrasse. Item^ lesd. tours seront tarrasséez 
le plus plat que faire se pourra de bonne grant pierre 
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de Lyais, à bonne pente mâchonnée, à mendre joingt 
que faire se pourra, de bon chyment et en bonne 
saizon, et se feront gargouUes de pierre de Vernon 
de quatre piedz de saillie hors, requis pour gecter et 
conduire l'eaae de dessus lesd. tarrasses, ainsy que la 
chose le requiert, et se feront, ausd. tours aux endroictz 
où il sera requiz, es lieux où il sera à travers la 
muraille à chacune tour, troux pour recueuUir la chaine 
ou chaynes pour clorre le havre par engins qu'il* 
seront dedens lesd. tours et conviendra en faisant lesd. 
tours bouter groz pouUyolz de cuyvre pour conduire 
lesd. chaynes. Item, par dessus lad. t^irrasse convient 
faire passer ladviz, si haultqui sera requis, pour porter 
une lanterne ou falloctz ou feu pour le navyre, quant 
mestier en sera, de telle façon et ordonnance qu'il 
plaira ordonnera mond. seigneur. Item, esd. tours, depuis 
Teaue jusques en hault, seront assises, de troys assiec- 
tez en trois assiectez, pierres debout qui auront yssue 
d'un pied dehors en façon de poincte de dyamant et 
de ronde pierre en pierre de bonbarde, moictié de l'un, 
moictié de l'autre. Item, lesd. gectéez se esligiront sur 
lesd. plateformes , qui seront bien et duement fetteez et 
devysees et pillotages pareillement, lesquelles gectéet 
auront par bas quatre toizcs, en revenant à troys 
toizes par hault, tant la poincte que le demeurant, 
laquelle poincte vendra en dymynuant en hault et de 
haulleur troys piedz plus hault ou environ que la plus 
hault, tant qui y pourra venir et au dessus de la derraine 
assiecte desd. gectéez passeront longues pierres 
de grectz, dont il y en aura quatre piedz dedens 
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le parmy de Tespoisse desd. gecléez et deux piedz 
dehors pour estaller le navyre, quant mestier en 
sera. 

Item, lesd. gectéez se ferrent par dehors œuvre de 
grandes pierres de Vernon bonne et forte de plus grant 
appareil que faire se pourra, tant es paremens que 
elles et les asseoir toutes boutiches aux poinctez desd. 
gectéez, pour myeulx deffendre les vagues de la mer, 
et tout le remplage et mesconnage se fera de bonnes 
bictez du Vau des Leux, des plus grandes que faire se 
pourra, jaugeez de haulteur des pierres de paremens 
bien joingtisves Tune à Taulre à baing de bon mortier 
et les tours pareillement, et en mâchonnant toute lad. 
besogne, se mectm de la mousse demy pied de large 
tant aux lictz que aux joingtz, jusques à la haulteur 
de la plus haultc eaue qui y pourra venir. 

Item, quant lad. besongnc sera ûiicte et parfaicte en 
besongnant, se tezera lad. besongne tous paremens 
comptéez à trente-six piedz pour toize sur ung pied 
despoisse chacun parement et tout le sourplus des 
espoisses massives à deux cens saize piedz pour toize 
et l'ouvrier qui fera lad. besongne sera subject de 
trouver toutes matières pour faire lad. besongne, ainsy 
qu'il est cy devant devisé, avecques enginctz et leurs 
estabUssemens. sans ce que le machon soit tenu quérir 
fer, plomb, ne plateforme, maiz leur baillera tou place 
necte à mâchonner, lequel ouvrage contenu aud. devys, 
lesd. Gauvain et Feré, chacun d'eulx et lun pour le 
tout, promisdrcnt et s'obligèrent leurs corps, biens et 
héritages, (aire bien et deuement et le rendre parfaict 
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& la fm du itioys d'octobre proncbain venant, en leur 
baillant et délivrant deniers pour ce faire, ainsy qu-ilz 
besongneronl et que la besongne yra avant, pour 
achapter les matières requises et payer les ouvriers, 
desquelz deniers, qu'ilz seront avancés, ilz bailleront 
cauxion suffisant, lors de l'avance, de les employer aud. 
ouvrage moyennant, et par ce qu'ilz auront et leur sera 
payé et délivré par les commis et depputés à ce faire, la 
somme de vingt-deux livres dix solz tournoiz pour 
chacune toize dud. ouvrage à le toiser ainsy* qu'il est 
contenu aud. devys et qu'il est acoustumé toizerles 
ouvrages du Roy nostred. Seigneur et auquel prix ik 
l'ont mis au derrain rabaiz aprez tous autrez rabaiz 
mis par les maistres ouvriers desnommez es commen- 
cement dud. devys et autres pour ce venuz et fait venir 
et à assembler par cry publicque fait es bannes villes 
de ce pais de Normendie, ausquelz rabaiz et proclama- 
cions estoient presens et appelés comme il a esté 
tesmoingné ausd. tabellions le seigneur de Blos- 
seville, le cappitaine dud. Harfleu, les lieutenant 
du Bailly, procureur du Roy nostre sire, les esluz 
dud. Seigneur en ceste viconté de Monstierviller, le 
grenetier et autres bourgois, manans et habitans 
dud. Harfleu. 

Em TESMOiNGT desquelles choses, nous, à la rellation 
desd. tabellions avons mis à ces lectres le scel aux 
obligacions delad. Viconté. Ce fut fait et passé en la 
maison Robert Terrier le mercredy quatriesme jour 
de mars, l'an de grâce mille cinq cens et saize * pre- 

< 1517. NouYoau style. 
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sens GoIlÎD Esnault, escuier et Jacques de Sepoifin- 

s. 

ville, escuier, s^ du Moosault tesmoingtz. 

* 

MaUGART * . GOSSELIN. 

Au dos est écrit : 

L'adjudicacîon fait aux maçons pour l'ediflice du 
Havre de Grasse. 
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Doue copies de^ rôles de la dépense faite pour la construction 
du port et des fortifications du Havre de Grâce (i). 

- V7 avril. — Il juillet 1157 — 

Ensuit les parties baillées et fournies par Guillaume 
Savary contrerolleur de la ville de Harfleu pour le 
Havre de Grâce. 

PREMIÈREMENT 

Douze besches ferrées baillées à Thibault de Lisle 
gardain des houstilz dud. Havre, achetées au prix de 
ms.o.t. pièce, vallent xxvi». 

Item. XXXVI pelles ferrées baillées aud. Thibault 
achetées au prix de ii^.o.t. pièce vallent lxxii». 

Item. XXV picquoys et quatre houetes de fer, le tout 
pesant cent deux livres etdemye, vallent à ix^ chacune 
livre, cy, lxxvis ix d. 

' An dos de chacune de ces pièces est écrit : Coppie pour mon- 
seifoenr le visadmiral. 
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Ilem. cent pelles faitieres baillées par lad. Savary, 
vallenl XXXV ». 

Item, pour cinq cens de clou de x lignes, vii«¥ livres 
de clou de xi lignes , paies à Jehan du Fresne, 
mareschal, pour radouber les beneaulx, brouetes, 
pelles et autres choses servans aud. Havre , vallent 

XIII». 

Item . pour avoir fait esmouldre et affiler xxiui pio 
quoys de fer un «. 

Item, pour vingt-cinq houetes à xx<< pièce vallent 
XLi» vmd. 

Item, pour xxiiii maisches de bois servans pour lesd. 
picquoysiiiïs. 

Plus pour xxxiiii livres de cordaige à faire mesches 
es lignes dont il n'a rendu environ de u Uvres de reste 
achetées au seur de xii^. la livre, vallent xxxiu s. 

Plus paie pour demy cent de busches servant à faire 
brouetes xs. 

Item, paie pour quatre brouetes et cinq bacque- 
tieres servans aud. Havre xxvii». 

Pour une fleur do lix de fer à mercher les hoostili 
de bois dud. Havre, paie xx^. 

Pour viii livres de cordaige pour tirer l'eaue du puys 
qui a esté faict pour essay pour trouver la meilleure 
terre à xii <* la livrq, vallent viii». 

Plus, pour troys seilles de bois à xd pièce pour tirer 
l'caucdud. puys,' vallent ii» \i^. 

Soniine total : xviiil un* viiid obolle tournoys. 

Monsieur le grenotier Claude Guiot, commis de mon- 
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sieur le receveur Preudhomme, trésorier de la despence 
du Havre de Grâce, paiez à Guillaume Savary, dessus 
nommé, la somme de dix-huit livres quatre solz huit 
deniers obolle tournois que nous lui avons ordonnée 
pour les parties qu'il a fournies selon qu'il est contenu 
cy-dessus et nous vous en prometons expédier acquict 
vallable en rapportant la présente. Escript le premier 
jour de may, l'an mil cinq cens et dix-sept. 

N. DE LA PrIMAUDATE. 

Parties payées durant la sepmaine commancée le 
lundi xxviinae jour d'avril, en laquelle a cinq jours 
ouvrables et finie le samedy ensuivant n^^ jour de 
may, par Claude Guiol, grenetier de Ponthoyse pour 
le fait du Havre, commis de monsieur le receveur de 
Lisieux. 

PREBIIËREMENT 

A Guillaume Savary, contrerolleur de la ville com me 
il appert par ces parties xviiii m» viii^. 

A Pierre Léger, marchant charpentier, pour iic 
pictzà XX s pièce iicl. 

A Pierre Parmentier, Richard Bouquet, Jehan Ruzé 
et Jehan Leroy, chartiers, demourans hors ville de 
Harfleu, pour un beneaulx pour besongner aud. Havre, 
à X solz par jour pour v journées x'. 

A six commissaires ordonnez à faire besongner les 
ouvriers à raison de v solz par jour pour v jours 
chacun vallent viii x>. 
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Aux quatre maistres pionniers bretons aussi pour 

V journées à mis vid par jour, mi^ x». 

A huit autres commissaires à iiii» par jour pour 

V jours la somme de viii l 

A quatre autres maistres pyonniers de Harfleu à 
uns. par jour pour v jours, mil. 

A huit autres pyonniers à raison de m s par jour 
pour V jours, vi'. 

A XVI autres pyonniers ^ raison de ii» vid par jour 
pour V jours, viii*. 

A XLViii autres pyonniers et manouvriers à raison 
de XX <i par jour pour v jours xx'. 

Sommes des parties cy dessus déclarées deux cens 
iiii« VI ' quatre solz huit deniers tournois obolle qui a 
esté payée pour la sepmaine cy devant déclarée par 
Claude Guyot, grenetier de Ponthoise, commis de 
monsieur le receveur de Lisieux. Fait le iiiirae jour de 
may vcxvii. 

N. DE LA PrIMAUDAYE. 

Parties payées durant la sepmaine commencée le 
lundy iiiinie jour de may et finie le samedy ensuivant 
IX me jour de may en laquelle a cinq jours ouvrables 
par Claude Guiot, grenetier de Ponthoyse, commis de 
M. Guillaume Prendomme, notaire et secrétaire du 
Roy par luy commis à lever ce compte et faire le 
paiement de la construction du Havre de Grâce. 
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PREMIÈREMENT 

A Michellet Bray dit Fleury, demeurant à Har- 
flea, la somme de cent-deux solz six deniers tournois 
pour vente de pelles festieres, pelles ferries, lochetz et 
seilles pour ce, en» vi d, 

A Geuffroy Goret, voicturier par eaue, et Robert Drieu, 
voiclurier par terre, pour voicturer du boys près de la 
ville de Harfleu, ce sont les dix oges et des clayes , 
payé Lxxiii s. 

Item pour la pompe prinse à Harfleu et pour le 
port d'icelle, iiii* VIS. 

Pour X beneaulx à raison de xs.*. par jour chacun 
beneau pour v jours, xxv i. 

A huit commissaires ordonnez pour faire besongner 
les ouvriers à y^X par jour pour cinq jours, x>. 

Aux quatre pyonnyers bretons à m s \ià par jour 
pour lesd. v journées iiii i x s. 

A XIII pyonnyers dont en y a ix commissaires à un s. t. 
par jour vallent pour lesd. v jours, xiii l 

A XX autres pyonnyers à m s. t. par jour, vallent pour 
lesd. V jours, xvL 

A vin» xviii autres pyonniers et manouvriers à iP 
VI d par jour, vallent pour lesd. cinq jours, exil y s. 

Sommes des parties cy devant déclarées, neuf vingts 
unze livres quinze solz six deniers tournois qui ont esté 
payez par led. Claude Guiot, grenelier dessud. commis 
de mond. sieur le receveur de Lisieux , durant la sep- 
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maine dessusd. Fait le xi"* jour de may Tan mil cinq 
cens et dix-sept. 

N. DE LA PRIM4UDAYE. 

Durant la sepmaine commencée le lundi xim^ jour 
de may mil cinq cens dix-sept et finie le samedi en- 
suivant, XVI inc dud. moys en laquelle a six jours hou- 
vrables ont esté payées les parties qui s'ensuivenL 

PREMIÈREMENT 

A Mychault Tanquerel , demourant à Monstîerviller, 
la somme de xx 1. 1. à luy ordonnée pour son payement 
de la petite maison pour garder les housiilz qu'il a 
faicte aud. Havre ainsy qu'il sera à plain déclaré au 
roolle par marché fait à xx^. 

Aud. Tanquerel la somme dexxii^x».*. pour son 
payement de cent aiz par luy livrez au seur de mi» vi^ 
tournois pièce pour ce, xxii^ x». 

A Henry Mocquelin pour plusieurs parties deubz de 
busche ainsy qu'il sera déclaré au roolle cxvi ». 

Pour dix-huit beneaulx durant lad. sepmaine à rai- 
son de X8.^ par jour chacun beneau vallent pour lesd. 
VI jours, la somme de Liiii K 

Aux commissaires ordonnez à faire besongner les 
ouvriers aud. Havre à raison de v s.t. par jour vallent 
pour lesd. six jours xiii' x». 

Aux quatre piogniers bretons à iiiP vid par jour 
vallent pour lesd. six jours xix^ ihp. 
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A XX autres piogniers à raison de m k ^. par jour, 
vallent pour lesd. six jours xyiiiU 

A lie inixx VIII piogniers et manouvriers à raison de 
II s M d par jour vallent pour lesd. six jours ii c xvi l 

Somme des parties cy dessus contenues troys cens 
soixante quatorze livres huit solz tournois, qui ont estez 
payées durant lad. sepmaine. Fait le xxme jour de may 
mil cinq cens dix-sept ainsy signé, 

N. DE LA PrIMAUDAYE . 



Durant la sepmaine conimençant le lundi xviiime jour 
de may mil cinq cens dix-sept et finie le samedi xxiiiro« 
dud. moys ensuivant laquelle a cinq jours ouvrables 
ont estez payez les parties qui s'ensuivent. 



PREMIÈREMENT 

A Loys Godes, marchant,, demourant en la ville de 
Rouen, la somme de trente-une livre cinq solz tour- 
noys, pour son payement de deux cens cinquante clayes 
par marché fait rendus au Havre de Grasse, au seu de 
douze livres tournoys le cent pour eux la somme de 
XXXI 1 vs.t. 

A Martin Léger, charpentier, et pour autres ses com- 
paignons qui ont vacqué à faire le pont et les aulges de 
la tranchée du Havre pour le temps contenu aud. roolle 
x^x*. 

Pour vingt beneaulx durant lad. sepmaine, à raison 
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de X s. K par jour chacun beaeau vallent pour lesd. cinq 
jours la somme deL^ 

A neuf commissaires à raison de v». ^ par jour vallent 
pour lesd. cinq jours la somme de xii vs.t. 

A quatre piogniers bretons à raison de un s vid pièce 
vallent pour lesd. cinq jours xvi>. 

Aux autres piogniers à raison de m «par jour chacun 
vallent pour lesd. cinq jours xv*. 

A XXII hommes qui ont besongné chacun troys nuytz 
à vuyder les eaues des fondements dud. Havre à raison 
de IIS. t. chacune nuyt vallent vi i xii *. 

A ne Lxxvi piogniers et manouvriers à raison de 
Il s VI <i pour chacun jour, pour cinq jours vallent 
vin XX xni x». 

Somme des parties contenues cy dessus trois cens 
dix-sept livres douze solz tournois qui ont estez payez 
durant lad. sepmaine. Fait le xxviime jour de may Tan 
mil cinq cens dix-sept ainsy signé, 

N. DE LA PrYMAUDAVE. 

Durant la sepmaine commencée le lundy xxvme jour 
de may mil cinq cens dix-sept et finie le samedy pénul- 
tième jour dud. moys en laquelle sepmaine a six 
jours ouvrables ont estez payéez les parties qui s'ensui- 
vent. 

PREMIÈREMENT 

A Jehan Bullant, mareschal, demeurant à Harfleu, 
pour plusieurs parties de clouterye et picquoys ainsi 
qu'il est à plain déclaré au roollela somme de ixl p vi^. 
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A Pierre-Roze, Guillaume Consore et Jehan Pellerin, 
cordiers, pour plusieurs parties de cordages déclarées 
aud. ïoolle a esté payé la somme de xix* xvs. 

A Pierre Léger, maistre charpentier*, demourantaud. 
Harfleu, Martin Robert, Pierre Delacroix, et Guion 
Jourdain, autres charpentiers, pour les journées qu'ilz 
ont vacquées durant lad. sepmaine ainsi qu'il est con- 
tenu aud. roolle la somme de lxxiiiis. 

A Martin Fleury, demeurant aud. Harfleu, pour ven- 
tes de seilles de boys, poullyes, clapetz à pompes, lan- 
ternes et chandelles, ainsi qu'il est à plain contenu 
aud. roolle a esté payé viii^ xyiii» iiii^. 

Pour Robinet Terrier, bon mestre du mestier de la 
mer, Girard Delisle, Philippes Pellerin ses serviteurs, 
aussi mestres mariniers pour les journées comptées 
aud. roolle la somme de xvii mis. 

A Maciot Duvallet, pillote, demeurant à Quillebeuf, 
par taux la somme de c». 

Pour Jehan Bontemps, mestre marin, demeurant au 
Pontaudemer par ordonnance, pour les journées con- 
tenues aud. roolle uni luis. 

Peur le paiement de xxiiii beneaulx qui ont besongné 
durant six jours en lad. sepmaine à raison de x».*. par 
jour chacun beneau la somme de lxxii i. 

Pour le paiement de dix commissaires à raison de 
vs.t. par jour pour six jours qu'ilz ont vacqué chacun 
en lad. sepmaine la somme de xvlt. 

Pour le paiement de huit mestres pyonniers bretons 
besongnans aud. Havre à raison de iiiP xi^ par jour 
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pour six journées qu'ilz ont vacquées en lad. sepmaine 

Xl XVI s. 

Item pour le paiement de dix-huit autres pyonniers 
et commissaires y comprins à raison de uns. t, par jour 
aussi pour six journées xxii xii». 

Pour le paiement de xx autres pyonniers à raison de 
III 8. ^ par jour, aussi pour six jours chacun xvml 

Pour le paiement de lxix autres pyonniers qui ont 
besongné aud. Havre durant lad. sepmaine le jour et la 
nuyt à raison de ii » vi d. t. par jour et ii ». K par nuyt 
qui est nus vid.t. pour homme par jour et nuyt pour 
ce nu XX xuii ni». 

Item pour le paiement de ii^. vu autres pyonniers 
et gens de manœuvre à raison de n» vi<i. *. par jour 
vallent pour lesd six journées à chacun la somme de 
VU" x\\ v». 

Somme des parties contenues cy-dessus quatre cens 
cinquante-deux livres, douze solz , dix deniers toumoys 
qui ont esté payées durant lad. sepmaine. Faict lemi«« 
jour de juing mil cinq cens et dix-sept, 

Signé, N. DE LA Primaudate, ung paraffe. 



Durant la sepmaine commençant le dymance dernier 
jour de may jourdePcnthccouste et finie lesamedi vira« 
jour de juing durant laquelle sepmaine a esté besongné 
sept jours y comprins le jour de Penthecouste et festes 
ensuivans ont esté paiées les parties qui s'ensuivent : 
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ET PREMIÈREMENT. 

Pour Guillaume Gonsore, cordier pour plusieurs 
pièces de cordages ainsi qu'il est contenu au rooUe xn^. 
, A Pierre Léger, mestre charpentier, demourant à 
Harfleui Pierre Delacroix, Guyon Jourdain, Marin Mil- 
loys et Golas Touppelin autres compaignons charpen- 
tiers ses serviteurs pour les journées qu'ilz ontvacquées 
durant lad. sepmaine ainsi qu'il est contenu aud. rooUe 
la somme de vil vi». 

Â Jehan Beauté, Jehan Bourguet et Jacques Fron- 
tault, compaignons brasseurs pour les journées qu'ilz 
ont vacquées à tirer l'eaue en lad. sepmaine ainsi qu'il 
est contenu aud. rooUe vu ^ un s. 

A Robinet Terrier, bon mestre du mestier de la mer, 
Girard Delisle, Jehan Trac et Philippes Pellerin autres 
mariniers ses serviteurs pour les journées qu'ilz ont 
vacquées durant lad. sepmaine ainsi qu'il est contenu 
aud. roolle 1x4 x vis. 

Pour Jehan BullanI, demourant aud. Harfleu pour 
clouterye, planche, aiz, haussières, goultières, raisiné, 
curr, bray, mousse et autres parties de fraiz paiéez et 
rembourséez durant lad. sepmaine xviii xvis vnid. 

Pour le paiement de douze béneaulx qui ont vacqué 
en lad. sepmaine cinq jours à raison de x^.^. par jour 
pour ce XXX 1. 

Pour le paiement de viii mestres pyonniers bretons 
i raison de mi* vi<i.^. par jour vallent pour sept jours 
xni xn*. 
4 
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Pour la sepmaine de unze commissaires à raison de 
V8. t. par jour pour vi journées xvii x». 

Pour le paiement de xxiiii autres pyonniers et com- 
missaires y comprinsà raison de uip.^. par jour pour 
six jours xxviiii xyi». 

Pour le paiement de xxx autres pyonniers à raison 
de m», t. par jour pour sept jours vallent xxi* x«. 

Pour le paiement de xxiiii autres pyonniers à raison 
de II 8 Yid. t. par jour pour sept jours xiii v«. 

Pour le paiement de ii^ xlviii auti*es pyonniers à 
lad. raison de n» vi^ par jour ix» vii. 

Item pour le paiement de lu autres pyonniers et 
manœuvres qui ont vacqué en lad. sepmaine vu nuyctz 
à raison de lis vid. t. par nuyt vallent xlvI x«. 

Somme des parties contenues cy-dessus quatre cens 
cinq livres, quinze solz huit deniers tournoys qui ont 
esté paiez durant lad. sepmaine. Faict le mercredi x^ 
jour de juing Tan mil cinq cens dix-sept 

Signé, N. DE LA PniMAUDATE. ung paraffe. 

Parties payées durant la sepmaine commencée le di- 
manche viime jour de juing le dimanche comprins et le 
jeudi d'icelle, jour de Sainct-Sacrement, durant lesquels 
jours a esté besongné le jour et la nuyt et fynissant le 
samedi ensuivant xiiime du moys qui sont sept jours: 

PREMIÈREMENT. 

A Guillaume Gonsore, cordier pour plusieurs cordai- 
ges par luy livrez durant lad. sepmaine ainsi qu'il sera 
contenu auroolle viiii vp.^ 
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A Pierre Léger, charpentier et à ses serviteurs pour 
lad. semaine ainsi qu'il sera à plain déclaré au rooUe 

vil VI 9. 

Aux brasseurs pour n jours de lad. sepmaine ainsi 
qu'il sera déclaré au roolle XLVins. 

A Robinet Terrier, mestre du raestier de la mer, 
comptés ses serviteurs ainsi qu'il sera déclaré au roolle 
pour les jours de lad. sepmaine la somme de ix i xvi ». 
A Jehan le Parmentier, demourant à Honnefleu, pour 
XXV bronetes à m s pièce ainsi qu'il sera déclaré aud. 
roolle Lxxv s. 

A Pierre Fontaine pour vente de cuyr pour les pom- 
pes l », i cofret à mestre la clouterye x s, ii gros seaulz 
cerclez xx», i rouet de cuyr et dix livres de cyre à sirer 
les pouUyes xxmi s vi d. t. et pour im livres de chandelle 
VIS VIII «*, pour ce cxis nd. 

Pour XI commissaires pour six jours durant la sep- 
maine à v» par jour a'esté payé xvii x». 

A huitmestres pyonniers bretons pour sept journées 
à im« yià par jour xiii xus. 

Axxini autres pyonniers pour sept jours à ira», i. 
par jour a esté payé vallent xxxm^ xii K 

Pour le paiement de xx autres pyonniers aussi pour 
sept jours à m* par jour xxii. 

Pour le paiement de neuf autres pyonniers aussi pour 
sept jours à ii» vid. t, par jour viii xviis vid. 

Item pour le paiement de vi« xiiii pyonniers pour 

cinq jours ouvrables à ii» vid. t. par jour iiiia ml xv». 

Item pour le paiement de xlui hommes qui ont vac- 

qué en lad. sepmaine sept nuytz lesd. festes comprinses à 
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lad. raison de n» vi^. t. par nuyt valleot xxxvui xn« vi<i. 
Somme des parties cy-dessus contenues deux cens 
quarante-neuf livres ung solz deux deniers toumoys 
dont a esté espédié acquitle xvime dud. moys de juing 
de Tan mil vc et dix-sept. 

Parties payées durant la sepmaine commencée le di- 
manche xiiiime jour de juing led. jour comprins durant^ 
laquelle a esté besogné le jour et la nuyt comme les 
autres jours ouvrables de la sepmaine et finye le samedi 
ensuivant xx^e dud. moys de juing led. jour comprins 
qui sont sept jours. 

PREMIËREBIENT 

A Guillaume Gonsore, cordier^ pour plusieurs parties 
de cordaiges contenues au roole par luy livréez durant 
lad. sepmaine iiii^ xvii». 

A Pierre Léger, charpentier, et autres ses serviteurs 
pour lad. sepmaine ainsi qu'il sera à plain déclaré aud. 
roolle cii s. 

A Robinet Terrier, meslre du mestier de la mer età 
trois ses serviteurs ainsi qu'il est déclaré aud. roolle 
pour lad. sepmaine ix* xvis. 

A Pierre de la Fontaine, pour rouetz de cuyvre, poul- 
lyes, clouterye, autres parties, escoppes, aiz, suif, chan- 
delles et autres parties payées durant lad. sepmaine 
comme apparoit bien déclaré par led. roolle vu* x» vi*. 

A XI commissaires pour six jours de lad. sepmaine à 
vs par jour vallenl xvii x». 

A viii maistres pyonniers bretons pour sept journées 
à un» VI d. t. par jour xii* xii». 
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A xxim autres pyonniers aussi pour sept jours à rai- 
son de mis par jour xxxiiii xii». 

Â XX autres pyonniers aussi pour sept jours à m s par 
jour XXI l 

Â IX autres pyonniers aussi pour vii jours à n» vid 
parjourvnixvnsvid. 

Item pour le paiement de vi^ xim pyonniers pour 
six jours ouvrables à raison de n» vid. t. par jour cl x». 

Item pour le paiement de xliii hommes qui ont vac- 
qué en lad. sepmaine sept nuytz, lad. nuyt de dimanche 
comprinse à raison de ns vid par nuyt vallent xxxvn 
xn» VI d. 

Somme des parties cy-dessus contenues deux cens 
cinquante-six livres, dix-neuf solz, six deniers toumoys 
dont a esté expédié acquict le xxiiime jour de juing mil 
vc et dix-sept. 

Durant la sepmaine commencée le dimanche xxime 
jour de juing Tan mil v c xvn led. jour comprins et le 
mercredi d'icelle ensuivant xxiiiime d'icelluy moys 
faiste de sainct Jehan-Baptiste y comprins qui sont sept 
jours ont esté payé les parties qui s'ensuivent : 

PREMIÈREMENT 

A Loys Godes marchand de cloyes demourant à 
Rouen, la somme de trente-une livres cinq solz tour- 
Dojs pour IP L cloyes ayant chacune six piedz de long 
et quatre piedz de large à raison de xui xs. t. le cent 
rendu aud. Havre pour cecy lad. somme de xxxi^ vs.t. 

A Guillaume Consore cordier demourant à Harfleu 
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pour iiic XXXV livres de cordaige à douze deniers la livre 
par luy livrez durant lad. sepmaine pour cecy xvii xv«. 

A Jaques Nourry pour plusieurs parties de clousterie, 
cuyr, pion, i rouetz de cuivre, fustailles et chandelle 
ainsy qu'il est déclaré aud. rooUe xuii vind. 

A Pierre Léger charpentier et à deux ses servi- 
teurs pour six journées qu'ik ont vacquées durant lad. 

sepmaine ainsi qu'il est déclaré aud. rooUe la somme de 
Lxxivms. 

A Robinet Terrier, mestre du mestier de la mer et 
^ troys ses serviteurs marigniers pour sept journées 
qu'ilz ont vacquées durant lad. sepmaine ainsy qu'il est 
déclaré aud. rooUela somme de ixi xvi». 

Pour le payement de unze commissaires qui ont 
vacqué lad. sepmaine six jours à raison de v^.t. par 
jour la somme de xvii x». 

Pour le payement de huit mestres pyonniers bretons 
qui ont vacqué lesd. sept jours comprins lesd. faistes à 
raison de mis vid par jour xiii xiis. 

Pour le payement de trente pionniers qui ont vacqué 
lad. sepmaine sept jours lesd. faistes comprinses à rai- 
son de iiiis.^ par jour vallent la somme de xviil 

Pour le payement de xx autres pionniers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine semblable espace 3e vu jours 
à raison de in^X par jour vallent xxil 

Pour le payement de seize autres pionniers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine sept jours lesd. faistes com- 
prinses à lad. raison de us vi^. t. par jour vallent xniil 

Pour le payement de viiu xiui pionniers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine v jours ouvrables à raison de 
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n« vid. t. par jour vallent la somme de mi« xti* vk 
Pouf le payement de cinquante deux autres pion- 
niers et manouvriers qui ont besongné sept nujtz en 
lad. sepmaine les nuytz desd. faistes comprinses à rair 
son de ns vid. t. par nuyt vallent la somme de xl\1 x k 
Somme des parties cy dessus contenues m<^ xxiii xi» 
Ym à tournoys dont a esté expédié l'acquict le derrain 
jour de juing l'an mil cinq cens dix sept. 

Durant la sapmaine commencée le dimanche xxvnin^e 
jpur de juing et finissant le samedi iiii°^e jour de juillet 
en laquelle, sepmaine est compris le dimanche et le 
jeudi ensuivant jour feste Sainct-Pierre durant lesquelz 
a esté besongné le jour et la nuyct qui sont sept jours 
ont esté payées les parties qui s^ensuivent. 

ET PREMIÈREMENT 

A Denis de la Marine marchant de boys demourant à 
Tancarville la somme de sept vingts quatre livres tour- 
noys pour son paiement de viipapictz de boys à raison 
de XYins chacun pjc ayant de longueur xxxvi piedz et 
d'espoisse ii piedz vallent yii» iiii^ 

A Guillaume Gonsore cordier demourant aud. Har- 
fleu pour son paiement de iic xxxvii livres de gros cor- 
daige par luy Uvrés durant lad. sepmaine comme 
apparoit par led. roolle à raison de xii à la livre cy la 
somme de XI i XVII s. 

A Jehan Bullant demourant aud. Harfleu pour pic- 
quoys, clouterye, ferrailles, oultilz, pompe, seilles de 
boys, suif, chandelle, ftistailles et autres parties payées 
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durant lad. sepmaine comme apparoit par led. rooUe 
la somme de xixi xi» vm^. 

À Pierre Léger maistre charpentier et Marin Mylloys 
son serviteur pour chacun six journées qu'ilz ont 
besongné durant lad. sepmaine, c'est assavoir led. 
Léger à vs et led. Mylloys à mis par jour liius. 

À Robinet Terrier maistre du mestier de la mer, 
Girard Delisle, Jehan Crocq, Philippes Petit, ses servi- 
teurs ayans la charge des pompes pour leur paiement 
de lad. sepmaine ainsi qu'il est contenu aud. roolle la 
somme de ixi xvis. 

Pour le paiement de xi commissaires qui ont vacqué 
en lad. sepmaine le jour de dimanche compris et la 
feste Saint-Pierre compris vu jours à raison de y s par 
jour vallent XIX 1 v». 

Pour le paiement de huit autres pyonnyers bretons 
qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à raison de 
mis VI d par jour vallent ixi. 

Pour le paiement de xxx pyonniers qui ont aussi 
vacqué v jours à raison de mis par jour vallent xxx*. 

Pour le paiement de xxvii autres pyonnyers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine compris lesd. festes, de 
dimanche et Sainct-Pierre vii jours à raison de ni' 
par jour vallent xxviui vu ». 

Pour le paiement de viii « xi autres manouvriers et 
pyonnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine v jours à 
raison de ii» vid par jour cvii xvii» vi à. 

Item pour le paiement de xxvi autres pyonnyers à 
lad. raison de u» vid par jour qui ont vacqué vu jours 
compris lesd. festes valleut xxiii xv*. 
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Item pour le paiement de lu autres pyonoyers qui 
ont vacqué en lad. sepmaine sept nuyclz à raison de 
ns Yià par nuyct XLvi x». 

Somme des parties cy devant declaréez quatre cens 
quarante neuf livres treize solz deux deniers toumoys 
dont a esté expédié Tacquict le vi^e jour de juillet Tan 
mil cinq cens et dix sept 

Durant la sepmaine commencée le dimanche v^^ 
jour de juillet mil v^xtu ont esté payées pour le Havre 
de Grâce les parties qui s'ensuivent 

ET PREMIÈREMENT 

Â Micquellet Ferey et Jehan Gauvin maistres ma- 
çons ayans la charge de maçonnerye dud. Havre 
pour ne XXV toises par eulx faictes et parfaictes à 
raison de xxn^x^la toise comme apparoit par led. 
roolle sur ce jourduy expédié vm nii« vi. 

A Guillaume Consore cordier pour iic lxxvii livres 
de gros cordaige par luy livrés durant lad. sepmaine à 
raison de xn deniers la livre vallent xnii xviid 

Â Guillaume Tanquerel pour seilles, aiz, clouterye, 
houes, picquoys, billes, goutran, suif, chandelles et 
autres parties par luy livrées durant lad. sepmaine 
comme appert par led. roolle la somme de xxxi xvis. 

A Pierre Léger charpentier et Marin Milloys pour 
six journées qu'ilz ont besongné durant lad. sepmaine 
led. L^er à vs par jour et led. Milloys à nus comme 
s^pert par led. roolle pour ce Lnn k 

A Robinet Terrier, Girard Delisle, Jehan Croc et 
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Philippes Petit mariniers ayant hA. charge des pompes 
pour leur paiement de lad. sepmaine ainssi qu'i) est à 
plain déclaré aud. rooUe ixi xmK 

Pour le paiement de quatre b'eneauk qui ont yacqué 
Ti jours en lad. sepmaine à raison de x solz par jour 
pour chacun beneau la somme de xii^. 

Pour le paiement de unze commissaires qui ont 
vacqué en lad. sepmaine compris le dimanche vu jours 
à raison de v» par jour vallent xixi t»; 

Pour le paiement de huit maistres pyonniers bre- 
tons qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours, à 
raison de iiin vid par jour vallent x* xvi». 

Pour le paiement de trente autres pyonnyers à raison 
de mis par jour pour six jours qu'ilz ont vacqué durant 
lad. sepmaine la somme de xxxviL 

Pour le payement de xxvii autres pyonnyers qui ont 
besongné vu jours en lad. sepmaine compris le di- 
manche, à raison de m s. t. par jour vallent la sonmie 
de XXVIII 1 VII s. 

Pour le payement de vin» xvi manœuvriers et pyon- 
nyers qui ont vacqué en lad. sepmaine vi jours à raison 
de 118 VI d par jour comme apparoit par led. roolle la 
somme de vi^xii». 

Pour le paiement de xxvi autres pyonnyers à lad. 
raison de ii» vid par jour qui ont vacqué vii jours 
compris le dimanche en lad. sepmaine, xxnl xvs. 

Pour le paiement de lu autres pyonnyers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine vii nuyctz à raison de n> vi^ 
parnuyct. XLvi x». 

Somme des parties cy-dessus contenues : cinq mil 
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quatre cens quarante huit livres seize solz toumoys 
dont a esté expédié le rooUe le xiiime jour de juillet 
mil vc et dix-sept. 



XV. 

Estât abregié de la despence qui cest fsdcte au Havre de Grâce 
jusques au xnm« jour de juillet mil yc xyii *. 

Le premier rooUe monte à . cxn ^ xii s mi à. 
Leipne. . rai « XIII 1 XVII 8 VI d. 

Lenime Iiciiiixxviliiiisvnid. 

Leirame , ixxx xiixvs Vid. 

Levme III c Lxxiini vins. 

Levpne inc xviii xiis. 

Levipnc IIIICLIll Xlis xd. 

Levrame une v* XV 8 VIII d. 

Leixme ne XLIXI 18 ild. 

Lexme ne LVll XlX8Vld. 

Lexnn« mcxxiiixi8 vnid. 

Lexn»ô inicxLixi xiii» nd. 

Lexnime vmnncxLVini xvis. 

Toutal vinmixcLxiTl 

' Les deux premiers rôles de cette récapitulation manquent. Les 
copies qui précèdent vont du troisième au treizième. Le montant du 
premier que nous avons publié est compris dans le total du troi- 
sième rôle de cet ^tat abrégé de la dépense faite au Havre du 
t7 avril au 12 juillet 1517. 
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XVI. 



Huit copies des rôles de la dépense faite pour la construction du port 
et des fortifications du Havre de Grâce •• 

— 12 Juillet — 5 septembre 15t7. — 



Parties paiées durant la sepmaine commencée le 
dimanche xiime juillet et finie le samedi ensuivant 
xviiime dud. moys dans laquelle a sept jours compris 
led. dimanche durant lesquelz a esté besongné le jour 
et la nuyct comme es autres sepmaines précédentes. 

ET PREMIÈREMENT 

A Loys Godes, marchant de boys^ demeurant à 
Rouen, pour son paiement de uc l cloyes par luy li- 
vrées durant lad. sepmaine à raison de xni xs le cent 
rendues aud. Havre de Grâce, cy xxxii v». 

Â Guillaume Gonsore, marchant de boys, demeu- 
rant à Harfleu, pour son paiement de u^ lui^ xn 
livres et demye de cordaige à raison de xii à la livre, 
xinii XVII 8 vid. 

A Jaques Nourry, demeurant à Harfleu, pour n 
pompes, III pouUyes de cuy vre, n cuyrs et demy de cuyr 
gras, n xii Qes et demye de seilles de boys, huit livres suif 
et six livres de chandelles ainssi qu'il est à plain con- 
tenu aud. rooUe, xxi xv». 

* Au dos de chacune de ces pièces est écrit : coppie pour monsei- 
gneur le vis-admiral. 
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A Robinet Terrier et à trois mariniers ses serviteurs 
pour le paiement de chacun vii jours qu'ilz ont vacqué 
durant lad. sepmaine ainsi qu'il est à plain contenu 
aud. rooUe la somme de ix i xvi ». 

Pour le paiement de xu commissaires à raison de 
V 8 qui ont vacqué lesd. vu jours en lad. sepmaine 
cy XXI 1. 

Pour le paiement de huit maistres pyonnyers bre- 
tons à raison de im » vi<i par jour qui ont vacqué six 
jours en lad. sepmaine xi xvis. 

Pour le paiement de xxxi autres pyonniers à raison 
de mp par jour qui ont vacqué six jours en lad. 
sepmaine xxxviii mi». 

Itempom*le paiement de xxvii .autres pyonnyers 
à raison de m ^ par jour qui ont vacqué en lad. sep- 
maine vallentà lad. raison xxvmi vn». 

Ilem pour le paiement de vi» xvi pyonnyers qui 
ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de ii' 
vid. t. par jourcni. t. 

Item pour le paiement de xxxmi autres pyonnyers 
qui ont vacqué en lad. sepmaine comprins led. di- 
manche vu jours à raison de ii» vid par jour vallent 
xnxixvs. 

Ilem pour le paiement de lx manouvriers qui ont 
Tacqué en lad. sepmaine sept nuyctz à raison de n» 
XI d par nuyct vallent luI x». 

Somme des parties contenues aud. roolle : trois cens 
cinquante huit livres cinq solz six deniers toumoys dont 
a esté expédié Tacquict le xx^e jour de juillet mil cinq 
cens et dix sept. 
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Durant la sepmainê commencée le dimanche iixm« 
jour de juillet finie le samedi ensuivant xxvm« dud. 
moys ont esté payées pour le Havre de Grâce les par- 
ties qui s'ensuivent. 

ET PREMIÈREMENT 

Â Jehan Delysle marchant demourant à Harfleu pour 
ung cent de Gloyes par luy livrées par marché faict 
rendues aud. Havre xi x». 

Â Guillaume Gonsore cordier demourant aud. Har- 
fleu pour lie nii» XVII livres et demye de gros cordaige 
à raison dexii deniers la livre xiiiii xvn» vid. 

\ Jehan Bullaut demourant aud. Harfleu pour plu- 
sieurs parties declouterye, brouetes, clapetz, fustailles, 
seilles do boys, cuyr, suif, chandelle ainsi qu'il est 
à plain contenu aud. roollela somme de xi mis. 

A Robinet Terrier maistre du mestier de la mer, 
Girard Delisle, Jehan Gracq et Jehan Petit pour vii 
journées qu'ilz ont vacqué durant lad. sepmainê "ainsi 
qu'il est contenu aud. roolle ixi xvi s. 

Pour le paiement de xii commissaires à raison de 
V s par jour qui ont vacqué vu jours en lad. sepmainê 
vallent xxxi*. 

Pour le paiement de huit autres pyonnyers bretons 
qui ont vacqué en lad. sepmainê cinq jours à raison 
deimsvidparjourixi. 

Pour le paiement de xxx autres pyonnyers qui ont 
vacqué en lad. sepmainê v jours à raison de mi s par 
jours xxx 1. 
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Poar le paiement de xxvii autres pyonnyers qui ont 
Yacqué en lad. sepmaine comprins les festcs vu jours 
Yallent à m s par jour xxvm i vu «. 

Pour le paiement de vi« un autres pyonnyers et 
manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine v jours à 
raison de us vid par jour vallent Lxxviii xs 

Pour le paiement de xxxiiii autres pyonnyers qui 
ont vacqué en lad. sepmaine vii jours comprins lesd. 
Testes à lad. raison de ii «vi d par jour vallenlxxxixi xv». 

Item pour le paiement de lx compaignons manou- 
vriers qui ont vacqué en lad. sepmaine sept nuyctz les 
nuyctz desd. Festes comprinses pour ce cy à la raison 
de n 8 VI d par nuyct LU * X 8. 

Somme toutal des parties contenues aud. rooUe : deux 
cens quatre vingts* treize livres neuf solz six deniers 
toumoys. Faict et expédié led. roolle le xxviime jour de 
juillet mil vcxvu. 

Durant la sepmaine commencée le dymanche 
xxvime jour de juillet et finissant le samedy ensuivant 
premier jour d'aoust qui sontsept jours ont esté payées 
les parties qui s'ensuivent pour le faict de Tédiffice du 
Havre de Grâce. 

ET PREMIÈREMENT 

A Jehan Lemery merchant de boys demeurant à 
Rouen , la somme de cinquante une livre six solz tour- 
Doys pour son payement de n c xxviii aiz de dix pied 
de long et troys doiz d'épesseur à raison de nn* vi^ 
toumoys pièce pour ce li* vi». 
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A Guillaume Gonsore cordier pour son payement de 
ne un XX xvn et demye 1. de gros cordaige à raison de 
xnd la livre par luy fourniz durant lad. sepmaine la 
somme de xmii XVII 8. 

A Jaques Nourry pour vente de seilles de boys, 
arbres, cuyr, suif et chandelle ainsy qu'il est contenu 
aud. rooUe la somme de xiini V» vid. 

A Robinet Terrier bon maistre du mestier de la mer, 
Girard Delisle, Jehan Crauc et Jehan Petit, mariniers 
pour les journées qu'ilz ont vacqué en lad. sepmaine 
ainsy qu'il est déclairé aud. roolle la somme de ixi xvi>. 

Pour le payement de xii commissaires ordonnez à 
fere besongner les pionniers, manouvriers et brouettiers 
à raison de v^. t. par jour qui ont vacqué chacun sept 
jours en lad. sepmaine lesd. festeâ comprinses vallent 
la somme de XXI ^ 

Pour le payement de huy t maistres pionniers bretons 
à raison de mis vid par jour qui ont vacqué en lad. 
sepmaine vi jours vallent xi xvi». 

Item pour le payement de xxx autres pionniers à 
raison de un s vid par jour qui ont vacqué en lad. sep- 
maine VI jours vallent xlviI. 

Item pour le payement* de xxxiin autres pionniers 
à raison de ni». ^ par jour qui ont vacqué en lad. sep- 
maine comprinses lesd. Testes sept jours vallent xxxvi 
xinis. 

Item pour le payement de vi xx im autres pionniers 
qui ont vacqué en lad. sepmaine lesd. festes comprinses 
sept joursvallent à lad. raison de n » vi d. t. par jour xxin l 

XU» VI d. 
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Pour le payement de lx autres pionniers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine sept nuys à la raison de 
n« vid par nuyl vallent liiI xs. 

Somme de la despence de la sepmaine dessus dé- 
claîrée troys cens soixante deux livres dix sept sojz six 
deniers tournoys dont sera expédié Tacquict en forme 
en me rendant ceste présente sinée de ma main le yiii« ' 
jour d'aoust Tan mil vc xvii ainsi signé, 

N. DE LA PrYMAUDAYE. 

Durant la sepmaine commancant le dymanche ii">e 
jourd'aoust et finissant le samedi en suivant viiiine jour 
dud. moys qui sont sept jours comprins led. dimanche 
ont esté payées les parties qui s'ensuivent 

ET PREMIÈREMENT. 

A Guillaume Consort, cordier demourant aud. Har- 
fleu la somme de xiii '. t. pour iic lx livres de gros cor- 
daige ainsi qu'il est contenu aud. roolle sur ce expédié, 
pour ce XIII 1. 

A Jehan Bullant demourant aud. Harfleu pour plu- 
sieurs parties de clousterye par luy fournies ainsi qu'il 
esta plain contenu aud. roolle durant lad. sepmaine la , 
somme de nu i x s. 

A Jacques Nourry demourant aud. Harfleu pour 

seilles de boys, cuyr, clappelz, suif, chandelles et poul- 

lyes ainsy qu'il est à plain contenu aud. roolle la somme 

de viixn* vi^. 

A Robinet Terrier et à troys mariniers ses serviteurs 
5 
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qui ont la charge des pompes pour chacun sept jour- 
nées qu'ilz ont vacquées en lad. sepmaine, led. Terrier 
à X s. t. par jour et sesd. serviteurs à vis. t. la somme 
de IX I XVI s. 

Pour le payement de xii commissaires qui ont vac- 
qué en lad. sepmaine sept jours à raison de v s. t. par 
jour XXI l 

Pour le payement de huit maistres pionnyers bre- 
tons qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à rai- 
son de un s vid. t. par jour xi xvis. 

Pour le payement de xxx pionnyers qui ont vacqué 
en lad. sepmaine vi jours à raison demis. t. par jour 

XXXVI i. 

Pour le payement de xxxiiii autres pionnyers qui 
ont vacqué en lad. sepmaine sept jours à raison de 
m s. t. par jour comprins led. dymanche la somme de 

XXXV 1 XIIII s. 

Pour le payement de vi" iiii pionnyers qui ont vac- 
qué en lad. sepmaine six jours à raison de u» vi<i. K 
par jour lin wt XIII 1. 

Pour le payement de xxvn manouvriers qui ont vac- 
qué en lad. sepmaine led. dymanche comprins sept 
jours à raison de n» vi^.t. par jour vallent xxiiil xii8vi<*. 

Item pour le payement de lx manouvriers qui ont 
besongné durant les nuytz en lad. sepmaine qui sont 
sept nuyls à raison de iis v<i. ^. par chacune nuyt la 
somme de ui^xs. 

Somme des parties contenues cy dessus troys cens 
six livres tournoys dont a esté expédié le rooUe le xin» 
jour d*aousl Tan mil v ^ et xvu. 
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Durant la sepmaine commancée le dymanche ixme 
jour d'aoust led. jour samedi d'icelle jour nostre dame 
comprins qui sont sept jours ont esté payées pour 
rédiffîce du Havre de Grâce les parties qui s'ensui- 
vent. 

ET PREMIÈREMENT. 

A Guillaume Consort, marchant cordier, demourant 
à Harfleu, pour son payement de cxii livres de gros 
cordaige à raison de xii à. t. la livre par luy livréez durant 
lad. sepmaine pour les causes à plain contenues aud. 
roolle la somme de cxiis. t. 

A Jehan Bullant, demourant aud. Harfleu pour plu- 
sieurs parties de clousterie, seilles de boys, cuyr, clap- 
pelz, suif, chandelle par luy fournies durant lad. sep- 
maine, ainsi qu'il est à plain contenu aud. roolle la 
somme de vu 1 XV s. 

A Robert Terrier bon m*re du mestier de la mer et 
à troys mariniers ses serviteurs pour chacun sept jour- 
nées qu'ilz ont vacquées, led. Terrier à x».*. par jour 
etsesd. serviteurs à vis. t. par jour ix* xvi». 

Pour le payement de huit m très pioniers bretons qui 
oot vacqué eu lad. sepmaine v jours à raison de un s 
nd par jour ixl 

Pour le payement de xii commissaires qui ont vac- 
qué durant lad. sepmaine lesd. festes comprinses, vu 
jours à raison de v «.t. par jour vallent xxi i. 

Pour le payement de xxx autres pioniers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine cinq jours à raison de nus. K 
par jour vallent xxx^. 
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Pour le payement de xxxin autres pioniers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine comprins lesd. Testes vii jours 
à raison de m s. t. par jour xxxv^ xiiiis. 

Pour le payement de vi» quatre manouvriers qui 
onl vacqué en lad. sepmaine v jours à raison de n» vi<* 
par jour vallent la somme de lxxvii' x». 

Pour le payement de xxvii autres manouvriers qui 
ont vacqué en lad. sepmaine lesd. Testes comprinses, 
VII jours à raison de ii» vid.t. par jour vallent xxm^ 

XII s VI d. 

Item pour le payement de lx autres manouvriers 
qui ont vacqué en lad. sepmaine sept nuytz les nuytz 
desd. Testes comprinses vallent à raison de iis vid par 
nuytLii^xB. 

Somme des parties mentionnées cy dessus deux cens 
soixante douze livres neuf solz six deniers tournoys 
dont a esté expédié le roolle le xviime jour d'aoust Fan 
mil cinq cens et dix-sept. 

Durant la sepmaine commencée le dymanche xvii^e 
jour d'aoust led. jour comprins et fmissant le samedi 
ensuivant xxiime dud. moys ont esté payées pour Té- 
diffice du Havre de Grasse les parties qui s'ensuivent. 



ET PREMIÈREMENT. 

À Guillaume Consort marchant cordier demourant 
aud. Harfleu, pour son payement de !i<^ xxxv livres de 
gros cordaigc à raison de xu^ la livre par luy livrez 
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durant lad. sepmaine, ainsy qu'il est à plain contenu 
aud. roolle la somme de xi^ xv». 

Â Jehan BuUant, demourant aud. Harfleu, pour plus- 
sieurs parties de clousterie, seilles de boys, cuyr, boys, 
suif et chandelle , ainsy qu'il est à plain contenu aud. 
roolle, pour cecy xi vins. 

A Robert Terrier, bon mtre du raestier de la mer 
et à troys mariniers ses serviteurs pour chacun sept 
journées coraprins led. dymanche , led. Terrier à x ». t. 
par jour et sesd. serviteurs à vis.t., pour ce ixl xvi». 

Pour le payement de xii commissaires qui ont vacqué 
en lad. sepmaine comprins led. dymanche, vu jours 
vallent à la raison de vs.t. par jour, pour ce xxiK 

Pour le payement de huit m très pioniers bretons qui 
ont vacqué en lad. sepmaine six jours ouvrables à 
raison de iiii* vi^.t. par jour vallent la somme de xi 

ÏVIS. 

Pour le payement de xxxii m très pioniers à raison 
de mis. t. par jour, qui ont vacqué six jours vallent 
xxxviui vins. 

Pour le payement de xxx autres m très pioniers qui 
ont vacqué en lad. sepmaine led. dymanche comprins, 
vil jours à raison de m s. t. par jour, vallent xxxi i x ». 

Pour le payement de viiixxii manouvriers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine six jours vallent à raison de 
118 vid par jour, vi«il xs. 

Item pour le payement de xxxvi autres manouvriers 
qui ont vacqué en lad. sepmaine vu nuytz à raison de 
IIS VI d. t. par nuyt, vallent xxvii^ lis yid. 

Somme des parties contenues cy dessus deux cens 
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quatre vingtz deux livres cinq solz six deniers tournoys 
dont a este expédié le roolle le xxiiii ^^ jour d'aoust, 
l'an mil cinq cens et dix-sept. 

Durant la sepmaine finissant le xxixone jour d'aoust 
ont esté payéez pour le Havre de grâce les parties qui 
s'ensuivent 

ET PREMIÈREMENT 

Pour lie declayes à Loys Godes demourant à Rouen 
la somme de xxvl t. qui est à raison de xiiWid.i. le 
cent rendu au Havre, pour ce xxv l 

A Guillaume Consore cordier demourant à Har- 
fleu pour cordaige par luy livré durant lad. sep- 
maine LXXVIIIS. 

A Martin Fleury, pour seilles de boys, escoppes, 
pompes, pippes, clouterye, cuyr, chandelle et autres 
parties par luy payées et remboursées ainsi qu'il est 
à plain contenu au roolle la somme de xi xi». 

A Nicolas Touppelin et trois autres charpentiers 
durant lad. sepmaine a esté payé un ^ 

A Girard Delisle, Jehan Croc et Jehan Petit mari- 
niers a esté payé durant lad. sepmaine vi^ vi». 

Pour le payement de xiii commissaires qui ont 
vacqué en lad. sepmaine vu jours les festes comprinses 
a esté payé à raison de v » par jour la somme de xxii i xv «. 

Pour le paiement de huit maistres pyonnyers bre- 
tons qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à 
raison de un » vi ^ par jour ix l 
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Pour le payement de xxx autres pyonnyers et com- 
missaires à raison de un » par jour qui ont vacqué en 
lad. sepmaine cinq jours a esté payé xxxL 

Pour le payement de xx autres pyonniers qui ont 
vacquèen lad. sepmaine cinq jours à raison de m» par 
jour XV s. 

Pour le payement de viii ^ ii manouvriers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine v jours à raison de ii s vi d par 
jour ciï vs. 

Pour le payement de xx autres manouvriers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine les festes comprinses sept 
jours à lad. raison de ii» vid par jour xviiixs. 

Pour le paiement de dix autres compaignons qui 
ont vacqué en lad. sepmaine sept nuytz à raison de 
m s par nuytz vallent xi \^, 

Pour le paiement de xi autres manouvriers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine sept nuyctz avec les dessusd. 
à raison de u» Vid par nuyct ix i xii « vid. 

Somme des parties cy devant contenues deux cens 
soixante cinq livres sepfsolz six deniers tournoys dont 
a esté expédié le roolle le dernier jour d'aoust l'an mil 
cinq cens et dix sept. 

Durant la sepmaine finissant le samedy yn^e jour de 
septembre ont este payéez pour le faict du Havre de 
grâce les parties qui s'ensuivent 

ET PREMIÈREMENT 

A Micquelet Férey et Jehan Gauvain maistres 
maçons dud. Havre pour le paiement de iiic lviii toises, 
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ung tiers de toise à raison de xxiiix» la toise ainsi 
qu'il est contenu aud. roole a esté payé la somme 

de VIIimLXlll x». 

A Jehan Lepermentier pour ii douzaines de brouetes 
rendues aud. Havre a esté payé iiii^ iiip. 

A Guillaume Consore cofdier pour cordaige par luy 
livré durant lad. sepmaine a esté payé lix^ vid. 

A Jehan BuUant pour plusieurs parties de clouterye, 
cuyr, chandelle par luy livréez durant lad. sepmaine, 
mil XV s. 

A Girard Delisle, Jean Croc et Jehan Petit mari- 
niers a esté payé pour chacun vu jours en lad. sep- 
maine à VI 8 par jour vi^ vi». 

A Thomas Theroulde maistre maçon de Caudebec 
pour le voiage qu'il a faict à venir toiser l'ouvrage de 
maçonnerye a esté payé xl 

Pour le paiement de xiii commissaires qui ont 
vacqué en lad. sepmaine vu jours à raison de vs par 
jour XXII 1 XV 8. 

Pour le paiement de huit màistres pyonyers bretons 
qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de 
un 8 VI d par jour vallent la somme xi xvi» 

Pour le paiement de trente huit màistres pyonyers, 
en ce compris commissaires charpentiers à raison de 
nii» par jour qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours 
a esté payé xlv i xii s. 

Pour le paiement de xx autres pyonnyers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine semblable espace de six 
jours à raison de in» par jour a esté payé xviiii. 

Pour le paiement de viii>^>^ II manouvriers qui ont 
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vacqué en lad. sepmaine semblable espace de six jours 
à raison de ii» vid par jour vallent vi» il x». 

Pour le paiement de xx autres manouvriers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine compris led. dimanche vii jours 
?allent à lad. raison de ii s vi d par jour xvn i x ». 

Pour le paiement de dix autres compaignons qui 
ont vacqué en lad. sepmaine vii nuytz à la raison de 
m« par nuyt xi x». 

Pour le paiement de xi autres compaignons qui ont 
vacqué en lad. sepmaine avec les dessusd. vn nuytz à 
raison de ii» vi^ par nuyt ixi xii» vi à. 

Sonune toutal des parties cy devant contenues huit 
mil trois cens quarante sept livres tournois dont a esté 
ttpedyé le roolle le viime jour de septembre l'an mil 
cinq cens dix sept 



XVII 



Ordre de payement adressé par M. de Chillou au receveur général 

de Normandie. 

— 7 septembre I6I7. — 

Monsieur le receveur gênerai de Normandye, maistre 
Guillaume Preudhomme, conseiller du Roy nostre sire 
et par luy commys pour faire le compte et finir le paie- 
ment de la construction et ediifice du port et havre de 
Grâce paiez et délivrez comptant à Micquiel Feroy et 
Jehan Gauvain maistres maçons aiant la charge de la 
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maçonncryc dud. Havre, la somme de huit mil soixante 
deux livres dix solz tournois , pour leur paiement de 
troys cens cinquante huit toises et ung tiers de toise de 
massonerye par eulx faicle et parfaicte à raison de xxu 
livres x solz tournois la toise et en oultre et par dessus, 
leur paiement de deux cens vingt six toises d'autre 
massonerye par eulx cy devant faicte , dont ilz ont par 
vous esté paiez à lad. raison et en rapportant ceste 
présente il vous sera expédié acquict de lad. somme de 
VIII m LXii livres x solz tournois à employer en vos 
rooUes. 

Faict le viime jour de septembre mil cinq cens et 
dix sept. 

GUYON LE RoY. 

Au dos est écrit : Ordre de monseigneur Tadmiral 
pour payer les maçons. 



XVIII. 

Trois copies des rôles de la dépense faite pour la construction du port 
et des fortifications du Havre de Grâce V 

— 6 septembre — 26 septembre 1517. — 

Durant la sepmaine commencée le dymence vimc 
jour de septembre et finissant le samedy ensuyvant 



' Au dos de chacune de ces pièces est écrit : coppic pour monseigneur 
le vis admirai. 
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HP» jour dud. moys le jour Nostre Dame comprins, 
qui fiist le mardy d'icelle sepmaine ont esté paiez les 
partyes qui s'ensuyvent pour le Havre de Grâce 

ET PREMIÈREMENT 

A JaccpiesRegnault pour xxxix pictz de boys à raison 
de xvms.^. la pièce la somme de xxxvi iis. 

A Jehan BuUant marchant demeurant en Harfleu 
pour clouterye, cuir et chandelle par luy livrés durant 
lad. sepmaine la somme de cms yni^. 

Pour le paiement de sept charpenthiers qui ont faict 
le rempare devant la mer pour leurs journées comptez 
aud. roolle la somme de vii x». 

Aox deux mariniers qui ont la garde des pompes 
pour chacun six journées qu'ilz ont vacqué en lad. 
semaine à raison de vi^. t. par jour lxxii s. 

Pour le paiement de huit commissaires à raison de 
de v». ^. par jour pour six journées qu'ilz ont vacquées 
en lad. sepmaine le somme de xii i. 

Pour le paiement de huit maistres pyonnyers bretons 
qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq journées à raison 
de nii». t. vi<i. par jour la somme de ix i. 

Pour le paiement de xxix autres pyonniers qui ont 
Tacqué en lad. sepmaine cinq journées à raison de 
mi«. t. par jour xxixi. 

Pour le paiement de xix autres pyonniers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine cinq journées à raison de 
m», t. par jours xiini v^. 

Pour le payement de viii" ii pyonniers et manou- 
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vriers qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq journées 
à raison de ii» vi à. t. par jour la somme de ci i v«. 

Pour le paiement de dix manouvriers qui ont vacqué 
en ladicto sepmaine sept journées led. dymence et feste 
de Nostre Dame comprins à raison de ii » vid. t. par jour 
vallcnt la somme de viiii xvs. 

Pour le paiement de xii autres manouvriers qui ont 
vacqué en la dicte sepmaine une nuyt chacun à raison 
de II» VI d. t. par nuyt pour homme vallent xxx«. 

Somme des partyes cy dessus declerez deux cens 
vingt six livres deux solz huit deniers tournoys dont a 
esté expédié le roolle le xiiiime jour de septembre l'an 
mil vc dix sept. 

Durant la sepmaine commencée le lundy yaiu^^ jour 
de septembre et finissant le samedy xix^ne dud. moys 
ont esté payéez pour le Havre de Grâce les parties qui 
s'ensuyvent 

ET PREMIÈREMENT 

A Richard BouUart demeurant à Honnefleu pour deux 
xii^os de sivières à raison de xviii d. t. pigce la somme 
de XXXVI ». 

A Jehan Bullant pour clouter y e et cuir ainsi qu'il 
est corn té au roolle la somme de un* xvii» vi à, 

A Jehan Groq et Jehan Petit mariniers qui ont la 
charge des pompes pour chacun v journées qu*ilz ont 
vacqué en lad. sepmaine à raison de vi».t. par jour 
la somme de Lx».t. 
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Pour le paiement de huit commissaires qui ont 
Tacqué en lad. sepmainev jours à raison de y^X par 
jour xi. 

Pour le paiement de huit maistres pyonniers bretons 
qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à raison 
de ira». VI d. t. par jour ix*. 

Pour le paiement de xxviii autres pyonniers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine cinq jours à raison de mis. 
par jour xxvm l 
Pour le paiement de xix autres pyonniers qui ont 

vacqué en lad. sepmaine cinq jours à raison de iii^ 

par jour xinii v». 
Item pour le paiement de vni^xii autres pyonniers 

qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours^à raison 

den» vid.t, parjour lasommedecilvs. 
Sommes des partyez cy dessus contenues huit vingtz 

douze livres troys solz tournoys dont a esté expédié 

Tacquict du xxime jour de septembre l'an mil vc. 

dix sept. 

Durant la sepmaine finissant le samedj xxvime jour 
de septembre mil cinq sens dix sept ont été payées pour 
le Havre de Grâce les parties qui s'ensuivent. 

A Jehan BuUant demourant à Harfleu pour plu- 
sieurs parties de clouterye par luy payéez durand lad. 
sepmaine comptées par led. roolle la somme de lvs.^ 

A Denis Lefran pour cuyr, goutran, estouppes et 
fil durant lad. sepmaine. li >. 
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A Jehan Croc et Jehan Petit mariniers pour chacun 
V journées à raison de vi K par jour lx». 

Pour le paiement de viii commissaires qui ont vacqué 
en lad. sepmaine cinq jours à raison de v» par jour xl 

•Pour le paiement de huit maistres pyonnyers bretons 
qui ont vaqué en lad. sepmaine v jours à raison de mi*. 
\id. par jour ixi. 

Pour le paiement de xxviii autres pyonnyers à raison 
de mis. t. par jour qui ont vacqué en lad. sepmaine, 
cinq jours vallenl la somme de xxviiil. 

Pour le paiement de xviii autres pyonnyers à raison 
de m 8. t. par jour, pour cinq jours xiiil x». 

Pour le paiement de viii«viii autres pyonnyers qui 
ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à raison 
dans VI d. t. par jour cvl 

Sommes des parties cy dessus contenues huit vingts 
treize livres seize solz tournoys dont a esté expedyé 
le rooUe le xxviiime jour de septembre Fan mil cinq cens 
et dix sept. 



XIX. 

\\6\e de la dépense faite au Havre de Grâce du 31 au 

26 septembre ibilK 

Roolledes parties de despence que messire Guyon le 
Roy, chevalier, seigneur de Ghillou, vis admirai de 

' Ce Rôle, dont la pièce précédente est la copie abrégée, nous a été 
communiqué par notre savant confrère, M. L. Delisle, qui Ta trouvé 
dans la série des quittances et pièces diverses de la Chambre des 
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France a ordonnées estre paiées durant la sepmaine 
commencée le lundi xxi^e jour de ce présent moys de 
septembre et finissant le samedi ensuivant xxvime jour 
dud. moys en laquelle sepmaine a cinq jours ouvra- 
bles, par maistre Guillaume Preudomme notaire et 
secrétaire du Roy nostre sire et par luy commis à tenir 
le compte et faire le paiement de la construction et 
ediffice des port et Havre de Grâce aux personnes, 
pour les causes et ainsi qu'il s'ensuict. 

ET PREMIÈREMENT 

Âchapt de clouterye. À Jehan Bullant, marchant 
demeurant à Harfleu la somme de Lvs.t. pour son 
paiement des parties par luy livréez tant pour servir 
aux pompes estans à icelluy Havre que eschafaudaiges 
d'icelles 

Achapt de cuyr, goutran, estouppes et fil tant pour 
servir ausd. pompes que à l'auge qui a esté faicte à la 
graot trenchée pour l'esgoust des eaues d'icelluy 
Havre 

Journées de mariniers. À Jehan Croc et Jehan Petit, 
compaignons du mestier de la mer, la somme de lxs. t 
pour cinq journées qu'ilz ont vacquées en lad, sepmaine, 
à raison de vis. t. chacun par jour à remonster et 
acoustrer ies pompes estant es fondemens d'icellui 
Havre pour la vuidange des eaues estans à iceulx 

Comptes, conservée à la Bibliothèque de la rue Richelieu» et conûrme 
ptrton identité l'authenticité de celles découvertes dans le Chartrier 
d*Aay-le-Rideau. 
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fondemens, desquelles pompes lesd. Croc et Petit ont 
la charge 

Commissaires ordonnés à faire besongner les pyon- 
nyers, brouetiers et austres gens besongnans aud. 

Havre à raison de v».^ par jour.... somme viii 

vallent à lad. raison de ys.^ par jour... x*. ^ 

Pyonnyers bretons besongnans à faire les fondemens 

dud. Havre à raison de un ». vi d.i. par jour somme: 

VIII vallentà lad. raison demi», vi^.t. par jour... ixU^ 

Autres pyonnyers besongnans aux fondemens dud. 

Havre à raison de ini».*. par jour somme xxviu... 

vallent xxviiï 1. 1. 

Autres pyonnyers besongnans aud. Havre, à raison 
deiiis.i parjour... somme ixviii.... vallent xnil.x».^ 

Autres pyonnyers et manouvriers besongnans aud. 

Havre à raison de ii». vid, K par jour somme vm" 

VIII... vallent cvi.t. 

Somme toutal des parties contenues en ce présent 
roolle VU!» xiiii xvi». t. 

Suivent le certificat de Guyon le Roy, du 28 sep- 
tembre 1517 et l'attestation de paiement de Nicolas de 
laPrimaudaye du 30 septembre 1517. 
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XX. 



Quatre copies des Rôles de la dépense faite pour la construclion du 
port et des fortifications du Bavre de Grâce ^ 

— 5 octobre — 31 octobre 1517 — 

Durant la sepmaine commencée le lundi vine jour 
d'octobre et finissant le samedi x^e dud. moys qui sont 
six jours , ont esté payées pour le Havre de Grâce les 
partyes qui s'ensuyvent. 

BT PREMIÈREMENT 

A Jehan le Pelle , Cardin Guillotz et Cardin Deta- 
londe la somme de quatre livres dix solz tournois pour 
ie prix de chacun ung arbre, à raison de xxx » pièce j 
pour cecy lad. somme de iiii* x «. 

Â Jehan BuUant pour plusieurs partyes de clouterye, 
cordaige et cuyr par luy lyvrées durant lad. sepmaine 
ainsi qu'il est contenu aud. rooUe la somme de 
cxsvid. 

À Jehan Croc et Jehan Petit, compaignons mari- 
niers pour chacun six jours qu'ils ont vacqués en lad. 
sepmaine à raison de vis par jour lxxii». 

Pour le paiement de huit commissaires qui ont 

' An dos de chacune de ces pièces est écrit ; Goppie pour mon- 
seigneur le visadmiral. 

6 
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vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de v s par 
jour XII 1. 

Pour le paiement de huit maistres pyonniers bretons 
qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de 
un s VI d par jour x i xvi s. 

Pour le paiement de xxnii autres pyonnyers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de lUP par 
jour xxviii 1 XVI s. 

Pour le paiement de seize autres pyonnyers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de m « par 
jourxiiiiixvis. 

Item pour le paiement de viii » viii autres pyonnyers 
et manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine six 
jours à raison de ii s vi d pièce, vallent vi » vi K 

Somme des partyes cy-dessus contenues deux cens 
cinq livres douze solz six deniers toumoys dont a esté 
expédié l'acquict du xii^e jour d'octobre mil cinq cens 
et dix-sept. 

Durant la sepmaine commencée le lundy xir^^ jour 
d'octobre et finissant le samedy ensuivant xm^ dud. 
moys vc xvii ont esté paiéez les parties qui s^ensuivent 
pour le faict du Havre de Grâce 



ET PREMIÈREMENT 

ALoys Godes marchant de clayespour ung cent de 
clayes rendues aud. HavrO; par merché faict la somme 
de XI l 
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A Jehan BuUant pour plusieurs parties de fer ouvré, 
clouterye et cuyr à plain declerez aud. rooUe la somme 
de vil xvra». 

À Jehan Croc et Jehan Petit, mariniers, pour le 
le paiement de chacun six journées qu'ilz ont vacqué 
en lad. sepmaine à raison de vis par jour Lxxii». 

Pour le paiement de viii commissaires qui ont vacqué 
en lad. sepmaine à raison de v» par jour xiii. 

Pour le paiement de viii m^rcs pyonnyers bretons 

qui ont vacqué en lad. sepmaine, six journées à raison 

de ans \ià par jour xi xvi». 
Pour le paiement de unze autres pyonnyers qui ont 

vacqué en lad. sepmaine six journées à raison de un s 

par jour xnii un». 
Pour le paiement de xiii autres pyonnyers qui ont. 

vacqué en lad. sepmaine trois jours à lad. raison de iiii^ 

par jour vu^ xvi». 
Pour le paiement de xvi autres pyonnyers qui ont 

vacqué en lad. sepmaine trois jours à raison de iii^ 

parjourvniiras. 
Item pour le paiement de viiixxyni autres pyonnyers 

et manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine trois 

jours à raison de n» vid par jour lxiiiI 
Sommes des partyes cy dessus contenues six vingtz 

quinze livres dix solz tournoys dont a esté expédié le 

roolle du xixme jour d'octobre l'an mil cinq cens et 

dix sept. 

Durant la sepmaine commencée le lundy xix^e jour 
(foctobre et finissant te samedy ensuivant xxiinme dud. 
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lïioys ont eslé payéez pour le Havre de Grâce les partyes 
qui easuiveat 

ET PREBnÉREMENT 

A Robin Hébert, Jehan Maze, Guillaume des Monts, 
Estienne des Champs, Jehan Fournier, Jehan Pelle, 
Jaque Boullen, Richard Hetelonde et Pierre Pelle, 
laboureurs, demourans àBléville, pour plusieurs arbres 
par eulx foumiz et Uvrez durant lad. sepmaine ainsi 
qu'il est contenu aud. roolle la somme de xvii^ vi^. 

A Robert Vigard demourantà Harfleu pour plu- 
sieurs partyes de seilles de boys, pelles, bouetes de 
pompes, clappelz, roues, cordaige, cuyr, chandelles 
et lanternes par luy livrez durant lad. sepmaine la 
somme de xiiii i viii s vi^. • 

A Robinet Terrier et.Jehan Petit maistres mariniers 
pour le paiement de lad. sepmaine ainsi qu'il est con- 
tenu aud. roolle la somme de cxvis. 

Pour le paiement de huit commissaires qui ont 
vacquéenlad. sepmaine six jours à raison dev« par 
jourxïii. 

Pour le paiement de huit maistres pyonnyers bre- 
tons qui ont vacqué en lad. sepmaine vi joulrs à 
raison de iiiP vi par chacun jour xl xvi». 

Pour le paiement de xxiiii autres pyonnyers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de un» par 
jour la somme de xxviiii xvi». 

Pour le paiement de xvi autres pyonnyers qui ont 
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vacqué en lad. sepmaine six jours vallentà lad. raison de 
nns par jour la somme de xiiiii viii». 

Pour le paiement de ix^xiiii pyonnyers et manou- 
vriers qui ont vacqué en lad. sepmaine vi jours à 
raison de ns vid par jour la somme de vii« v^ x». 

Item pour le paiement de xvi autres manouvriers 
qui ont vacqué en lad. sepmaine six nuytz à raison de 
ii« vid par nuyct vallent la somme de xiiU 

Sommes des parties cy dessus contenues deux cens 
soixante livres quinze solz tournois dont a esté expedyé 
le roolle du xxvim« jour d'octobre Tan mil cinq cens 
et dix sept. 

Durant la sepmaine commencée le dimanche xxv^e 
jour d'octobre et finissant le samedy ensuivant dernier 
jour dud. moys, led. dimanche et jeudy d'icelle sepmaine 
jour sainct Simon sont comprins, ont esté payéez pour le 
Havrede grâce les parties qui s'ensuivent 

ET PREMIÈREMENT 
% 

A Micquelet Ferey et Jehan Gauvain mtrcs maçons 
aians la charge de la maçonnerye dud. Havre pour 
leur paiement de iic xlviii toises deux piedz et demy 
de massonnerye à raison de \\\0 x» la toise', la 
somme de vm vc iiixxi, 

A Jehan de la Mothe marchant de boys demourant 

* Voir n" 21, procès-verbal de toisage des travaux de maçonnerie du 
port du Havre. 
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k MonstierviUer, pour son paiement de ii myUiers de 
gros fagotz de huit piedz de long pour faire rampart à 
raison de lxv* le cent rendus aud. Havre la sonune 
de Lxv 1. 

À Jehan BuUant marchant demeurant à Harfleu 
pour son paiement de plusieurs parties de fer ouvré et 
de clouterye à plain declairéez au rooUe de lad. sep- 
maine la somme de lxxv^ vin» vnid. 

Â Jehan Regnault pour tailler planches payé ainsi 
qu'il est contenu aud. rooUè la somme de Lxxin». 

À Cardin Joyse et painctres demou- 

rans à Rouen qui ont pourtraict la ville de Grasse, 
ainssi qu'il est à plain contenu aud. roolle leur a esté 
ordonné la somme de.... 

Â Jehan Benard dict Malo pour plusieurs voiages 
par luy faitz par les parroisses de Tellection de Mons- 
tiervîUer, [pour] contraindre les gens à venir à corvées 
ainssi qu'il est plus à plain contenu aud. roolle, la 
somme de xi un». 

A maistrc Thomas Theroulde maistre maçon de 
Caudebec, pour ung voiage par luy faict à venir toiser 
lod. ouvraigc de massonnerye, la somme de c».t. 

A Jossc Gormillau fontenyer et Achilles de Beau- 
lieu pompier pour les causes contenues aud. roolle, 
ini^ X». 

A Robinet Terrier mtrc du mestier de la mer et 
Jehan Petit autre marinier pour les journées comptez 
aud. roolle la somme de lvi s. 

Pour le paiement de viii commissaires qui ont vac- 
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qaé en lad. sepmaine six jours^ à raison de vi^ par 
joar la somme de xuK 

Pour le paiement de huit m très plonnyers bretons 
qui ont vacqué en lad. sepmaine à raison de iiii^ vid 
par jour la somme de x^ xvi». 

Pour le paiement de xxmi autres maistres pionnyers 
qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de 
nn» par jour, la somme de xxviiii xvi». 

Pour le paiement de xvi autres pionnyers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de m» par 
joqr la somme de xim^ viip. 

Pour le paiement de ix autres pionnyers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine sept journées comprins le 
dimenche, à raison de ii» vi^ par jour viii xvii s vi^. 

Pour le paiement de ix^xiiii autres pionnyers qui 
ont vacqué en lad. sepmaine six jours à lad. raison de 
n» vi^ par jour, la somme de vii»vi x». 

Item pour le paiement de xvi manouvricrs qui ont 
vacqué en lad. sepmaine six nuytz à raison de ii^ vid 
par nuyct la somme de xii L 

Item pour le paiement de xxiiii pyonnyers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine trois jours à raison de un s 
par jour la somme de xiiiii vins. 

Item pour le paiement de xii autres pyonnyers qui 
ont vacqué en lad. sepmaine trois jours à raison de m s 
par jour la somme de cviii ». 

Item pour le paiement de lxiui autres pyonnyers 
qui ont vacqué en lad. sepmaine trois jours à raison de 
u« vid par jour la somme de xxiiiil 

Toutal des partyes cy dessus contenues la somme 
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de VI m Lxv^ xv» II d touraois dont a esté expedyé le 
roolle du m me jour de novembre Tan mil cinq cens 
dix-sept. 



La despence total faicte au Havre de Grasse despuis 
le lundy xiiime jour d'avril jusques et y comprins le 
dernier jour d'octobre ensuivant vc xvii monte vingt- 
sept mil six cens quatre vingtz dix huit livres, dix huit 
solz, dix deniers tournois obolle. 

Pour ce xxviim vfc iiuxx xvmi xviii» xd.t. ob. 



XXI. 



Procès-Yerbal de toisage des trayaux de maçonnerie du Havre de Grâce. 

— 29 octobre 1517 — 

Du jeudy xxixm« jour -d'octobre mi! v© et xvii, fut 
toisé le tesaige de la maconnerye de la tour qui n'avait 
esté toisé que depuys le iiiimc jour de septembre et a 
esté toisé depuys la ii"»® assiette du parement dedans 
la tour jusques à sept piedz de hault. 



Le chaint de la tour de parement entre les deux 
gectées par dedans le Havre contient de chaint xxii 
toises iiii piedz et demy sur la haulteur de sept piedz 
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à ce comprins les deux gectées à xxxvi piedz pour 
toise, vallent xxvi^ ip et demy. 

Le chaint des paremens depuys la gectée du costé 
devers les terres contient xvii toises et ung pied sur la 
haulteur de vn piedz à xxxvi piedz la toize, vallent 
XX ^ uDgpied. 

La grosse espoisse autant que la tour contient chains 
par le parmy du mur contient de chaint xxxi toises 
sur la laise de xix piedz sur la haulteur de sept piedz 
à uc XVI piedz à toize, vallent cxmi ^ vi piedz. 

La grosse espoisse delà gectée devers les prés con- 
tient de long oultre le corps de la tour ix piedz de long 
et xvm piedz de large sur la haulteur de vu pieds à ii^ 
XVI piedz la toise, vallent v ^ i quard. 

La gectée devers la mer contient de large iiii toises 
et de saillye m piedz sur sept piedz de hault à ii^ xvi 
piedz la toise, vallent nt lxxii piedz. 

Le parement par dedans œuvre contient de chains 
XX toises sur la haulteur de vii pieds à xxxvi piedz la 
toise, vallent xxni t xi piedz. 

Le chaint de la cerce de la visz par dedans œuvre 
contient v toises v piedz sur la haulteur de vn piedz à 
XXXVI piedz la toise, vallent vit xi piedz. 

Plus les deux jambes de l'huysserye soubz la coquille 
de la visz contient vm piedz de chaint sur la haulteur 
de VII piedz à xxxvi piedz pour toise, vallent i^ ii piedz. 

Item deux assiettes de dessoubz les marches con- 
tient de long VI piedz et demy sur la haulteur de deux 
piedz parce qu'ilz sont soubz les marches n'y a plus 
granl haulteur à xxxvi piedz la toise, vallent xiii piedz. 
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Item les paremens des deux huysseryes de lad. visi 
pour entrer dedans le creux de la tour, contient de 
chaint iiii toises ung pied sur la haulteur de vii piedz 
à XXXVI la t., vallent mi ^ xmp. 

Item une assiette au-dessus de deux marches du 
creux de la tour sur le premier pallier contient xi piedz 
sur la haulteur d'ung pied à xxxvi piedz la toise, val- 
lent XI piedz. 

Le pas d'une des marches contient de chaint ii 
piedz III pousses sur la longueur de vi piedz prins par 
le parmy de la marche, vallent xn piedz et demy. 

Item le dégochissement de lad. marche contient de 
chaint xxii pousses de chaint qui vallent xi piedz dont 
y a XII marches sur la longueur de vi piedz, vallent 
chacune desd. marches xxim piedz et demy qui est en 
somme vm ^ vi piedz. 

Le parement et paliés de dedans la visz à l'entrée de 
soubz lad. visz, contiennent xx^ petites u piedz à 
XXXVI piedz la toise, vallent m ^ xiiii piedz. 

Item la clôture du parmy contient de long vi ^ demy 
pied sur la hautteur de x piedz et ii piedz d'espoisse 
à XXXVI piedz la toise tous les paremens comptés, 
vallent xx * x piedz. 

Item pour l'autre cloueson qui fera la séparation de 
la prison et de la chambre des pouldres contient de 
long III toises m pousses sur la hauteur de x piedz à 
xxxvi piedz la toise, vallent x^ ii piedz et demy. 

Le tout II c xLViii toyses ii piedz et demy. 

Pierre de Lourme. Thomas Therouldb. 
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XXII. 

Quatre copies des rôles de la dépense faite pour la construction 
du port et des fortifications du Havre de Grâce \ 

— l** mars. — 27 mars 1518. — 

Durant la sepmaine commencée le lundi premier 
jour de mars mil cinq cens dix sept^ et finissant le 
samedi six°^^ jojir dud. rooy s qui sont six jours ouvrables 
ont esté paiéez pour le fait du H^re de Grâce les parties 
qui s'ensuyvent 

ET PREMIËREMENT 

A Guion de Freville, Jehan Gallet son pionnyer et 
Massiot du Yallet pillolte qui avoyent esté délaissez 
aud. Havre pour la garde et seureté d'icelluy durant les 
moys de novembre, décembre , janvier et février que 
fut délaissé led. ouvrage durant lequel temps ilz ont 
vacqué et assisté sur le lieu cxviu jours qui est po ur 
led. Freville et sond. pionnyer xs. t. par jour et pour 
led. du Vallet v». ^ par jour, pour ce iiii « viiii x s. 

Pour le paiement de quatre manouvriers qui ont 
besongné chacun cinq jours à la vuidengc des eaues 

' Au dos de chacune de ces pièces est écrit : coppio pour monseigneur 
le vis-amiral. 
^ I&18. Nouveau style. 
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durant la sepmaine commencée le XYi^e jour de no- 
vembre dernier passé à raison de ii» vi^. *. par jour la 
somme dcL». 

À Jehan Bullant cloutier demourant à Harfleu pour 
quatre gros agneaulx de fer garnys de barres à crampon 
pour amarer navyres et pour plusieurs parties de clou- 
terie à plain declairez aud. rooUe xxxv* xviii» viii^^. 

À Thibault Boudin et Zacarie Petit, marchans de 
plomb demourans à Harfleu pour xi^ livres de plomb 
par eulx livré durant lad. sepmaine à raison de x^.^ la 
livre la somme de xlv^ xvi s viiid. 

À Robinet Terrier pour plusieurs parties de toilles, 
estouppes, fil et esguilles par luy fournyes et livrées 
durant lad. sepmaine pour servir aud. Havre ainsi qu'il 
est à plain contenu aud. roolle xxxiiP. 

Pour le paiement de quatorze maistres pionnyers 
qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de 
V8 par jour la somme de xxi'. 

Pour le paiement de soixante douze autres maistres 
pionnyers bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine 
semblable espace de six jours à raison demi s. ^. par 
jour la somme de iiin» vii vins. 

Pour le paiement de xvii autres pionnyers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine semblable espace de six jours 
à raison de m» par jour la somme de xvi vi». 

Et pour le paiement de ne xxxvi autres pionnyers 
et manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine sem- 
blable espace de six jours à raison de ii» vid par jour 
la somme de vmxx wiii'. 

Somme total des parties payées durant lad. sepmaine 
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la sommé de quatre cens soixante quatorze livres deux 
solz quatre deniers tournois. Fait le vine jour dud. 
moys de mars Tan mil cinq cens dix sept ' . 

N. DE LÀ Primâudâye. 

Dorant la sepmaine commencée le lundi viiie jour 
de mars mil cinq cens dix sept^, et finissant le samedi 
ensuivant xm^e jour dud. moys ont esté payées pour 
le fait du Havre de Graçe les parties qui s'ensuyvent. 

ET PREMIÈREMENT. 

A Robinet Fleury mesureur de boys qui a mesuré 
les deux arpens de boys que le Roy a donnez à prendre 
eD la forest de Touque ainsi qu'il est à plain contenu 
aud. rooUe la somme de xls. 

A Guillaume Atan demeurant à Hannes de Queville^ 
pour la façon de vi c pieulx de boys et m c clayes, lesd. 
pieulx de xxv et xxx piedz de long et lesd. clayes de 
cinq piedz de long et de troys piedz et demy de large 
gamys de six harses, c'est assavoir pour la façon de 
chacun cent desd. pieulx lu' vi^.t. et chacun cent desd. 
clayes lxii» xi d.t. et pour deux milliers de fagotz de 
cinq piedz de long et de grosseur compectente liez à 
trois harses pour servir à faire rampart à raison de vi s 



' IS18» Nouveau style. 

* 1518, Nouveau style. 

* Hennequeville, paroisse du canton de Pont-l'Evèque, limitrophe 
de Troaville (Calvados). 
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chacun cent, pour ce et pour lesd. partyes la somme 
de XXXI i lis \i^. 

Â Guillaume Duval demourant à Touque pour la 
façon de vingt douzaines dé planches de vingt piedz 
de long et troys doys d'espoisseur àraisondexMi» vi^.i. 
chacune douzaine et pour la façon de iim v^ buschesà 
raison de xx s chacun millier pour ce xxl 

Â JuUien Gruault pour la voicture de deux cens 
quarante cinq charetées qui ont admené et charié lesd. 
pieux , clayes , planches , fagotz et busches depuis la 
forest de Touque jusques sur la rive de la mer à raison 
de vs. t. chacune charetée ainsi qu'il est à plain contenu 
aud. rooUe la somme de Lxii vs. 

Â Guillaume Aubery et Guillaume Lamballe,maistres 
de navyres pour leur paiement d'avoir apporté en leur 
nef du port de xxx tonneaulx plusieurs pieuk et clayes 
ainsi qu'il est déclairé aud. roolle depuis la rive de la 
mer de lad. forestz de Touque jusques aud. Havre à 
raison de vus vid pour le port de chacun tonneau de 
lad. nef la somme de xii vs. 

Â Henry Fribert demourant à Honnefleu pour troys 
douzaines de brouetes à raison de mi *. ^ pièce et deux 
douzaines de bacquetieres à raison de ms pièce ainsi 
qu'il est contenu aud. roolle la somme de xl xvis. 

Â Jehan Collette, mareschal demourant aud. Hon- 
nefleu pour deux douzaines de picquoys à raison de 
mis pièce par luy livrez comme appert par led. roolle 
la somme de mil xvi». 

A Jehan le Villain pour soixante busches pour ra- 



— 95 - 

coustrer les oultilz à raison de vi<i pièce comme appert 
par led. roolle la somme de xxx>. 

Pour le paiement de xrai mtrcs pionnyers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine chacun vi jours à raison de v> 
par jour la somme de xxil 

Pour le paiement de Lxxn autres maistres pionnyers 
bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine chacun six jours 
àraisonderais.t.parjourlasommedenn» vil vins. 

Pour le paiement de xvn autres pionniers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de ni » par 
jour xvi VI 8. 

Pour le paiement de unze autres pionnyers et manou- 
vriers qui ont besongné chacun un nuytz en lad. sep- 
maine à raison de ns vid.t. par nuyt la somme de ex». 

Item pour le paiement de troys cens unze pionnyers 
et manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine cha- 
cun six jours vallent à raison de u» vi^ par jour la 
somme de ii^ xxxmi vs. 

Somme total des parties contenues cy dessus cinq 
cens quatre livres troys solz six deniers tournois. Fait 
le xvie jour de mars Tan mil cinq cens dix sept '. 

N. DE LA PrIMAUDÂYE. 

Durantla sepmaine commencée le lundi quinzme jour 
de mars mil cinq cens dix sept ^ et finissant le samedi 
ensuivant xx^^e jour dud. moys ont esté paiéez pour le 
fait du Havre de Grâce les parties qui s'ensuyvent : 

* 1518. Nouveau style. 
' ISlS. Nouveau style. 
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ET PREMIEREBŒNT : 

A NicoUas le Teltier, marchant de fer demourant à 
Harfleu pour son paiement de quatre grans anneaulx 
de fer garnis de barres à crampon poisans xvm<^ 
xxiiii livres à raison de xv^.t. |a livre, plus pour im 
douzaines etdemye de picquoys à raison de iiiiM. pièce 
x' XVI s et pour cinq gros gons pour pandre les huisse- 
ries de la tour dud. Havre mil m s iiiid.t.,pour cecy et 
pour lesd. parties la somme de vi^x vnii xix» iiiid. 

A Pierre Huart, pour cordages et brouetes par luy 
livrées durant lad. sepmaine ainsi qu'il est à plain dé- 
clairé au rooUe d'icelle la somme de xi^ m». 

A Jehan Fara, dict Malide, pour voicturées par mer 
par luy faictes du boys qui a esté faict en la forest de 
Touque ainsi qu'il est à plain contenu aud. roolle 
la somme de xxxi. 

Pour le paiement de xxiii maistres pionniers qui 
ont vacqué en lad. sepmaine chacun six jours à raison 
de vs.t. par jour la somme de xxxiiiii x». 

Pour le paiement de lxxiii autres maistres pionniers 
bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à 
raison de iiiis.t. par jour la somme de iiii« viii xiis. 

Pour le paiement de xxxii pionniers et manouvriers 
qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de 
m 8. t. par jour la somme de xxxviiii xvi» 

Pour le paiement de xii autres compaignons manou- 
vriers qui ont vacqué en lad. sepmaine sept nuytz, la 



— 97 — 

ouyct dud. dimencc comprinse pour la vuidange des 

eaues à raison de iis vi^. t. la nuyct la somme de x^ x». 

Pour le paiement de uic xyiii autres manouvriers 

et pionniers qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à 

raison de n» vid.t. par jour la.somme de ii^ xxxvm^ x». 

Toutal des parties cy dessus declairées cinq cens 

soixante dix livres quatre deniers tournois dont a esté 

eipédié le rooUe au trésorier. Fait le xxiie jour de 

mars Tan mil cinq cens dix sept *. 

Pour coppie : N. de la Prinaudaye. 

• 

Durant la sepmaine commencée le lundi xxiiine jour 
de Mars et finissant le samedi ensuivant le xxvii>ne jour 
dad. moys en laquelle ny a que cinq jours ouvrables 
par ce que le jeudy d'icelle fust la feste de Nostre Dame 
de mars ont esté paiées pour le faict de Tediffice du 
Havre de Grâce les parties qui s'ensuy vent : 

ET PREMIÈREMENT. 

A Micquelet Ferey et Jehan Cauvain maistres massons 
ajans la chaîne de lamassonneryedud. Havre la somme 
de six mil troys cens cinquante trois livres huit solz 
neuf deniers pour leur paiement de iic iiiiu n toises 
QQg quart et demy toise par eulx faictes et parfaictes 
à raison de xxii^ x>. t. la toise ^ ainsi qu'il appert par 

■ isit. MoQTeta style. 

* Voir n* 23, procès-verbal du toisage des travaux de maçonnerie 
Jo port du Havre. 



/ 
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le rooHe fait et expédié, pour cecy, lad. somme de 

VimincLmUlIIsiX^ï. 

À Jehan Bullant marchant demeurant à Harfleu 
pour plusieurs parties de clouterie et menu ouvrage de 
fer, boys, chandelle et escoppes qu'il aUvrées durant lad. 
sepmaine ainsi qu'il appert par led. rooUe la somme 
de xiiii xiiis vnid. 

Â Guillaume Consore, cordier pour plusieurs parties 
de cordaige par luy livrées durant lad. sepmaine comme 
appert par led. rooUe la somme de ini^ xviiis vid. 

A Colin Pinet maistre de navyre pour deux voiages 
qu'il a faictz chargés du boys de Touque ainsi qu'il 
appert par led. roolie la somme de xviii^ xv^. 

A maistre Thomas Therouldc, maistre masson des 
œuvres de Gaudebec pour ung voiage qu'il a faict pour 
toiser l'ouvraige de massonnerie dont cy dessus eît 
faicte mencion ainsi qu'il appert par led. rooUe la 
somme de viiil 

A Charles de Yaulx pour ung voiage qu'il a fait à 
Rouen et à Gaudebec quérir les maistres massons desd. 
Ueux pour venir toiser ledict ouvraige la somme deLx^ 

Pour le paiement de xxiii maistres pionniers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine cinq jours à raison de cinq 
solz tournois par jour la somme de xxviiii xv>. 

Pour le paiement de lxxiii autres maistres pionniers 
bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à 
raison de iiii>.^. par jour la somme de lxxuiI 

Pour le paiement de xxxui autres pionniers et ma- 
nouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours 
à raison de iii^^ par jour xxiiii' xv«. 
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Pour le paiement de dix autres compaignons manou- 
vriers qui ont vacqué en lad. sepmaine sept nuytz les 
nuytz du dymenoe et jour de Nostre Dame comprinses 
pour la vuidenge des eaues à raison de n» vi^.^. par 
nuyt \ini xv». 

Pour le paiement de dix autres compaignons qui ont 
vacqué en lad. sepmaine sept jours lesd. festes de dy- 
mence et Nostre Dame comprinses pour la vuidenge 
des eaues à raison de ii» vid. t. par jour viii^ xvs. 

Pour le paiement de m^ iiii" xvi gens qui ont vac- 
qué en lad. sepmaine cinq jours à raison de ii^ vi^ par 
jour ne XL vil i x». 

Somme toutal des parties cy dessus^ declairées six 
mil sept cens quatre vingtz traize livres cinq solz unze 
deniers tournois dont en a esté expédié led. rooUe au 
trésorier. Fait le xxix™ jour de mars vc dix sept ■ avant 

Pasques. 

Pour coppie : N. de la Primaudaye. 



XXIII. 

Procè»-Terbal de toisage des travaux de maçonncne du Havre de 

Grâce. 

— 27 mars 1618. -— 

Du samedy xxvii^e jour de mars avant Pasques 
mil cinq cens dix sept ' fut toisé la maçonnerie de la 



' 1518. Nouveau style. 
' 1618. Nouveau slyle. 
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leur de devers l'aval laquelle n'avait esté toisée depuis 
le xxix^^ jour d'octobre aud. an qui sont cinq moys le 
xxixme jour de ce présent moys de mars et a esté toisé 
lad. tour présentement à une toise de hault. 



PREMIÈREMENT. 

La vous te d'entre les deux huisseries à entrer dedens 
la tour au creux d'icelle contient de sains cinquante 
six piedz et demy et ce de parement qui vallent à 
XXXVI piedz la toise, 

Une toise et demye, deux piedz et demy. 

Item, l'arrière vouste pour soustenir la masse et 
grosse espoisse du mur de dessus la vouste de la vis 
contient cinquante six piedz et demy qui est autant que 
l'article précédent à xxx piedz la toyse pour parement 
vallent une toyse deux piedz et demy. 

Item, les chambranles qui sont en nombre quatre, 
qui sont soubz la vouste, contiennent trente quatre piedz 
et demy à xxxvi pieds pour toise de parement vallent 
xxxiiii piedz et demy. 

Item, la vouste de l'uisserie de l'entrée du dedens de 
la tour contient trois piedz sur traize poulpes de lai^e 
tout calcullé et de parement vallent m piedz m poulces. 

L'un des estocz des charges de la première vouste 
du dedens de la tour dont y en a troys semblables 
jusques à la haulteur des retumbées contient l'une 
d'icelles vingt sept piedz à xxxvi piedz pour chacune 
toise de parement vallent ii toises ix piedz. 
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L'une des atentes des tlerserons sur la haulteur des 
letnmbées contient dix-neuf piedz et y a six lierserons 
semUaliles Tun à Tautre à xxxvi piedz la toise de pa- 
rement vallent m toises vi piedz. 

Item, Patente du doubleau jusques à la haulteur de 
la retumbée contient quatre piedz de paremeut à 
uxvi piedz pour chacune toise vallent un piedz. 

Item, le sains de la tour par dedens œuvre contient 
de sains vingt toises sur la haulteur d'une toyse prinse 
à la haulteur du dernier tesagc qui se montoit sept 
piedz et deux assietes qui sont oultre lesd. sept piedz 
près du pavé à xxxvi piedz pour chacune toise pare- 
ment vallent xx toyses. 

Item, le parement de dessoubz la vis contient qua- 
nmtesix piedz troyspoulces à xxxvi piedz chacune toise 
poar parement vallent une toyse dix piedz un poulccs. 

Item, le sains de la tour hors œuvre par dedens le 
Havre entre les deux gectées contient vingt une toise neuf 
|H)ulces sur la haulteur de sept piedz comprins le sains 
du gros membre du leitnier à xxxvi piedz pour chacune 
toise de parement vallent xxnn toises et demye, cinq 
piedz ung quart. 

Item, l'autre sains du costé des terres entre les deux 
gectées contient quatorze toises quatre piedz ung 
[H>ulce sur la haulteur de sept piedz comprins le grant 
membre du lermier à xxxvi piedz chacune toise pour 
parement vallent xvii toises nn piedz vn poulces. 

L'esclere devers la mer contient de sains quatre 
piedx sur la longueur de huit piedz à xxxvi piedz cha- 
cune toise pour parement vallent xxxn piedz. 
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Item, les deux autres escleres, Tune contient de saint 
six piedz et traize piedz de long et l'autre qui est la 
troisième contient aussi six piedz de sains et xiii piedz 
de long à xxxvi piedz pour chacune toise pour pare- 
ment vallent nu toyses xii piedz qui est pour les deux. 
Item, le cahot pour faire venir la fontaine de- 
dens la tour contient de sains ung pied et demy et de 
longueur xxiiii piedz à xxxvi piedz chacune toise pour 
parement vallent une toyse. 

Item, le sains de la vis contient cinq toises cinq piedz 
sur la haulteur d'une toise à xxxvi piedz chacune toise 
pour parement vallent cinq toises xxx piedz. 

Item, la grosse espoisse de la tour contient xix piedz, 
rabattu deux piedz pour les paremens et de sains xxxi 
toises pour le parmy de Tespoisse sur la haulteur de 
six pieds à iP xvi piedz pour toise vallent iiii" xvni 
toises xxxvi piedz. 

Item, la gectèe devers la mer contient xxii piedz de 
grosse espoisse sur la laise et longueur de deux piedz et 
haulteur de six pieds à iic xvi pieds pour toise vallent 
une toise xlviii piedz. 

La grosse espoisse de la gcctée devers les terres con- 
tient de laise xiiii piedz sur la saillie de neuf piedz et de 
haulteur six piedz à deux cens saize piedz pour toise 
vallent m toyses et demyc. 

Item, la gectée devers la terre par dedens le Havre 
depuis les atentes de la tour contient de long huit 
toises et demye sur la haulteur de deux toises à 
xxxvi piedz pour chacune toise vallent pour parement 
xvii toises. 
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llem» le parement de la gectée devers les terres de- 
puis les atentes de la tour contient trois toises quatre 
piedz et demy sur la haulteur de deux toises à xxxvi 
piedi chacune toise pour parement vallent vu toises et 
demje. 

Item, la grosse espoisse de lad. gectée contient 
quinze piedz de large les paremens rabatus sur la lon- 
gueur de troys toises quatre pieds et demy et sur la 
haulteur de deux toises à deux cens saize piedz pour 
toise vallent xvm toises et demye ung quart. 

Item la grosse espoisse de lad. gectée contient de 
large depuis le parement du fossé qui doit estre devers 
les terres, lequel parement contient troys toises et 
demye de long le parement rabatu, lad. grosse espoisse 
contient xiiii piedz sur la longueur de cinq toises et de 
haulteur deux toises à ne xvi piedz pour toise vallent 
UIII1 toises. 

Item, la closture du parmy de la tour depuis ledernicr 
tesage, qui estoit de sept piedz de hault non comprins 
les deux premières assietes au dessus du parement du 
creux de la tour ausd. vu piedz, contient lad. closturc 
qui à présent a esté toisée sur la haulteur de six piedz 
et deux piedz d'espoisse non comprins les atentes des 
chaînes de la voulte du pillier du parmy et la rondeur 
dud. pillier, contient douze toises six piedz à trente six 
piedz pour chacune toise pour parement vallent xii 
toises VI piedz. 

Item , Tautre closture, qui sera la séparation de la 
prison et de la chambre des pouldres, contient de long 
trois toises trois poulces sur la haulteur de six piedz 
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oullre le dernier tesage comme dessus est dit à xxivi 
piedz pour chacune toise tout calcuUë tous paremens 
comprins vallent vi toises m piedz. 

Pour Tatenle de la gectée tant devers les terres que 
devers le Havre contient tout calcullé xxxvi piedz qui 
vallent de parement une toise. 

Item, douze marches qui ont esté aujourduy toisées 
sur la haulteur de six piedz et en oultre douze autres 
marches qui estoient par cy devant assises, lesquelles 
douze marches ont esté au dernier toisage toisées et y 
en a ou doit avoir en nombre pour les susd. xxini 
marches dont chacune marche contient xxiiii piedz et 
demy de parement tous paremens comprins vallentlesd. 
douze marches qu'on toise présentement à xxxvi piedz 
pour chacune toise, viii toises, vi piedz. 

Et se monte tout le tesage ii^ iiiiu u toises ung 
quart et demy. 

Pierre de Lourne. Thomas Therouldb. 



XXIV. 

Six copies des rôles de la dépense faite pour la construction du port 
et des fortifications du Havre de Grâce ^ 

— 29 mars— 9 mai 1518.» 

Durant la sepmaine commencée le lundi xxix^e jour 
de mars mil cinq cens dix sepl^ et finissant le samedi 

' Au dos de chacune de ces pièces est ôcrit : Coppie pour monseigneur 
le vis amiral. 
> 1518. Nouveau style. 
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ensuyvanttroysnM jour d'avril ont esté payées les parties 
qui s'ensayvent 

ET PREMIÈREMENT 

A Nicolas Gradier pour plusieurs parties de chaynons , 
Irenchouers de fer, platecones et autre fer ouvré et 
clouterie la somme de lxxvU i» vi<i. 

A Jehan Bullant pour autre partie de clouterie par 
luy foumye durant lad. sepmaine la somme de lxxvii s 

A Guillaume de la Salle maistre charpentier pour les 
journées qu'il a vacquées luy et ses serviteurs pour le 
fait des pompes dud. Havre la somme de un i. 

Pour le paiement de xxiiii maistres pionniers beson- 
gnans aux fondemens dud. Havre à raison de vs. t. par 
jour qui ont vacqué en lad. sepmaine trois jours la 
somme de xvmi. 

Pour le paiement de lxxv autres maistres pionniers 
qui ont vacqué en lad. sepmaine trois jours à raison de 
nns.t. par jour la somme de xlvI. 

Pour le paiement de xxxiii autres pionniers et ma- 
nouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine semblable 
espace de troys jours à raison de troys solz tournois 
par jour la somme de xiiii i xvii s^ 

Pour le paiement de xi compaignons mflûouvriers 
qui ont vacqué à la vuidenge des eaues en lad. sep- 
maine six nuytzà raison de n» vi^ par nuyt la somme 
de vini V». 

Pour le paiement de unze autres compaignons ma- 
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aouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours les 
festes comprinses pour la vuidenge des eaues à raison 
de II» vid par jour la somme de vui* v». 

Item pour le paiement de iii<^ iiu" xvi autres ma- 
nouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine semblable 
espace de troys jours à raison de ii > vi ^ par jour la 
somme de vu» viiii x». 

Somme loutal des parties paiées durant lad. sepmaine 
la somme de troys cens vingt six livres seize solz tour- 
nois. Fait le viiim® jour d'avril l'an mil cinq cens dix 
huit après Pasques. 

Pour coppie : N. de la Prymaudaye. 

Durant la sepmaine commencée le lundi vme jour 
d'avril mil vc dix huit aprez Pasques et finissant le 
samedi ensuivant x^e jour dud. moys ont esté payéez 
pour le faict de l'ediflice du Havre de Grâce les parties 

qui s'ensuivent, 

« 

ET PREMIÈREMENT 

A Henry Fribert pour brouetes, escoppes, arbre et 
lautrin par luy livrez durant lad. sepmaine la somme 
de xxiii vins. 

A JuUien Gruault pour plusieurs voictures par terre 
par luy payéez du boys qui a esté faict en la forestz de 
Toucquc la somme de xvi v». 

A Guillaume Reçonsson voicturicr par eaue pour le 
iret du sien navire qu'il a admené chaîné, depuis la 
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ri?e de Touque jusques aud. Havre, de pîctz et autres 
boys aiiiBsy qu'il a esté faict par JceNuy, la somme de 

XXX l 

A Guillaume Para dict Malide pour le fret d'un autre 
navire chaîné comme dessus, la somme de xvi. 

A Jehan du Boys et Pierre le Duc, maistres estayc- 
niyers pour chacun deux journées qu'ilz ont vacquées 
pour asseoir les gros agneaulx de ferd'icelluy Havre xx s. 
A CoUin Pannier maistre pauvre homme du mestier 
de la mer pour la perte qu'il a eu à descharger de 
pierres qui a brisé son navire luy a esté ordonné xl^. 
Pour le paiement de xxiiii maistres pyonniers qui 
ont vacqué en lad. sepmaine trois jours à raison de v ^ 
par jour la somme de xviii i. 

Pour le paiement de lxxv autres maistres pyonnyers 
qui ont vacqué en lad. sepmaine trois jours vallenl à 
raison de un » par jour la somme de xlvI. 

Pour le paiement de xxxiii autres maistres pyon- 
niers qui ont vacqué en lad. sepmaine trois jours à 
raison de m s par jour la somme de xiiiii. xvii s. 

Pour le paiement de unze autres manouvriers qui 
ont vacqué en lad. sepmaine sept nuytz à raison de 
ii> Nià par nuyt la somme de ixi xii s vid. 

Pour le paiement de xi autres compaignons manou- 
vriers qui ont vacqué en lad. sepmaine sept jours aux 
caues à raison de in \ià. t. par jour ix^xii» vid. 

Item pour le paiement de iii'C niiu xvi autres 
manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine m jours 
à raison de ii* vi^. t. par jour vii^x vuiix». 
Somme toutal des parties payées pour lad. sepmaine 
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la somme de lœis cens trente une livres cinq soiz 
tournois. Faicl le xiiiime jour d'avril Tan mil cinq cens 
et dix-huit. 

Pour coppie N. de la Prinaudate. 



Durant la sepmaine commencée le lundi xii>ne jour 
d'avril et finissant le dymence xviiimo jour dud. moys 
mil cinq cens dix huit ont été payées pour le fait du 
Havre de Grâce les parties qui s'ensuyvent. 



ET PREMIÈREMENT. 



A Loys Godes, marchantde clayesdemourantàRouen 
pour son paiement de deux cens et demy de clayes 
à raison de xiiipour le cent renduzaud. Havre la 
somme de xxxi i v .j* 

A Guillaume Forbisson pour son paiement de la 
façon d'une grant pompe qu'il a faicte et charriée aud. 
Havre la somme de c». 

A Jehan Desmonz, voiturier par eaue pour le fret 
d'un sien navyre chargé de pictz de boys, fagotz et 
planches ainssy qu'il appert par le roolle sur ce expé- 
dié la somme de viii x». 

A Jehan Bullant, cloutier pour plusieurs parties de 
clouterye par luy fcftirnyes et livrées durant lad. sep- 
maine la somme de xlviis vi^. 

Pour le paiement de xxv maistres pyonnyers qui 
ont vacqué et besongné aux fondemens des gectées 
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dud. Havre à raison de vs par jour durant six jours de 
lad. sepmaine vallent la somme de xxxviii xs. 

Pour le paiement de lxxv autres maislres pyon- 
nyers qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à 
raison de nii» par jour vallent la somme de iiii» xi. 
Pour le paiement de trente troys autres pyonnyers et 
manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine sembla- 
Ue espace de six jours à raison de m s par jour vallent 
la somme de xxixi xiii^. 

Pour le paiement de xi compaignons manouvriers 
qui ont esté prins pour besongner à la vuidenge des 
eaues et ont vacqué en lad. sepmaine sept nuyctz à 
raison de ii^ vi^ par nuyct vallent la somme de 
ixi xna ma. 

Pour le paiement de xi autres compaignons manou- 
vriers qui ont vacqué en lad. sepmaine sept jours le 
dymence comprins pour la vuidenge desd. eaues à 
raison de n > vi^ par jour vallent la somme de ix ^ xii» vi à. 
Item pour le paiement de troys cens quatre vingtz 
saixe autres manouvriers qui ont vacqué en lad. sep- 
maine semblable espace de six jours à raison de ip vi<i 
par jour vallent la somme de ii^ iiii^x xviiii. 

Somme toutal des parties paiées durant lad. sep- 
maine la somme de cinq cens dix neuf livres unze solz 
six deniers tournois. Faict lexxii»e jour d'avril Tan mil 
cinq cens et dix huit. 

Pour coppie : N. nE la Primaudaye. 

Durant la sepmaine commencée le lundi xixme jour 
d'avril et finissant le dymence ensuy vaut xxvme jour dud. 
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moys mil cinq cens dix huit ont esté paiez pour le Tait 
du Havre de Grâce les parties qui s'ensuyvent. 



ET PREMIÈREMENT 

A Guillaume Consore, cordier pour ii« xtii livres de 
cordage par luy livrées durant lad. sepmaine à raison 
de xii<i.i. la livre la somme de x* xiii». 

A Guillaume Aubery^ voicturier par eaue pour le fret 
d'un sien navyre chargé de boys qui a esté fait à Touque 
la somme de ix^ x». 

A Guillaume Mallyde^ autre voicturier pour le fret 
d'un sien navyre chargé de semblable boys la somme 
de XV ^ 

Pour le paiement de vingt cinq maistres pionnyers 
qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours pour be- 
songner aux fondemens des gectées d*icelluy Havre à 
raison de v» par jour vallent la somme de xxxviii \k 

Pour le paiement de lxxv autres maistres pionnyers 
qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à besongner 
ausd. fondemens à raison de mis. t. par jour vallent la 
somme de iiii^^xL 

Pour le paiement de xxxiu autres pionnyers qui ont 
vacqué ausd. fondemens semblable espace de six jours 
à raison de m » par jour vallent la somme de xxixt xiiii K 

Pour le paiement de xi compaignons qui ont vacqué 
en lad. sepmaine sept nuytz pour la vuidenge des 
eaucs qui affluent esd. fondemens à raison de n< vi<i 
par nuyct la somme de ix^ xin vi^. 
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Pour le paiement de xi autres compaignons qui ont 
vacqué en lad. sepmaine sept jours le dymence com- 
prins à la vuidenge desd. eaues à raison de ii» vi^ par 
jour vallent la somme de ixi xn» vid. 

Pour le paiement de une vi autres manouvriers qui 
ont vacqué lad. sepmaine six jours pour besongner aud. 
Havre à raison de lis vid par jour vallent la somme de 
me uni x». 

Somme toutal des parties paiées durant lad. sepmaine 
la somme de cinq cens saize livres deux solz tournois. 
Fait le xxixm« jour d'avril mil cinq cens dix huit. 

Pour coppie : N. de la Primaudaye. 

Durant la sepmaine commencée le lundy xxvi^e jour 
d'avril mil cinq cens dix huit et finissant le dymence 
ensuyvant ii^e jour de may aud. an ont esté payées 
pour le fait du Havre de Grâce les parties qui s'en- 
suyvent. 

ET PREMIÈREMENT 

A Martin Brunet pour son paiement de quatre dou- 
zaines de brouetes par luy fournyes durant lad. sep- 
maine à m s VI d pièce renduz aud. Havre la somme 
de IX 1 XII 8. t. 

A Jehan Caillou, cordier pour son paiement de 
nnxx XVI livres et demye de cordage de plusieurs sortes 
à raison de xii<>. t. la livre la somme de mil xvis vi^. 

A Jehan Ck)dsin , marynyer pour le fret d'uA sien na- 
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vyre chargé de boys de Touque comme appert plus à 
plain par le roolle la somme de vi^. ^. 

A Jehan Desmontiers dict la Gouge pour son paie- 
ment et fret d*un sien navyre chargé comme dessusd. 
la somme de lxxv k 

A Gilles de Varennes » autre voicturier pour le fret 
d'un sien navyre chargé de boys de Touque ainsi qu'il 
appert par led. roolle la somme de xii v». 

Pour le paiement de xxv maistres pionnyers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine cinq jours àbesongner es fon- 
démens des gectées dud. Havre à raison de v» par jour 
la somme de xxxi^ v». 

Pour le paiement de lxxv autres maistres pionnyers 
qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à besongner 
aud. Havre à raison de iiii ^ par jour vallent la somme 
de LXXV 1. 

Pour le paiement de xxxin autres manouvriers qui 
ont vacqué par semblablement en lad. sepmaine cinq 
jours à raison de iiis par jour la somme dexxiiiiixvs. 

Pour le paiment de xi manouvriers qui ont vacqué 
en lad. sepmaine sept nuyctz à besongner à la vuidenge 
des caues qui ailluent esd. fondemens à raison de 
II» vi<i par nuyct vallent la somme de ixi xii* yi^. 

Pour le paiement de xi autres manouvriers beson- 
gnans à la vuidenge desd. eaues par semblable espace 
de sept jours les lestes et dymence comprins à raison de 
H» vid par jour vallent la somme de ixi xiis vid. 

Pour le paiement de iiif xii autres manouvriers qui 
ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à besongner 
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aud. Havre à raison de ii^ vi<i par jour vallent la somme 
de ne Lviii x». 

Somme toutal des parties payées durant lad. sepmaine 
la somme de quatre cens quarante trois livres trois*solz 
six deniers tournois. Fait le w^^ jour de may Tan mil 
cinq cens dix huit. 

Pour coppie : N. de la Priuâudaye. 

Durant la sepmaine commencée le iiimejour de May 
mil cinq cens dix huit et finissant le dymence ixinejour 
dud. moys ont esté paiez pour le faict de l'édiffice dud. 
Havre de Grâce les parties qui s'ensuyvent 



ET PREMIÈREMENT 

A Jehan Bullant, cloutier, pour plusieurs parties de 
clouterie par luy fournyes durant lad. sepmaine ainsi 
qu'il est plus à plain contenu aud. roolle la somme 
de cii« vid. 

A Guillaume Forbisson pour avoir charié et percé 
une pompe la somme de xxx s. 

A Jehan Desmontz, voicturier par eaue pour le fret 
d'un sien navyre chargé de boys faict à Touque ainsy 
qu'il appert par le roolle la somme de vn^ x ». 

Pour le paiement de xxvi maistres pionniers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine cinq jours à besongner aux fon- 
deroens des gectées dud. Havre à raison de v» par jour 
fallent la somme de xxxu ^ x «. 

Pour le paiement de lxxv autres maistres pionnyers 
8 
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qui ont vacqué et besongné ausd. fondemens l'espace 
de cinq jours à un ^ par jour vallent la somme de 

LXXV*. 

Pour le payement de xxxiii autres pyonnyersquioDt 
vacqué à besongner aud. Havre l'espace de cinq jours 
durant icelle sepmaine à m ^ par jour vallent la somme 
de xxnui xvs. 

Pour le paiement de XI manouvriers qui ont besongné 
à la vuidenge des eaues desd. fondemens par l'espace 
de sept nuytz à raison de lis vid par nuyt vallenl 

IX ï Xlis VI d. 

Pour le paiement de xi autres manouvriers qui ont 
besongné à la vuidenge desd. eaues par sept jours k 
dymenced'icelle sepmaine comprins à raison de ii»vi«* 
par jour vallent ix * xii» vid. 

Pour le paiement de iiue xii autres pionniers et ma- 
nouvriers qui ont besongné aud. Havre l'espace de cinq 
jours à raison de iis vid par jour vallent la somme de 

lie LVII^XS. 

Somme toutaldes parties paiées durant lad. sepmaiiu 
la somme de quatre cens vingt trois livres deux sob 
six deniers tournois. Fait le xiii°3e jour de may Tan mi 
cinq cens dix huit. 

Pour coppie : N. de la Prim audayë. 
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XXV. 



Ordre donné par François l*r de payer diverses sommes 

à Jacques d*Estimau ville. 



— 13 mai 15181. — 

François, par la grâce de Dieu, roy de France, à noz 
amez et féaulz les généraulx conseillers par nous or- 
donnez sur le fait et gouvernement de noz finances 
sallut et dillection. Nous voulions et vous mandons que 
par nostre amé et féal, aussi conseiller et receveur 
général de nos dites finances en nostre pais et duché 
de Normandie, maistre Guillaume Preudomme par 
nous commis à tenir le compte et faire le paiement de 
b construction et ediflice du Havre de Grâce, et des 
deniers quy lui ont esté ordonnez pour convertir et 
employer au fait de sa dicte commission durant ceste 
présente année faictcs paier, bailler et delivreer comp- 
tant à nostre cher et bien amé Jaques d'Estimauville % 

* Archives nationales (K. 81 n** 27). (Au Muséo ses). 

' Jacques d'Estimauville, écuyer, sieur du liou, d'une ancienne 
luiille de Télection de Pont-rËvôque, attaché, nous ne savons à quel 
UtTa, à Gayon le Roy, souvent employé par lui. Lors de la construc- 
tion de la ville du Havre, il lui fut concédé à flefle un terrain di* 
AT n'fi^j piedz carres ayant façade sur les rues Sainte-Adresse, de 
la Fontaine et une petUe tendante de l'une à l'autre. 
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la somme de cent cinquante livres tournois auquel 
nous l'avons ordonnée et ordonnons par ces présentes, 
pour les voiaiges par lui faictz devers nous en ladicte 
année derrenière concernans les affaires dudict ou- 
vraige, le premier partant dicelluy lieu de Grâce le 
deuxième jour de May mil cinq cens dix sept de l'or- 
donnance de nostre amé et féal le sieur du Chillou, 
visadmiral ayant la charge et conduicte dudict ediflice, 
allant à Paris, où nous étions lors, nous apporter lettres 
dudict visadmiral et du conteroUeur à ce commis, pour 
nous donner à entendre que le meilleur et le plus expé- 
diant seroit pour advencer ledict ouvraige ne se aider 
plus des courvées que faisoient les habitans de l'ellec^ 
tion de Gaudebec, mais les composer à fournir quelque 
somme au lieu d'icelles courvées aflin que de l'argent 
qui en viendroit feust mis de par nous au lieu desdictz 
habitanz, gens souldoiez et paiez par l'ordonnance des 
dessusdictz, auquel voiaige tant allant, séiournant, 
actendant son expédicion, que son relouï* comprins 
audict Havre, il a vacqué vingt cinq jours entiers que 
lui avons ordonnez estre paiez à la raison de vingt solz 
par jour vallant vingt cinq livres. Le deuxième voiaige 
partant dudict lieu de Grâce de l'ordonnance que 
dessus, le septième jour du mois de juing d'icelle 
année derrenière allant à Compiègne, où estions lors, 
nous apporter lettres des dessusdicts faisans mention 
des ondemens que ja on avoit commancé à faire pour 
asseoir l'une des tours audict Havre et avoir advis de 
nous de la grandeur et espoisseur que entendions lui faire 
bailler affin que selon nostre devis elle feust faicte, où il 
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a vacqué tant allant, seiournant devers nous , actendant 
son expédition que son retour comprins audict Havre 
vingt deux jours entiers vallant à la raison dessusdicte 
vingt deux livres. Le troisiesme voiaige partant dudict 
Havre le cinquiesme jour de Juillet ensuivant, allant à 
la ville de Rouen et autres lieux illec environ où nous 
estions lors, nous apporter autres lettres des dessus 
dictz avec le portraict de la façon dont seroit fait ledict 
Havre, affîn que eussions à le diminuer, augmenter, ou 
foire remectreen autre forme, si nostre plaisir estoit, 
avant que de plus avant besoigner audict affaire. 
Duquel voiaige il a vacqué tant allant, seiournant lèz 
nous, pour actendre sa dépesche que son retour com- 
prins audict Havre, Tespace de vingt jours entiers qui 
à ladite raison de vingt sols par jour vallent vingt livres 
tournois. Le quatriesme voiaige partant dudict Havre 
le vingtiesme jour d'aoust aussi ensuivant, allant en la 
ville de Lisieux où nous estions lors, apporter lettres 
des dessus dictz et recouvrer de nous certaines provi- 
sions et lettres missives adressées à nos officiers ordi- 
naires du baillage de Caux pour tenir la main ad ce que 
on sceust recouvrer ouvriers pour besoigner oudict 
ediffice en les paiant raisonnablement; et à vacquer en 
ce faisant cinq jours entiers vallent au feur susdict cent 
solz tournois. Le cinquiesme voiaige partant dudict 
Havre le huitiesme jour de septembre ensuivant allant à 
Ârgenten, où nous estions lors, nous apporter autres 
lectres des dessusdicts faisans mention , que si nostre 
plaisir estoit, donner les franchises à tous ceulx qui 
vouldroient venir demeurer et habiter audict lieu de 
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Grâce y que ledict port en seroit beaucoup rendu plus 
commode» et à ce moyen y arriveroit grant quantité de 
.navires qui seroient la cause de plus facillement le faire 
réduire en perfection d'ouvraige et où nous et la chose 
publicque pourrions avoir gros prouffit. Ouquel voiaige 
susdict, séiournant devers nous aclendans l'expedi- 
cion des provisions ad ce nécessaires, il a vacqué, son 
retour comprins audict Havre, vingt cinq jours entiers 
qui à ladicte raison de vingt solz tournois par jour 
vallent vingt cinq livres tournois. Le sixiesme voiaige 
parlant dudict Havre le cinquiesme jour de Novembre 
ensuivant allant à Tours, où lors nous estions, nous 
apporter autres lettres des dessusdicts avec le portraict 
de la grandeur et largeur de la placte forme d'une 
ville que avions deslibéré faire clorre à fossez et mu- 
raille à l'enlour dudict Havre et d'une fontaine à eaue 
doulce * que pareillement vouUions estre fait venir par 
tuyaulx et autres industries du lieu dit Yitainval prez 
le Ghief de Caux audict Havre pour la commodité 
dicelluy affm que sur ce noslre plaisir feust ordonner de 
ce qui s'en devroit faire par les dessusdictz, et a vacqué 
en ce faisant, actendant son expédicion, son retour 
comprins audict lieu de Grâce l'espace de vingt huit 
jours entiers, qui a ladicte raison de vingt soU tournois 
par jour vallent vingt huit livres tournois. Et le sep- 
tiesme et dernier voiaige partant dudict lieu de Grâce 
le sixiesme jour de janvier ensuivant et dernier passé» 
venant en ceste nostre ville d'Amboise nous apporter 

« Voir n-34, 35, :wel37. 
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autres lectres des dessusdictz faisans mention de Tad- 
îencement dudict ouvraige et aussi ad ce que nostre 
plaisir feust envoyer audict lieu quelques bons person- 
naiges. recc^oissans la façon de ediffier forteresses et 
havres pour adviser du lieu et endroit où se feroient 
cannonnières et basteries en la Grosse tour qui désia 
estoit eslevée jusques à l'endroit auquel il la convenoit 
percer pour ce faire ; aussi pour nous faire entendre la 
nature de la terre et lieu qui s'estoit trouvée où Ton 
avoil encommancé à faire les gectées dudict Havre. 
Oaquel voiaige il a vacqué son retour comprins en 
icelluy porter responce de nostre intencion sur ce aux 
dessusdictz, vingt cinq jours entiers qui à ladicte rai- 
son de vingt sols tournois par jour vallent vingt cinq 
fivres tournois, et par rapportant ces dictes présentes 
signées de nostre main avec quictance sur ce soufïi- 
sant dudict Jaques d'Estimauville. Nous voulions les 
parties dessusdictes montans ensemble ladicte somme 
de cent cinquante livres tournois estre allouées et 
comptées et rabatues de la recepte et commission de 
nostre dict conseiller et receveur général commis sus- 
dict, par nos amez et féaulx les genz de nos comptes à 
Paris ausquelz par ces mesmes présentes mandons 
ainsi le faire sans aucune difficulté, car tel est nostre 
plaisir, non obstaut que ladicte partie ne soit couchée 
eu Testât général de nos dictes finances que descharçe 
ne soit levée en ensuivant Tordonnance derrenièrement 
faicte sur icelles, et quelconques autres ordonnances, 
rigueur de compte, restrinctions , mandemens ou 
deffenses à ce contraires. Donné à Amboise le vingt 
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troisiesme jour de May l'an de grâce mil cinq cens dix 
huit et de nostre règne le quatriesme. 

François. Par le Roy : Gedoyn, 



XXVI. 



Procés-verbal do toisage des travaux de maçonnerie du Havre de 

Grâce. 



— -i juillet 1618. — 

Du samedy luiine jour de juillet mil cinq cens et dix 
huit a esté toisé Touvraige de la tour en la présence de 
monseigneur le Vis amyral et maistre Pierre Delorme, 
maistre des œuvres de maçonnerie dé Rouen, do mais- 
tre Thomas Theroulde, maistre maçon des œuvres de 
maçonnerie de Caudebec à ce appeliez pour led. tesaige. 

Lq sains de la tour par dehors œuvre contient 
de saintz despuis le dernier toisaige quarante toises 
quatre piedz sur la haulteur de pied et demy qui 
vault tout calcullé à xxxvi piedz pour toyse, x toises 
II piedz. 

Item , en icelle assiette qui ce jourduy a esté toisée, 
y a xxxvii bouUes et xxxvu pointes, dont chacune bouUe 
contient de parement troys piedz neuf poulces, sur quoy 
est à rabattre ung pied ung quart qui est cy après 
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compté en grosse espoisse et vallent lesd. xxxvii 
boullesà XXXVI piedz pour toise, ii toises et demye 
II piedz et demy. 

La grosse espoisse desd. xxxvu boulles contient 
XLVi piedz III poulces à ne xvi piedz pour toise vallent 
XL VI piedz m poulces. 

Item , les xxxvii pointes de dyamens assises en lad. 
assiette contient chacune d'icelles deux piedz quatre 
poulces qui est pour lesd. xxxvii pointes i toise viii 
piedz un poulces, sur quoy fault rabatre pour la grosse 
espoisse i pied pour chacune pointe qui sera cy 
après compté à xxxvi piedz la toise, i toise xiii piedz et 
mi poulces. 

Item , pour la grosse espoisse desd. xxxvii pointes 
contient à ne xvi piedz pour toise, xxxvii piedz. 

Le sains de parementpar dedans œuvre de lad. tour 
contient dix sept ' toises quatre pièdz de sains sur la 
haulteur d'un pied et demy les huisseries rabattues à 
xxxvi pied pour chacune toise vallent iiii toises xv piedz. 

Le sains ilc la grosse espoisse contient xxiiii toises 
V piedz sur la largueur de xvii piedz , sur la haul- 
teur de pied et demy vallent rabattu la vis et les deux 
petites chambres sur la haulteur de pied et demy à 
ne XVI piedz la toise, xvii toises lxxhi piedz et demy. 

Le sains de la vis contient quatre toises quatre piedz 
sur la haulteur de pied et demy rabatu les deux 
huisseries qui vallent à xxxvi piedz pour chacune 
toîse, I toise vi piedz. 

Le parement de Tallée à aller sur lagectée devers la 
mer contient de long xix piedz et demy sur la laize de 
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m piedz et demy qui vallent à xxxvi piedz pour cha- 
cune toise, I toise et demye xnn piedz. 

L'une des joue de lad. allée devers la gectée de la 
mer contient de long xix piedz sur la haulteur d'un 
pied et autant pour l'autre joue de lad. allée vault le 
tout à xxxvi piedz pour chacune toise, i toise ii piedz. 

Item, le parement de la petite chambre devers la 
gectée de la mer contient sept piedz de long et six 
piedz et demy de laize vallent à xxxvi piedz pour toise 
tout calcullé, T toise ix piedz et demy. 

Item , deux marches pour entrer à icelle chambre 
contient cinq piedz pelitz à xxxvi piedz pour toise, 
V piedz. 

La joue du pont levis contient de long xvii piedz 
sur la haulteur de m piez vault sur le tout calcullé à 
\xxYi piedz la toisQ^i toise xv piedz. 

Item, l'autre joue vers la chambre du portier contient 
de long XIX piedz sur la haulteur de m piedz rabbattu 
les huisseries vault à xxxvi piedz chacune toise, 
I toise et demye m piedz. 

Le parement d'entre les deux portes du pont levys 
l'onlient xx piedz et demy de long comprins les deux 
merches sur la laize de vu piedz et demy et sur ce a 
esté rabbatu les deux entrées de la porto tout calcullé 
vallent à xxxvi piedz la toise, nu toises ix piedz et demy. 

Le parement de la chambre du portier qui est à 
rentrée de lad. tour contient quarante piedz et demy 
tout calcullé qui valent à xxxvi piedz pour chacune 
toise, I toise nu piedz et demy. 
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Item, les deux merches pour entrer à icelle chambre 
contient vi piedz à xxxvi piedz pour toise, vi piedz. 

L'embrassement des deux jambes de Tuisserie de 
lad. chambre du portier contient m piedz viu poulces 
sur la hauiteur de pied et demy à xxxvi piedz pour 
toise vallent v piedz. 

Lie parement pour entrer en la vis contient vingt 
huit piedz et demy à xxxvi piedz pour toise vallent 
demye toise dix piedz et demy. 

La jambe de Tuisserie de la vis contient de sains 
iiu piedz sur la hauiteur de ii pieds à xxxvi piedz pour 
toise vallent viii pieds. 

L'autre jambe de lad. huisserie contient neuf piedz 
de sains sur la hauiteur de ii piedz à xxxvi piedz pour 
toise vault demye toise. 

Item, deux merches du degré contient chacune 
xxiii piedz et demy qui sont pour lesd. deux merches 
quarante neuf piedz à xxxvi piedz pour toise vallent 
I toise xm piedz. 

Item, troys lumyeres estant en lad. tour contiennent 
chacune un piedz de sains sur la hauiteur de pied et 
demy vallent lesd. troys escleres à xxxvi piedz pour 
toise, demye toise. 

La première gettée près de la tour du cousté devers 
les terres par dedans le Havre contient de long xxxvi 
toises et demye sur m piedz de hault qui est jusques 
et comprins les troys assiettes au dessus de la pre- 
mière boule deux anneau à amarer les navires du 
premier degré de lad. gettée contient tout calcuUé 
à xxxvi piedz pour chacune toise et rabatu les pare- 
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mens des deux degrés de lad. gettée, xvii toises et demye 
IX piedz. 

La grosse espoisse de lad. gettée contient de laize 
douze piez et demy sur la haulteur de m piedz à ii<^ xvi 
piedz pour chacune toise vallent xl toises xviii piedz 
et deiny. 

Le parement de la geltèe devei^ les terres près de la 
tour contient de long iiii toises i pied et demy sur la 
haulteur de m piedz à xxxvi piedz pour chacune toise 
vallent ii toises un piedz et demy. 

La grosse espoisse du parement près de la tour con- 
tient de long quatre toises sur la laize de sept piedz et 
demy et de haulteur m piedz vallanlii toises ung quart 
quarante neuf piedz dont il fault rabatre une toise et 
demye pour les deux degrés en grosse espoisse et par 
ce reste à ncxvi piedz pour thoise tout calcullé, 
demye toise ung quart de toise et xlix piedz. 

Item, pour cinq marches à chacun degré de lad. gettée 
devers les terres près la tour contiennent de sains 
vil piedz et demy sur la laize de ix piedz qui vault pour 
chacun dcgrey desd. v marches une toise et demye 
XIII piedz et demy qui est pour les deux degrez qui 
contiennent pour ce présent toisaige dix marches val- 
lent il XXXVI piedz pour toise, m toises et demye vin 
piedz et demy. 

Item, les deux joues du premier degrey de lad. gettée 
devers les terres à ce comprins les autres joues du ii« 
degrey de lad. uiesnie gettée conliennent lesd. joues de 
lad. gcttf'o tout raicullé de long xiii piedz et demy sur 
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la haulteur de m piedz ù xxxvi piedz pour thoise , un 
thoises* 

La longueur de la gettée du cous té d'amont par 
dedans le Havre vers les terres contient xxui toises et 
demy sur le sains et haulteur de m toises vallent à 
XXXVI piedz pour toise, lxx toises et demye. 

La grosse espoisse contient de long xxiii toises et 
demye sur la laize de xiii piedz rabattu ung pied pour le 
parement et de haulteur xvi piedz desquelles xxiu toises 
et demye a esté rabatu ung pied et demy de haulteur 
sur seize toises de long et sur la laize de \i piedz qui 
Tallent à ii^ xvi piedz pour toises tout calcuUé, 

■ 

^« X toises et demye lv piedz. 

Les deux joues du degrey de lad. gettée devers amont 
du dedans du Havre contient tout calcullé du parement 
à XXXVI piedz pour toise , ii toises et demye xiiii piedz 
et y avons toisé à lad. gectée pour deux degrez qui 
Tallent lesd. deux degrez, v toises et demye x piedz. 

Item, les marches contiennent de sains xxi piedz 
nu poulces sur la longueur de ix piedz m poulces et 
autant pour les autres marches de l'autre degrey de 
lad. gettée devers amont au dedans du Havre qui val- 
lent à XXXVI piedz pour toise, dont a esté rabatu pour 
le parement d'iceulx deux degrez qui avaient esté 
comptés à la longueur de lad. gettée un toises nii piedz 
reste, vi toises et demye xnn piedz. 

Item, a été rabbatu pour la grosse espoisse des deux 
degrez de lad. gettée qui avoient esté comprins à la 
longueur n toises, car il y avait vi^xxn toises et demye 
LV piedz, par ce n'y a que vixx x toises. 
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Somme toutal du toisaige qui a esté trouvé par les 
susd. troys cens trente six toises ung quart de toise. 

Nous, Pierre de Lorme , maistre maçon des œuvres 
de massonnerie de Rouea et Thomas Theroulde, aussy 
maistre maçon des œuvres de massonnerie de Caudebec, 
certifions à tous qu'il appartiendra que ce jourduy 
samedy niiine jour de juillet l'an mil cinq cens dix huit 
avons loyaulment toisé l'ouvraige de la massonnerie de 
la tour de gettée devers les terres qui a esté fait despuis 
le xixiBo jour de may dernier passé, qui par nous avoit 
esté toisé et ce par l'ordonnance de monseigneur le Vys 
amiral de France, messire Guyon le Roy, s^ du Ghillou 
et commissaire ordonné, aud. ouvraige à ce présent et 
maistre NycoUas de la Primaudaye, contrerolleur or- 
donné par le Roy, nostre seigneur sur le fait de l'édiflice 
dud. ouvraige de Grâce et Claude Guyot, receveur des 
tailles et aydes de Rouen et Pierre de Bonnay, escuyer, 
sr dud. lieu et autres à ce présens, auquel ouvraige y 
avons trouvé, despuis led. dernier toisaige par nous 
fait ainsy qu'il appert cy dessus par articles amplement, 
tout calcuUé troys cens trente six toises ung quart de 
toise au juste, tesmoings noz seings manuelz cy mis 
le jour et an que dessus. 

Pierre de Lourme. Thomas Theroulde. 
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xxvu 

Neuf copies des rôles de la dépense faite pour la construction 
du port et des fortifications du Barre de Grftce\ 

— 29 août. — 15 octobre 1518. — 

Durant la sepmaine commencée le dymence xxixme 
jourd'aoust mil cinq cens dix huit et finissant le samedi 
eosuyvant ini"»^ jour de ce présent moys de septembre 
qui sont sept jours durant lesquelz led. dymence com- 
prias a esté besongné par aucuns manouvriers ont esté 
paiez les parties qui s'ensuyvent pour le Havre de 
Grâce. 

PREMIÈREMENT. 

k Guillaume Consore , cordier demourant à Harfleu 
la somme de Iiuit livres dix sept solz tournois pour 
^n XVII livres de cordages par luy livrés a xii^ la 
livre vallent lad. somme de viiii xvii». 

À Jehan Bulland, cloutier et marchant de fer la somme 
de soixante quatre solz tournois pour plusieurs parties 
de clou et autre fer ouvré par luy livré durant lad. 
sepmaine comme appert par le roolle de ce expédié 
lad. somme de lxhip. -^ 



' Auilosdt) chacune do cos pièces pst ^crit : copple pour monseigneur 
'". vis amiral. 



Â Jehan Tampin, demourant aud. Haiileu la somme 
de xxxiiii» VI d pour son paiement de xviii livres de 
ciiandelle et un quarteron de busches ainsi qu*il esl à 
plain declairé aud. rooUe la somme de xxxiui» \i*^. 

Pour le paiement de la voicture de xxiiu beneaulx 
qui ont besongné en lad. sepmaine six jours a raison 
de xii» par jour vallent iiiixx vil viii». 

Pour le paiement de xxxii maistres pionnyers bre- 
tons qui ont vacqué semblable espace de six jnurs à v^ 
par jour vallent la somme de xlviiiL 

Pour le paiement de xxxv autres maistres pionnyei'S 
bretons qui ont besongné en lad. semaine six jours à 
un s par jour vallent xlii L 

Pour le paiement de lxxviii autres pionnyers qui ont 
besongné aud. Havre six jours à iii^ par jour vallent la 
la somme lxxI un». 

Pour le paiement de douze manouvriers qui ont 
vacqué et besongné à la vuidenge des eaues d*icelluy 
Havre durant sept jours led. dynience comprins à rai- 
de 11» VI d. t. par jour vallent xi x». 

Pour le paiement de iiiiclxii autres pionnyers et 
manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours 
vallent à raison de ii^ vi^ par jour la somme de 

UICXLYII xs. 

Somme toutal des parties cy dessus contenues six 
cens dix sept livres sept solz six deniers tournois dont 
en a esté expédié le roolle le vimc jour de septembre 
Tan mil cinq cens dix huit 

Pour coppie abrégé : N. de la Primaudaye. 
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Durant la sepmaine commencée le dymence cinqme 
jour de septembre et finissant le samedy ensuyvant 
xpB« jour dud. moys mil cinq cens dix huit en laquelle 
ny a que cinq jours ouvrables parceque le mercredi 
d'icelle fut la feste Nostre Dame ont esté paiez les par- 
ties qui s'ensuyvent pour le Havre de Grâce. 



ET PREMIÈREMENT 

A Pierre Ânsel, Jeh^ Hébert et plusieurs autres 
demourans es parroisses de saincte Adresse, Bléville et 
Hoteville ' la somme de sept vingtz deux livres onze solz 
toomois pour plusieurs arbres qui ont esté prins et 
levez sur leurs héritages pour servir à faire ung bas- 
tardeau aud. Havre ainsi qu'il est à plain declairé aud. 
roollepour ce, lad. somme de vii« iii xi». 

A Jehan Yallée, maistre charpentier demeurant à 
Honnefleu et autres charpentiers et maistres du mestier 
delà mer la somme de dix huit livres unze solz tour- 
nois pour leurs journées d'avoir vacqué à cliercher lesd. 
boys et merquer iceulx, lad. somme de xviiii xi». 

ARobinet Terrier, demourantàHarfleupour m pièces 
de toiUe d'OUande et pour plusieurs autres parties de 
marchandises par luy Uvrées comme appert par led. 
wXk^ la somme de xiii xip iii^. 

Pour la voicture de xxiiii beneaulx qui ont vacqué 



' OeteTiUe, paroisse du canton de MoDtiviUiers. 
9 
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en lad. sepmaine cinq jours à raison de xii > chacuu 
beneau par jour, la somme de lxxii K 

Pour le paiement de xxxii maistres pionnyers qui 
ont besongné aud. Havre cinq jours à raison de y* par 
jour, vallent la somme de xl^. 

Pour le paiement de xxxv autres maistres pionoyers 
bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à 
un s par jour, vallent la somme de xxxvi. 

Pour le paiement de lxxviii autres pionnyers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine semblable espace de cinq jours 
à III 8 par jour, vallent Lviii* x ». 

Pour le paiement de xii manouvriers qui ont be- 
songné aud. Havre à la vuidenge des eaues d'icelluy 
sept jours, lesd. dymence etfesteNostreDamecomprins 
à II» vid par jour, vallent la somme de xi x». 

Pour le paiement de iiiK lxii autres pionnyers et 
manouvriers qui ont besongné aud. Havre cinq jours 
à ii« vid par jour, vallent la somme de ii^ iiii" viiiixv». 

Somme toutal des parties cy dessus contenues, six 
cens soixante dix huit livres neuf solz troys deniers 
tournoys, dont en a esté expédié le roolle le xii^e jour 
de septembre Tan mil cinq cens dix huit. 

Pour coppie abrégée : N. de la Primaudaye. 

Durant la sepmaine commencée le dymence xiima 
jour de ce présent moys de septembre et finissant le 
samedi ensuyvant xviiinie jour dud. moys vc xviii, en 
laquelle sepmaine ny a que cinq jours ouvrables par ce 
que le mardi d'icelle fut la feste saincte Croix ont esté 
paiez pour le Havre de Grâce les parties qui s^ensuyvent. 



- 131 - 



ET PREMIËRElfEMT 

A Guillaume Gonsore, cordier pour ii c xl livres de 
cordage par luy livré ainsi qu'il est à plain decleré par 
le rooUe de ce expédié, la somme de xiii. 

A Martin Fleury, pour plusieurs seilles de boys et 
pelles faistieres comme appert par led. roolle, la somme 
deim^xm». 

A Olivier Duchemp, menuysier pour plusieurs aiz 
par luy livrez pour servir à faire les pourtraictz des 
canonnyères de la tour dud. Havre et iceulx mis en 
œuvre, la somme de lxyiis vi d. 

Pour le paiement de la voiclure de xxv beneaulx qui 
ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à xiis par jour 
chacun beneau, vallent lxxv s. 

Pour le paiement de xxx maistres pionnyers qui ont 
besoDgné aud. Havre à v s par jour l'espace de cinq jours, 
^lent XXXVII i x k 

Pour le paiement de xxxv autres maistres pionnyers 
bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à 
mis par jour, vallent xxxvL 
' Pour le paiement de lxxviii autres pionnyers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine cinq jours à m s par jour, 
vallent LViiii x». 

Pour le paiement de xii manouvriers qui ont besongné 

i la vuidenge des eaues d'icelluy Havre durant sept jours 

lesd.dymence et feste saincte Croix comprinses à ip vi<i 

par jour, vallent xl xs. 

Pour le paiement de xii autres manouvriers qui ont 
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besongné à la vuidenge des eaues dud. Havre durant 
sept nuylz en lad. sepmaine, lesd. dyinence et feste 
saincte Croix comprinses à ii > vi<) par nuyt, vallent la 
somme de xi x». 

Pour le paiement de un ^ xi^viii autres pionnyers et 
manouvriers qui ont besongné aud. Havre à ii* ti^ par 
jour l'espace de cinq jours» vallent iic iin^xl. 

Somme toutal des parties cy dessus contenues, cinq 
cens vingt sept livres six deniers tournois, dont a esté 
expédié le roolle le xxm« de septembre l'an mil cinq cens 
dix huit. 

Pour coppie abrégée : N. de la Primaudate. 

Durant la sepmaine commencée le dymence \iv^ 
jaur de septembre mil cinq cens dix huit et finissant le 
samedi ensuyvant xxv^^ jour dud. moys, en laquelle 
sepmaine ny a que cinq jours ouvrables parceque le 
mardi d'icelle sepmaine fut la feste sainct Mathieu, 
mais a esté besongné par aucuns manouvriers ainsi 
qu'il s'ensuyt, ont été paiez pour le Havre de Grâce les 
parties qui s'ensuyvent. 

ET PREMIÈREMENT 

Â Guillaume Gonsore, cordier pour iic l livres de 
cordage par luy Uvrez aud. Havre à xii<i la livre ainsi 
qu'il appert par le rooUe sur ce expédié pour cecy, la 
somme de xii ^ x ^ 

Â Jehan Bynarl, pour plusieui^ seilles de boys et 



- 133 - 

pdles fustieres par lay livrez comme appert par led. 
roolle, la somme de lxxyis. 

A Jehan Ballant, pour plusieurs picquoys par luy 
livrez durant lad. sepmaine ainsi qu'il appert par led. 
rooUe, pour ce ix^ xii s. 

Pour le paiement de la voicture de vingt beneaulx 
qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à raison de 
xn» par jour, vallent lx l 

Pour le paiement de xxx maistres pionnyers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de V par 
jour, vallent XLvi. 

Pour le paiement de xxxv autres maistres pionnyers 
bretons qui ont besongné aud. Havre à raison de iiii s 
par jour l'espace de cinq jours, vallent xxxv >. 

Pour le paiement de xlviii autres pionnyers qui ont 
vacqué six jours comprins led. mardi à m s par jour, 
vallent xliii * im ». 

Pour le paiement de xxviii autres pionnyers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine cinq jours aud. prix de m^ par 
jour, vaUent xxi l 

Pour le paiement de douze autres manouvriers qui 
ont vacqué sept jours lesd. dymence et mardi feste 
sainct Mathieu comprins à ii s vi d p^^r jour, vallent x ^ x s. 

Pour le paiement de douze autres manouvriers qui 
ont vacqué les sept nuyctz des jours dessusd. à la vui- 
denge des eaues dud. Havre aud. prix de ii s vi d par 
nuyctz, vallent xl x^. 

Pour le paiement de viiu un autres pionnyers et 
nianouvriei*s qui ont vacqué six jours led. mardi com- 
prins aud. prix de ii» vi à par jour vallent cviiîL 
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Pour le paiement de ii^ uii^ xvi autres pionnyerset 
manouvriers qui n'ont besongné en lad. sepmaine que 
cinq jours aud. prix de u » vi d par jour, voilent ix^^ v l 

Somme toutal des parties cy dessus contenues, cinq 
cens quarante quatre livres deux solz tournois dont a 
esté expédié le rooUe le xxviime jour de septembre Fan 
mil cinq cens dix huit 

Pour çoppie abrégée : N. db la PaiiuuDiLYE 

Durant la sepmaine commencée le dymencc xxvibm 
jour de septembre et unissant le samedi ensuyvant iv^^ 
jour d'octobre mil cinq cens dix huit, en laquelle ny a 
que cinq jours ouvrables ont esté paiez les parties qui 
s'ensuyvent pour le Havre de Grâce. 

ET PREMIÈREMENT 

A Hector Baudouyn, pour ne xxxclayes par luy four- 
nyes pour led. Havre ainsi qu'il est à plain contenu au 
rooUe de ce expédié, pour cecy la somme de xxi *. 

À Jacques de Estymauville, pour douze arbres par luy 
livrez aud. Havre comme appert par led. rooUe, pour 

ce XII K 

A Guillaume Consore, cordier pour ii c l livres de 
cordage par luy livrez comme appert par led. roolle, 
pour ce XII 1 x^ 

A Robinet Terrier, pour plusieurs parties de toilles 
d'Ollande, gressc et csguilles par luy fournyes durant 
lad. sepmaine, pour ce xxii^ xini». 
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Pour le paiement de xx beneaulx qui ont vacqué en 
lad. sepmaine cinq jours àxm par jour chacun beneau, 
pour ce LX ^ 

Pour le paiement de xxx maistres pionnyers qui ont 
vacqué en lad. sepmaine cinq jours à v^ par jour, 
vallent xxxviii x». 

Pour le paiement de xxxv autres maistres pionnyers 
bretons qui ont vacqué semblable espace de cinq jours 
à uippar jour, vallent la somme de xxxv K 

Pour le paiement de lxxviii autres pionnyers qui 
OQt vacqué cinq jours à m ^ par jour vallent Lvm^ x». 
Pour le paiement de douze autres manouvriers qui 
ODt vacqué en lad. sepmaine sept jours à la vuidenge 
des eaues dud. Havre, en ce comprins le dymence et la 
feste sainct Michel qui estoit le mercredi d'icelle sep- 
maine à II « VI d. par jour vallent xi x ». 

Pour le paiement de xii autres manouvriers qui ont 
vacqué les sept nuyctz des jours susd. à la vuidenge desd. 
eaues à ii^\i^ par nuyct, vallent xi xs. 

Pour le paiement de iiii^ xlvi autres pionnyers et 
manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq 
jours à us VI d par jour, vallent iF lxxviïiI xv «. 

Somme toutal des parties cy dessus contenues, cinq 
cens cinquante huit livres dix neuf solz tournois, dont 
a esté expédié le roolle le vme jour d'octobre mil cinq 
cens dix huit. 

Pour coppie : N. de la Primaudaye. 

Durant la sepmaine commencée le dymenche iiime 
jour de ce présent moys d'octobre mil vc dix huit et 
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finissant le samedy ensuyvant ixm^ jour dud. moys en 
laquelle ny a que cinq jours ouvrables parceque led. 
samedi fut la feste sainct Denys, ont été paiez pour le 
Havre de Grâce les parties qui s'ensuyvent 



PREMIEREMENT 

Â Pierre Léger, marchant de boys pour son paie- 
ment de ex pieudx de boys de hestre ainsi qu'il est .am- 
plement contenu au roolle de ce expédié, la somme de 
cxi. 

A Jehan Blotin et Jehan Hébert et autres pour plu- 
sieurs arbres par eulx fournys et livrez aud. Havre 
comme appert par led. roolle, la somme de xxixï ii» vi<*. 

Â Jehan BuUand, pour plusieurs parties de fer ouvré 
par luy fourny aud. Havre comme appert par led. rooUe, 
la somme de xixi vi' iiiid. 

A Jehan Laurens, pour plusieurs seilles et troys grans 
fallotz par luy livrez aud. Havre comme appert par led. 
roolle, la somme de vil xv». 

Pour le paiement de la voicture de xx beneaulx qui 
ont vacqué aud. Havre cinq jours en lad. sepmaine à 
xiisparjour chacun, vallenlLxl. 

Pour le paiement de xxxi maistres pionnyers qui ont 
vacqué cinq jours en lad. sepmaine à v» par jour, vallent 
xxxviiilxv». 

Pour le paiement de xxxv autres maistres pionnyers 
qui ont vacqué cinq jours en lad. sepmaine à ilii< par 
jour, vallent xxxv i. 
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Pour le paiement de lxxvui autres pionnyersqui ont 
vacqué cinq jours à m s par jour, vallent Lviiii x^. 

Pour le paiement de vi autres maistres pionnyers 
qui ont besongné à la gectée d'icelluy Havre du costé 
d'aval led. samedy jour sainet Denys à raison de lui^ 
chacun, vallent xxnip. 

Pour le paiement de xxxvii autres pionnyers qui ont 
besongné led. jour saint Denys avec les dessusd. à ni^ 
chacun vallent Gxi s. 

Pour le paiement de xii manouvriei^s qui ont beson- 
gné à la vuidenge des eaues dud. Havre durant sept 
jours lesd. dymence et jour sainet Denys comprins à 
11» vid par jour, x^xs. 

Pour le paiement de xii autres manouvriers qui ont 
besongné les sept nuyctz des jours susd. à la vuidenge 
desd. eaues ans vid par nuyct, vallent x* xs. 

Pour le paiement de niic xxxvni autres pionnyers et 
inanouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours 
à us \ià par jour, vallent iic lxxiiiI xv». 

Somme toutal des parties cy dessus contenues, six 
cens cinquante huit livres dix huit solz dix deniers tour- 
nois, dont a esté expédié le roolle le xiime jour d'octobre 
l'an mil cinq cens dix huit. 

Pour coppie : N. de la Primaudaye. 



Durant la sepmaine commen<;ée le dymenche x^^ 
jour de ce présent moys d'octobre et fmissant le samedy 
'.•nsuy\anl xvime jour dud. moys mil cinq cens dix huit, 
•n laquelle y a six jours ouvrables, mais a esté besongné 
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durant led. dymence à la vuidenge dds ôaues par aucuns 
pionnyers, ont esté paiez les parties qui s'ensuyvent 
pour le Havre de Grâce. 



ET PREMIÈREMENT. 



A Guillaume Consore, cordier pour six vingts quinze 
livres de cordage par luy fourniz durant lad. sepoiaine 
à \i\^ lu livre, vallent vi^ xv». 

Pour le paiement de xx beneaulx qui ont vacqué en 
lad. sepmaine six jours à raison de xip par jour cha- 
cun bencau, vallent lxxuK 

Pour le paiement de xxxi maistres pionnyers qui 
ont vacquô uud. Havre six jours à raison de v« par jour, 
vallent xLvii \». 

Pour le paiement de xxxv autres maistres pionnyers 
bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à iin^ 
par jour, vallent xuil 

Pour le paiement de Lxxviii autres pionnyers qui 
ont vacquô en lad. sepmaine six jours à iip par jour, 
vallent lxx> nu». 

Pour le paiement de xii manouvriers qui ont 
vacquô on lad. sepmaine sept jours led. dymenchc 
comprinsàla vuidcnge des eaues à ii^vi^ par jour 
vallent xi x». 

Pour le paiement de xii autres manouvriers qui ont 
vacqué les sept nuyctz des jours susd. à la vuidengedesd. 
eaues à im vpi par nuyct, vallent x^ x^ 

Pour le paiement do iuk xxvni hommes qui ont 
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vacqué en lad. sepm^ae six jours à u> vi^ par jour, 
vallentmcxxii. 

Somme des parties cy dessus contenues, cinq cens 
soixante dix neuf livres neuf solz tournois, dont a esté 
expédié le roolle le xviiime jour d'octobre mil cinq cens 
dix huit. 

N. DE LA PrIMAUDAYË. 



Durant la sepmaine commencée le dymenche xviime 
jour de ce moys d'octobre mil cinq cens dix huit et 
finissant le samedi ensuyvant xxiiiin^ jour dud. moys 
en laquelle ny a que cinq jours ouvrables parce que le 
lundi fut le jour sainct Luc, maiz a esté besongné lesd. 
dymence et jour sainct Luc par aucuns dénommez au 
roolle de ce expédié, ont esté payez pour le Havre de 
Grâce les parties qui s'en suy vent. 

PREMIÈREMENT 

A Estienne Marie, pour son paiement du boys qui a 
estéprins pour faire iik xviii clayes, luy a esté ordonné 
par monseigneur le vis admirai comme appert par led. 
roolle, XIX * xs. 

A Pierre Léger, pour plusieurs pieudz de boys par 
luy foumyset livrez comme appert par led. roolle, xvni U 

A Guillaume Consore, cordier pour xii^ l livres de 
cordage à xii^ la livre, xiii x«. 

A Robinet Terrier, pour troys pièces de toillc d'Ol- 
lande xiiUiis. 
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A Jehan Ballant, marchant^ de fer pour fdusieurs 
parties de fer ouvré avec un grant aigneau de fer 
comme appert par led. rooUe, ini^ XYin^ n^ xi^. 

Â Martin Fleury, pour plusieurs seilles de boys el 
pelles fustieres par luy livrez, xnn* vi». 

Pour le paiement de xx beneaulx qui ont vacqué 
cinq jours en lad. sepmaine à xii > par jour, vallent lx^ 

Pour le paiement de xxxi maistres pionnyers qui ont 
vacqué cinq jours à v« par jour, vallent xxxvml xv». . 

Pour le paiement de xxxv autres maistres pion- 
nyers bretons qui ont vacqué cinq jours im^ par jour, 
vallent xxxvi. 

Pour le paiement de Lxxvm autres pionnyers qui 
ont vacqué cinq jours à iii> par jour, vallent Lvni^ x*. 

Pour le paiement de vi maistres pionnyers qui ont 
bcsongné led. jour sainctLuc aux fondemens de lagec- 
tée du costé d'aval à iiii» par jour, vallent xxnn». 

Pour le paiement de xxxvii autres pionnyers qui 
ont besongné led. jour sainct Luc avec les dessusd. à m ^ 
parjour, vallent CXI». 

Pour le paiement de xii manouvriers qui ont vacqué 
sept jours lesd. dymence et jour sainct Luc comprins 
à la vuidenge des eaues dud. Havre à ii^ vi^ par jour, 
vallent xi x». 

Pour le paiement de xii autres manouvriers qui ont 
vacqué les sept nuyctz des jours susd. à la vuidenge 
des eaues à lis vid par nuyct, vallent x* x». 

Pour le paiement de iiiic xxvin pionnyers et manou- 
vriers qui ont besongné aud. Havre cinq jours en lad. 
sepmaine à u« vi«i par jour, vallent n** Lxviil x». 
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Somme des parties cy dessus contenues, six cens soi- 
lante mie livre ung sol unze deniers tournois, dont a 

esté expédié le roolle le jour d'octobre mil 

cinq cens dix huit. 

N. DE LA PrIMAUDAYE. 



Ihirant la sepmaine. commencée le dymenche 
xxmirn^ jour d'octobre mil cinq cens dix huit et finis- 
sant le samedy ensuyvant pénultième jour dud. moys 
en laquelle ny a que cinq jours ouvrables, parce que le 
JQidi d'icelle fut la feste sainct Symon sainct Jude ont 
esté paiez pour le Havre de Grâce les parties qui s'en- 
suyvent. 

PREMIÈREMENT. 

A Hicquelet Ferey et Jehan Gauvain, maistres maçons 
ayans la charge de la maçonnerie dud. Havre pour leur 
paiement de mil xvii toises de maçonnerie par eulx 
fetes aud. Havre depuis le lu^^ jour de juillet dernier 
passé jusques à présent à raison de xxiii xs la toise ' 
comme appert par le roolle sur ce expédié, vallent 
xxiim viiic im» ni xs. 

A Jehan Vallée, maistre charpentier pour ung bas- 
lardeau par luy fait aud. Havre comme appert par led. 
roolle, II l. 
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A Guillaume Gonsore, pour plusieurs cordages et 
autres choses par luy livrez ainsi qu'il est contenu aud. 
roolle, x* xiiii». 

A Pierre Delorme, Jacques Touroulde et Thomas 
Theroulde, maistres maçons qui ont toisé lad. masson- 
nerie à chacun c», vallent xv^. 

Pour le paiement de xix beneaulx qui on vacqné en 
lad. sepmaine cinq joui^ à xii» par jour, vallent lvuI 
Pour le paiement de xxxi maistres pionnyers qui ont 
vacqué cinq jours à v» par jour, vallent xxxviii* xv^. 

Pour le paiement de xxxv autres maistres pionnyers 
qui ont vacqué cinq jours à mis par jour, vallent xxxvi. 
Pour le paiement de lxxviii autres pionnyers qui 
ont vacqué cinq jours à m s par jour, vallent lviii^ x«. 
Pour le paiement de vi maistres pionnyers qui ont 
vacqué led. jour sainct Symon-sainct Jude à un s par 
jour à la gectée du costé d'aval dud. Havre, vallent xxmi>. 
Pour le paiement de xxxvii autres pionnyers qui 
ont vacqué Icd. jour sainct Symon-sainct Jude avec les 
dessusd. à un» par jour, cxi». 

Pour le paiement de xii manouvriers qui ont vacqué 
sept jours à la vuidenge des eaues dud. Havre à ii> vi^ 
par jour, vallent xi x». 

Pour le paiement de xii autres manouvriers qui ont 
vacqué les sept nuyctz des jours susd. à la vuidenge des 
eaues à ii» vi<i par nuyct, vallent xi x«. 

Pour le paiement de une xxviii autres pionnyers et 
manouvriers qui ont vacqué cinq jours à ii» vid par 
jour, ne Lviiix». 

Somme du contenu cy dessus, vingt troys mil cinq 
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cens quatre vingtz douze livres quatorze solz tournois, 
dont a esté expédié le rooUe le iii^e jour de novembre 
Fan mil cinq cens dix huit. 

N. DE LA PrIMAUDAYE. 



XXVIII. 

Procèf-verbal de toisage des travaux de maçonnerie du Havre de Gr&ce. 

— 30 octobre 1518 — 

Du samedy pénultième jour d'octobre vc xviii. 

Ensuit le toisage de la besongne de massonnerie qui 
i esté faite par Michel Féré au Havre de Grâce depuis 
le desrenyer toisage qui fut fait le samedy troysième de 
juillet cinq cens dix huit. 

PREMIEREMENT. 

Le paremeut de la jetée vers la mer contient de lonc 
trente toyses deulx piez demy sur la haulteur de quatre 
toyses , les paremens des retretes comprins qui est 
toult carcuUé à trente six piez pour toyse tous pare- 
mens comptés, VII» I toyses demye vi piez. 

Item, le parement vers les terres contient tout car- 
collé et rabatu ce qui ne porte point de parement et 
qui demeure en grosse espoisse, xxxv toyses. 

Item, la grosse espoisse de icelle jettée contient de 
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lonc trente toyses sur la laisze de vingt cinq piez les 
paremens rabatus sur la haulteur de xix pies demy qui 
est toult carcullé à deulx cens saize piez pour toyse, 
iiiic xiiii toyses demye. 

Item , le cahot qui traverse à travers ladite jetée 
pour aporter l'eaue du fossé dedans le Havre* contient 
le parement de chaint cinq piez sur la longueur de 
vingt cinq piez demy et le neuf de lèse qui contient de 
chaint quatre piez troys pousses sur la hauteur de douze 
piez qui est pour les paremens des cahos dessusdits à 
trente six piez pour toyse, v toyses pié demy. 

Item, Tune des jetées du dedens dudit Havre du 
costé de devers Ygoville * le parement de ce qui en a 
esté fait depuis le dit toysage contient de lonc trente 
cinq toyses demye sur la hauteur de deulx piez et demy 
les degrés non comprins qui est toult carcullé à trente 
six piez pour toyse, xiiii toyses demye x piez. 

Item, la grosse espoisse de ycelle jetée sur celle hau- 
teur de deulx piez demy et sur ladite longueur de 
XXXV toyses demye et sur la laize de onze piez demy le 
parement rabatu vault lad. espoisse à deulx cens saize 
piez pour toyse, xxvin toyses ung tiers de toyse. 

Item Tune des joues de l'un des degrés de la dite 
jetée contient de lonc dix huit piez demy sur la hauteur 
de deulx piez demy et y en a quatre aux deulx degrés 
semblabes qui est pour les quatre à trente six piez pour 
toyse, V toyses v piedz. 
Item, le chaint de troys des marches de l'un des degrés 

' IngouTille. 
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contient six piez sur la longueur de neuf piez et les 
marches de Tautre degré contiennent autant qui est 
pour les deulx à trente six piez pour toyse, m toyses. 

Item, la grosse espoisse de Tune des joues contient 
de lonc six piez sur la hauteur de deulx piez et demy et 
sur ladite laize de deulx piez et demy et y en a quatre 
semMabes qui est pour les quatre à deulx cens saize 
piez pour toyse ains que dit est, demye toyse xl piez. 
Item, l'un des estos qui sont sur ladite jetée pour 
amarer les navires contient de chaint de parement 
douze piez demy et y en a cinq qui est pour les cinq à 
trente six piez pour toise, une toyse demye ix piez. 

Item, le pavé de ycelle jetée contient le lonc trente 
cinq toyses demye sur la laize de quatorze piez demy 
les deulx piez des deux costés de parement comprins 
qui est toult carcuUé à trente six piez pour toyse, 
nnxx V toyses demye. 

Item, le tallut de ladite jetée auprès de la dite tour 
contient de lonc dix sept piez de parement sur la hau- 
teur de quatre piez qui est toult carcuUé à trente six 
piez pour toyse, ii toyses ini piez. 

Item, la grosse espoisse dud. tallut contient toult 
carcullé au compte de deulx cens saize piez pour toyse 
comme dit est, une toyse demye xxxvi piez. 

Item, le parement de l'autre jetée du Havre contient 

Je lonc vingt deulx toyses le degré rabatu sur la hauteur 

de quatre piez demy qui est toult carcullé à xxxvi piez, 

XM toyses demye. 

Item, la grosse espoisse de yceluy en droit contient 

de lonc vingt deulx toyses sur la layse de treize piez sur 
10 



I 
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ladite hauteur de quatre piez demy qui est toult car- 
cuUé à deulx cens saize piez pour toyse, xxxvu toyses. 
Item, la longuée de ladite jetée en venant vers la mer, 
le parement en contient de lonc dix toyses ung pié et 
demy sur la hauteur de vingt quatre piez et demy les 
parements des en deus comptés et avalués qui est toull 
carcuUé à trente six piez pour toyse comme dit est, 
XLi toyses demye xii piez. 

Item, la grosse espoisse de y celle alonguée contient 
de lonc dix toyses pié et demy sur laize de treyze piez 
le parement rabatu et sur la liauteur de vingt et deuh 
piez qui est toult carcullé à deulx cens saize piez pour 
toyse Lxxix toyses, un »« xvi piez. 

Item, l'une des joues de Tun des d^rés de lad. jetée 
contient, le parement en contient de lonc dix sept piez 
demy sur la hauteur de quatre piez et demy et y en a 
quatre semblabes qui est pour les quatre à trente sit 
piez pour toyse comme dit est, viii toyses demye ix piez- 

Item, l'une des grosses espoisses de l'une desdites 
joues contient de lonc six piez sur quatre piez demy de 
laize et sur quatre piez demy de hault et y en a quatre 
semblabes qui est pour les quatre à deulx cens saize 
piez pour toyse, ii toyses. 

Item, le chaint de cinq marches de l'un des degrés 
de lad. jetée contient dix piez sur la longueur de neuf 
piez et y en a deulx semblabes qui est pour les deulx 
à trente six piez pour toyse, v toyses. 

Item, plu y a à la dite jetée quatre estocs pouramarer 
les navires qui vallent toult carcullé, une toyse xiiii piez. 

Item, le pavé de lad. jel<'*e contient de lonc trente 
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deolx toyses pié et demy sur la laize de saize piez les 
deobc oostés de parement dud. pavement comprins et 
avalné vault à trente six piez pour toyse, ira » vi toyses. 

Item, le front de ladite jetée d'aval vers la mer lequel 
est Êdt à parement par retraictes, le chaint dud. front 
et retraictes contient quatre toyses quatre piez demy 
sur la longueur de quatre toyses ung pié qui est toult 
carcullé à trente six piez pour toyse comme parement 
et à la subjessyon de le rendre en grosse espoisse quant 
la perfecyon de ladite jetée se fera, qui est pour yceluy 
parement comme dit est, xix toyses demye x piez demy. 

Somme de ces parties cy dessus escriptes se mon- 
tant à mil XVII toyses , piez de paremens et de grosses 
espoisses comptés et avalués. 

Pierre de Lourme. Thomas Theroulde. 

Theroude. 



XXIX. 

Lettre du Roi François I à monsieur du Gbillou. 
~ M octobre 1518. — 

A tUansieur du Chillau visadnUral de France. 

Monsieur du Ghillou, j'escriptz à monsieur le général 
de Normandie qu'il face continuer pour xii ou xv jours 
la gectée encommançée pour le Havre de Grâce, affîn 
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que ce qui y a esté fait ne soit perdu et aussi qu'il vous 
face bailler cent escuz pour estre employez par vostre 
ordonnance à mectre ma nef de Lermine * dedans le 
Havre de Grâce pour illec estre gardée et mie hors du 
danger où elle seroit. Â ceste cause, je vous prie que 
vous continuez à faire besongner aud. Havre de Grâce 
es choses qui seront les plus nécessaires ainsi que 
avez fait et vous me ferez service et adieu monsieur du 
GhiUou. 
Escript à Baugé le xxiiir* iour d'octobre. 
Francoys. Gedoyn. 



XXX- 



Ordre de paiement adressé par le Roi François I au général 

de Normandie. 

— 24 octobre 1518. — 



A Monsieur le général de Normandie. 

Monsieur le général , j'ay receu des lectres du vis- 
admiral qui m'escript que qu'il ne continuera l'ouvrage 
de la gectée qui est encpmmançée au Havre de Grâce 
pour XII ou XV jours et sera pour perdre tout ce qui a 
esté fait, à ceste cause je vous prie que pendant que 

■ La nef Lemiine avait pour capitaine Monseigneur du PUstis, 
gendre de Guyon le Hoy, sieur du Chillou. Voir Tétat des dépenses 
de la marine en 1523, n« M. 
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vous estes par delà vous trouvez moyen de foire conti- 
nuer led. ouvrage de sorte que ce qui a esté foit ne se 
puisse perdre et gaster. Pareillement foictes bailler 
cent escuz pour mectre mon navire de Lermine dedans 
led. Havre de Grâce, car au lieu où il est il seroit en 
danger d'estre perdu et s'il est dedans led. Havre il sera 
en bonne seureté et ne coustera riens à garder et vous 
me ferez en ce faisant très grant service et adieu 
raonsr le général. 

Escript à Baugé le xxiiiime jour d'octobre. 
François. Gedoyn. 

Au dos est écrit : Pour le Havre de Grâce et p^ 
Lermine, xxvur* d'octobre m'*^ xviii. 



XXXI. 

Lettre de Thomas Bohier à Guillaume Preudomme. 
— 8 novembre 1518. • — 

Monsieur le receveur général de Normandie, maistre 
Guillaume Preudomme, je me recommande à vous. 

Le Roy m'a présentement escript qu'il est besoing 
de fournir à monsieur du Chillou, visadmiral la somme 
de deux cens livres tournois que pourront monter les 
fraiz qu'il commendra payer pour faire mectre et entrer 
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dedans le Havre de Grâce la nef Hennyae que fdst 
faire feu Berquetot, laquelle, comme led. sieur a en- 
tendu, n'est en seureté au lieu où de présent elle est et 
pour ce que led. deffunct par son marché estoit tenu la 
rendre faicte et parfaicte dedans icelluy Havre, four- 
nissez lad. somme de ne livres^ à mond. sieur du 
Ghillou par son recepice des deniers que avez encores 
en vos mains du paiement qui reste à faire aux héritiers 
dud. feu Berquetot à cause de lad. nef et en les para- 
chevant de fournir leurd. reste, mais qu'ilz aient fait 
et acompli le contenu en le marché, baillez leur en 
paiement, led. recepice ou quictan dud. visadmiral 
desd. lie livres tournois pour argent comptant, priant 
Dieu, monsieur le receveur général, qu'il soit garde 
de vous. 

Escript de Condé Lévesque ' le viiime jour de no- 
vembre Tan mil cinq cens dix huit. 

Vostre bon compère et parfaict ami , 

Thomas Bohier '. 

> Condé-sur-Iton, diocèse d*Evreux, aussi surnommé l'Evoque, parce 
que les évoques d'Evreux en possédaient le château et la baronnie. 

* Thomas Bohier, baron de Si Ciergue, 8<^ de la Tour-Bohier, Che- 
nonceaux, Chizé, Nazello et St Martin le Beau, fils d*Â8tremoioe 
Bohier, baron de St Ciergue et de Beraulde du Prat, chambellan des 
Rois Louis XI, Charles VIII, Louis XII et François I, génénri ou in- 
tendant des finances et lieutenant pour le Roi en Italie. Il était frôre 
d'Antoine Bohier, cardinal, archevêque de Bourges', abbé comman- 
dataire do St Ouon et do Fécamp, qui Uii président en TEchiquier de 
Rouen, lors do son établissement, en 1499. 
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XXXIL 

Ointtancc de Guyon le Roy. 
— 27 novembre t5l8. — 

Nous, Guyon le Roy,chevalier, seigneur du Chillou, 
visadmiral de France confessons avoir eu et receu 
comptant de maistre Guillaume Preudomme, conseiller 
du Roy et receveur général de Normendie la somme de 
cent escuz d'or solleil de laquelle nous luy prometons 
fournir acquict et quictance telle qui luy sera néces-? 
saire pour son acquict. En tesmoing de ce, nous avons 
signé ceste présente de nostre main le xxviime jour de 
novembre Tan mil cinq cens dix huit. 

Guyon le Roy. 



xxxni. 



Engagement par M. Hti Chillou ilc ftiirc construire une fontaine 

au Havre de Grâce. 

— 5. janvier I.M8. — 



L'an de grâce mil cinq cens dix sept' le cinqn»e jour 
de janvier devant Jehan le Parmenlier et Jehan dé 

' 151». Nouveau style. 
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Nantes, tabellions royaulx jurez eu la viconté d'Auge es 
siège de Honnefleu fut présent noble homme messire 
Guyon le Roy, chevalier, s^ du Ghillou, vis admirai 
de France lequel confessa ce jourduy en la présence 
desd. tabellions avoir faict marché au Roy nostred. 
seigneur de fah*e faire , constiuire et édi(tier et rendre 
toute preste, faicte et parfaicte dedans la lin du moys 
d'aoust prouchain venant à compter du jour et dacte 
de la présente une fontaine dont la source sort de pré- 
sent de la coste du chief de Gaulx , d'un lieu nommé 
Vitenval, passant le long et joignant à l'église de nostre 
dame de saincte Adresse jusques au lieu du havre de 
Grâce que led. seigneur faict de présent édiffier, où il 
peult avoir de distance environ une lieue de pays et par 
ce présent marché sera icelluy sr du Ghillou subgect 
faire chercher jusques à la vive raucq icelle fontaine 
tant et sy avant dedans le rocq dont elle part qui sera 
de besoing et au lieu d'icclle vive source fera faire une 
clôture de bonne et dure pierre de taille bien ensai- 
sonnée qui aura de creux de cinq à six piedz en tous 
sens et iroys piedz d'espoisseur toute pante au fons de 
semblable pierre d'une bouliée et couverte de mesmes 
pierre en façon de cytlerne pour receuillir et assembler 
les eaues en ungseul lieuaffin de rendre le cours d'icelle 
fontaine plus fort et puiss«int. Item, seront faictes ti*an- 
chées dedans les terres depuis le lieu d'icelle source 
jusques aud. havre de haulteur convenable et telz qu'il 
appartiendra pour conduire almeau et de mesure lad. 
eauc en façon qu'elle coule et passe iacillemenl sans 
soy arrester le long d'icelles tranchées dedans les 
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tuyaulx de terre qui seront ordonnez et posez pour le 
passaige de lad. eaue et seront iceulx tuyaulx couchez 
en terre tout le long d'icelles trenchées sur bonne 
espoisse de chault et cyment revestuz et à Tentour 
d'iceulx maçonnez de bonne et forte pierre dure lyée en 
bain de cyment portant demy pied d'espoisseur ainsy 
que le cas le requiert. Item, sera pareillement tenu de 
faire faire, depuis le lieu où commance lad. source 
jusques aud. havre où icelle fontaine yra tumber, la 
quantité de trente cuves toutes de bonne et forte pierre 
dure et de taille contenans chacune quatre piedz de 
creux en ung sens et troys en l'autre , qui seront cou- 
vertes de semblable pierre de taille, lesquelles cuves 
serviront pour receuillir et assembler l'eaue de lad. 
fontaine et aussy pour veoir et regarder quant elle 
discontinuroyt son cours, à quoy il tiendra et dont 
procédera le deffault, lesquelles cuves seront assises par 
mesure distantes es lieux qui sera advisé pour le mieulx 
en procédant aud. ouvraige et pareillement sera icelluy 
s' du Chillou tenu de faire faire dedans led. havre de 
grâce, au lieu le plus convenable qu'il sera advisé pour 
(aire tumber Teaue d'icelle fontaine, une belle et sump- 
tueuse estanfiche de bonne pierre de Yernon aux armes 
de France, qui sera plantée aud. havre gamye d'un 
beau bassin de mesmes pierres, par laquelle estanfiche 
el bassin saillira l'eaue d'icelle fontaine pour la receuillir 
le plus facilement et aisément que faire se pourra, pour 
la commodité des manans et habitans dud. lieu et pour 
faire et entièrement achever et parfaire led. ouvraige 
au temps cy dessus contenu , sera led. si* du Ghillou 
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subgect et s'est submis fornir de toutes matières quel- 
conques, paier les ouvriers et faire tous les autres fraiz 
en tel cas requis, sans ce que le Roy nostred. seigneur 
ne autre pour luy en soyt tenu pour aucune chose, 
moyennant le prix et somme de trois mil livres tour- 
noys que le Roy nostred. seigneur sera tenu luy fournir 
et faire paier comptant pour toutes les choses dessusd. 
à deux termes et paiemens csgaulx c'est assavoir, pré- 
sentement la somme de quinze cens livres tournoys et 
semblable somme de quinze cens livres tournoys, tant 
incontinent que led. ouvraige sera faict, acomply et 
rendu tout prest comme et selon qu'il est contenu 
en ce présent marché, sur lequel luy a ^té pré- 
sentement paie et baillé comptant en ' la présence 
de nous, tabellions dessus nommez, par maistre 
Guillaume Preudomme, conseiller du Roy nostred. 
seigneur, receveur général de ses finances et par 
luy commis à tenir le compte dud. havre de grâce 
lad. somme de quinze cens livres tournoys pour le 
premier paiement en sept cens cinquante escus d'or 
soleil et dont icelluy s' du Chillou s'est tenu à con- 
tent et bien paie et d'icelle somme promest tenir 
compte, déduire et rabbattre sur led. marché et somme 
de trois mil livres tournoys promectant led. sr du 
Chillou le contenu en ces présentes tenir, entrepriz 
et deuement acomplir ainsi et en la manière que dit 
est, à quoy il oblige ses biens et héritaiges, etc., comme 
pour les propres debtes et affaires du Roy nostred. 
seigneur, renonçant à toutes lectres qui pourroient 
empêcher Texécucion du contenu en cestes. Tes- 
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moingtz par Jacques d'Estimauville et Ânthoine Du- 
mesml, escuiers. 

Parmentier. J. de Nantes. 



XXXIV. 



Procèt-Terbal de réception des travaux faits au Havre de 
Grâce pour la construction d'une fontaine. 

— 14 septembre 1518. — 



L*aD de grâce mil cinq cens dix-huit le quatoraesme 
jour de septembre, devant nous, Jacques Auvray % es- 
cuyer, seigneur de la Poinctellière, esleu pour le Roy sur 
le foit des aides ordonnées pour la guerre en Teslection 
de Monstierviller, furent présens Michel Ferey, maistre 
machon de l'ouvrage du port de grâce, Jehan Gauvain, 
autre maistre machon de la ville de Harfleu, Pierre 
Delorme, maistre des œuvres de maçonnerye es bailliage 
de Rouen et Jehan Duchamp, aussi autre maistre 
machon, demeurant en lad. ville de Rouen, lesquelz 
nous certiffièrent, atestèrent et tesmongnèrent pour 
vérité que par plussieurs et diverses foys durant Tan- 
née présente ilz avoient asisté et esté présens à veoir 



> J. Anvray, d*uno famille annoblie aux fîrancs fiefô et dont on perd 
la trace au xvii* siècle. 
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besongner à une fontayne que le Roy nostre dict sei- 
gneur avoit ordonné estre fail venir du lieu de 
Vittenval dedens le havre de grâce pour la comoiodité 
des habitans dud. lieu , lequel Vittenval est distant 
d'environ une bonne lieue dud. havre, de laquelle 
fontayne, depuis le commencement d'icelle,ilz disoient 
avoir par plussieurs foys veu et visité et laquelle ilz 
avoient trouvée raisonnablement faicte et parfaicte 
ainsi quilz s'ensuyt. Premièrement, disoient que le 
rocq, dont procédoit la source d'icelle estoit duement 
aparfondy et charché jusques à la vyve eaue. La closture 
d'entour ladicte source de parfondeur de six piedz à 
toyse en tous sans et de troys piedz d'espoisseur, pante 
voulue et toute couverte de belle et bonne pierre de 
taille. Item , les tuyaulx par lesquelz se conduict Teaue 
depuis lad. source jusques au lieu dud. havre de grâce 
sontde terre bien recuyte et cymentez tout autour et 
revestus de pierre à chaux et chyment et par dessus 
semblablement. Item, que le long du chemyn que con- 
tient la dicte fontayne, depuis icelle source jusques aud. 
havre, y a trente ensuis de pierre détaille de parfondeur 
et largeur compectente pour reppozer Teaue d'icelle fon- 
tayne, aussi quant elle discontynueroit son cours pour 
plus facyllement adviser ce dont la faulte procéderoit et 
et y donner le remedde, lesquelles ensuis sont assises 
d'instance compectente Tune de l'autre. Item au lieu 
dud. havre, devant la grosse tour qui à présent y est 
cnconimencée à faire , sourt et afllue l'eaue d'icelle 
fontaine, dont les habitans dud. Havre sont pourveus et 
encommodez en laquelle y a une belle et sumpleuse 
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eslantfiche garnye de bacbin, le tout de pierre de 
Vernon taillée à Tantiçque , qui est de la haulteur de 
bien demye lance, en laquelle y a un sainct Francoys 
portant les armes de France et plussieurs autres yma- 
ges de pierre. Disoient oultre lesd. atestans que à leurs 
ad\îz et conscience ilz ne congnoissent , ne sachent 
choze en tout l'ouvrage d'icelle fontaine qu'il ne soit 
tel et sy bien fait qu'il appartient et qu'elle est de 
présent agrée et parachevée de toutes choses générale- 
ment quelconques et de laquelle il sourt et afflue 
grosse eaue, ainsi que le fait le demonstre. Desquelles 
choses, noble homme messire Guyon le Roy, chevallier, 
sr du Chillou, vis admirai de France nous requist ces 
présentes pour luy servir et valloir qu'il appartendra 
que luy avons accordé. Ce fut fait et donné audict lieu 
du havre de grâce soubz nostre saing manuel et scel, 
dont avons acoutusmé user audiet office d'esleu les jour 
et an dessusd. 

J. AUVRAT. 
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XXXV. 

Ordre donné par les généraux des finances de payer â M. du ChiOou 
800 livres pour surveiller les travaux faits au Bavré. 

— 28 décembre 1518'. — 

Les généraulx , conseillers du Roy nostre sire sur le 
fait et gouvernement de ses finances, maistre Guillaume 
Preudomme*, aussi conseiller dud. sire et receveur 
général des dictes finances es paîs et duché de Nor- 
mandie, commis par icelluy sire à tenir le compte et 
faire le paiement de la construiction et édifBce du 
havre de Grâce en acomplissant le contenu es lettres 
patentes du roy nostre dict seigneur signées de sa 
main ausquelles ces présentes sont attachées soubz Tun 
de nos signetz, paiez, baillés, et délivrés comptant des 
deniers à vous ordonnez pour convertir et employer ou 
fait de vostre dicte commission de ceste présente année, 
à messire Guion le Roy, chevallier, seigneur du Chillou, 
visadmiral de France , commissaire ordonné en Tab- 
sence de monseigneur de Ronnpet, admirai, pour or- 
donner de l'édiffice, ouvraige, et des priz, marchez et 
paiemens dudict Havre la somme de huit cens livres 

< Archives nationales (K. 81 30.) 

* Guillaume Preudomme, sieur do Freschines et de Fontenay en 
Bric, receveur général en Normandie, devint ensuite trésorier de Té- 
pargne et mourut presque centenaire. Il avait marié sa fille Jeanne 
Preudommo à Nicolas de Neufvillo, premier seigneur de Villeroy, 
qui fut ministre sous quatre de nos Hois. 
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tournois, et à maistre NicoUas de la Primaudaye, con* 
trerolleur dudict Havre, la somme de trois cens soixante 
livres tournois ausquelz ledict sire les a ordonnées par 
ses dictes lettres, c'est assavoir, audict visadmiral, com- 
missaire, pour ses peines et sallaires d'avoir continuel- 
lement fait séjour audict lieu de Grâce, vacqué et en- 
tendu oudict édiffice et ordonner des deviz, priz, mar- 
chez et paiemens durant huit mois entiers commancez 
le premier jour de mars mil cinq cens dix sept et finiz 
le dernier jour d'octobre dernier passé, qui est à raison 
de cent livres pour chacun d'iceulx mois les dictes huit 
cens livres. Et ledict de la Primaudaye pour avoir 
servi en Testât de contcrrolleur et estre présent à veoir 
faire iceulx deviz, priz , marchez et paiemens, et de ce 
faire régulièrement expédié les reolles et acquictz à ce 
nécessaires, où il a continuellement entendu depuis le 
douziesme jour du mois de février l'an dessusdict qu'il 
partist de la ville de Tours où il est demeurant pour 
aller faire et exercer sadicte commission, ainsi que 
commandé luy avoit esté, jusques au seiziesme jour du 
mois de novembre ensuivant et dernier passé qui sont 
neuf mois entiers, en quoy sont comprins huit jours de 
séjour par lui fait audict Havre après ledict mois d'oc- 
tobre fini pour mectre ordre à faire serrer et invento- 
rier les picqs, pelles, clayes, engins et autres exten- 
cilles servans oudict édiffice appartenans au roy nostre 
dict seigneur, et iceulx mectre en seureté jusques à 
Tannée prochaine que ledict sire espère faire continuer 
ledict ouvrage et autres huit jours pour s'en retourner 
audict Tours. Lesquels neufmoys à raison de quinze 
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livres tournois pour chacun d'iceulx vallent ladicte 
somme de troys cens soixante livres tournois. Le tout 
ainsi que plus à plain lesdictes lettres le contiennent et 
que le roy nostre dict seigneur le veult et mande par 
icelles. Donné soubz Tun de noz signets le vii^ 
huitiesme jour de décembre Tan mil cinq cens dix 
huit. 



XXXVI. 



Quittance, donnée par M. du Chillou, d*un à compte sur ce qui lui est 
dû pour la construction d'une fontaine. 

— 31 décembre 1518.' — 



Nous, Guyon le Roy, chevalier, seigneur du Chillou, 
visadmiral de France, confessons avoir eu et reçu comp- 
tant de Maistre Guillaume Preudomme , conseiller du 
roy nostre sire, et par luy conunis à tenir le compte de 
la construction et édiilice du Havre de Grâce, la sonune 
de quinze cens livres tournois, faisant le parfaict et 
entier paiement de la somme de troys mille livres tour- 
nois qui nous a esté ordonnée par le Roy. nostredict 
sire pour nostre paiement de semblable somme, à quoy 
avyons dès le cinquesme jour de janvier mil cinq cens 
dix sept', fait marché pour luy rendre conduicte, faicte 

* Archives nationales K. si n* :\2, (MusA«* ir &S9). 

* 1518. Nouveau style. 
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et pariaicte, une fontaine d'eaue doulce sortissant du 
lieu dit de Vitenval, préz le chief de Caux, jusques de- 
dens ledict Havre où il y a distance d'une bonne lieue, 
et pour ce faire, avoir fourny de pierre, chault, cyment, 
tuyaulx de terre recuytz, paine et salaire d'ouvriers et 
que toutes autres matières et choses ad ce utilles et 
nécessaires, selon et aussi qu'il est à plain contenu et 
déclairé oudict marché de ce faict et passé les jour et 
an dessusdicts devant Jehan le P^rmentier et Jehan de 
Nantes, tabellions royaulx et jurez en la viconté d'Auge 
ou si^e de Honnefleu, et quant aux autres quinze cens 
livres tournois faisans moictié desdictes trois mil livres, 
nous les avons receuz dudict Preudomme dès le jour 
que fut faict et passé ledict marché, ainsi qu'il appert 
par icelluy, dont nous tenons de rechef contentz en- 
semble de pareille somme de quinze cens livres fisdsant 
le parfaict d'iceulx troys mil livres qu'il nous a ce jour- 
d'hui semblablement payée et délivrée conune dict est. 
Et d'icelle quictons le Roy nostredict seigneur, le dict 
receveur général commis susdict et tous autres. En tes- 
moing de ce, nous avons signées ces présentes de 
nostre main et scellées du scel de noz armes, le dernier 
jour de décembre l'an mil cinq cens dix huit 

GuTON LE Roy. 



11 
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XXXVIl. 



Evaluation des travaux de réparation faits à une fontaine 

du Havre de Grâce. 

— 4 septembre 1521. ~ 



Nous, Michel Ferej, Pierre Delorme, Thomas The- 
roulde, Jehan du Champ et Robert Qyatre-Mains, 
maistres massons en Normendie, par le commande- 
ment et ordonnance de monseigneur le vis admirai de 
France, messire Guy on le Roy, chevallier, seigneur du 
Ghillou, nous dessusd. avons veu et visité la réparation 
qu'il a convenu faire pour la fontaine estante au havre, 
qui par cy devant avoit esté faicte, laquelle pour le pré- 
sent ne peult avoir son cours obstant et pour raison 
que les terres estans es maretz, par où les cahotz 
d'iceile fontaine estoient emflouys et assis et icelles 
pierres asaissiz sur lesd. cahotz, de sorte qu'il a convenu 
donner autre cours à lad. fontaine et en rasserrer d'autres 
neufz et prendre les fondemens pour asseoir lesd. cahoti 
plus parfons que n'estoient le précédent et aussy qu'il les 
a falleu passer par dessoubz' les fossez de la ville dud. 
havre pour l'asseureté, perfection à demeure et cours 
d'icelle fontaine, où led. seigneur vis admirai a faict 
continuellement besongner, laquelle besongne et radoub 
d'icelle fontaine jusques à présent y comprains le cours 
depuys l'estanfiche d'icelle jusques dedens la tour, ap- 
partient la somme de cinq cens livres tournoiz et ce. 
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nous dessus nommez certifions que lad. réparation 

Yault bien lad. somme de v^ livres tournoys, tesmoing 

noz saingz manuelz cy mys le mime jour de septembre 

Tan mil cinq cens xxi. 

M. Ferey. 
Delorme. 

T. Theroulde. Ducuamp. 

Quatre mains. 



XXXVUI. 



Lettre de Thomas Bohier à M. du Chillou. 
— 31 janvier 1519. — 

A Monsieur du Chillou, vis aimral de France. 

Monsieur, je me recommande à vostre bonne grâce. 
Estimauville s'en retourne par delà. Je ne vous es- 
cripray autre chose. Il vous dira toutes nouvelles, fors 
que je désire souvent savoir des vostres et du fait du 
Havre et au demeurant vous me trouverez tousiours 
prest et appareillé à vous faire service, priant Dieu, 
monsieur, vous donner bonnô vie et longue. 

Escrîpt de Ghenonceau, le dernier jour de janvier. 

■1 

Vostre sincère et bon amy, 
Thomas Bohier. 
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XXXIX. 



Lettre de Thomas Bohier à M. du Ghillou. 



— 6 février 1519. — 



Monsieur, Monsieur du Chillou, vis amiral de France. 

Monsieur le visamiral, je me recommande tousiours 
à vostre bonne grâce. Monsieur Tamyral devant son 
parlement pour aler en Lorraine et moy avons parlé 
ensemble du fait du Havre. Il m'avoit dit qu'il viendroit 
quelque argent de Bourdeaux. J'en ay parlé à Monsieur 
Desparroui, qui m'a dit que la chouse est en projet et 
qu'il ne sera pas si tost prest. J'en ay escript à Mond. 
sieur l'amyral afiin qu'il en escrive à Monsieur le grant 
maistre et à mond. sieur Desparroux et j'en feray la 
solicitacion. Il m'a semblé qu'Estimauville ne faisoit 
plus riens icy ; à ceste cause il s'en retourne devers 
vous. Monsieur le receveur général de Normandie est 
icyi m'aidera à soliciter et tous deux y ferons le mieuk 
que possible nous sera. Vous aurez peu scavoir les nou- 
velles de la mort de l'Empereur \ H y a grande apa- 

* L'empereur Haxiroilicn promior, mort à Lintz le 11 Janvier f Sif » 
ègô de 60 ans. 
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rence et benne espérance que le Roy le sera * . Ce sera 
un grant honneur et bien pour la maison de France. 
Autre chose ny a pour le présent digne d'escripre, si 
non que je prie à Dieu vous donner bonne et longue 
▼ie. 

Escript à Paris le vi »« jour de febvrier. 

Vostre sincère et bon amy, 
Thomas Bohier. 



XL. 

Lettre de Thomas Bohier à M. du Chillou. 
— 13 mars 1519.— 



A Monsieur, Monsieur du Chillou^ vis amiral 

de France. 

Monsieur le vis amiral, je me recommande tousiours 
à Yostre bonne grâce tant de bon cueur que je peux, 
fay receu vos lectres, jeii^ay peu avoir congé pour aler 
en Normandie. A ceste cause j'ay donné chaîne au re- 
ceveur général qui y est aie de vous aider et escripre 

* Les espérances de Thomas Bohier ne se réalisèrent pas et ce fut 
Ivchiduc Charles d'Autriche, fils de Maximilieo, roi d'Espagne, plus 
connu sous le nom de Charles-Quint, qui fût élu empereur le 3SJnin 
UiS par cinq yoix contre une. 



de ce quj a esté ordonné par le Roy pour le Havre et 
despuis vous ay envoyé le contrerooUeur Primaudaye, 
par lequel vous ay escript. Au regard des arrests qu'on 
a faiz sur les finances, vous n'estes en riens comprins 
ausd. arrests. Aceste cause, j'escripts présentement au 
receveur des tailles de Rouen qu'il yous paye non 
obstant lesd. arrests et tousiours me trouverez prest et 
apareillé à vous faire plaisir de mon pouvoir, priant 
Dieu vous donner bonne et longue vie. 
Escript à Paris le xii^e jour de mars. 

Vostre sincère et bon amy, 
Thomas Bohier. 



XLI. 

Lettre de Guillaume Preudomme à M. du Chillou. 

— 16 mars 1519 — 



A Monseigneur, monseigneur du Chillou, Visadmiral 

à Honnefleu. 

Monseigneur, je vous ay naguères escript par Mon- 
sieur du Plessiz, vostre filz ' et depuis le controolleur 

*. Monsieur du Plessis n'était pas lo fils, mais le gendre de Guyon 
le Roy. François du Plessis, chevalier, sieur do Richelieu, fils do Fran- 
çois, sieur de Richelieu et de Renée Eveillechien avait épousé par 
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8l arrivé de Paris qui s'en va devers vous avec le 
eceveur de Rouen pour mectre ordre à ce qui est 
tfbire pour ceste année et a esté advisé que se fera 
lespence de y^ livres par moys durant les moys 
icoustumez, qui est depuis le premier de mars jus* 
loes et comprins le dernier jour d'octobre prochain et 
»t rinlencion de Monseigneur Tadmiral et de Monsei- 
pieur le général, si vous estes de cest advis que Ton 
ioit continuer la gectée qui est faicte du cousté du 
(^hief de Gaux le plus avant en la mer que Ton pourra, 
par quoy aprez que y aurez advisé, vous y ferez faire 
telle dilligence que congnoistrez estre de nécessité. 

Monseigneur le Roy et mesd. seigneurs ont ordonné 
que serez paie de vos gaiges et estât durant les huit 
moys dessusd. à raison de 100 livres tournoys comme 
Tannée passée à commencer du premier jour du pré- 
sent moys de mars, néantmoins que l'on n'aist besoi- 
gné ' , car la besoigne est retardée, parceque Ton ne 
savoit où prendre argent et si mond. seigneur le général 
n; eust aidé tout estoit demeuré pour cested. année. ' 

Monseigneur, il ny aura nulle faulte que au pénul- 
tiesme d'avril ne soiez remboursé de vos iv^ livres et 
pour le fait de vostre pension, monseigneur le général 



contrat du 3 1 mars 1 50ft Anne le Roy, dame du Ghlllou après la mort de 
son frèro aîné, ûlle de Guyoa lo Roy, chevalier, sieur du Ghillou, de 
Mondou et d'Orcher, vice amiral de France, capitaine d'Honfleur et 
dlsabeau de Vilieroye en Ponthieu. ti Ait le bisayeul du cardinal de 
Richelieu. 

' Voir n* 43, Etat des dépenses faites pendant Tannée 1519 qui 
prouve que les travaux pour laxonstruclion du Havre ne commencè- 
rent en cette année que le lundi 14 mars. 
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VOUS en escript * ce qu'il a empesché que vostre affaire 
n'aist esté recullée. 

Touchant la nef de Berquetot Je vous en ay escript ce 
qu'il s'en peut faire. J'esperre entre cy et peu de jours 
me trouver vers vous par delà pour adviser avec vous 
ce qui sera de faire au demeurant. 

Cependant me recommande humblement à voslre 
bonne grâce et à celle de madame, priant Dieu à vous 
et elle donner tout ce que plus désirez. 

De Rouen ce xvi^e jour de mars. 

Vostre humble serviteur, 

Guillaume Preudomme 



XUl 

LeUre de François I à M. da Ghillou. 
— î7 mars I5I9. — 



A Monsieur du Chillau, m amiral de France. 

Monsieur le vis admirai, j'ay receu vos lectres et pour 
responce en tant que touche le parachèvement de la nef 
de feu Berquetot, je troui*c très bon que vous y faictes 
besoigner et qu'on y employé les derniers qui restent 

< Voir la lettre précente n* 4o. 
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encores du marché qui en avoit esté fait es mains du 
receveur général de Normandie, auquel j'escripz les 
l)ailler et fournir aux ouvriers qui y besoigneront ainsi 
]ue vous le luy ordonnerez. A ceste cause, faictes y 
besoigner le plus tost que faire se pourra pour la con- 
servacion de lad. nef et afin qu'elle ne segaste et si led. 
reste n'y peult satisfaire, il fault que vous faictes com- 
mander la vefve et héritiers dud. feu Berquetot, à 
fournir ce qui sera nécessaire en ensuivant le marché 
d'icelle nef fait avec led. feu Berquetot, ains que la rai- 
son le veult 

Au regard de ce que m'escripvez d'une terre que 
vous tenez à ferme 'de moy en Normandie durant dix 
années pour six vingtz escuz par an, attendez, le retour 
de l'admirai qui m'en fait la requeste pour vous et 
j'adviseray avec luy ce qui y sera affaire. 

Je ne vous escripveray riens pour ceste heure du 
(ail du navire ne de Taccoustrement d'icelluy, mais en 
brief vous serez adverty de ce que vous aurez à faire, 
TOUS disant à Dieu, Monsiem* le vis admirai, qui vous 
ait en sa garde. 

Escript à Saint Germain en Laye le xxviime jour de 
mars. 

Franco Ys Robertet ■ . 



' Plorimond Robertet, baron d'AUuye au Perche, sieur de Brou et 
de Bur)\ né souâ le règne de Louis XI, était conseiller en la chambre 
des comptes de MontbrisoDf lorsque Pierre de Beaujeu, comte de 
Forez le donna à son beau-frôre, Charles VIII, qui le fit trésorier de 
France et secrétaire des finances. 

Florimond Robertet conserva la charge de secrétaire d'état des 
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XLin. 



Ordre de payement donné par le Roy François I à GuiUaimie 

Preudomme. 

— 37 mars 1519. — 

A nastre amé et féal conseiller^ à M'^ Guillaume 
Preudomme , receveur général de nos finances de 
Normandie. 



De par le Roy, 

Nostre amé et féal, pour ce qu'il est requis faire 
parachever le navire de feu Berquetot pour la conser- 
vacion de icclluy et afin aussi qu'il ne se périsse, nous 
avons advisé de y faire employer les deniers qui restent 
cncores du marché qui en avoit esté fait avec led. feu 
Berquetot, lesquelz deniers sont en vos mains. A ceste 
cause baillez et fournissez lesd. deniers aux ouvriers 
qui besoigneront aud. navire ainsi qu'il vous sera or- 
donné par le seigneur du Ghillou, vis admirai de France 
et ny veuillez faillir, car ce seroit dommage de laisser 
perdre ung tel navire par faulte de y pourveoir, et si 
led. reste ny peult satisfaire, il fault que led. vis admirai 
face commander la vcfve et héritiers dud. feu Berquetot 

flnances sous les rois Louis XII et François I et mourut en 1633 après 
avoir ôtô ministre pendant 40 ans. 

Clément Marot fit une complainte ou déploration de 400 vers sur la 
mort du bon Fiorimond Hobortet. 
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à fournir ce qui sera nécessaire en ensuivant le marché 
de lad. nef fait avec led. feu Berquetot ainsi que la 
raison le veult. Et si vous avez l'acquict, il vous sera 
expédié en rapportant les pièces et les ordonnances 
dud. sieur du Ghillou avec les quictances des pièces 
sans aucunes despences. 

Donné à S^ Germain en Lâye, le xxviime jour de 
mars Tan mil cinq cens dix-huit * avant Pasques. 

Francots. Robertet. 



XLIV. 



Procès-verbal de toisage des travaux de maçonnerie du Havre 

de Grâce. 



— 14 avril 1519. - 



Du jeudi xnnme jour d'avril vcxviii^ ensuyt le 
tesage de la besongne de massonnerie qui a esté faicte 
par Michel Ferey, au Havre de Grâce, depuis le dernier 
tesage qui fut fait le samedi pénultième jf)ur d'octobre 
mil cinq cens dix huit. 



' ISIO. Nouveau style. 
* UI9. Nouveau style. 
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PREMIEREMENT. 

Le chaint de la tour des paremens par dedens œuvre, 
comprins les jourz des canonnyères et huisseries, con- 
tiennent cinquante toises deux piez mains sur la haul- 
teur de quatre piez neuf pouces, tout carcullé à trente 
six piez pour toyse, vallent xxxix toises xi piez demy. 

Le chaint de la tour par dehors œuvre contient cin- 
quante quatre toises sur la haulteur de quatre piez neuf 
pouces dont a esté rabatu les bées des quatre canon- 
nyères, tout carculé à trente six piez pour toise, vallent 
XXII toises VIII piez. 

Item, le parement de l'une des canonnyères par dedens 
œuvre contiennent unze petites toises, deux piez et 
demy, dont y en y a quatre semblables, les quatre vallent 
VII toises demye ii piez. 

Item, le parement de l'une des canonnyères par dehors 
œuvre, comprins les jours de parement, contiennent 
pour les quatre canonnyères à trente six piez pour toise 
qui est pour les quatre, vallent xii toises. 

Item, l'une des escleres contient de chaint cinq piez 
sur la haulteur de six piez, dont y en y a troys semblables, 
tout carcullé pour lesd. escleres, vallent ii toises demye. 

Item, il a convenu haulcer une assiette au trou là où 
sont les chames, tout carcullé, xxiiii piez demy. 

Item, la couverture d'icelluy trou contient de pare- 
ment tout carcullé, xxx piez. 

Item, le chaint de la vys contient quatre toises et 
demye, les huisseries non comprinses sur la haulteur 
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de quatre piez neuf pouces, tout carcuUé à trente six 
piez pour toise, vallent m toises demye ii piez m pouces. 

Item, il y a dix marches, dont chacune contient vingt 
et quatre piez et demy qui sont pour lesd. dix marches^ 
tout carcullé à trente six piez pour toise, vallent vi toises 
demye vi piez. 

Item, il y a à l'entour d'icelle haulteur trente deux 
boulles et trente deux pointes, dont chacune boulle 
contient de parement troys piez neuf pouces, dont est à 
rabatre ung pié ung cart qui sera cy aprez conté en 
grosse espoisse. Item, chacune pointe contient deux piez 
quatre pouces, sur quoy £ault à rabatre ung pié sur la 
grosse espoisse qui sera cy aprez conté, tout carcullé 
tant pour lesd. boulles que pointes, v toises xuii piez 
vm pouces. 

Item, la grosse espoisse de lad. tour, les canonnyères, 
les huisseries, la vys et cabynet,tout carcullé et rabatu 
à deux cent saize piez pour toise sur la haulteur dessusd., 
vallent xlu toises demye Litxvi piez. 

Item, le chaint du cahot pour conduyre la fontaine 
de dedens lad. tour contient de chaint et parement dix 
sept pouces sur la longueur de dix neuf piez, tout car- 
cullé à trente six piez pour toise vault le tout, demye 
toise \ui piez demy. 

Item le parement du costé des terres de la getée de de- 
vers la mer contient de long huit toises qui est depuis le 
derrain tesage qui avoit esté faict, qui se montoit de long 
de lad. getée depuis la tour trente toises deux piez et demy 
sur la haulteur de quatre toises et demye, tout carcullé 
à trente six piez pour toise, vault le tout xxxuii toises. 
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Item, le parement par dedens la mer de lad. getée 
contient de long six toises deux piez et demy sur la 
haulteur de quatre toises et demye, tout carcullé à trente 
six piez pour toise, vallent xxvni toises demye xiii piez 
demy. 

Item, la grosse espoisse contient de long pryns par le 
parmy de la getée sept toises ung pié troys pouces sur 
la laise de quatre toises ung pié les paremens rabatus, 
tout carcullé à deux cens saize piez pour toise, le tout 
vault VI u V toises m cars de toise xlv piez. 

Item, le parement de lad. getée contient de long trente 
sept toises sur le chaint de vingt neuf piez et demy qui 
est tout carcullé à trente six piez pour toise, vallent 
ixu II toises. 

Item, la grosse espoisse de dessoubz led. parement 
qui est de deux piez de hault, ung pié de parement 
rabatu, qui est de la longueur de trente sept toises et 
de quatre toises de laize, tout carcullé à deux cens saize 
piez pour toise, vallent xii toises demye. 

Item, pour six pillons pour amarer les navyres, les- 
quelz sont sur lad. getée contiennent chacun pillon 
douze piez et demy qui seroit pour les six à trente six 
piez pour toise tout conté, vaut ii toises m piez. 

Somme de toutes les parties dessusd. tant des pare- 
mens que grosses espoisses, vc xxix toises demye v piez 
demy. 

Pierre de Lourme. TnoMiis Tueroulde. Thbroudb. 
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XLV. 



Lettre de l*aiDiral fionnifel à M. du Ghillou. 



— 29 mai 1619. — 



A Monsieur du Chillou vis admirai. 

Monsieur du Ghillou, j'ay entendu que le maistre 
de la petite hourque ou de l'un des navires qui estoit 
ordonné pour acompaigner Saligain à Teutreprinse que 
savez ' et aussi une partie des cômpaignons dud. esquip- 
page après qu'ilz furent en mer s'en retournèrent et 
habandonnèrent led. Saligain et à ce que Ton m'a dit 
sont au havre de Dieppe et par ce que c'est une chose 
de très mauvaise conséquence et que cela a cuidé estre 
cause de iaire faillir lad. entreprinse, je vous prie, que 
incontinent vous faictes prendre et saisir tous ceulx qui 
l'ont ainsyhabandonné, quelque part qu'ilz soient et en 



* La conduite en Danemark des tronpes envoyées par François I" à 
Christiern n pour Taider dans son expédition contre la Snède qui se 
termina, dit Varillas, par le triomphe des Français et de leurs alliés. 
Ces troupes étaient commandées par Gaston de Brezé, s' de Planée, 
d'Orcber, de Plainbosc et de Fauguemon, quatrième fils de Jacques de 
Bréxé et de Charlotte, b&tarde de France, fille de Charles VU etd* Agnès 
Sorel, et par Arnaud de Pardaillan, baron de Gondrin, s* de Bruch« 
Justian, Roques et Gants, chevalier de Tordre du Roi, second fils de 
iean de Pardaillan, s' de Gondrin, vicomte de CutUlon et de Marie 
de Rivière. 
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faictes faire la justice et pugnicion telle que en l'advenir 
les autres y preignent exemple ; car il est besoing que 
ainsi se face et autrement ilz en feroient tousiours au- 
tant et ne se trouveroit nulle obéissance. Priant Dieu, 
Monsieur du Ghillou, vous donner ce que désirez. 
A Bloys le xxixme de may. 

C'est vostre bon allyé • et amy , 

BONNIVET. 



XLVI. 

Commission donnée à Guyon le Roy, %* du GhiUou pour commander 

une expédition en Danemark. 

— 4 Juin 1519. — 

François, par la grâce de Dieu, Roy de France, à 
nostre cher et amé cousin, le s' de Bonyvet, chevallier 
de nostre ordre, admirai de France et en son absence 
à nostre amé et féal conseiller et chambellan, Guyon 
le Roy. chevallier, s^ du GhiUou, son vis admirai, salut 
et dillection, comme nous avons ordonné faire équi- 

* Magdeieine Gouffler, fille do Guillaume GouiOer, sieur de Boisy, 
Bonnivet, Oiron, Maulévrier, etc., Sénéchal de 8aintonge« premier 
chambellan du Roi Charles VII, gouverneur du Roi Charles VllI, etc., 
et do sa première femme Louise d'Amboiso, sœur de ramlral Bonnîfet 
avait épousé René le Roy, s' de Chavigny, cousin de M.duChilloiL 
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per, mectre sus, advitailler et armer certains navires 
et vaisseaulx estans es ports et havres de nostre pais 
et duché de Normandie pour les envoyer au secours de 
nostre très cher et très amé frère, cousin et aUyé le 
Roy de Dannemarcq' pour son secours à Tenconlre de 
quelques siens subgectz qui luy font la guerre, pour 
lesquelz navires et vaisseaulx faire adouber, advitailler, 
equipper et mectre à la voille, y ordonner et establir 
gens et mariniers pour les mener et les conduire et y 
faire embarquer lesd. mille hommes de guerre soit 
besoing faire plusieurs fraiz, mises et despences pour 
desquelz ordonner et en faire faire les paiemens néces- 
saires, pareillement pour recouvrer desd. mariniers et 
^ens pour servir à la conduite desd. vaisseaulx et navires 
et les victuaillez et municions nécessaires pour Tadvi- 
taillement d'iceulx soit besoing bailler la charge et 
povoir à aucun bon et notable personnaige d'auctorité 
et en qui aions fiance, nous à ces causes et pour la 
bonne confidence de avons de vos personnes et de vos 
sens, souffisances, loyaultez preudonunyes et bonnes 
diligences vous avons donné et donnons par ses pré- 
sentes povoir et commission et mandement especial 
de faire £ure lesd. equippaiges, advitaillemens, muni- 
cions, adoubz et apparoitz desd. navires et vaisseaulx 
de mer que avons ordonnez pour porter lesd. gens de 
guerre et Êdre led. voyaige de Dannemarcq et en 
jcelles les embarquer, prendre et choisir des mariniers 
et gens pour servir à la conduicte desd. navires et 



I Le Boi Ghrittiern 11. 
12 
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vaisseaulx et aussi des vicluailles nécessaires pour 
l'advitaillement d'icelles, ordonner des souldes et paie- 
mens tant desd. navires et vaisseaulx que desd. mari- 
niers et autres gens qui seront mis et ordonnez pour la 
condûicte d'icelles, en faire faire les monstres et 
reveues par celluy ou ceulx que à ce faire commectrez 
et en expédier les rooUes et acquitz, pour en faire fisûre 
lespaiemens parnostre amé et féal notaire et secrétaire, 
maistre Jehan Robineau, que nous avons à ce commis, 
lesquelz paiemens qui ainsi seront faictz pour le faict 
dud. voyaige de Dannemarcq par vosd. ordonnances, 
rooUes et acquilz deuemens signez et expédiez par 
vous et contreroUez par nostre cher et bien aimé 
Seviestre Damain, aussi par nous commis à faire le 
contreroUe du faict de la marine, nous voulions fornir 
à l'acquit et estre alloez es comptes dud. Robineau par 
noz améz et féaulx les Gens de noz comptes, ausquelz 
nous mandons ainsi le faire sans difficulté, si vous 
mandons et ordonnons que au faict de ceste présente 
charge vous vacquez et entendez et à ce faire et soufGrir 
et venir servir par lesd. mariniers et autres gens de 
marine au faict et condûicte desd. navires et vaisseauh 
et pareillement de bailler et délivrer desd. victuailles, 
provisions et munycions nécessaires pour led.advictuail- 
lement d'icelles, en paiant le tout raisonnableaient, 
contraignez ou faictes contraindre reaument et de fiiict 
tous ceulx qu'il appartiendra et qui de ce £ûre seroient 
reffusans et en delay par toutes voyes et manières dfiues 
et en tel cas requises comme pour noz propres affîdres, 
nonobstant oppositions, appellacions, clameurs de 
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haro et doléances, pour lesquelles ne voulons estre 
différé, mandons et commandons à tous noz justiciers, 
officiers et subgeclz que, à vous et chacun de vous et à 
voz commis et depputez sur ce, ilz obéissent et entendent, 
prestent et donnent conseil, confort, aide et si meslier 
est et requis en sont, car tel est nostre plaisir. 

Donné à Saint^Germain en Laye, le luim^ jour de 
juing Tan de grâce mil cinq cens dix neuf et de nostre 
r^ele dnquiesme^ 

Par le Roy. 

Gbdoyn. 



XLVIL 



Lettre du Roi François h' à 51. du Chillou. 
— îS septembre 1519. — 

A Monsieur du Chillou ^ nostre vis admirai. 

Monsieur du Chillou, je vous ay escript par cidevant 
de prendre et constituer prisonniers les conducteurs 

> CiOtte expédition, à peine mentionnée par les historiens, ne fut 
pourtant pas sans gloire pour les armes françaises. « Les quatre mille 
hommes d'infanterie envoyés sous le commandement dé Gaston de 
Brezé et du Baron de Gondrin au secours du Roi Christiem II 
pour Talder contre les entreprises des Suédois montrèrent une vail- 
lance sans égale, forcèrent les retranchements des Suédois, taillèrent 
en pièces l'infanterie et par des miracles de valeur ramenèrent la 
victoire du cété des Danois. • (Histoire de France de Varillas.) C*ost 
à peu près tout ce que i*on aait de ces faits d'armes, à Toccasion 
desquels Christiem II écrivit à François I" qu'il lui était redevable de 
la couronne qu*il venait de recouvrer. 
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des navires par moy ordonnez à mener au Ray de Dan- 
nemarch, mon très cher et très amé frère, cousin et 
allyé les gens de guerre que luy envoyois, tant pour 
ce que sans congé des cappitaines s'en estoient re- 
tournez que aussi pour les depprédacions que avoient 
faictes d'aucuns navires appartenans à aucuns mar- 
chans de la ville de Lubec, mes alliez et confédércz. 
Ce que deslors escripvez à icelluy Ray de Dannemarcb 
et cytoiens de Lubec, afin qu'ilz congneussent par effect 
que icelle depprédacion avoit esté contre mon vouloir 
et intencion et que entendoys qu'ilz en feussent sa- 
tisfaiz. Si ont à ceste cause envoyé ce présent porteur 
pour en faire la poursuicte et diligence, lequel nous 
vous envoyons, afin que, sommairement et de plain et 
sans forme et figure de procès et le plus brefvement 
que faire se pourra, vous luy faictes rendre et restituer 
les marchandises depredées et du demeurant qui ne 
se pourroit trouver, contraignez les depprédateurs et 
leurs pièges et cautions de les rembourser tant du 
principal que interestz et dommaiges et vous me ferez, 
en ce faisant, service très agréable et à Dieu, monsieur 
du Ghillou, qui vous ait en sa garde. 
Escript à sainct Germain en Laye le ixtopm de 

septembre. 

Françots. 

De Neufvillb'. 

* Premier écbanson de Monseigneur Charles, duc d'Alençon, bean- 
firôre du Roi, gouverneur du pays de Normandie ; il fût la premier 
secrétaire d'Etat de cette illustre famille qui a produit tant do grands 
hommes, plus connus depuis sous le "Surnom de ViMeroi, que com- 
mença à porter son petit-fils, Nicolas de Neufville, qni Ibt minlatre 
sons qnatre de nos rois. 
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XLVIII. 

Eut des dépenses faites au Havre de Grâce ponr la constniction 

du pori et des fortificatioiis. 

— l** mars - 31 octobre 1&I9. — 

Estât abrégé de la despence faicte au Havre de 
Grâce depuis le premier jour de mars mil cinq cens 
dix-huit ' jusques au dernier jour d'octobre mil cinq 
cens et dix-neuf. 

La despence de la première sepmaine finissant le 
samedy xvnn"^ jour de mars mil vc dix-huit' monte 
à la somme de une il xvs. 

La despence de la iv^ ensuivante monte à nn^ Lxi 
X» nà. 

La m"''^ ensuivante monte à vie x^ x^ 

La rai'" monte à vi c lxxix i xv»- 

La cinquiesme ensuivante où est comprins le pre- 
mier toisage de maconnerye faict aud. Havre en ceste 
d. année ^ monte à xnm vc vm^ xvi« vid. 

La VI""* ensuivante monte à vc xù* mi». 

La vu"* ensuivante monte à me irai vi» vm^. 

La viu"*" ensuivante monte à ni c un n vn i vi». 

La ix"*" ensuivante monte à vc lxxviiI xvra». 

La X™ ensuivante à vc xxxi x» vid. 

< 1519. Nouveau stylo. 
* 1519. Noureau style. 
> Voir n* 44. 
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La xT^ ensuivante à vc lxxv^ xyii» vi d. 

Laxn"* ensuivante à inic Lxxvin* xv»- 

La XIII"* ensuivante à mic nn»! xv». 

La xiiii"* ensuivante à ii© im» xvii ira»- 

La xv"« ensuivante à iiiic niixx xin i ii» uiid. 

La XVI"* ensuivante à une iiii« vU xviis. 

La XVII"* ensuivante à v c lxxvii i vi ». 

La XVIII"* ensuivante à vie mil xv s iiiid 

La XIX"' ensuivante à iiii c iiii» viiii xv ». 

La XX"* sepmaine ensuivante où est comprins le se- 
cond toisage faict aud. Havre monte à xiu^ iiiin 
XVII i iiisixd. 

La XXI"* ensuivante à inc ira» ixi ix» vid. 

La XXII"* ensuivante à vie nul niid. 

La xxiii"* ensuivante à une lxxiiiI xv». 

La xxiin"* ensuivante à vc xrai xv». 

La XXV"* monte à une lxxU ix». 

La XXVI"* ensuivante monte à vc Lxxvini xv». 

La XXVII"* monte à vc min xi vu» vnid. 

La XXVIII"* à Tiic Lxxiiii ii». 

La XXIX"* à une nnxx vui is niid, 

La XXX"* à iiiic iiii« XII 1 xiiï» inid. 

La XXXI"* à iiiic xLvii ix». 

La XXXII"* monte à iic mi» xnU xvi» vmd. 

La XXXIII"* sepmaine finissant au samedy xxix"* 
jour d'octobre mil cinq cens dix-neuf où est comprins 
le dernier toisage* monte à xim ne lxi* toumoys. 

Le toutal de la despence dud. Havre s'esleve à la 
somme de lii^ vue lxuU xvi» ix^ toumoys. 

> Voir n^ 49. 
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Dans la despense de la première sepmaine com- 
mencée le lundy xiii'"'' jour de mars et finissant le sa- 
medy xYin"'* jour dud. moys est comprins le paiement 
de ceulx qui estoient demeurez pour la garde dud. 
Havre et autres parties qui avoient esté payéez durant 
le temps qu'on avoit discontinué led. ouvraige ainsi 
qu'il appert par le rooUe sur ce expédié. 



XLIX. 

Procèf-Terbal de toisage des travaux de maçonnerie 

du Havre de Grâce. 

— 31 octobre I5I9. — 

Tcsage faite le derrain jour d'octobre mil cinq cens 
et dix neuf par Pierre de Lorme, Thomas Theroulde 
et Jacques Theroulde, maistres maçons à ce députez et 
commis pour led. tesage, lequel ne fut tesè depuis le 
jeudi vingt huitme jour de juillet aud. an cinq cens dix 
oeuf. 

Le chaint de la tour par dehors œuvre contient de 
long quarante deux toises sur la haulteur de douze 
piedz, comprins le chaint du lermier,à ce comprins les 
piliers du portail qui est tout calcullé, iiii" un toises. 

Item, le chaint par dedens œuvre contient de hault 
XX toises deux piez et demy sur la haulteur de unze 
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cerons de lad. voulte contient tout calcuUé uu tQi8es,q[iii 
seroit à xxxvi piez pour toise, dont y en a huit sem- 
blables, xxxn toises. 

Item, le renplages des tremuys de lad. voulte, dont j 
en a huit qui vallent en grosse espoisse u^ x\i pies pour 
toise, XYi toises. 

Item, le front du bout de la getée de devers la mer 
contient de long cinq toises, les deux paremens rabatus 
sur la haulteur de xxiiii piez« sans en ce comprendre 
les lys et Tautre parement premier fait estant autant* 
en contient qui est tout calcullé à xxxvi piez pour toise, 
vallent pour les deux ainsy que dict est avecques ce 
comprins troys toises qui estoient demeurez, lesquelles 
ont esté tesées pour la deifence à Tamont de la mer, 
pour ce, XLiii toises. 

Item, le pavé estant sur lad. voulte contient le tout 
calcullé le nombre de xxx toises, pour ce, xxx toises. 

Item, les apréciacions de huit entrepiez,dont y en y a 
iiii à mode de tabernacle aulx piliers de la grant porte 
et les autres à dessoubz desd. tabernacles ainsy ausd. 
piliers et pour le grant entrepié qui sera entre deux 
piliers de lad. porte et aussy pour l'entre pié, piliers et 
trimphes estans sur lad. petite porte vers la mer se 
montent tout calcullé et avallué au prix de xxxvi piez 
pour loisc, ni toises demye. 

Somme total un ce mixx vu toises. 

Nous, Pierre de Lorme, maistre des œuvres de 
maçonnerie au bailliage de Rouen, Thomas Theroulde, 
maistre des œuvres de maçonnerie à Caudebec et 
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• 

Jacques Theroulde^maistre maçon en la ville de Rouen, 
certifiSons avoir ce jourduy tesé Touvrage de maçon- 
nerie du Havre de grâce cy devant déclarée et en icelle 
trouvé tout gecté et calcuUé, le nombre de quatre cens 
quatre vingtz sept toises de maçonnerie et ce certiffîons 
estre vray et par nous avoir esté faict comme dessusd. 
par le commandement de monseigneur le Vis admirai 
de France, commissaire dud. Havre es présences de 
maistre Jehan du Champs, aussy maistre maçon de- 
mourant aud. lieu de Rouen, Pierre Boumay, escuier, 
maistre du Broise, demourant à Harfleu, tesmoing 
noz signes cy mys le derrain jour d'octobre mil cinq 
cens dix neuf. 

Pierre de Lourme, Thobias Theroulde. 

Theroulde. 



Deux procèf-Terbaux de loisige des travaux de maçonnerie du Hafre 

de Grâce. 

— 4 mai — 14 juin 1520. — 

Du samedi quatre^^ jour de may cinq cens et vingt 
fut toisé l'ouvrage de maçonnerie du Havre de grâce 
tant de deux assiectes de la tour dMceluy, des degrés de 
la getée de devers aval au dedens de la mer tenant à 
icelletourquedutrestedelagectéeau dedens des terres 
joignant aussi à icelle tour et aussi du bout de la gectée 
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du costé d'amont au dedens du Havre vers Grauvain, 
lequel ouvrage n'avoit esté toisé depuis le dernier jour 
d'octobre mil cinq cens et dix neuf derrain passé et 
sommes demeurez du tesage de lad. tour de deux 
assiectes au-dessus des tabernacles servans d'entrepié 
du portail du devant d'icelle tour, qui se montent lesd. 
deux assiectes de troys piedz de hault tezé par nous, 
Pierre de Lorme et Thomas Theroulde, maistres 
maçons à Rouen et à Caudebec, aprëz le serment par 
nous fait en la présence de monseigneur le Vis admirai 
de France, seigneur du Chilien et commissaire en ceste 
partie à ce présent. 

Les marches du degré qui sont sur la gectée devant 
à iccUe tour devers la mer du costé d'aval, qui sont 
pour entrer en icelle, la première marche dud. degré 
contient de long quatre toises et demye et de sain 
XVIII pousses qui vallent tout calcullé à xxxvi piedz 
pour toise de parement, i toise iiii piedz et demye. 

La ii°>e marche contient de long vingt deux piedz 
troys pousses sur le sain de xxi pousses, qui vault tout 
calcullé à xxxvi piedz pour toise, une toise vn pieds 
iiiquars. 

La iiin»e marche contient de long troys toises ung 
pied et dcmy sur le sains de xxi pousses qui vallent à 
xxxvi piedz pour toise de parement, xxxim piedz. 

La mime marche contient de long deux toises et 
demye, ung pied sur le sains de deux piedz qui vault 
tout quarcuUé à xxxvi piez pour toise de parement 
xxxii piedz. 
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La vme marche contient de long deux toises sur la 
haulteur de neuf pousses qui vault tout quarcullé à 
XXXVI piedz pour loise de parement, ix piedz. 

Item, le pallier d'iceluy degré contient xvii piedz et 
demy sur lad. haulteur de ix pousses qui vallent à 
xxxvi piedz pour toise de parement, xii piedz. 

La grosse espoisse desd. v marches contient de long une 
toise et demye surune toise de leze et sur la haulleur de 
xxvn pousses vault tout quarcullé à iiccxvi piedz pour 
toise de grosse espoisse, demye toise xiii piedz et demy. 

Le sains de la tour depuis le dernier tesage par 
dehors œuvre contienf de sains xui toises sur la haul- 
teur de troys piedz, vault tout carcullé à xxxvi piedz 
pour toise de parement, xxi toises. 

Le sains du piller de la tour qui porte le pouUenys 
qu'où appelle treste contient vu toises m piedz sur la 
haulteur de mi toises, tout quarcullé à xxxvi pied pour 
toise de parement, xxx toises. 

La grosse espoisse d'icelluy contient de long treze 
piedz sur la lez 3 de xiii piedz, ung pied de parement 
de chacun costé rabattu, vault à 11 ce xn piedz pour 
chacune toise de grosse espoisse, xv toises xxxvi piedz« 

Les deux marches servant à monter sur icelluy 
piller d'icelle tour pour aller sur contient 

de long vingt six piedz, qui est pour chacune marche 
xni piedz, qui est tout calcuUé à xxxvi piedz pour toise 
chacune toise de parement, xxxii piedz et demy. 

Le pavement de dessus la getée près led. pont et 
treste d'icelle tour contient de long à xxxvi piedz pour 
chacune toise tout calculiez x toises. 
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Item, la grosse cspoisse au dessoubz dud. pavé qui 
se monte à deux assiectes qu'il a esté besoing fere 
pour entrer en lad. tour, contient de long huit toises 
sur la leze de xiii piedz, les deux parements rabattus et 
sur la haulteur de deux piez vault à nc<^ xvi piedx 
pour toise de grosse espoisse, v toises et demje 
LX piedz. 

Item, le parement d'une assiecte au dessoubz dud. 
pavé du costé de devers les terres contient de long 
huit toises sur la haulteur de neuf poulces à xxxvi piedz 
pour chacune toise de parement, une toise. 

L'autre parement d'icelle aSsiecte par dedens le 
Havre contient de long quatre toises quatre piez et 
demy sur lad. haulteur de neuf pousses vaUant à 
XXXVI piedz pour chacune toise de parement, demye 
toise IX pousses. 

Item, le pavé de dessus led. piller contient de long 
six toises et demye tout carcuUé qui vallent à xxxvi 
piedz, toisé chacune toise de parement, vi toises et 
demye. 

Item, le caho qui sert à vuider les eaues qui tumbent 
derrière la getée, piller et treste joignant lad. tour con- 
tient de long xiiii piedz sur la haulteur d'un pied 
tout calcullé vallent, xiiii piedz. 

Item, le parement de la getée au dedans du flavre 
devers amont du costé de Gauvain par dedans œuvre 
contient de long quatre toises quatre piedz sur la haul- 
teur de trois toises deux piedz pour ce que le parement 
est plus bas de deux piedz que la grosse espoisse et est 
ce qui a esté faict de lad. getée depuis le dernier tesage 
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qui vault tout carcullé à xxxvi piedz pour toise de pa- 
rement, XT toises et demye x piedz. 

Item, y a, pour lesd. deux assiectes d'icelle tour qui 
présentement sont taiséez , xxxvi pointes , chacune 
d'icelles pointes contient de parement tout carcullé 
et la grosse espoisse d'icelles rabatue, ung pied quatre 
pousses qui vallent une toise ix piedz. 

Item, en icelles deux assiectes susd.y a xxxvn bouUes, 
dont chacune d'icelles contient de parement tout car- 
cullé et la grosse espoisse rabatue, deux piedz et demy 
qui est pour lesd. xxxvii bouUes à xxxvi piedz pour 
toise de parement tout carcullé, ii toises demye ii piedz 
et demy. 

Le sains d'icelle tour par dedans œuvre à Tassiecte 
de la terresse de la wœ voulte d'icelle contient vingt 
toises sur la haulteur de xni pousses, vault tout cal- 
cuUé à XXXVI piedz pour toise de parement, m toises et 
demye m piedz. 

Le sains de la grosse espoisse de lad. tour, sains par 
le parmy du mur d'icelle, contient vingt toises et demye, 
le creux et grosse espoisse de la viz d'icelle tour rabatus 
sur la leze de dix sept piedz, les deux parements rabatus 
et sur lad. haulteur de troys piedz qui vallent tout cal- 
cullé à II ce XVI piedz pour chacune toise, xxxviii 
toises. 

Item, la grosse espoisse d'entre le pavé et la touée 
qui est demeurée à teser au précédent tesage contient 
xxix petites toises sur ung pied de hault, qui vallent 
tout calcuUé à ii ^. xvi piedz pour chacune toise, un 
toises XXX piodz. 
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Item, le sains de la vys d^icelle tour contient de long 
V toises sur lad. haulteur de m piedz qui vallent tout 
calcullé à xxxvi piedz pour chacune toise de parement, 
Il toises et demye. 

Item, a esté tesé à lad. viz quatre marches pour venir 
à lad. haulteur desd. troys piedz qui est la haulteur qui 
à présent est tezée et contient chacune d'icelles mar- 
ches xxiiii piedz qui vallent lesd. quatre marches à 
xxxvi piedz pour chacune toise de parement tout cal- 
culiez II toises et demye vi piedz. 

Item, ung des cahosestaus sur le pavé de la deuxn« 
voulte d'icelle tour pour vuyder les eaues qui pourront 
estre, contient de long xvii piedz et de sains ung pied, 
dont y en y a nu semblables qui vallent tout carcuUé à 
XXXVI piedz pour chacune toise de parement , pour 
lesd. mi cahos, une toize demye xiin piedz. 

Sur quoy est à rabatre la grosse espoisse desd. 
quatre cahos, soixante et huit piedz. 

Le parement du bout d'icelle gectée faict depuis 
led. derrain tesage contient de long iiii toises un piedz 
sur la leze de xvi piedz et demy qui vault tout car- 
cuUé à XXXVI piedz pour chacune toise de parement, 
XI toises II piedz m pousses. 

La grosse espoisse de lad. getée du costé d'amont 
contient de long par dedens œuvre quatre toises quatre 
piedz sur la leze de xv piedz, plus le millieu en esqui- 
poUant le bas qui est plus large que le hault et sur la 
haulteur de dix huit piedz, qui vault tout carcullé à 
à II ce XVI piedz pour chacune toise de grosse espdsse, 
XXXV toises. 
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Item, huit chanteaulx estans sur la croppe des vm 
branches, lesquelz avoient esté obmys à teser au der- 
nier et précédent tesage et pour ce qu'il est besoing 
pour mieuk porter le pendant à son estât deu, contient 
tout carcullé à xxxvi piedz pour toise de parement, 
I toise demye vm piedz. 

Item, il a convenu espoisser cartement de maçon- 
nerie derrière les deux huis du bas de la tour tirant 
vers le treste de peur que l'eaue n'entrast en icelle tour 
et contient icelle maçonnerye, ix piedz de hault sur la 
longueur de vii piedz et demy qui seroit à xxxvi piedz 
pour toise tout carcullé, i toise demye xm piedz et 
demy. 

Somme deue : ccxviii toises et demye sans y com- 
prendre XXXI piedz et demy de grosse espoisse. 

Pierre de Lourme. Thomas Theroulde. 



Tesage iaict au Havre tant des bares que des deux 
getées, tant d'amont que d'aval le xim^e jour de juing 
mU cinq cens et vingt, lequel ouvrage n'avoit esté tezé 
depuis le cinq^e jour de may aud. an cinq cens et 
vingt. 

ET PREMIÈREMENT. 

Le chaint^d'un des costés de la barre vers Ingou- 
ville, en ce comprins lechaint de Fenclaveure où seront 
mys et enheuzes les postz pour entretenir les escluses 

d'icelle bare, contiennent de long vin toises ii piedz sur 
13 
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la haulteur de ii toises iiii piedz, en ce comprins la 
haultèur du pavé d'icelluy costé de bare, vault tout car- 
cullé à XXXVI piedz pour toise, XLvm toises demye 
xim piedz. 

Item, la longueur de la grosse espouesse d'icelhi; 
costé de bare contient de long huit toises m piedz et 
demy prins par le parmy du mur, ung pied de parement 
rabatu sur la laise de ix piedz demy et de hauU ii toises 
et demye vault tout carcullé à ii ce xvi piedz pour toise, 
xxxiu toises demye lx piedz en grosse espoeusse. 

Item, la grosse espouesse des deux escouainsons 
d'icelluy costé de bare contiennent de long prins parle 
parmy du mur iiii toises de long sur la laise de six 
piedz et autant pour l'autre costé, qui seroit pour les 
deux à II c c XVI piedz pour toise, x toises. 

Item, le pavement de dessus icelle bare contient tout 
calcullé à XXXVI piedz pour toise, xxui toises. 

Le chaint du pavement de l'autre costé de lad. bare 
devers sainct Nicolas de l'heure contient de long dix 
huit toises ii piedz, sur la haulteur de deux toises 
nii piedz, à ce comprins la haulteur du pavé d'icelluy 
costé de bare, vault tout calcullé à xxxvi piedz pour 
toise, XLViu toises demye xiiii piedz. 

Item, la longueur da la grosse espouesse d'icelluy 
costé de bare contient de long vui toises m pied et 
demy prins par le parmy du mur, ung pied de pare- 
ment rabattu sur la laize de viu piedz et demy et de 
haulteur ii toises et demye, vault tout calcullé au ce 
XVI piedz pour toise, xxx toises, xiiii piedz un poulces 
et demy. 
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Item, la grosse espouesse des deux escouainssons 
d'icelluy costé de bare contient de long prins par le 
panny du mur m toises sur la laize de six piedz et de 
haulteur ii toises et demye qui seroit pour les deux 
àTi ce XVI piedz pour toise, x toises. 

Item, le pavement de dessus icelle bare contient 
tout calcullé à xxxvi piez pour toise, xxii toises. 

Item, le nogranyer sei*vant à porter le plancher et 
sonmier de lad. bare contient de long xx piedz sur la 
laize de deux piedz et de haulteur m piedz, vault tout 
calcullé à XXXVI piedz pour toise, ii toises demye x piedz. 

Item, la grosse espouesse vault tout calcullé à ncc 
XVI piedz pour toise, xl piedz. 

Item, ung autre semblable au bout d'icelluy plan- 
cher contient autant que le précèdent qui vault tout 
calcullé à XXXVI piedz pour toise, ii toises demye 
X piedz. 

Item, la grosse espouesse paraille à la précédente 
vault à II ce XVI piedz pour toise, xl piedz. 

Item, le parement de la getée au dedens du Havre 
devers amont du costé Gauvain par dedens œuvre con- 
tient de long nu toises mi piedz prins par le liz de 
dessus sur la haulteur de m toises ii piedz pour ce que 
le parement est plus bas de deux piedz que la grosse 
espouesse et est ce qui a esté faict de lad. getée depuis 
le dernier tesage et est le merc, où sommes desmourez 
pour lesd. deux tesages derniers, à deux cranpons de 
fer tenans au parement tant du costé de devers les 
terres que dedens œuvre qui vault à xxxvi piedz pour 
toise, XV toises demye x piedz. 
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Item, le parement desd. un toises mi piedz à présent 
tesé contient iiii toises un piedz sur la laize de xvi piedi 
et demy, qui vault tout calcullé à xxxvi piedz pour toise 
de parement^ xi toises ii piedz m poulces . 

Item, la grosse espouesse de lad. getée du coSIé 
d'amont contient de long par dedens œuvre nn toises 
iiii piedz sur la laize de xv piedz par le milleur en equy 
poUant le bas qui est plus large que le hault, sur la 
haulteur de xviii piedz, qui vault tout calcullé à n^ 
XVI piedz pour toise de grosse espouesse, xxxv toises. 

Item, le chaint du parement de la getée du costé 
d'aval devers la mer de dedens le Havre contient de 
long six toises et demye sur la haulteur de iiii toises 
V piedz et demy, le parement' du pavé rabatu qui 
vauldroit à xxxvi piedz pour toise, xxxi toises xv piedz. 

Item, l'autre parement de devers le perray contient 
de long VI toises et demye sur la haulteur de xxvii piedz, 
vault tout calcullé à trente six piedz pour toise, xxix 
toises IX piedz. 

Item, la grosse espouesse d'icelle getée contient de 
long prins par le parmy six toises et demye sur la 
laize de cinq toises sur la haulteur de vingt sept piedz, 
qui est tout calcullé à deux cens saize piedz pour toise, 
VII « VI toises Liiii piedz. 

Item, le parement de lad. getée contient de long six 
toises et demye sur la laize de cinq toises, qui est tout 
calcullé à trente six piedz pour toise de parement, 
xxxii toises et demye. 

Item, le parement du front de lad. getée qu'il a con- 
venu fere pour garder la maçonnerie du bout d'icdie 
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getée contient tout calcullé, sans à ce comprendre les 
litz, à XXXVI piedz pour toise, xx toises. 

Somme total du tesaige cy dessus spécifBé par 
articles et par nous, Pierre de Lorme et Thomas The- 
roulde, maistres maçons de la ville de Rouen et de 
Caudebec, tesé justement et loyaulment tesay après le 
serment par nous faict, le tout en la présence et com- 
mandement de monseigneur du Chillou, vis admyral 
de France et commissaire en ceste partie le vendredi 
\\ïDt jour de juing Tan mil cinq cens et vingt, auquel 
tesaige avons trouvé, tant en parement que en grosse 
espoisse, cinq cens cinquante quatre toises et demye. 

Pierre de Lourme. Thomas Theroulde. 



LI. 



Rôle de dépenses faites pour la coDstruction du port et des fortifications 

du Havre de Grâce. 



— 20 août' 1520. — 

Roolle des parties de despence que messire Guyon 
le Roy, chevallier, seigneur du Chillou, vis admirai de 
France a ordonné estre paiez durant la sepmaine com- 
mencée le lundi xx^e jour de ce présent moys d'aoust 
mil cinq cens et vingt et finie le samedi ensuyvant 
xwme jour dud. moys, en la quelle sepmaine n'y a que 



- 198 — 

cinq jours ouvrables par maistre Guillaume 

Preudomme, notaire et secrétaire du Roy, par luy 
commis à tenir le compte et faire le paiement de la 
construction et édiffice du port et havre de Grâce am 
personnes pour les causes et ainsi qu'il s'ensuit 

ET PREmËREMENT. 

Achapt de planches de boys. A Jehan Foumier, 
marchant de boys, de mourant à Harefleu la somme de 
XV 1 XVI 8 m <ï. ^. à luy ordonnée pour son paiement de 
douze planches de troys doitz d'espcz contenant ensemble 
lie un piedz, lesquelles ont estélivréez parled. Foumier 
aud, Havre pour servir à faire la grant porte de la tour 
d'icelluy. 

Voictures de beneaulx à raison de x s. t. par jour 
chacun beneau. Somme xvi... xlU ^. 

Maistres pionnyers besongnans à faire les fondemeos 
des gectées dud. havre à raison de v». t. par jour. 
Somme xxvi... xxxii> x». t. 

Charpentiers besongnans à faire la bare dud. havre, 
à iiii s. t. par jour. Somme vu... vii^.^. 

Autres pionnyers bretons besongnans aux fondemens 
desd. gectées à raison de iiii s. i. par jour. Somme XLvn.. 

XLVlllt. 

Autres pionnyers besongnans aud. havre à raison 
de m s. t. par jour. Somme lvi... xliiI. K 

Autres pionnyers et manouviers besongnans aud. 
havre à raison de ii^ viJ. *. par jour. Somme xxxviii^.. 
xxiiii xv». t. 
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Somme toutal des parties contenues en ce présent 
roolle, ccviiiiisind. t. « 

Suit le certijQcat de Guyon le Roy, du 26 août 1520, 
puis l'attestation de paiement de Nicolas de la Prymau- 
daye, du 28 août 1520. 



m. 

Lettre du Roi François I« à Monsieur duÇhillou. 
— 13 décembre 1520. — 

A Monsieur du Chillouj vis admirai de France. 

Monsieur du Chillou , pour ce que je désire bien 
entendre quels navires il y a en Normendie en manière 
que, si je vouloys dresser une armée de mer, je puisse 
savoir de quoy je me pourray ayder et servir, je vous 
prie y adviser et m'en advertyr et admonestez ceulx qui 
ont navires à les acoustrer et mectre en ordre, en sorte 
que nos voisins entendent que vous ne dormez point et 
que vous ne serez pris audespourveu et adieu, Monsieur 
du Chillou, qu'il vous ait en sa garde. 

Escript à Amboyse le xiime jour de décembre. 

Francoys. Robertet. 

I Ce rôle, qui se trouve dans la série des pièces diverses de la 
chambre des comptes conservées à la bibliothèque nationale, nous a 
^ié obligeamment communiqué par notre savant confrère M. Léopold 
Delisle. 



'*: 
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un. 



Lettre du Roi François W à Monsieur de Chinou . 



- 16 juillet 1521. - 



A Monsieur de Chillou, vis admirai de France, 

Monsieur de Chillou, combien que vous aye par deux 
ou troys fbiz escript que n'eussiez à bailler aucuns con- 
giez ne permissions aux navires qui sont sur la couste 
de Normandie d'aller sur mer que premièrement mon 
cousin, le duc d'Albanye» n'eust entièrement reconneut 
ce qu'il luy en faull pour son voyage qui est de l'impor- 
tance que vous savez et tant hasté et pressé qu'il n'est 
possible de plus ; néantmoins j'ay entendu que de jour 
à l'autre les navires de lad. couste de Normandie s'en 
vont à leur adventure, dont je ne suis content et pour 
ce que j'auroys à merveilleux déplaisir que mond. cou- 
sin ne feust à son embarquement pourveu et équippé 
entièrement de tout ce qu'il luy appartient tant de na- 



■ Jean Stuart, duc d'Âlbany, neveu de Jean III, après la mort de 
Jacques IV, en septembre 1513, fut investi de la régence de Jacques V, 
quand Marguerite d'Angleterre sa môre, épousa Douglas, comte 
d'Angus ; mais n'ayant pas su se faire obéir des nobles écossais qu'il 
voulait faire combattre contre Henri VIII, il vint (fa France et obtint 
de François I" un secours de troupes françaises qu'il conduisit en 
Ecosso en l&2d. Son expédition n'obtint aucun succès et il fut obligé 
de revenir en France où il resta et mourut. 
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vires que austres choses, je vous prie et ordonne. Mon- 
sieur de ChiUoUy sur tout le service que faire me debvez 
donner si bon ordre que aucun navire ne parte de lad. 
couste que mond. cousin n'en ait premièrement prins 
et retenu ce qu'il luy en fault. Et sur ce,faictes telles 
et si bonnes delfences et inhibicions que pourrez en ce 
cas requises» en pugnissant les infiracteurs d'icelles, de 
sorte que les autres y preignent exemple faisant et ac- 
complissant au surplus tout ce que mond. cousin vous 
mandera pour le fait et équypage de sond. voyage et 
n'y faicte faulte et vous me ferez service en ne faisant 
autrement. 

Adieu, Monsieur de Chillou, qu'il vous ait en sa garde. 

# 

Escript à Saincl Germain en Laye le xvime jour de 

juillet # 

Françoys. Robertet. 



LIV. 

Rôle de dépenses faites pour la construction du port et des 
fortifications du Havre de Grâce. 

- 29 juillet 1521 «. — 

Roolle des parties de despence que messire Guy on 
le Roy, chevalier, seigneur du Chillou, vis admirai de 

1 Ce rôle, qui se trouve dans la série des pièces divci*ses de la 
Chambre des comptes conservées à la bibliothèque nationale, nous a 
été obligeamment communiqué par notre savant confrère M Léopold 
Delisle. 
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France a ordonné estre payez durant la sepmaine com- 
mencée le lundi xxixme jour de juillet Tan mil cinq cens 
vingt et ung et finie le samedi ensuyvanl ni™® jour de 
ce présent moys d aoust, en laquelle sepmaine n'y a 
que quatre jours ouvrables, parce que le jeudi d'icelle 
estoit la feste sainct Pierre et le dit jour de samedi 
sainct Estienne par maistre Guillaume Preudomme, 
notaire et secrétaire du Roy par luy commis à tenir le 
compte et faire le paiement de la construction et edif- 
fice du port et havre de Grâce aux personnes, pour les 
causes et ainsi qu'il s'ensuit. 

ET PREMIÈREMENT. 

Cordage payé durant ladicte sepmaine à Robert Ga- 
lopin, cordier, demourant aud. Uavre la sonune de 
neuf livres tournoys à luy ordonnée pour son paiement 
de CL livres de cordage gros et menu par luy fourny 
aud. Havre pour servir de renffort à lyer et amarer 
l'un à l'autre les pieudz des deux grans bastardeaux de 
la bare dud. Havre affin qu'ilz ne se puissent séparer 
ne eslongner l'un de l'autre pour myeulx soustenir le 
faiz des eaues et terres que portent lesd. bastardeaux 
et ce oultre et par dessus l'autre cordage par luy cy 
devant livré pour semblable cause, dont luy a esté or- 
donné par mond. s. le vis admirai vi livres tournoys 
pour cent qui vallent lad. somme de ixl ^. 

Voictures dei)enneaulx paiez durant lad. sepmaine 

àraisondex^chascun bcnneauparjour . . . somme, 
XII 1. 1. 
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Maistres pionnyers besongnans aux fondemens du 
pavement de pierre de lad. bare à raison de v». t. par 
jour 

Somme xxi, qui ont vacqué en lad. sepmaine quatre 
jours entiers, vallent à lad. raison de v ». t. par 
jour, XXI l t. 

Autres maistres pionnyers bretons besongnans ausd. 
fondemens à raison de nn s. ^. par jour 

Sonune XLin, qui ont vacqué en lad. sepmaine 
sembl. espace de quatre jours entiers que les dessusd. 
vallent à lad. raison de un ». K par jour, xxxmi *. viii s. t. 

Menuysiers et charpentiers besongnans à la première 
porte pont levy de la tour dud. havre et à Tengin pour 
belynerles pieudz à raison de un», i. par jour 

Somme viii, vallent à lad. raison de luis. t. par 
jour, vil VIII s. t. 

Autres pionnyers besongnans aud. havre à raison de 

up. t. par jour Somme xxxv vallent à lad. 

raison de ni», l par jour la somme de xxiL t. 

Somme toutal des parties contenues en ce présent 
rooUe, cm i xvi ». t. 

Suit l'attestation de ces dépenses par un mandement 
de Guyon le Roy, daté du 7 août 1521. 

Puis une attestation des paiements par Nicolas de 
la Prymaudaye, notaire et secrétaire du Roy et contre- 
rolleur ordonné et estably sur le fait du Havre de Grâce, 
en date du 11 août 1521^ 
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LV. 



Lettre du Roi François I aux écheyinsde Rouen. 
— 15 septembre 1521. — 

De par le ROY. — Très chers et bien amez nous 
sommes advertiz que nos ennemiz ontfaict entrepriuse 
de venir en puissance par mer au havre de grâce pour 
bouster ou emmener nostre navire qui y est et faire le 
plus de mal qu'ilz pourront, à quoy fault obvier et de 
bonne heure, à ceste cause, pour ce que audict havre 
n'y a aucunne artilleryene municions,quieslIa chose la 
plus nécessaire pour le deffendre, nous vous prions que 
vous en faicles bailler et délivrer de la vostre au s*" 
de Chillou, nostre vis admirai, deux gros canons et une 
coulevrine avecques les municions, pouldres, boulletz 
et equippaige pour les faire mener incontinent aud. 
havre jusques à ce que Taffaire soit passée et après nous 
vous ferons rendre et bailler lesd. pièces et autant de 
municions et le vous prometons par ces présentes 
signées de nostre main en prenant récépissé dud. sieur 
du Ghillou de ce que vous luy baillerez et fournirez et 
en ce ne veuUes faire faulte, ne difficulté, car vous 
entendez le danger en quoy nous et vous en pourroient 
tomber. Donné à Troyes, le quinziesmejourde septem- 
bre, ainsy signe, Françoys et au bas de Neufville,et au 
dos, à nos très chers et bien amez les conseillers, 
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bourgoys, manans et habitans de nostre bonne ville de 
Rouen. 

Collation faicte à l'original par moy, 
Jaques Le Lieur, notaire et secré- 
taire du Roy le quat"* jour de octobre 
l'an de grâce mil cinq cens vingt 
et ung. 

Le Lieur*. 



LVL 

Etat des dépenses de la marine dans le port du Havre. 

— 1522. — 

Extraict des partyes couchées en Testât de la marine, 
dont il fault faire payement en Normandye au long de 
ceste présente année v c xxii. 



PREMIEREMENT. 

A monseigneur du Gbillou, cappitaine de la grant 
nef Loyse, pour son estât, vi c 1. 1. 

* Jacques Le Lieur, s' de Bresmetot et de BosoBénard-Coromin, 
échevin de Rouen de 1517 à 1523, fils de Robert Le Lieur, s' de 
Bosc-Bénard-Commin, premier avocat du Roi en son échiquier de 
Rouen et de Jehanne Bouté, dame de BresmetoL C'est l'auteur du 
fïimeui Livre des Fontaines^ reproduit en fac-similé en 1845 par 
T. de Joliment. 
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A monseigneur le Prince de Brezé» cappitaine de la 
nef Princesse, mi c 1. 1. 

Au cappitaine Lespargne, capp"* de la nef d'Oriéaos, 
ira cl. t. 

A monseigneur du Plessis, cappitaine de la nef Ler- 
myne, m c 1. 1. 

A monseigneur de Marran, cappitaine de la nef la 
Pensée, nci.i. 

A monseigneur de Joué, capp"* delà nef Barbe, c i.*. 

Au cappitaine Gonflans, cappitaine de la barque 
Daulphyne, iici.t. 

Au maistre de la grant nef Loyse estant au Havre de 
Grâce en Normandye, vi« x^. t. 

Au gardien de lad. nef, rai«xi.t. 

A quatre compaignons maryniers» à chacun lxI^., 
cy, 11 c xlK ^. 

Au maistre de la nef Lermyne estant au Havre de 
Grâce en Normandye, c^X 

Au gardien de lad. nef, mixxi.t, 

A m compaignons maryniers, à chacun L\h 
cy, ixxxi.t. 

Au maistre de la nef Princesse estant en Normandye, 

VI XX 1. 1. 

Au gardien de lad. nef, clt 
A iiii compaignons maryniers, à chacun lx >, ii c xl U. 
Au maistre de la nef Barbe, uu^ x i.t. 
Au gardien d'icelle nef, Lxx'.t. 
A II compaignons marjniers, à chacun Lxl, viu Lt. 
Au maistre de la nef Pensée estant au havre de 
Dieppe, c l ^ 
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Au gardien de lad. nef^un^xi.t. 
A m compaignons maryniers, à chacun l\\ ix«li. 
Au maistre de la barque Daulphyne^ imni.t. 
Aunggardien, Lx^t. 

A II compaignons, à chacun lx^, vi« l^. 
Au cappitaine de Pierre de Consches, ne 1. 1. 
A André Chapperon, n ci.t. 
A maistre Jaques Thirel, vi«i.t. 



LVIl. 

Etat des viyres nécessaires pour rentretien de vingt mille hommes 

pendant six semaines. 

— 3 avril 1523. — 



Estât par estimacion et au plus près de la vérité de 
ce qui est nécessaire pour le vivre de vingt mil hommes 
pour six sepmaines et les prix que lesd. vivres pourront 
couster, led. estât fait par nous, Guyon le Roy, cheva- 
lier, seigneur du Ghillou, visadmiral de France et Guil- 
laume Preudomme , receveur général des finances du 
Roy en Normendie à ce prësens et appelez, Anthoine 
de Gonflans, premier huissier de salle du Roy, nostre 
seigneur et le contreroUeur de la marine. 

Biscuyt, VIII a xira^ lx xii***», à vu Me cent de 
xu°^, vallent xu^ ne xxix livres. 
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Pain fraiz, ii*" vc xii",!*, à vi^ pièce, vallent Lxni^ 

VI 8 VIII d. 

Farines, xl pippes, à x livres la pippe, mi c livres. 

Cildrcs,ni m nii c iiii « pippes, à lx^ la pippe, x* nnc 
X livres. 

Bierres, xvii c pippes, à lx s la pippe, v ^ livres. 

Vin, lie LX pippes, àxvini la pippe, vallent un" 
vue iiii XX livres. 

Chair sallée, vc pippes, à xxUa pippe, x** livres. 

Chair fresche, lx beufz, à x^ le beuf, vie livres. 

Moutons, lie XL, à XX 8 la pièce, iic xl livres. 

Lardz, vi ** mic costez, àxxv» le costé, vin** livres. 

Beurres, lvi ^ Uvres, à xn à la livre, ii^ viii c livres. 

Pois, VI XX pippes, à es la pippe, vie livres. 

Febves, lx pippes, àviiii la pippe, mie imxx livres. 

Chandelles, xx" livres, à xviiid la livre, xve livres. 

Suif, XX "^ livres, à xvd la livre, xii e livres. 

Boys, xxvii** ne busches, à xls le cent, vallent v^ 
xliiii livres. 

Vinaigre, xl pippes, à viii ^ la pippe, m e xx livres. 

Verjust, xxiiii pippes, aud. prix de viii^ la pippe, 
IX XX xii livres . 

Pippes à eaue, viiie pippes, à xii » vi^ la pièce, ve 
livres. 

Sel, XXX pippes, à xniUa pippe, rae im» x livres. 
Total. . . . LX*" iiiexxviiii visvmd. 

Sans en comprendre les extencilles comme platz, 
escuelles, bidons, bauquetz, lanternes, escouppes, cuil- 
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Hers, panniers, chantepleures, veilles et autres choses 
qui pourront monter environ vrac livres. 

Fait au Havre de Grâce, le iipne jour d'avril avant 
Pasques, Tan mil cinq cens vingt deux '. 



Lvm. 



Lettre de Famirsl BonniTel à Guyon le Roy. 



— lOjuUlet 1623. — 



A Monsieur du Chillau, vis admirai. 

Monsieur du Ghillou, j'ay receu la lectre que vous 
m'avez escripte par ce porteur. Et quant aux navires 
bretons qu'avez arrestez par delà, qui demandent avoir 
victuailles ou eulx en aller, j'en advertiz présentement 
monseigneur d'Àlbanye, afin qu'il advise s'il s'en veult 
servir oïl non pour son passaige • vous priant d'en 
faire ce qu'il vous en escripra et mandera et non autre- 
ment. Et cependant faictes leur bailler ce qui leur sera 

( 1613. Nouveau style. 
14 



• m 
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nécessaire desd* victuailles et sur ce, Monsieur 
GhiUou, nostre seigneur vous donne ce que désirex. 

A Paris, le xm^ juillet 

Le tout vostre bon allyé* et amy, 

BOMNIV£T. 



LIX. 

Lettre de J. de Beaune à Guyon le Roy. 

- 22 Juillet 1523. - 

Monseigneur^ Monseigneur du Chillou, vys admyral 

de Normandie , 

Monseigneur, je me recommande à vostre bonne 
grâce de bon cueur, j'ay receu vos lectres que m'avez 
escriptes du xsi^^ de ce moys, par lesquelles me faictes 
response à ce que vous avoys escript du fait de la 
marine et de ce qu'il est bien tard pour y donner 
Tordre qui est requis en telle affaire, j'entends bien que 
l'on a beaucoup attendu, mais je vous advertis que je 
ne scavoys riens de tout cest affaire et n'en parloit on 
point jusques à ce que monseigneur l'admyral s'en est 
allé. Toutesfois comme vous dites, il vaultmyeulx tard 
que jamais et fault faire tout ce que l'on poura ; il fault, 

* Bonnivet se dit allié de Guyon le Roy, parce que Magdeleioe 
Gouffier» fille de Guillaume Goullior, sieur de Boisy, Bonnivet» Oirooi 
Maulôvrier, etc., sénéchal de Saintonge, premier chambellan du Roi 
Charle&VII, gouTorneur du Roi Charles VIII et de sa première femme 
Louise d*Amboise avait épousé René le Roy, s' de Chavigny. 
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monseigneur, que vous faciez arrester les trois navires 
bretons qui sont par dellà pour porter les victuailles 
que Ton doit envoyer à Brest; il y poura avoir en tout 
de quinze à seize cens pippes, tant citres et biscuitz. 
Nous ne nous ayderons point des navires du Roy et ce 
que lesd. trois navires ne pouront porter, on le fera 
porter par les gallions de monseigneur d'Âlbanye et 
par les navires de Dieppe venus d'Escosse, qui sont par 
dellà, surtout fault faire attendre lesd. navires de Bre- 
taigne, jusque^ à ce que les provisions desd. navires 
soient toutes prestes à charger, où Ton fera la plus 
grant diligence qu'il sera possible, je vous recommande 
l'affaire. Au demeurant, je vous advertis que le Roy 
s'en part de S^ Germain pour aller bien tost com- 
mancer son voyaige droit à Lyon pour suivre son entre- 
prise d'Ytalie. S'il y a chose par deçà que je puisse pour 
vous faire, je m'employeroys vouluntiers à vous faire 
plaisir de bon cueur, priant Dieu qu'il vous donne santé. 
De S^ Germain en Laye le xxume jour de juillet 
Il y a cinq ou six navires d'Escosse à Dieppe, que 
monseigneur d'Âlbanye a fait arrester pour ayder à 
porter lesd. vivres, s'il vous plaist, monseigneur, pran- 
drez la peine de regarder à la provision qui se fera 
desd. cytres et biscuitz^ et les certiffîerez pour la 
seureté de celluy qui en a la charge, affîn aussi que 
l'on congnoisse que vous y avez mis la main et vous 
prie, donnez ordre que le tout soit prest à partir de 

* Ces ordres furent exécutés rapidement, ainsi que le prouve le 
certificat délivré le 27 août suivant par le capitaine générai des 
galions du duc d'Albany. Voir n*ei. 



- 212 - 

dans la fin de ce moys , car les affaires requièrent 

célérité. 

Vostre bon serviteur et amy , 

Jacques DE Beaunb'. 



LX. 

Ordre de payement donné par le roi François W aux généraux 

des finances. 

— 25 juillet 1533. — 

François, par la grâcp de Dieu roy de France, à nos 
amez et féaulx les généraulx, conseillers par nous or- 
dounez sur le fait et gouvernement de noz finances, 
salut et dillection . Nous voulons et vous mandons que 
vous permectez et consentez à nostre amé et féal aussi 
conseiller et receveur général de nos dictes finances en 
noz pays et duché de Normandie, maistre Guillaume 
Preudomme, par nous commys à tenir le compte et 
faire le paiement de Tédiffice de nostre havre de Grâce, 

' Jacques de Beaune, Baron de Samblançai, fils de Jean de Beaune, 
bourgeois de Tours, argentier des Hois Louis XI et Charles VIII» Ait 
surintendant des finances des Rois Charles VIII, Ix)uis XII et Fran- 
çois I*'. Sa longue faveur, son intégrité et son zèle à défendre Jes 
intérêts du trésor contre Taviditô de certains personnages lui attirè- 
rent beaucoup d'ennemis. Des intrigues de cour, la haine de la 
Duchesse d*Ângouléme et du chancelier Duprat le firent, pendant la 
captivité de François V% traduire devant une commission qui, sur 
uno vague accusation de péculat, le condamna à mort et à la confis- 
cation de ses biens. Ce malheureux ministre, &gé de soixante-deux 
ans, Alt pendu au gibet de Montfaucon. Sa mémoire Ait réhabilitée et 
ses biens restitués en 1629 à son fils Guillaume de Beaune, qui Ait 
général des finances. 
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prendre et rethenir par ses mains, des deniers qui luy 
ont esté ordonnez ceste présente année pour convertir 
ou fait du dict office de receveur général, la somme de 
deux mil huit cens livres tournoiz que nous luy avions 
ordonnée et ordonnons par ces dictes présentes pour 
emploier ou fait d'icelle sa commission du dict havre 
durant ceste dicte année, à icelle somme avoir et pren- 
dre sur une partie couchée en Testât général de nos 
dictes finances de la dicte charge de ceste dicte pré- 
sente année, montant xxvm 1. t, faisant mencion par 
maislre Michel Menant, trésorier de la marine, et à luy 
par nous ordonnée pour le radob de noz navires. Et 
par rapportant seuUement ces dictes présentes signées 
de nostre main, nous voulions la dicte somme de n m 
viii c livres estre allouée es comptes et rabatue à icel- 
luy nostre dict receveur général des deniers d'icelle 
recepte généralle par noz amez et féaulx les gens de 
noz comptes, ausquelz par ces mesmes présentes man- 
dons ainsi le faire sans difBculté. Car tel est nostre plai- 
sir, non obstant quelconques ordonnances, rigueur de 
compte, restrinctions , mandemens ou defiences ad ce 
contraires. 

Donné à Paris, le xxvm« jour de juillet. Tan de grâce 
mil cinq cens vingt troys, et de nostre règne le neuf- 
viesme * . 

Françoys. Par le Roy : Dorne. 

* OriginAl à la Bibl. Nat , vol. intitulé : Chartes royales, 
tome XXIV, pièce cotée 136, communiqué par M. Léopold Delisle. 
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LXI. 

Certificat de lifraison de denrées déH?ré par le capitaine général 

des galions du duc d'Albany. 

— 37 août 1623. — 

Nous, Vidal de Platade, cappitaine général des gal- 

lyons de monseigneur le duc d'AlbanyOi certiffions qu'il 

a esté chargé en plusieurs navires au Havre de Grâce 

le nombre et quantité de huit cens pippes de sildre et 

neuf cens soixante pippes de biscuyt pour estre menez 

et conduytz à Brest pour partie de Tenvictuaillement 

que le Roy fournit à monseigneur d'Âlbanye pour son 

voyage d'Escosse. En tesmoing de ce, advons signé ces 

présentes de nostre signe mamiel cy mis le ulvu^m jour 

d'aoust mil cinq cens vingt troys. 

Plantade. 



LXIL 

Etat des dépenses faites au Havre de Grâce pour la construction 

du port et des fortifications. 

- !•' juin. — 31 octobre I5M. — 

Estât abrégé de la despense faicte pour le Havre de 
Grâce depuis le premier jour de juing mil cinq cens 
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vingt troys jusques et comprins le dernier jour d'oc- 
tobre ensuivant par les sepmaines et ainsi qu'il 
suit : 

La première sepmaine commencée le lundy premier 
jour dud. moys de juing et finissant le samedy ensui- 
vant M^e jour dud. moys monte, comprins le rembour- 
sement de ceulx qui avoient fait rabiUer la bare dud. 
Havre, la somme de im c xvi ». 

La II™* sepmaine monte, ix» vu* x». 

La m"*, cxviii m» vi^. 

La iiii™% cxviiii v» vid. 

La cinq™*, cxix l xiii ». 

La M"®, lie vi XVI». 

La vu""*, vin« xi* xm» iiii <*. 

La vm"% via. K 

La ix"% vi«xi x»xd. 

La X"*, ex vin 1 xi». 

La xi"»% vinnxviix». 

La xii"«,vinxxixixd. 

La xni"* sepmaine monte, cxiii. 

La xiiu™* monte, vin « xi i xv ». 

La xv™% VII» II 1 X». 

La xvi"% vi« XVI ix». 

La xvii"% vi«xixi XIII» mid. 

La xviii"^, iicxxvi V». 

La XIX"**, iicrainxixï xi»vid. 

La XX"**, lie xxx' xin» vid. 

La xxr*, ne lxxI xim» vuà. 



- 2!6 - 

La xnr% sepmaine, où est comprins le tojsige 
monte, vi« vie lxv* vii» vid'. 

Sommetoutaldeladespenceduâ-Havrey x" une ix^vj^. 



Lxm. 



Procès-Terbal de toisage des travaui de maçonnerie du Bavre de 

Grâce. 



— 2 novembre 152a. — 

Thesaige faict au Havre de grâce le pénultième 
jour d'Octobre, Tan mil cinq cens vingt et troys, par 
maistre Thomas Theroulde et maistre Robert Quatre- 
mains I maistres jurez en l'œuvre de massonnerie, de 
l'ouvraige faict de massonnerie aud. Havre despuis le 
dernier thesaige faict le xiiiim* jour de septembre 

VC XXI 



Premièrement 



La prinse fête sur la gectée du d'amont qui prendra 
à la joue que l'on y doibt fere le parement dedans le 
Havre, contient de largeur xxx piedz et demy sur la 
haulteur du iiii toyses un piedz ung poulce, comprins 



< Voir la pièce suivante» n" 63. 
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la haulteur du parement de dessus qui vallent tout 
calcullé à XXXVI piedz pour toise, vallent xxnu toyses 

X piedz un poulces et demy. 

Led. parement contient de haulteur xx poulces. 

Le front de l'acteinte de devers la mer a de longueur 
de parement cinq toyses vui poulces à vi piedz pour 
toyse sur la haulteur de mi toyses mi piedz, qui aud. 
fere de xxxvi piedz pour toyse tout calcullé, vallent 
xxm toyses et demye vni piedz et n poulces. 

Le cousté de lad. prinse devers la mayson de 
Vauchuquet a de parement im toyses inipiedziii poul- 
ces de longueur sur la haulteur de xix piedz ix poulces, 
y comprins le parement de dessus, qui aud. fere 
de xxxvi piedz tout calculiez vallent xv toyses vii piedz 
v poulces demy. 

Somme de parement xiii toizes et demye et viii piedz. 

La grosse espoisse de lad. gectée de la prinse a de 
haulteur m toizes v piedz n poulces, le pied du pare- 
ment rabatu sur la leze de iiii toyses vi piedz m poulces 
et sur la longueur de nii toizes iiii piedz i poulce à 
\i piedz pour toyse, le pied de chacun parement rabatu, 
qui a 11 c XVI piedz pour chacune toyse, vallent im» n 
toyses XVI piedz ix poulces. 

Le pavé de dessus lad. prinse prins par le parmy 
contient de longueur xxviii piedz et i poulce sur la 
leze de troys toyses cinq piedz ix poulces, qui aud. fere 
de xxxvi piedz par toyse tout calcullé et b pied de 
parement rabatu, vallent xvin toyses xvi piedz 

XI poulces. 

L'avant mur de la gectée de d'aval par dedans depuis 
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le bout dud. avant mur devers le bout de lad. gedée 
jusques devers la carteboucle, à commencer à le comp- 
ter vers la tour à une merque que y avons fête, a de 
longueur xxxvii toyses à vi piedz pour toyse par dedans 
sur la haulteur de m piedz jusques à la haulteur des 
cannonières de leur commencement , qui au fere de 
xxxM piedz pour toyse tout calcuUé, vallent xviii tojse 
et demye. 

Lcd. avant mur depuis lad. merque jusques au bout 
de lad. gectée et fin dud. avant mur contient de lon- 
gueur XL toyses un piedz par dehors vers le Ghief de 
Gaulx sur la haulteur de m piedz ii poulces, qui au fere 
de XXXVI piedz pour toyse tout calcullé, vallent xxi toyses 
XVI piedz ung poulce. 

La troys"'* assiecte dud. avant mur par dedans depuis 
le degré de hault du bout vers le bout de la gectée 
jusques à lad. merque, comprins les jouées de xii can- 
nonières et demye, qui y sont depuis le degré dud. avant 
mur jusques à lad. merque, jusques au parement du 
dehors contient de longueur xlv toyse v piedz et demy 
sur la haulteur de xix poulces, vallent tout calcullé à 
xxxvi piedz pour toyse, xii toyses iiii piedz viii poulces. 

La grosse espoissc dud. avant mur depuis lesd. degcei 
du bout de lad. gectée vers la mer jusques à lad. 
merque contient de longueur xxxviii toyses sur troys 
piedz de haulteur et sur ii piedz m poulces de leze, qui 
aud. fere de ne xvi piedz pour toyse tout calculé, 
vallent vu toyses xxxi piedz. 

Lad. lroysn)<^ assiecte dud. avant mur depuis lesd. 
degrez vers le bout dud. avant mur et de lad. gectée 
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jnsques à lad. merque contient de longueur xxir toyses 
par dehors,rabatu le fere des cannonières sur lad. haul- 
teur de xix poulces, vallent tout calculé à xxxvi piedz 
pour toyse. w toyses et demye m piedz et demy. 

La parement des degrez dud. avant mur vers le 
bout de lad. gectée contient de sainct vm piedz sur la 
leze de nn piedz nn poulces, qui vallent tout calculé 
à XXXVI piedz pour toyse, xxxn piedz nn poulces. 

Les xn cannonières fêtes depuis lesd. degrez jusques 
à lad. merque, en ce non comprins la demye cannonière 
près à lad. merque, ont de parement la premièee com- 
mencée vers lesd. degrez xxv piedz ix poulces, la 
deuxme xxini piedz ix poulces, la tierce xx piedz ix 
poulces, la imm* xx piedz vi poulces, la vme xvm piedz 
IX poulces, la vi™ xx piedz vi poulces, la vn^^xxi piedz, 
la vm"* XX piedz vi poulces, la ix"*** xxii piedz, la x"« 
xvni piedz ipoulce, la xi"* xvn piedz x poulces, la xn™* 
XVI piedz X poulces, qui vallent tout calculé et rabatu à 
raison de xxxvi piedz pour toyse, vi toyses xxxi piedz. 

Les trumeaulx d'entre deux' cannonières jusques à 
lad. merque; grosse espoisse. 

Le premier trumeau commencé ausd. degr^ vers 
le bout de lad. gectée contient de grosse espoisse xim 
piedz sur la haulteur de xix poulces, qui vallent tout 
calculé à ne XVI piedz pour toyse, xxn piedz et n 
poulces. 

Le inne trumeau contient de grosse espoisse xxxv 
piedz sur lad. haulteur de xix poulces, qui aud. fere 
de ne XVI piedz pour toyse vallent, xxxk piedz vn 
poulces. 



— 220 — 

Le tiers trumeau ensuivant contient LU piedx ix 
poulces sur lad. haulteur, qui aud. fere vallent, iiiin 
m piedz i poulce. 

Le cart trumeau ensuivant contient xv pieds vi 
poulces de grosse espoisse sur lad. haultcur, qui and. 
fere vallent, xxxiui piedz ni poulces. 

Le v™*^ trumeau ensuivant contient de grosse espoisse 
XVI piedz sur lad. haulteur, qui aud. fere vallent, xxv 
piedz un poulces. 

Le Yi™*" trumeau ensuivant contient de grosse es- 
poisse xvn piedz vui poulces sur lad. haulteur de xn 
poulces , qui aud. fere de ii c xvi piedz pour toyse val* 
lent, xxYii piedz vii poulces. 

Le vii°'^ trumeau ensuivant contient de grosse es- 
poisse XX piedz viii poulces sur lad. haulteur, qui aud. 
fere vallent, xxvii piedz iiii poulces. 

Le viii™*^ trumeau ensuivant contient de grosse es- 
poisse XXV piedz ini poulces sur lad. haulteur, qui aud. 
fere vallent, xxxix piedz xi poulces. 

Le ix™"" trumeau ensuivant contient de grosse es- 
poisse XXV piedz sur lad. haulteur de xix poulces, qui 
aud. fere de ii ^ xvi piedz pour toyse vallent, xxxix pi^ 
vil poulces. 

Le x""*^ trumeau ensuivant contient de grosse es- 
poisse xxiiii piedz iiii poulces sur lad. haulteur, qui 
aud. fere vallent, xliiii piedz viii poulces. 

Le XI trumeau ensuivant contient de grosse espoisse 
xxiiii piedz X poulces sur lad. haulteur, qui aud. fere 
vallent, liiii piedz viii poulces. 

Le xir^ trumeau contient de grosse espoisse xxiii 
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{Hedz sur lad. haulteur, qui aud. fere vallent, xxxvi piedz 
vpoulces. 

Le xui"^ trumeau contient de grosse espoisse xxx 
piedz VIII poulces sur lad. haulteur de xix poulces, qui 
aud. fere de ne xvi piedz pour toyse vallent, XLYm 
piedz n poulces. 

Somme toute desd. xni trumeaulx vie xii piedz ix 
poulces, qui aud. fere de ne xvi piedz pour toyse tout 
calculé vsdlent, n toyses iiii « piedz ix poulces. 

La prinse de la grosse espoisse de parement de bas 
par dedans le Havre joignant le premier plancher de 
boys, laquelle avoit esté fête et tezée au dernier tesaige, 
qu'il a convenu reffaire tout de nouveau parce que 
rimpétuosité de Teaue desd. bares Favoit rompue et 
emportée par autant qu'il ny avoit que simple parement 
d'un pied de hault sans grosse espoisse et a convenu 
ranforcer de lad. grosse espoisse et qui contient de lon- 
gueur xxn piedz rni poulces sur la leze de vu piedz et 
demy et sur la haulteur de vi piedz , qui vallent tout 
calculé à II e XVI piedz pour toyse, nn toyses et demye 
xxxix piedz ix poulces. 

La grosse espoisse portant led. plancher de boys con- 
tient de longueur xxv piedz m poulces sur la leze de 
VIII piedz et demy et sur la haulteur de un piedz et 
demy, qui vallent tout calculé à n c xvi piedz pour toyse, 
iiii toyse demye n piedz un poulces et demy. 

Le bas escouisson devers sainct Nycolas de Leure par 
dedans le Havre joingnant à la jouée desd. bares con- 
tient de sainct en parement xxn piedz vn poulces sur 
la haulteur de vi piedz m poulces, qui vallent tout cal- 
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culé à xxxYi piedz pour toise, m toyses et demjc 
XV piedz. 

Le parement de dessus led. escouisson prins par le 
parmy contient de longueur xi piedz ii poulces sur la 
îeze de viii piedz un poulces, qui vallent tout calculé 
à XXXVI piedz pour toyse, ii toyses et demye lu piedi 
I poulce. 

La grosse espoisse dud. escouisson contient de lon- 
gueur IX piedz II poulces sur la Ieze de vi piedz un 
poulces et sur la haulteur de v piedz m poulces, qui 
vallent tout calculé à ii <^ xvi piedz pour toyse, une toyse 
iiii « VIII piedz et demy. 

L'autre escouisson de dessus le précédent contient 
de parement xvi piedz i poulce, de sainct sur la haul- 
teur de un piedz ii poulces, qui au fere de xxxvi piedz 
pour toyse tout calculé vallent, une toyse et demye et 
xiiii piedz. 

Le parement dud. escouisson prins par le parmy 
contient de longueur vi piedz sur la Ieze de v piedz, qui 
au fere de xxxvi piedz pour toyse tout calculé, vallent, 
demye toyse xii piedz. 

La grosse espoisse dud. escouisson contient un piedz 
de longueur sur iiii piedz de Ieze et sur la haulteur de 
m piedz , qui au 1ère de ii c xvi piedz pour toyse vallent 
tout calculé, xxxYi piedz. 

Le sainct du parement de la jouée devers Ingoville 
par dedans le Havre, lequel a esté nécessité de ralonger 
et repoissir pour contrebouller et ranforcer la muraille 
desd. baresqui commensoit à desmonter par l'impétuo- 
sité de Teaue, contient de sainct m toyses et demye sur 
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la haulteur de xvi piedz vi poulces, qui au fere de xxxvi 
piedz pour toyse vallent, ix toyses et demye et nii piedz 
et demy. 

La grosse espoisse <ie lad. jouée contient viii piedz 
de longueur sur vi piedz de leze et sur lad. haulteur 
de XTi piedz et demy, qui a ii ^ xvi piedz pour toyse 
vallent , ii toyses et demye xxxvi piedz. 

Item , ung escouisson, qu'il a convenu fere encore au 
bout de lad. jouée devers Ingoville tirant dedans le 
Havre pour enpater et entretenir lad muraille, contient 
de sainct m toyses v pieds u poulces sur la haulteur 
de VI piedz ui poulces, qui au fere de xxxvi piedz pour 
toyse vallent, ini toyses ix poulces. 

Item, le parement dud. e^couisson contient de long 
vin piedz sur la leze de vi piedz, qui aud. fere de xxxvi 
piedz pour toyze vallent, une toyse xii piedz. 

La grosse espoisse dud. escouisson contient de long 
vu piedz sur la leze de v piedz de haulteur de v piedz , 
qui au fere de ii c xvi piedz vallent , une toyse lxvii 
piedz. 

Ung petit pillier faict sur led. escouisson et joignant 
aux jouées de boys et planchage pour reconforter lad. 
muraille et conduyre Teaue sur le planchage, contient 
de sainct m toyses i pied vi poulces sur la haulteur de 
demy pied lui poulces qui sont deuh assiectes, qui au 
fere de xxxyi piedz pour toyse vallent, une toyse ix piedz 
et demy. 

Le parement dud. pillier contient de long vu piedz 
et demy sur la leze de m piedz, qui vallent tout calculé 
à xxxvi piedz pour toyse, demye toyse uu piedzetdemy. 
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La grosse espoisse dud. pillier, les paremens rabat», 
contient de long vi pieds sur i pied de leze haulteurde 
deulx pieds iiii poulces à ii ^ xv piedz pour toyse, nm 
pieils. 



Lk IIATSON DES BARES. 

Les marches de lad. mayson du costé sainct Nycolas 
de Leure contiennent de long v piedz m poulces sor 
le sainct au leze de ni piedz et demy, qui au fere de 
XXX VI piedz pour toysc vallent, xviii piedz m poulces. 

Le bassement de lad. maison dud. costé contient de 
long n piedz et dcmy sur ung pied de hault, qui aud. 
km vallent tout calculé, x piedz et demy. 

Les marches de lad. mayson du cousté dlngoville 
contiennent de long 1111 piedz x poulces sur le sainct de 
Y piedz m poulces, qui aud. fere de xxxvi piedz pour 
toyse tout calculé vallent, xxv piedz 11 poulces. 

Le bassement de lad. mayson dud. costé contient de 
longueur xn piedz et demy sur 1 pied de haulteur, qui 
aud. fere de xxxvi piedz pour toyse vallent tout cal- 
culé, xii piedz et demy. 

Le coing du bassement dud. costé près de luys tirant 
vei^s le Havre contient un piedz m cars, qui aud. fere 
de xxxvi piedz pour toyse vallent, iiii piedz ix poulces. 

Somme totale dud. tesaige tout calculé et rabatu , 
deulx cens quatre vingt quatre toises et ung cart de 
toyse avec quatre poulces et revenans à xxxvi piedz 
pour toyse, en ce non comprins ung petit secret que Ton 
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faict dedans le cœur de la tour et en oultre est de- 
meuré à tezer le parement des trumeaulx de Tavant 
mur faict sur la gectée d'aval , par ce qu'il a esté advisé 
que l'on y fera dessus un chapperonnement. 

Plus a esté mis et gecté à pierre perdue en une fosse 
que l'impétuosité de l'eaue avoit fête au bout de l'es- 
couisson faict au bout de la jouée devers Ingoville tirant 
vers le Havre, entre la jouée de boys et la terre aux 
bares, vin xvi grosses pierres de bitte extimée chacune 
d'icelles ung tonneau l'une portant l'autre qui ont esté 
apressiées par lesd. maistres massons tantlesd. pierres 
que pour les paynes et jornées des ouvriers qui les ont 
mises, la somme de cent dix livres tournoyses, pour ce, 
ex livres. 

Nous, Thomas Theroulde, maistre de massonnerie à 
Caudebec et Robert Quatre-mains, tous deulx maistres 
juretz en l'œuvre de massonnerie, certiffîons à qui il 
appartiendra que après le serment faict par nous en la 
présence de monseigneur le vis admirai, s^ du Chillou, 
commissaire en ceste partye et de Estienne de la Chap- 
pelle, contrerolleur du Havre de Grâce, de Pierre Con- 
doin et de Louys Thierry, de bien et loyaulment tezer 
l'ouvraige de massonnerie faict aud. Havre de Grâce 
despuis le dernier tezaige faict le xiiiime jour de sep- 
tembre vc xxi, aussy par moy, Thomas Theroulde susd. 
avons esté mesuré et tezé led. ouvraige, auquel avons 
trouvé tout calculé et rabatu, iic iiii « nu toyses et i cart 
de toyse avec quatre poulces et demy, lesd. poulces 
revenans à xxxvi piedz pour toyse comme apparoit par 

ce présent tezaige contenant xlvi articles en cinq foil- 
15 
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lelz entiers et le présent, comprins les treize trumeauh. 
chacun pour ung article et en tesmoingz de vérité avons 
signé le présent tezaige de nos seingz manuelz cy mis 
le deuxmo jour de novembre l'an mil cinq cens vingt et 
troys es présences de Estienne de la Chapelle, de Pierre 
Gondoin et de Louis Thierry. 

Je, Estienne de la Ghappelle, contreroUeur du Havre 
de Grâce, certiffie que en ma présence maistre Thomas 
Theroulde, maistre masson de Gaudebec et maistre 
Robert Quatremain , maistre masson ^ Grateyn , tous 
deux maistres juretz en œuvre de massonneriOi après 
avoir fait le serment en la présence de monseigneur du 
Ghillou , vis admirai de France , commissaire en ceste 
partie de bien et loyaument tezer Touvraige dod 
Havre de Grâce fait depuis le dernier tezaige et en 
rapporter la pure vérité, ont tesé et mesuré led. ou* 
vraige par le môme ainsi qu'il est contenu en ce pré- 
sent cayer où que ilz ont trouvé le nombre de deux cens 
quatre vingts quatre toyscs et ung quart de toyse avec 
quatre poulces revenans à xxxvi piedz pour toise ry- 
batu et calculé et réduit chacune toyse à son devoir, en 
tesmoing de ce , j'ai signé la présent tesfûge le deux^^ 
jour de novembre l'an mil vc xxiii. 

De la Ghappbllb. 
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LXIV. 

Lettre de Guillauine Preudomme à Monsieur du Chillou. 

— 7 jauTier 1524. — 

A Monseigneur, Monseigneur du Chillou^ vis amiral 

de France. 

Monseigneur, j'ai baillé au contreoolleur des mortes- 
paies les lectros que lui escripviez et pareillement 
monstre celles que monseigneur l'admirai vous escrip- 
voil et baillé celles que monseigneur le général de 
Normandie escript audit contreoolleur, duquel j'ai prins 
recepice, que je vous envoys avccques les lectres de 
mondit seigneur l'admirai et autres lectres que led. 
contreoolleur vous escript, lequel acomplira le contenu 
sans y faillir. 

Monseigneur, aujourd'huy ou demain j'enverray 
homme devers mond. seigneur le général, auquel j'es- 
cripray emplement ce que avons conclud et advisé en- 
semble touchant le fait de la grant nef. 

Monseigneur* en ensuivant ce que vous m'avez parlé 
de vous trouver quelque clerc pour vous servir de se- 
crétaire, je vous envoys le présent porteur qui est de 
bonne congnoissance et est de la ville de Tours et Glz 
d'un des voisins de monsieur le receveur général et a 
désir d'estre homme de bien et de vous bien servir en 
tout ce que le vouldrez emploier, il le m'a ainsi promis 
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et s'il le fait, j'en seray bien aise, aussy s'il fait le con- 
traire, je lui ay bien dit que je n'en seray contenir vous 
Taisserez et aprèz selon ce que le trouverez le pourrez 
retenir ou le renveier. Il est encore ung peu nouveau, 
mais en la main d'un si bon personnnaige que vous il 
sera tost instruyt. 

Monseigneur, il ne se dit rien de nouveau et n'est 
nulles nouvelles que le Roy ait encores apris. S'il sur- 
vient quelque chose le vous feray scavoir, me recom- 
mandant humblement à vostre bonne grâce et en 
priant Dieu, monseigneur, vous donner bonne vie et 
longue. 

De Rouen, ce vu"* jour de janvier. 

Vostre humble serviteur, 
Guillaume Preudomiie. 



LXV. 

Lettre de Tamiral Ronnivet à Monsieur du Chillou. 

— 31 mai I52i. — 

A Monsieur du Chillou^ vis admirai. 

Monsieur du Chillou, j'ay reçeu les lettres que vous 
m'avez escriptes et veu celles que escripviez au Roy, 
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devers lequel je suis puis deux jours arrivé de Bonuyvet, 
où j'ai esté assez longuement malade. Led. seigneur a 
esté très aise des nouvelles que luy avez fait savoir et 
que les ancres de sa grant nef soient arrivées par delà 
en seureté, aussi du parlement des hourques et des y^ 
hommes qui s'en vont en Escosse, vous priant , mon- 
sieur du Ghillou, que, si tost que aurez entendu qu'ilz 
auront fait, vous n'en vueillez incontinent advertir et 
quant au radoub des navires à quoy faictes besongner, 
j'espère dedans deux jours me trouver avec messieurs 
des finances et là y sera ordonné argent le plus que je 
pourray. Cependant je vous prie continuer à y faire 
faire le mieux que vous pourrez. Je n'oublieray aussi à 
parler pour voz mortes-payes et sur le tout feray ce 
qu'il me sera possible. 

Au demeurant il me desplaist trèsfort que messieurs 
du Parlement de Rouen vous aient ainsi mal traicté 
comme ilz ont\ Vous regarderez quelles provisions 
vous peuvent estre nécessaires pour garder vostre bon 
droict et verrez que le tout se despechera. Et non seu- 
lement en cela, mais en toutes autres choses qui vous 
toucheront vous pouvez estre asseuré que je m'em- 
ploieray tousiours pour vous y aider et faire plaisir et 
de bon cueur. 

Priant Dieu, monsieur du Ghillou, qui vous donne 
ce que desirez. 

A Bloys, le dernier may. 

C'est vostre bon alié et amy, 

BONNYVET. 

I Voir l'arrêt de 13 mai 1524, n* 79. 
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LXVI. 

Lettre de l*ainiral Bonnivet à Monsieur du Ghillou. 

— 8 août I5'24. — 

A Monsieur du ChilloUj vis admirai. 

Monsieur du Ghillou, le Roy a eu présentement nou- 
velles certaines que lesVénissiens en contrevenant aux 
promesses , obligacions et traictez qu'ilz avoient avec 
led. seigneur ont faicl la paix et alliance avecque le 
Roy catholicque et Duc de Bar et se sont par ce moyen 
déclarez ses ennemys, de quoy j'ai bien voulu vous 
advertir. A ceste cause il est besoing que vous donniez 
ordre que par la mer en vostre endroict soit courru 
sus aud. Vénissicns en leur faisant lout le dommaige 
que Ton pourra et le semblablement aux Romains, 
Espaignolz, Flamens et autres subgeclz dud. Roy catho- 
licque, Millannoys, Gcnevoys", Florentins, Sennoys et 
Pisans et pareillement aux Anglex. Il y a en Angle- 
terre au havre de Porsemout troys gallères venissienes 
que le Roy d'Angleterre avoit piéçà arrestées pour son 
service à la guerre et lesquelles Ton m'a dit que lesd. 
Vénissiens doivent ramener bientôt à Venise, il est be- 
soing que y faciez faire bon guect, afin que s'il est pos- 

* En verlu de ces ordres un navire gAnois fUl capturé en vue de 
Calais le 2 mai 1625. — Le procès-verbal de prise se trouve dans les 
archives d*Âzay. 
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sible Ton face en sorte quelles ne se saulvent point, car 
ce seroit bonne prinse et de grant valleur. Je vous 
prie, monsieur du Chillou, de le faire ainsi et vous 
ferez service au Roy et à moy très grant plaisir. Et à 
Dieu, monsieur du Ghillou, qui vous donne ce que 
desirez. 

A Lyon, le viiime jour d'aoust. 

Gest votre bon allié et amy, 

BONNFVET. 



XLVII. 



Procès-Terbal de la mesure de divers lieux et places fieffés en la ville 
du Havre, ordonné par arrest du Parlement de Rouen*. 

— Septembre 1524. — 

C'est la mesure des places et lieux de la ville fran- 
çoyse de grâce fiefféez et dont sont tenans les per- 
sonnes cy après desnommez : 

Ensemble le nombre des piedz que contiend chacune 
place, vaillant le pied quatre piedz et les vingt piedz re- 
venans à quatre vingtz piedz à prendre et mesurer par 
les boutz et costez desd. places seullement, icelle me- 
sure faicte par Tordonnance de monseigneur maistre 
Thomas Postel *, conseiller du Roy nostre seigneur en 

* Trouvé dans les papiers du chapitre de N.-D. do Rouen. Arch. 
du départ, de la 8eino-lnférieure. 

* Thomas Postel, s' des Minières, conseiller au Parlement de Rouen 
de 1499 à \hf.%. 
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sa court de parlement, commissaire et exécuteur de 
Tarrest d'icelle, par moy Pacquet de la Fosse, mesureur 
juré accepté des parties en la présence de maistre 
Mellon Preudhommc , advocat en parlement, commis 
par led. seigneur commissaire pour estre présent à lai 
mesure, affin d'en faire rapport, affermant y avoir pro- 
œdé bien et deuement, lesd. parties présentes ou ap- 
pellées. 

PREMIEREMENT. 

La place de Raoulin Vimart, Nicolas et Richart 
Fauxbuisson abbulant d'un costé à une voyde place, 
d'autre costé Jehan Perier, d'un boult la rue de la 
Fontaine et d'autre boult la rue des umrailles. Icelle 
mesure faicte en la présence de Fauxbuisson et rap- 
portée contenir par led. mesureur quatre vingt quatre 
piedz carrez. 

La masure Jehan Perier abbutant d'un costé Ni- 
colas et Richart, ditz Faulxbuisson, d'autre costé Jehan 
le Dentu, d'un bout la rue de la Fontaine et d'autre 
bout la rue des murailles de lad. ville et rapportée con- 
tenir soixante sept pieds carrez. 

La place Jehan le Dentu, d'un costé Jehan Perier, 
d'autre costé les hoirs Raoul Héron, d'un boult la rue 
de la Fontaine et d'autre bout une voyde place rap- 
portée contenir par led. mesureur cinquante piedz 
carrez. Icelle mesure i'aicte à la présence de la femme 
dud. le Dentu. 



- 233 - 

La place des hoirs Raoul Reron, d'un costé Jehan 
le Dentu, d'autre costé une petite rue tendant de la rue 
de la Fontaine aux murailles de la ville, d'un bout la 
rue de la Fontaine et d'autre bout une voyde place et 
rapportée contenir par led. mesureur soixante ung 
piedz carrez. 

Soit icy notté que la place Nicolas Matras n'a esté 
mesurée à raison qu'il est contredisant. 

La place de Jehan Bouteron, d'un costé Nicolas Ma- 
tras, d'autre costé Jacques Preaulx, d'un bout la rue 
de la Fontaine et d'autre bout une voyde place. Icelle 
place rapportée contenir par led. mesureur cinquante 
sept piedz. 

La place de Jacques Preaulx abbutant d'un costé 
Jehan Bouteron, d'autre costé une rue qui tend vers la 
muraille de la ville, d'un bout la rue de la Fontaine, 
d'autre bout une place voyde à bailler, contenant 
icelle place par le rapport dud. mesureur trente huit 
piedz carrez. Icelle mesure faicte en la présence dud. 
des Preaulx. 

La place Chariot Bruyère, d'un costé une petite rue 
tendant aux murailles de la ville, d'autre costé une 
place voyde, d'un bout la rue de la Fontaine et d'autre 
bout une autre voyde place, contenant en carré par le 
rapport dud. mesureur quatre vingtz piedz. Icelle 
mesure faicte à la présence dud. Bruyère et sa femme. 

La place et masure du seigneur du Ghillou n'a esté 
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nio5urêo jurceque lexécucion de Tarrcs 
luv est tenu en surceance. 

La place de messire Jehan Bourgoys a 
o>tcz les deux rues sainct Michel et la ri 
taiîu\ d autre coste le seigneur du Chili 
tout Johan Maze, Robin le Conte et < 
\cc\\? mesure rapportée contenir par h 
«lua.re vluîciz piedz carrez. •* 

Li pla^ . Jehan Maze et Robin le Coni 
1.1 prôsonce duJ. Jehan Maze abbutant g 
1. iuiiî 1 1 Uiohari, ditz Goubbo, d'autre t. ^ 
Jv !uui Bouivroys, d'un bout la rue sainci 
vi\uiuv bout inaistre Guillaume d'Esmall 
beil dllsquo\!lk\ contenant soixante pied 

l.a j^lavO de inaistre Guillaume d'Esmal f 
L\\\x À\\i\ kO<[c la rue de la Fontaine, i i 
L\\\\\ M/;.;* ;i UoHn le Conte, d un bout n 
r» .::\;. \ > ou .-.x j.îî> causo cl à'autre bouh Jf 
l. .'.'.. •; '.,■., m;>u:v.' à la piv^onco dud. il 
•'. •..••.',::.,> „• ".-.tonir par led. mesureu 
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mesurée parceque rexécucion de Tarrest quant pour 
luy est tenu en surceance. 

La place de messire Jehan Bourgoys abbutant deux 
costéz les deux rues sainct Michel et la rue de la Fon- 
taine, d'autre costé le seigneur du Chillou et d'autre 
bout Jehan Maze, Robin le Conte et Geffin Patin. 
Icelle mesure rapportée contenir par led. mesureur 
quatre vingtz piedz carrez. 

La place Jehan Maze et Robin le Conte mesurée à 
la présence dud. Jehan Maze abbutant d'un costé 
Jehan et Richart, ditz Goubbe, d'autre costé messire 
Jehan Bourgoys, d'un bout la rue saincte Adresse et 
d'autre bout maislre Guillaume d'Esmalleville et Ro- 
bert d'Esqueville, contenant soixante piedz carrez. 

La place de maistre Guillaume d'Esmalleville abbu- 
tant d'un costé la rue de la Fontaine, d'autre costé 
Jehan Maze et Robin le Conte, d'un bout messire Jehan 
Bourgoys ou ayans cause et d'autre bouH Jehan Goubbe. 
Icelle place mesurée à la présence dud. d'Esmalleville 
et rapportée contenir par led. mesureur cinquante 
cinq piedz carrez. 

La place de Jchau et Riehart, ditz Goubbe n'a este 
mesurée pour ce qu'ilz sont contredisans. 

La place de Jehan Guillaume le Baillif et Jacques Le 
Maire en lieu de maistre Pierres de Lourme abbutant 
d'un costé Jehan Goubbe, d'autre cosié le s»* d'Esti- 
mauville, d'un bout Robert Mahieu et d'autre bout la 
rue saincte Adresse contenant par le rapport dud. me- 
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siireur soixante deax piedz et demy carrez. Icelle place 
baillée à la main desd. le Baillif et Le Maire, son gendre, 
de nouvelle fieffé. 

La place de Jehan Mahicu abbutant d'un costé le 
s^ d'Estymauville, d'autre costé Jehan et Richart, ditz 
Goubbe, d'un bout la place qui fust maistre Pierres de 
Lourme et d'autre bout la rue de la Fontaine conte- 
nant par le rapport dud. mesureur cinquante quatre 
piedz carrez. Icelle mesure faicte à la présence dud. 
Mahieu. 

La place de Jacques d'EstymauviUe, escuier abbu- 
tant d'un costé la rue saincte Adresse, d'autre costé la 
rue de la Fontaine, d'un bout une autre tendant de lad. 
rue saincte Adresse à la rue de la Fontaine et d'autre 
bout Pierres de Lourme et Jehan Mahieu. Icelle me- 
sure à la présence dud. d'Estymauville contenant six 
vingtz piedz carrez. 

La place de Jehan Glerice abbutant d'un costé une 
rue qui maine de la rue saincte Adresse à la rue de la 
Fontaine, d'autre costé une autre rue qui maine de la 
rue saincte Adresse à lad. rue de la Fontaine, d'un bout 
la rue saincte Adresse, Jehan Goûtas et Syméon Tyrel 
et d'autre bout la rue de la Fontaine et mesurée à la 
présence dud. Clericc et rapportée contenir par led. 
mesureur troys cens piedz carrez jouxte lesd. boutz et 
costez. 

La place de Jehan Goûtas et Ysabeau, veufve de Es- 
lienne Nasse, au dfoict de Jehan Nourry, d'un costé 
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Jehan Clerice, d'autre costé Symeon Tyrel, d'un bout 
led. Clerice et d'autre bout la rue saincte Adresse rap- 
portée contenir soixante piedz carrez. 

Et auprès de lad. place est demeurée la place, où 
est assis le moullin à vent, à mesurer pour ce que le 
seigneur du Ghillou prétend aucun droict à lad. place. 
Mesmez n'ont esté mesurées les luilleryes circonvoy- 
sines. 

La place Symeon Tyrel, d'un costé Jehan Goûtas, 
d'autre costé une rue traversayne, d'un bout la rue 
saincte Adresse et d'autre bout une place voyde, rap- 
portée contenir quatre vinglz piedz carrez. 

La place Preudhomme Moustier abbutant d'un costé 
Colin Esnault, d'autre costé la rue tendant à la rue 
saincte Adresse. Icellc place mesurée à la présence dud. 
Preudhomme Moustier et rapportée contenir par led. 
mesureur cinquante sept piedz carrez. 

Les places de Nicolas Voysin et Jehan le BouUenger 
n'ont esté mesurées pour ce qu'ilz ostoient contredi- 
sans. 

Autre seconde place pour Jehan Bouteron, abbutant 
d'un costé une petite rue venant de la rue de la Fon- 
taine à la rue Sainct-Michel , d'autre costé une place 
voyde, d'un bout une autre place voyde et d'autre bout 
Roger James contenant par le rapport dud. mesureur 
six vingtz pied carrez et lad. mesure faicle à la pré- 
sence dud. Bouteron. 
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La place Roger James, d'un costé Preudhomme 
Moustier, d'autre costé Guillaume Fossé, dud. costé la 
rue Saincte-Adresse, d'un bout une place voyde et 
d'autre bout Jehan Bouteron. 

Icelle mesure faicte à la présence dud. James conte- 
nant par le rapport dud. mesureur quatre vingtz piedz 
carrez. 

La place de Guillaume Fossé et les hoirs Jehan le 
Porc, d'un costé la rue de Saincte-Adresse, d'autre costé 
une place voyde, d'un bout Guillaume Paré, et d'autre 
bout Roger James contenant en carré quatre vingtz 
piedz carrez par le rapport dud. mesureur. Icelluy 
Fossé présent à lad. mesure. 

La place de Guillaume Paré, abbutant d'un costé la 
rue Saincte-Adresse, d'autre costé une place voyde, d'un 
bout Guillaume Fossé et d'autre bout une place voyde 
que l'on dict avoir été prinse par monseigneur du 
Valasse. Icelle place contient par le rapport dud. mesu- 
reur cinquante cinq piedz carrez. Icelle mesure faicte 
à la présence dud. Paré. 

La place Colin Marye abbutant d'un costé la rue 
Saincte-Adresse, d'autre costé la rue Sainct-Michel , 
d'un bout Guillaume Picquot, d'autre bout le marché 
contenant par le rapport dud. mesureur trente et ung 
piedz carrez. 

La place Guillaume Picquot, abbutant d'un costé 
la rue Saincte-Adresse , d'autre costé la rue Sainct- 
Michel, d'un bout Colin Marye et d'autre bout à Martin 
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La place Pierres Maliieu, abbutant des deu 
costez les deux rues Saincte-Âdresse et Saînct-Michel, 
d'un bout led. Bruyère et d'autre à Pierres et Guillaume, 
dictz Quemin et rapportée contenir quarante septjnedz 
carrez. 

La place de Pierres et Guillaume^ dictz Quemin, assise 
sur lesd. deux rues Saincte-Adresse et Sainct-Michel, 
d'un bout Pierres Mahieu et d'autre bout Pierres 
Saulvage contenant cinquante cinq piedz carrez par le 
rapport dud. mesureur. 

La place Raoulin le Saulvage, d'un costè les deux 
rues Saincte-Adresse et Sainct-Michel, d'un bout une 
petite rue et d'autre bout Pierre^ et Guillaume Que* 

min contenant soixante piedz. 

• 

La place Guillaume Fosse et Jehan Deshayes, d*uD 
costc la rue Saincte-Adresse , d'autre costé la rue 
Sainct-Michcl , d'un bout la ruelle Sainct-Andrieu et 
d'autre bout Symon Gasty. Icelle place mesurée à la 
présence desd. Fosse et Deshayes contenant par le 
rapport dud. mesureur soixante deux piedz carrez. 

La place Symeon Gasty, abbutant d'un costé la rue 
Saincte-Adresse, d'autre costè la nieSainct-Michel,d*un 
bout a Jehan Pelle l'aisné et d'autre bout Guillaume 
Fosse et Jehan Deshayes. Icelle mesure faicte à la 
présence dud. Gasty contenant pnv le rapport dud. 
mesureur soixante ung piedz. 

La place Jehan Pelle l'aisné, Jehan Pelle le jeune et 
Jehan de la Perrelle, abbutant d'un costé la rue Sainct- 
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4'un bout Jehan le Porcher et d'autre bout les hoirs 
messire Jehan Boucher. Icelle place contenant par le 
rapport dud. mesureur dnquante piedz carrez. Icelle 
mesure faicte à la présence dud. Buisson. 

La masure qui fut à messire Jehan Boucher, que 
tiennent de présent Guitlin Boucher, fils de Pierres 
Boucher , Guillaume le Fevre et Jehan Guillot , abbu- 
tant des deux costez les rues Sainct-Michel et Saincte- 
Adresse, d'un Bout Guillaume Buisson et d'autre bout 
C!olin Boudin mesurée à la présence des dessusd. et 
rapportée contenir par led. mesureur cinquante deux 
piedz et demy en carré. 

« 

lia masure Colin Boudin, des deux costez les rues 
Saincte-Âdresse et Sainct-Michel, d'un bout Guillin Bou- 
cher, Guillaume le Fèvre et Jehan Guillot. Icelle place 
mesurée à la présence dud. Boudin et rapportée con- 
tenir par led. mesureur cinquante piedz carrez. 

La masure Guillaume Thirel, lieutenant commis du 
vicomte de Monstivillier , icelle bournée des deux 
costez les rues Sainctr-Michel et SaJinçte-Âdresse, d'un 
bout une petite rue qui va de lad. rue Sainct-Michel à 
la rue Saincte-Adresse et d'autre bout Guillaume 
Bruyère, rapportée contenir par led. mesureur cinquante 
piedz carrez. 

La place Guillaume Bruyère, abbutant des deux 
costez les rues Sainct-Michel et Saincte-Adresse, d'un 
bout Guillaume Thirel et d'autre bout Guillaume 
Mahieu« Icelle rapportée contenir cinquante six piedz 
carrez. 
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La place Pierres Mahieu, abbutant des deux 
costez les deux rues Saincte-Âdresse et Sainct-Michel, 
d*un bout led. Bruyère et d*autre à Pierres et Guiliaume, 
dictz Quemin et rapportée contenir quarante sept piedz 
carrez. 

La place de Pierres et Guillaume^ dictz Quemin, assise 
sur lesd. deux rues Saincte-Adresse et Sainct-Michel, 
d'un bout Pierres Mahieu et d'autre bout Pierres 
Saulvage contenant cinquante cinq piedz carrez par le 
rapport dud. mesureur. 

La place Raoulin le Saulvage, d'un costé les deux 
rues Saincte-Adresse et Sainct-Michel, d'un bout une 
petite rue et d'autre bout Pierre^ et Guillaume Que- 
min contenant soixante piedz. 

• 

La place Guillaume Fosse et Jehan Deshayes, d'un 
costé la rue Saincte-Adresse 9 d'autre cost^ la rue 
Sainct-Michel, d'un bout la ruelle Sainct-Andrieu et 
d'autre bout Symon Gasty. Icelle place mesurée à la 
présence desd. Fosse et Deshayes contenant par le 
rapport dud. mesureur soixante deux piedz carrez. 

La place Symeon Gasty, abbutant d'un costé la rue 
Saincte-Adresse, d'autre costé la nie Sainct-Michel, d'un 
bout à Jehan Pelle l'aisné et d'autre bout Guillaume 
Fosse et Jehan Deshayes. Icelle mesure faicte à la 
présence dud. Gasty contenant p^T le rapport dud. 
mesureur soixante ung piedz. 

La place Jehan Pelle l'aisné, Jehan Pelle le jeune et 
Jehan de la Perrelle, abbutant d'un costé la rue Sainct- 
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Michel et d'autre costé la rue Saincte-A dresse, d'un bout 
Jehan Roussel et d'autre bout Symon Gasty contenant 
par le rapport dud. mesureur quatre vingt cinq piedz. 
Icelle Dfiesure faicte à la présence de Jehan Pelle Taisné, 
qui est principal preneur. 

La place Jehan Roussel, abbutant d'un costé la rue 
Saincte-Adresse, d'autre coslé la rue Sainct-Michel, d'un 
bout Michel Mellibusc et d'autre bout ung nommé Jehan 
le Pelle. Icelle place mesurée à la présence dud. Roussel 
et rapportée contenir par led. mesureur quatre vingtz 
six piedz carrez . 

Item, une place, que prent Michel Mellibusc, abbu- 
taat d'un costé la rue Sainct-Michel, d'autre costé une 
place non fiefTée, d'un bout Pierres de Sauseuzemare et 
(l'autre bout Jehan Duval. Icelle pièce mesurée à la 
pi^ence dud. Mellibusc et rapportée contenir par led. 
mesureur cent piedz carrez. 

Autre pièce pour led. Mellibusc, abbutant d'un 
costé la rue Sainct-Michel, d'autre costé la me Sainct- 
.Idresse, d'un bout Jehan Roussel, d'autre bout une 
place voyde. Icelle mesure faicte à la présence dud. 
Uellibusc et rapportée contenir par led. mesureur 
quatre vingtz piedz carrez. 

La place Jehan Gastel, abbutant d'un costé la rue 
Sainct-Michel , d'autre costé Michel Ferey, dict Vau- 
«^houquet, d'un bout les queys et d'autre bout Brachy 
et Jehan Ganu et rapportée contenir soixante dix huit 
piedz carrez. 
16 



— 242 -- 

La place de Jehaa Brassy et Jehan Raoulin et Niel, 
diclz Ganu, abbutant d'un bout la rue Sainct-Michel, 
d'autre bout Michel Ferey, dict Vauchouquet et Nicolas 
Raoulin, d'un costé Robert Mahieu et d'autre costé 
Gastel, et lad. place mesurée à la présence desd. Brassy 
et Canu et rapportée contenir par le rapport dud. me- 
sureur soixante piedz carrez. 

La place Robert Mahieu, d'un costé le Canu, d'autre 
costé Richart Vallentin , d'un bout la rue Sainct-Michd 
et d'autre bout Nicolas Raoulin. Icelle place rapportée 
contenir par led. mesureur quarante neuf piedz carrez. 

La place Richarti Vallentin, mesurée parled.Vallentin, 
abbutant d'un costé la rue Sainct-Michel, d'autre costé 
Nicolas Raoulin, d'un bout Jehan de Vatemare et 
d'au Ire bout Robert Mahieu et rapportée contenir par 
led. mesureur soixante cinq piedz carrez. ' 

La masure de Jehan de Vatemare, Georget de la 
Haye et Guillaume Larcher, abbutant d'un costé Ri- 
chard Vallentin, d'autre coeté les Monnyers, d'un bout la 
rue Sainct-Michel et d'autre bout Nicolas Raoulin. Icelle 
mesure faicte à la présence dud. de Vatemare et rap- 
portée contenir par led. mesureur soixante dix piedz 
carrez. 

La place de Estienne Monnyer, Jehan Goquerel, et 
les hoirs Jehan Monnyer de Harfleu, d'un costé la rue 
Sainct-Michel, d'autre costé Nicolas Raoulin, d'un bout 
Jehan de Vatemare et d'autre bout Guillaume Picquot, 
mesurée es présences desd. Monnyer et rapportée con- 
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tenir par led. mesureur quatre vingtz troys piedz 
carrez. Icelle place et masure divisée et partie entre les 
dessusd. jouxte leurs édiffices faictz eu précédent ce 
jour et selon leur aisneesse. 

De laquelle place la porcion de Jehan Goquerel con- 
tienten nombre trente six piedz, bournant d'un çostéled. 
Estienne Monnyer, d'autre costé Guillaume Picquot et 
Robert Mahieu, d'un bout la rue Sainct-Michel et d'autre 
bout Nicolas Raoulin et en doibt à lad. seigneurie 
xxxim solz VII deniers tournoys de rente pour icelle 
porcion. 

La porcion de Estienne Monnyer jouxte led. partage 
contient vingt six piedz, bournant d'un costè led. 
Coquerel , d'autre costé les hoirs dud. Jehan Monnyer, 
d'un bout lad. rue Sainct-Michel et d'autre bout les 
Raoulin et en doibt chacun à lad. seigneurie xxx solz 
IX d. i. 

Et le reste, qui est la porcion des hoirs dud. Jehan 
Monnyer, contient xxiiii piedz bournant d'un costé 
Estienne Monnyer, d'autre «costé Jehan de Yatemare, 
d'un bout lad. rue Sainct-Michel et d'autre bout led. 
Raoulin et en doibt à lad. seigneurie xx solz tournois 
de rente 

La place Guillaume Picquot, d'un costé la rue qui 
maine des bares à l'esglise, d'autre costé Estienne 
Monnyer» d'un bout Nicolas Raoulin et d'autre bout la 
me Sainct-Michel. Icelle place mesurée à la présence 
dud. Picquot et rapportée contenir par led. mesureur 
quarante neuf piedz carrez. 
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La place Jehan Dinet, d'un costé la rue Sainct-Michel, 
d'autre costé maistre Jacques Jouen, d'un bout la place 
retenue par le prieur de Graville et d'autre bout la rue 
de l'esglise contenant par le rapport dud. mesureur 
quarante piedz carrez. Icelle mesure faicte à la présence 
dud. Diner. 

Les places prétendues par Sauseuzemare , Jehan 
Duval et Jacques Benard n'ont esté mesurées par ce 
qu'ilz sont des contredisans. 

• 

La place de Michel Ferey, dict Vauchouquet, audroict 
du S' de Fontaines, d'un costé et d'un bout Nicolas 
Raoulin, d'autre costé Gastel et Jehan Brassy et d'autre 
bout la rue des Quaiz. Icelle place rapportée contenir 
par le rapport dud. mesureur quatre vingtz dix piedz 
carrez. Icelluy Ferey présenta lad. mesure^ 

La place Nicolas Raoulin différée à mesurer pour le 
débat des voysins. 

La place de Jacques Basin, d'un costé la rue du 
Quey , d'autre costé Jehan de Bruges, d'un bout la rue 
Sainct-Jullien et d'autre bout Nicolas Raoulin. Icelle 
place mesurée à la présence dud. Basin et rapportée 
contenir par led. mesureur soixante sept piedz carrez. 

La place de Jehan de Bruges assise aud. lieu de la 
ville Françoyse, abbutant d'un costé la rue Sainct- 
Jullien, d'autre costé Nicolas Raoulin, d'un bout 
Jacques Basin et d'autre bout Jacques Paré. Icelle 
place mesurée à la présence dud. de Bruges et sa 
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femme et rapportée contenir par led. mesureur cin- 
quante cinq piedz carrez. 

Item, la masure que tiennent Jacques et Robin, dictz 
Paré, abbutant d'un costé la rue Sainct-JuUien, d'autre 
costé Nicolas Raoulin, d'un bout Jehan de* Bruges et 
d autre bout Jehan Stuart. Icelle mesure faicte à la 
présence de Jacquet Paré et rapportée contenir par led. 
mesureur trente six piedz en carré. 

La masure de Jehan Stuart, escuier, d'un costé la 
rue §ainct-Jullien, d'autre costé Nicolas Haoulin, d'un 
bout Robin Paré et d'autre bout Nicolas Daniel. Icelle 
mesure rapportée contenir par led. mesureur quarante 
deux piedz carrez. 

La place Nicolas Daniel, d'un costé la rue Sainct- 
Jullien, d'autre costé Nicolas Raoulin, d'un bout Jehan 
Stuart et d'autre bout Jehan d'Octelonde, contenant 
icelle pièce par le rapport dud. mesureur quarante six 
piedz carrez. 

La masure que tient et occupe Jehan d'Octelonde, 
d'un costé la rue Sainct-Jullien, d'autre costé Nicolas 
Raoulin , d'un bout Nicolas Daniel et d'autre bout 
Henry Mocquelin, diclCaumuyer rapportée contenir par 
led. mesureur quarante troys piedz carrez. 

La masure Henry Mocquelin, d'un costé Nicolas 
Raoulin, d'autre costé la rue Sainct-Jullien, d'un bout 
Jehan de Brey et d'autre bout Jehan d'Octelonde et 
icelle place rapportée contenir par led. mesureur trente 
piedz en carré. 
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La masure Jehan de Brey, d'un costè la rue Sainct- 
Jullien, d'autre costé Nicolas Raoulin,d'un bout Henry 
Mocquelin, et d'autre bout Cardin Foucquet, dict la 
Borde. Icelle place rapportée contenir par led. mesu- 
reur trente neuf piedz et demy carrez. 

Soit notté que la place Cardin Foucquet n'est point 
mesurée pour le différent d'entre luy etRaoulin 

La masure Robert Darry, abbutant d'un costé la rue 
SainctJuUien, d'autre costé Guillaume le Brumen, d'un 
bout la rue du Quey et d autre bout Jehan Poullain, 
mesurée à la présence dud. Darry et rapportée contenir 
par led. mesureur soixante piedz carrez. 

La masure de Jehan Poullain, d'un costé la rue 
Sainct-Jullien , d'autre costé maistre NicoUe Harnoys, 
d'un bout Robert Darry et d'autre bout Colift Geffroy et 
rapportée contenir par led. mesureur soixante piedz 
carrez. 

La place Guillaume le Brumeu, d'un costé la rue du 
Quay , d'autre costé Jehan Poullain, d'un bout Robert 
Darry et d'autre bout maistre Nicolle Harnoys et rap- 
portée contenir . par led. mesureur soixante piedz 
carrez. 

La place Colin Geffroy, d'un costé la rue Sainct- 
Jullien, d'autre costé Harnoys et Jehan Caval, d'un 
bout Jehan Poullain et d'autre bout Pierres Léger 
contenant lxv piedz carrez. 

La masure Jehan Caval, abbutant d'un costé la rue 
Sainct-Jullien, d'autre costé Jehan Renouart et Pierres 
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Vastel, d'un bout (loUn Geffroy et d'autre bout Pierres 
Léger. Icelle masure contenant par le rapport dud. 
mesureur quatre vingtz dix piedz carrez. 

La masure Pierres Léger, d'un costé la rue Saincl- 
Jollien, d'autre costé Jehan de Marcelles, d'un bout 
Jehan Gavai et d'autre bout Guillaume Ganeruyer et est 
rapportée contenir par led. mesureur soixante traize 
piedz carrez. 

La masure Guillaume Ganeruyer, abbutant d'un 
costé la rue Sainct-Jullien, d'autre costé Jehan de Mar- 
celles, d'un bout Pierres Léger et d'autre bout la rue 
qui maine de l'esglise aux bares, rapportée contenir 
quatre vinglz dix sept piedz et demy carrez. 

La masure que tient maistre Nicolle Harnoys, d'un 
costé Gi^aume Brumen et Jehan Poullain, d'autre 
costé* Guillaume Daniel, Jehan Renouart et autres, 
d'un bout la rue du Quay et d'autre bout Jehan Caval 
contenant par le rapport dud. mesureur cent saize 
piedz carrez. 

La masure Guillaume Daniel, marchant de draps, 
abbutant .d'un costé la rue du Quay, d'autre costé 
Jehan Renouart, d'un bout maistre Nicolle Harnoys et 
d'autre bout la rue qui maine des queys à l'esghse et 
rapportée contenir par led. mesureur quatre vinglz 
quatorze piedz carrez. 

La masure Jehan Renouart, abbutant d'un cosié la 
rue qui maine des queys à l'esglise, d'autre costé à 
maistre Nicolle Harnoys, d'un bout Pierres Vastel et 
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d'autre bout Guillaume Daniel et contient par le rapport 
dud. mesureur trente piedz carrez. 

La masure Pierres Vastel, d'un costé la rue qui 
maine du quay à Tesglise, d'autre costé Jehan Caval, 
d'un bout Jehan de Marcelles et d'autre bout Jehan 
Renouart., mesurée à la présence dud. Vastel et rap- 
portée contenir par led. mesureur quarante neuf pieds 
carrez. 

La place Jehan de Marcelles, d'un costé Pierre Léger, 
d'autre costé la me qui maine des queys à resglise, 
d'un bout la rue qui maine des bares àl'esglise et d'au- 
tre bout Pierres Vastel et Jehan Caval et rapportée 
contenir par led. mesureur quatre vingtz cinq piedz 
carrez. 

Autre masure que tient Philippes Trouguarl, d'un 
costé la rue qui maine du quay à Tesglise, d'autre coslé 
Raouhn Hurel, dict Petit Pain, d'un bout Guillaume 
Aubery et d'autre bout la rue du Quay, contenant par 
le rapport dud. mesureur quatre vingtz dix huit piedz 
carrez. 

La masure Guillaume Aubery, d'un costé la rue qui 
maine du quey à l'esghse, d'autre costé Guillaume Da- 
niel, brasseur, d'un bout Philippes Trouguart et d'autre 
bout Pierres, Thomas et Jehan, dictz Ricouart, la femme 
dud Aubery présente à lad. mesure et rapportée con- 
tenir par led. mesureur soixante cinq piedz carrez et 
icelle mesure accordée par led. Aubery ced. jour. 

La place Jehan de la Mare, Cardin le Cerf et Jehan 



- 249 — 

Ricouart, abbutant d'un costé la rue qui vient du quay 
pour aller à l'esglise, d'autre costé Pierres le Blonl, 
d'un bout la rue Nostre Dame et d'autre bout Guittin 
Aubery rapportée contenir par led. mesureur quatre 
vingtz dix sept piedz. Icelle mesure faicte à la présence 
dud. de Lamare et sa femme. 

La place et masure de Raulin Hurel, dict Petit Pain 
mesurée à la présence dud. Hurel; icelle pièce abbu- 
tant d'un bout la rue Sainct-Michel, d'autre bout Jehan 
Foumier, Guillaume Daniel et les hoirs Pierre Adam, 
d'un costé Jehan Ferey et d'autre costé Philippes 
Trouguart contenant icelle place par le rapport dud. 
mesureur cent cinq piedz carrez. , . 

La place de Pierres le Blont assise entre la rue qui 
maine des quays à l'esglise et la rue Françoyse, d'un 
costé Jehan Delamare, d'autre Robert Hébert, d'un 
boult Jehan Fournyer et d'autre bout la rue de l'esglise 
rapportée contenir cent saize piedz carrez. 

La place Jehan Ferey, abbutant d'un costé à la 
grant rue du quay, d'autre costé Guillaume Daniel, 
Jehan Foumier et les hoirs Pierres Adam, d'un bout 
la rue Françoyse et d'autre bout Raouhn Hurel, dict 
Petit Pain contenant quatre vingtz piedz carrez. 

La place Guillaume Daniel, brasseur, Jehan Four- 
nier et les hoirs Pierres Adam, abbutant d'un costé 
Jehan Ferey, d'autre costé Robert du Hamel, d'un 
bout la rue Françoyse et d'autre bout le Blont et Guil- 
laume Aubery contenant quatre vingtz quinzo piedz 
carrez. Icelle mesure faicte à la présence dud. Daniel. 
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La place Robert du Hamel , dict Ferbert, abbutanl 
d'un costé à Guillaume Daniel, d'autre costé Robin De- 
lamare, d'un bout la rue Françoyse et d'autre bout le 
Blont contenant cinquante huit piedz carrez, icelluy 
du Hamel présent à lad. mesure. 

La place Robin Delamare, abbutant d'un costé la rue 
Françoyse, d'autre costé Pierres le Blont, d'un bout 
Robert du Hamel, dict Ferbert et d'autre bout Estîenne 
Hébert Icelle place contenant par le rapport dud. me- 
sureur trente sept piedz carrez. 

« La place Estienne Hébert, abbutant d'un costé la 
rue Françoyse, d'autre costé Robin Delamare, d'un 
bout la rue Nostre-Dame et d'autre bout le Blont, 
icelle place contenant quarante deux piedz carrez. 
Icelle mesure faicte en l'absence dud. Hébert. 

La masure et édiflTice de Guillaume Gavellier , abbu- 
tant d'un costé la rue de dessus le quey, d'autre costé 
Thomas Arloult ou la veufve Mulletier, d'un bout la 
grant caque et d'autre bout la rue Françoyse contenant 
cent piedz carrez, en ce cora*prins dix piedz plus que la 
première fieffe parluyprinseduBailly de Caux. Icelluy 
Gavellier présent à lad. mesure. 

La place prétendue par Thomas Artoult, où se tient 
la veufve Mulletier, d'un costé Guillaume CavelliSr, 
d'autre costé Thibault Boudin, d'un bout la rue Fran- 
çoyse et d'autre bout la grant caque rapportée contenir 
soixante cinq piedz carrez. 



— 251 — 

La place de Thibault Boudin, abbutant d'un costé le 
quey de la granl caque, d'autre costé la rue Françoyse, 
d'un bout Thomas Artoult et d'autre bout Jehan 
Aubery. Icelle place mesurée à la présence dud. Boudin 
et rapportée contenir quatre vingtz sept piedz et demy 
carrez. 

La place Jehan Aubery, abbutant d'un costé la rue 
Françoyse, d'autre costé la rue de la grant caque, d'un 
bout une place voyde et d'autre bout Thibault Boudin 
contenant soixante troys piedz en carré 

La place de Pierre Beauiilz demeurée à mesurer et 
pour cause. 

La place de Jacques de la Haye pour et eu lieu de 
Jacques Preudhomme de Harfleu, d'un costé la rue 
Sainct-Martin, d'autre costé Jehan Roussel, d'un bout 
Jehan Prévost et d'autre bout la rue de l'esglise ; icelle 
place contenant quarante piedz par le rapport dud. 
mesureur. Icelle mesure faicte à la présence dud. delà 
Hâve. 

La place de Jehan Roussel abbutant d'un costé 
Jacques do la Haye, d'autre costé Cardin Hérault, d'un 
bout la rue Nostre Dame et d'autre bout la rue de 
lesglise tendant aux bares contenant par le rapport 
dud. mesureur quatre vingtz deux piedz carrez. 

La masure que tiennent Guillaume Desmons, Richart 
le Conte, Jehan Hougnier, dict Mahieu et Cardin Hérault 
contenant par le rapport du mesureur six vingtz piedz 
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carrez et entre eulx divisée à chacun trente piedz selon 
qu'il est cy après déclaré. 

La part de Cardin Hérault contenant trente piedz, 
abbutant d*un costé Jehan Roussel, d'autre costé Jehan 
MahieUyd'un bout Jehan H ognier,dictMahieu et d'autre 
bout la rue du Pont. 

La seconde porcion appartenant à Jehan Mahieu, 
dict Hougnier, d'un coslé Cardin Hérault, d'autre costé 
Richart Le Conte, d'un bout la rue de la Caque et 
d'autre bout la rue du Pont, contenant trente piedz. 

La tierce partie prinse et acceptée par Richart le 
Conte, d'un costé Jehan Mahieu, dict Hougnier, d'autre 
costé Guillaume Desmons, d'un bout la rue de la 
Caque et d'autre bout la rue du Pont. Icelle place 
contenant trente piedz carrez comme chacune des 
dessusd. 

La quarte partie que tient Guillaume Desmons jouxte 
les partages et divisions faictes entre eulz, icelle place 
abbutant d'un costé Richart le Conte, d'autre costé 
une place non fieffée, d'un bout la rue de la Caque 
et d'autre bout la rue du Pont contenant trente 
piedz. 

La place Guillaume Marchant, d'un coslé la grant 
Caque, d'autre costé la rue Françoyse, d'un bout la rue 
de l'esglise et d*autre bout Guillaume Laserre rapportée 
contenir quarante* piedz carrez par le rapport dud. 
mesureur. 

La place Guillaume Laserre, d'un costé lad. Caque, 
d'autre costé la rue Françoyse, d'un bout Guillaume 
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Marchant et d'autre bout une place voyde rapportée 
contenir vingt cinq piedz carrez. 

La place que tient Robert le Moigne, abbutant d'un 
costé la rue du Pont, d'autre costé Guillaume Marchant, 
d'un bout la rue de dessus la grant Caque près le pont 
et d'autre bout la rue qui vient du Quay. Icelle place 
mesurée à la présence dud. le Moigne et rapportée 
contenir par led. mesureur soixante quatre piedz. 

La place Pierres Le Roy ou Jehan Selles, d'un costé 
la rue du Pont, d'un bout une place voyde, et d'autre 
bout Jacques Benard contenant par le rapport du 
mesureur cent piedz carreî. 

Jacques Benard et Jehan Andrieu différés à mesurer 
comme contredisans. 

La place maistre Jacques Jouen mesurée à sa pré- 
sence, abbutant d'un costé le Prieur de Graville, 
d'autre costé la rue du Cymetiere, d'un bout une place 
voyde et d'autre bout Jehan Druet, contenant cinquante 
piedz carrez. 

La place Jehan Prévost contenant par le rapport du 
mesureur cinquante huit piedz carrez, icelle mesure 
faicte à la présence dud. Prévost, lad. place abbutant 
d'un costé Jehan Roussel, d'autre costé la rue Fran- 
çoyse, d'un bout la rue qui maine de l'esglise au pont 
des Bares et d'autre bout Jacques de la Haye. 

La place Jullien de la Court, Michel de Breau et 
Jehan Descui es, boucher, icelle abbutant d'un costé la 
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assise au havre de Grasse apartenante à Pierre Jehan 
Beaufilz bourné d'ung costé. « . Âubery, d'aiUre costé. . . 
d'ung bout à la Caque du pont des bares et d'autre bout 
la reue qui va de bout au quey. Faict le Dix"' jour 
de septembre mil cinq cens vingt quatre. Témoin mon 
sine sy mis. 

DE LA FOSSE. 



LXVIII. 

1 

Lettre de Tanùral Bonnivctà Monsieur du Chillou. 

— Î5 février 162.). — 

A Monsieur du Chillou^ vis admirai. * 

« 

Monsieur du Chillou, je vous ay cy devant escript 
que eussiez à faire bailler au Prince de Breszé * les 
apareilz, cordaiges, voilles et toutes autres municions 
qui se sont saulvées de la grant nef Loyse ^ pour servir 
à la nef Princesse qui n'en a nulz, car le Roy veult que 
ainsy se face pour éviter à despence, toutesfoyz j'ay esté 

* Louis de Brozé, G*' do Maulévrior, premier chambellan du Roy, 
grand sénéchal do Normandie, fils do Jacques do Drezé et do Charlotte 
de France, ûUc naturelle do Charles VII ot d'Agnès Sorcl. 

■ La grant ne/* /-oysc était commandée par Guyon le Roy et s'était 
perdue en Ià24 ; la nef Princesse était sous le commandement de M. de 
Brezé. Voir le n* 50» étal des dépenses de la marine. 
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advertyque en faictes quelque difficulté et à ceste 
cause vous en ay bien volu de rechef escripre suivant 
rintencion dud. seigneur, à ce que n'y faites plus de 
reSiiz et que le tout soit délivré aud. prince en prenant 
reCongnoissance de luy de ce que vous luy baillerez 
pour vostre deschai^e. 
Priant le créateur qu'il vous donne s'amour. 

Du camp devant Pavye le XV°" jour de février l'an 
mil cinq cens vingt quatre '. 

C'est vostre bon allyé et amy, 

BONNIVET ^. 



LXIX. 

Lettres patentes accordant exemption de tailles et de droit de franc 
saller aux habitants du Havre de Grâce. 

— 8 octobre 1517. — 



François, par la grâce de Dieu, Roy de France, 
à noz amez et féaulx les généraulx conseillers par nous 
ordonnez sur le fait et gouvernement de noz finances, 
aux esleuz sur le fait des aydes ordonnez pour la guerre 

* I&25. Nouveau style. 

* C'est une des dernières lettres écrites par Bonnivei, puisqu'il fut 
loé quelque jours après, le S4 fâvrier, à la bataille de Pavie, où il Ut 
des prodiges de ndeur. 

17 
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en la ville et élection de MonstiervîUier et à tous autres 
justiciers et (liciers, salut et dilection. Comme pois 
naguëres nous deuement informez et adverliz des pé- 
rilzy dangiers et fortunes, en quoy estoient les rou^ 
chants tant de nostre royaume que estrangiers, fres- 
quentans la mer, parce que les ports et les havres 
estans en icelluy nostre royaume estoient et sont pour 
le présent fort périlleux et dangereux, démoliz et gastez 
tellement que les navires n'y pouvoient, ne peuvent 
bonnement ne seurement entrer ne arriver, mais sou- 
vent se périssent à l'entrée d'iceulx havres, ainsi qu'il 
nous a esté plusieurs fois remonstré et soit ainsi que 
pour obvier ausd. inconvéniens pour les dangiers et 
dommaiges desd. marchans et marchandises, eussions 
ordonné estre fait et construit ung havre et port de 
mer grant et spacieulx, au lieu de Grasse, près nostre 
ville de Harfleu, pour illec recevoir et tenir en reppos 
tous navires grans et petitz, ce qui se fait de présent 
et est led. havre bien avancé pour tenir lequel port 
et havre en seureté et affin que les marchans illec 
fresquentans puissent estre logez et secouruz en 
leurs nécessitez, aions vouloir et inlencion au long dud. 
port et havre de Grasse faire construyre et édiffier for- 
teresse et ville close et laquelle affin qu'elle puisse eslre 
peuplée et que en icelluy lieu se habituent gens de tous 
estalz, nous a semblé faire certaine exemption et af- 
franchissement à tous ceulx qui de présent y sont ha- 
bituez et qui cy après se viendront habituer et faire bas tir 
en lad. ville pour donner vouloir aux autres de faire le 
semblable, SAVOIR faisons que nous, en consideracion de 



— 259 - 

ce qne dît est et par plusieurs autres considéracions à 
ce nous mouvans, avons exempté, aflranchy,examptons 
et afTranchissons de grâce especialle, plaine puissance et 
auctorité royal par ces présentes de toutes tailles, qui 
seront assises et imposées de par nous en nostre 
royaume, toutes les personnes qui sont de présent 
habitans et demourans et qui doresenavent viendront 
habiter et demeurer en la closture de lad. ville, que 
entendons faire construire en lad. ville aud. lieu de 
Grasse et voulons qu'ilz en soyent francz et quictes et 
d'abondant leur avons par ces mesmes présentes donné 
et octroyé, donnons et octroyons le franc saller tant 
pour le fait de la pescherie, droguerie que pour le user 
sans payer à nous aucun droit de gabelle, ne autres 
choses pour led. sel qu'ilz achepteront tout ainsi et par 
la forme et manière qu'ilz en joyssent et usent de présent 
les manans et habitans delà ville de Dieppe, le tout pour 
le temps et terme de dix ans à commancer du jour et 
date de cesd. présentes et pareillement voulons et nous 
plaist que tous marchans et autres de quelque estât 
qu'ilz soient qui vouldront édiiïier, bas tir ou faire bastir 
maisons aud. lieu de Grasse et que tous ceulx, qui au- 
ront maisons propres à eulx appartenans en lad. ville, 
combien qu'ilz soient demourans sur le lieu , aient le 
franc saller pour la pescherie des harens, maquereaulx 
et autres poissons, qui par eulx seront saliez aud. 
lieu de Grasse, tant ainsi que s'ilz estoient habitans aud. 
lieu de Grasse et pour ce qu'il estoit très ui^nt et né- 
cessaire créer et ériger grenier à sel aud. lieu de Grasse 
pour les eauses que dessus, ce que avons jà fait, au- 
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quel grenier seront subgectz leshabitans des parroisses 
qui s'ensuyvent, c'est assavoir les paroissiens des par- 
roisses sainct Nicolas de Leui^, Ingouville, Sainct Au- 
dresche, Sanvic, Fontaines, Sainct Berthelemy, Haute- 
ville, Rambertot, Cauville, Buglise, Heugueville, Saincl 
Jouvyn et Bruneval, lesquelles parroisses sont plus pro- 
chaines dud. lieu de Grasse que de Harfleu et seami 
subgectz iceulx parroissiens aller doresenavent prandre 
et lever le sel, tant pour leurs usaiges que autrem^t, 
en payant par eulx le droit de gabelle et autres droite 
et deniers, que pour ce ont acoustumé payer au gre- 
nier à sel de Harfleu et tout ainsi par la forme et ma- 
nière qu'ilz en ont usé aud. lieu de Harfleu et avons 
interdit et deficndu, interdisons et defiendons aud. par* 
roissiens, manans, et habitans desd. parroisses non plus 
prandre sel aud. lieu de Harfleu, ains aud. lieu de 
Grasse^ tant pour le user que pour droguerie, lequd 
ilz prendront aud. lieu de Grasse, comme ilz faisoient 
aud. lieu de Harfleu et voulions les deniers, qui 
ystront dud. sel ainsi vendu et distribué aud. lieu de 
Grasse, estre converliz et employez au paiement des 
gaiges de nos grenetier, contrerolleur et mesureur dud. 
grenier à sel de Grasse, c'est assavoir aud. grenetier, 
cent livres tournoys, aud. contrerolleur, soixante livres 
tournoys, et aud. mesureur, le sallaire que ont acous- 
tumé prandre et avoir les autres mesureurs de noz 
autres greniers à sel et où il y auroit aucuns deniers 
bons oultre le payement desd. gaiges du revenu d'i- 
celluy grenier, nous voulions led. résidu estre employé 
es repparacions et fortifficacions de lad. ville durant 
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led. temps. Si vous mandons et expressément enjoin- 
gnons et à chacun de vous, si comme à luy appartien- 
dra que de nosd. grâce, exemption et affranchissement, 
franc saller et choses dessusd. fettes, souffrez et laissez 
lesd. habitans et autres qui baptiront ou feront bâtir 
en lad. ville ou aians maison en lad. ville de Grasse, 
joyr et user plainement et paisiblement sans aucune- 
ment les asseoir, ne imposer, ne souffrir estre assis, ne 
imposez, ne eulx contraindre durant led. temps de dix 
ans à icelles tailles nous payer, ne à l'occasion d'icelles 
et leurd. franc saller les travailler, ne empescher en 
quelque manière que ce soit, ains s'aucun empesche- 
ment leur estoilpour ce fait, mis ou donné à leurs corps 
ou biens, le fettes incontinent cesser et oster et mectre 
au premier estât et deu, car tel est nostre plaisir, no- 
nobstant queizcunques ordonnances, mandemens, res- 
trinctions ou deffenses à ce contraires. Donné à Ârgen- 
ien, le viiiine jour d'octobre Yvï de grâce mil cinq cens 
et dix-sept et de nostre règne le troisiesme. 

Par le Roy, le s^de Bonnyvet, admirai de France 
présent 

DE Neufville. 

LetÈà, publicata et regîstrala in curia 

Juvamînum Rothomagi saWo jure ciijus 

llbet die vigesima septima aprilis anno 

domini millesimo quiogentesimo decimo 

octavo 

ËSNOULT. 
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LXX. 

Attache des généraux des finances. 
— 17 avril 1518. — 

Les gcnéraulx, conseillers du Roy nostre sire sur le 
fait et gouveriieracnt de ses finances, veues par nous 
les lectres patentes du Roy nostred. seigneur, ausquelles 
ces présentes sont attachées soubz l'un de nos signets, 
par lesquelles et pour les causes y contenues, icelluj 
seigneur a exempté et affranchy de toutes tailles qui 
seront assises et imposées de par luy en son royaume, 
toutes les personnes ({ui sont a présent habitans et de» 
mourans et doresenavant viendront habiter et demeu- 
rer en la closture de la ville, que led. seigneur a vouUoir 
et intencion faire construire et édifficr au long du port 
du havre de Grâce et veult icelluy seigneur qu'ilz en 
soient francz et quictes et d'abondant leur a le Roy 
nostred. seigneur par lesd. lectres donné et octroyé 
leur franc saller, tant pour le fait de la pescherie, dro- 
guerie que pour leur user, sans payer aud. seigneur 
aucun droit do gabelle, ne autres choses pour led. sel 
qu'ilz achèteront tout ainsi et par la forme et manière 
que en jouissent et usent de présent les manans et ha- 
bitans de la ville de Dieppe, le tout pour le temps et 
terme de dix ans et à commencer du jour et date desd. 
lectres et pareillement veult led. seigneur et luy plaisl, 
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qtie tous marchais et autres de quelque estât qu'itz 
soient, qui vouldront édiffier, bastir ou faire basUr 
maisons aud. lieu de Grâce et que tous ceulx qui au- 
ront maisons propres à eulx appartenatts en lad. ville, 
combien qu'ilz ne soient demourans sur le lieu, aient 
leur franc saller pour la pescherie des harencz, mac^ 
quereaulx (Est autres poissons, qiti par eulx seront salles 
aud. lieu de Grâce, tout ainsi que s'ilz estoient habi- 
tans aud. lieu de Grâce et pour ce qu'il estoit très 
urgent et nécessaire créer et ériger grenier à sel aud . 
lieu de Grace^ pour les causes que dessusd., ce que led. 
seigneur a jà fait, auquel gi*enier seront subgectz les 
habitants des parroisses qui ensuy vent. Les parroissiens 
des parroisses sainct Nicolas de Leure, Ingouville, 
sainct Âudresche, Sanvic^ Fontaines, sainct Berlhe- 
lemy, Haulteville, Rambertot, Gau ville, Buglise, Heu- 
gueville, Sainct Jouvyn et Bruneval, lesquelles par- 
roisses sont plus prouchaines dud lieu de Grâce que 
de Harfleu et seront subgeclz iceulx parroissiens aller 
doresenava^t prendre et lever le sel, tant pour leurs 
usages que autrement, en paiant par eulx le droict de 
gabelle et autres droictz et deniers» que pour ce ont 
acoustumé paier au grenier à sel de Harfleu et tout 
ainsi et par la forme et manière qu'ilz en ont usé aud . 
lieu de Harfleu et a icelluy seigneur interdit et deffendu, 
interdit et deffend ausd. parroissiens, manans et habi- 
tans desd. parroisses, non plus prendre sel aud. lieu 
de Harfleu, ains aud. lieu de Grâce, tant pour leur 
user que pour droguerie, leipiel ilz prandront aud. lieu 
de Grâce comme ilz fûsoient aud. lieu de Harfleu et 
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veuU led. seigneur que les deniers qui ystront dud. sel 
ainsi vendu et distribué aud. lieu de Grâce, astre con- 
vertis et employez au paiement des gaiges de ses gre- 
netier, controUeur et mesureur dud. grenier à sel de 
Grâce, ceste somme aud. grenetier^cent livres tournois, 
aud. controlleur, soixante livres tournois et aud. mesu- 
reur, le sallaire que ont acoustumé prendre et avoir 
les autres mesureurs des autres greniers à sel dud. sâ- 
gneur et où il y auroit aucuns deniers bons oultre le 
paiement desd. gaiges du revenu d'icelluy grenier, icel- 
luy seigneur veult le résidu estre employé es répara- 
cions et fortifficacions de lad. ville durant led. temps. 
Consentons, en tant que à nous est l'enterynement et 
acomplissement desd. lectres, tout ainsi et par la forme 
et manière que le Roy nostred. seigneur le veult et 
mande par icelles pour en estré joy et usé, tant qu'il 
plaira et soubz le bon plaisir dud. seigneur. Donné 
soubz Tun de nosd. signetz le xviime jour d'april, Tan 
mil cinq cens et dix-huit après pasques. 

Th. Bohier. 



LXXI. 



Lettres patentes portant confirmation des privilèges accordés 

aux habitants du Havre. 

— août 1520. — 
FraNGOYS, par la GRiICE DE DiEU, ROY DE FRANCE, 

à tous présens et advenir ; comme despieçà, par grande 
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et meure delîbéracion de nostre conseil, eusl esté 
trouvé très utille et convenable pour le bien et utilité 
de nostre royaume et pour la conservacion, repos et 
soulagement de nos subgectz, par espécial des gens et 
personnes exarçant le fait et trafic de marchandise par 
mer et par terre, faire faire et construire ung havre et 
port de mer propre et convenable pour recueillir, 
loger et marrer, tant les grans navires de nostred. 
royaume que autres de noz alliez et à i^este fm eus- 
sions fait veoir et visiter par gens à ce congnoissans 
les rivages et portz de mer de nostred. royaume et par 
inquisicion deuemenl faicte ayons esté adverlyz et in- 
formez que en nosti*e bailliage de Gaulx, au port de 
Tirace estoit le lieu plus propre et convenable à faire 
ouverture de havre pour le bien que dessus et à ceste 
cause eust esté par nous dicerné commission à nostre 
une et féal cousin, le sieur de Bonnyvet, admirai de 
France de faire perser, ouvrir et conserver aud. lieu 
de Grâce ung havre et ville es environs d'icelluy et de- 
puis pour les grosses et principalles charges et affaires 
de nostred. royaume que a eu et a de jour en jour 
nostred. cousin, a esté lad. commission dicemée à 
nostre amé et féal, Guyon le Roy, chevallier, seigneur 
du Ghillou, nostre vis admirai, lequel auroit et a très 
bien et songneusement procédé au fait de sad. com- 
mission et tellement fait que à présent y a ouverture, 
havre et port patent, où la mer flue et retlue conti- 
nuellement en fort grande habondauce, de sorte qu'il 
n'y a navire de nostre royaume ou autre quel qui soit 
qui n'y puisse marrer et séjourner seurement et soit 
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ainsi que dès le huitiesme jour d'octobre cinq cens 
dix- sep t, eussions de nostre certaine science, plaine 
puissance et auctorité royal, pour Taugmentacion et 
conservacion dud. havre et port de mér, à caste fin de 
donner espoir et ferme courage à nos subgectz de po* 
puller lad. ville, eutx loger et héberger es environs 
d'icelle, donné et octroyé plusieurs belles franchises et 
libertés par especial, que tous les habitans, résidens et 
dcmourans en lad. ville de Grâce et quy y vouldront ha- 
bituer, résider et demourer, pour i'advenir seroient 
quictes, francs et exempts de tailles, mesmement au« 
roicnt le franc saller, tant pour leur user à saller ha- 
renés, macquereaulx et victuailles que pour le fait de la 
pescherie, de droguerie, sans nous payer aucun droict 
de gabelle ne autre chose pour le sel qu'ilz achap- 
tronft et qu'ilz en joyront tout ainsi et par la forme et 
manière que les manans et habitans de nostre ville de 
Dieppe sont et ont acoustumé joyr, pour le temps et 
terme de dix ans, lors ensuivans.Néantmoins ce jourduy 
dacte de ces présentes, nous soyons transportez en 
personne aud. havre et port de Grâce, merché et 
visité led. havre, ouvertures, édifïîces, tours^ barres et 
autres choses, appartenances et deppendances d'ioelluy 
encommencez en icelluy Heu, en quoy faisant eussions 
trouvé que en regard et considéracion au temps et 
lorsque l'œuvre et ediffice dud. havre avoit esté en- 
commcncé par led. s>* du Ghillou, ouquel songneuse- 
ment et diligemment avoit esté besongné en manière 
que dès à pii}scnl gmns navires, mesnies des marchan- 
dises, tant des marchans de nostre royaume que des 
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estroDgiers se paurroient faciUement loger et illec 
poser et marrer sans aucun péril, danger, ne fortune 
et pour ce £adre encores plus seurement après l'acom- 
pUssement et perfection dud. havre, ainsi que avons 
trouvé, connu par l'inspection et veue dud. lieu, 
tant par nostre advis que celluy de plusieurs princes 
et seigneurs de nostre sang et autres grans person^ 
nages de nostre royaume illec présens avec les gens 
deuMtre maryne aussi lors estans à Tûntour de 
nostre personne, pour le bien, utilité et entretaine- 
ment de nostre royaume et icelluy tenir en paix ne 
pourrions faire construire et édiffier forteresse plus 
convenable que le parachèvement dud. havre et ville 
à Tenviron d'icelluy, laquelle ville n'est encores grande- 
ment peuplée, ne édifïiée de maisons, obstant que l'on 
dit que plusieurs personnes tant nobles, marchans 
que d'autres qualitez ne si sont encores voulu loger et 
iaire édiffîces et maisons pour leurs demourances et 
craignant que si le temps de noz franchises et libériez 
par nous données et octroyées à lad. ville et havre de 
Grâce, tant d'exempcion de nostre payement de taille 
et de gabelle que autres mencionnez en noz chartrcs et 
octrois, qui est brief, estoit expiré, pourroit estrc que 
après led. temps passé ne vouldrions permectre ne 
souffrir les habitans et autres ayans maisons et don- 
nattes en lad ville joyr desd. franchises et Ubertez ainsi 
déclairez en lourd, oclroy, SAVom faisons que nous, 
ayans regard et fervente consideracion à la situacion 
dud. havre de Grâce, œuvres et opéracions à l'ouver- 
ture dud. havre, gectèes, tours, barres et autres choses. 
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encommencez aud. édiffice, le tout à la grant coinma- 
dite, prouffict et utilité de nous et de nostre royaume, 
comme ron peult veoir et congnoistre à Tœil par ins- 
pection dud. lieu, flux et reflux de la mer entrant et 
sertissant dud. havre par chacune marée, tant pour le 
hébergement et recueil du grant navire de nostre 
royaume qui y pourra marrer et poser à Tadvenir sans 
danger ou inconvénient, ainsi qu'il a convenu au 
temps passé mener et faire conduire aux havres de 
nostre duché de Bretaigne les grans navires de nostre 
royaume desquelles sou ventes fois yen a eu de per- 
dues et péries et les autres habandonnées par impé- 
tuosité de temps et par deffault de havre et port de 
mer pour iceulx recueillir et héberger tel que est et sera 
led. havre de Grâce à Tadvenir, en ayant par semblable- 
mcnt regard aux grans prouffitz et richesses, qui 
proviendront à nostre royaume dos deniers et mar- 
chandises, qui illec pourront venir et entrer seureroent 
et sans dangier, charger et descharger leurs marchan- 
dises, icelles conduire et mener ou faire conduire et 
mener par les bonnes villes et citez de nostre royaume, 
au moyen de quoy les marchans de nostre royaume se 
pourront grandement enrichir, qui sera ung bien 
inestimable et perpétuel, tant pour nous que pour 
culx, pour ces causes et autres bonnes justes considé- 
racions à ce nous mouvans, avons de nostre plaine 
science, grâce espécial, plaine puissance et auctorité 
royal aflranchy et exempté et par ces présentes affran- 
chissons et exemptons à tousiours perpétuellement et à 
jamais lad. ville de Grâce de toutes tailles, qui seront 
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levées en nostred. royaume, vouUans et octroyans par 
ces mesmes présentes que toutes les personnes qui y 
seront demourans et celles qui commenceront à y 
(aire leur demeure et résidence, seront tenuz et rèputez 
quictes, francs et exemps desd. tailles et dès lors ostez 
et rayez hors des rooUes, registres et papiers, où ilz 
auront esté mis ou imposez par les esleuz de la par- 
roisse ou ilz estoient demourans alors de lad. assiette 
et avec ce leur avoM donné et octroyé, donnons et oc- 
troyons irrévocablement et à perpétuité oomme des- 
sus le franc saller pour le fait de la pescherie et en 
user par euh sans en payer pour nous ne les nostres 
aucun droict de gabelle, ne autres choses pour led. sel 
qu'ilz achapteront tout ainsy et par la forme et manière 
qu'ilz en ont joy et usé par cidevant en vertu de nosd. 
lectres d'octroy et que ont acoustumé joyr et user ceulx 
de Dostre ville de Dieppe, pour l'entretennement, aug- 
mentacion et décoracion de laquelle ville, avons con- 
fermé et conformons par ces présentes, tous les officiers 
par nous jà créez en icelle, tant grenetier, contreroUeur, 
mesureur que autres déclarez et mencionnez en nosd. 
lectres cy atacbéessoubz lecontrescelde nostre chancel- 
lerie, voullans que de tout le contenu en icelles, tant en 
errectîon et création d'office estant de grenier et em- 
plecte des deniers sortissans desd. greniers à sd pour la 
fortiffication. entretenement et emparcment de lad. ville 
que autrement i\z joyssent et usent tout ainsi et par la 
forme et manière que contenu est esd. lectres et que 
s'il estoit dit et répété en ces présentes et oultre et pour 
le bien et augmentacion d'icelle ville, soulagement des 



— 270 — 

subgects illec à Ftfntour demourans et afihi qu'ilz ay^t 
occasion de y habiter résider et demotirer atoiis voalhi 
et ordonné, voulions et ordonnons et nous plaist qui! 
y ayl en icelle ville deux marchez par chacune sejh 
maine assavoir est le mardy et vendredy pour y estre 
veiràues toutes dcnrées^^^ marchandises licites non 
prohibées ne defiendues, tout ainsi qu'il est acoustumé 
faire es autres villes de nostre royaume, Ordonnous en 
mandement par ces mesmes présentes à nos améz et 
féaulx les gens de noz comptes et trésoriers à Paris, 
généraulx conseillers par nous ordonnez tant sur le fidt 
et gouvernement de noz finances que de la justice de 
noz aydes à Rouen, aux esleuz sur le fait de noz ayâes 
et tailles à Montivillier, au bailly de Caux où à son 
lieutenant et à tous noz autres justiciers et officiers ou 
à leurs lieuxtenans présens et advenir et à chacun 
d'eulx, si comme à luy appartiendra, que de noz puis- 
sance, grâce , privillëges et octroyz ilz facent, seuffrent 
et laissent joyr et user lesdictz habitans et tous ceuh 
qui y viendront résider et demeurer plainement et 
paisiblement et à tousiours perpétuellement , sans en 
ce leur estre fait, mis ou donné, ne souffrir estre fait, 
mis ou donné ores ne pour le temps advenir aucun en- 
nuy, distuirbis ou empeschcment en quelque manière 
que ce soit, lequel si fait mis ou donné leur avoit esté 
ou estoit, restent et mectenl ou facent ester et mectre 
incontinent et sans délai à plaine délivrance et au pre- 
mier estai et deu, car ainsi nous plaist-il estre fait, le 
tout nonobstant queizconques ordonnances par nous 
ou noz prédécesseurs, arretz de nos généraulx ou autres 
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sur te fait desd. tailles faictes ou à faire, ausquelles nous 
ayons desrogué, desroguons pour ceste foiz seulement 
et quelqueaconques lectres à ce consenties et affin que 
ce soit chose ferme et estable à tousiours, nous avo»t 
Eut mectre nostre scel à cesd. présentes sauf en autres 
choses nostre droîct et Tautruy en toutes. 

Donoé au port de Grâce, au moys d'aoust Fan de 
grâce mît cinq cens et vingt et de nostre règne le 
sixiesme. 

Par le Roy, le sieur de Bonnyvet, admirai de France 

présent. 

Hi Nbufvillb. 



LXXII. 

Attache de la Chambre des Comptes de Paris. 
— 7 septembre l&21^ — 

Nous, les gens des comptes du Roy, nostre sire à 
Paris *, veues les lectres patentes dud. seigneur en forme 
de chartre données au port de Grâce, au mois d'aoust, 
mil cinq cens vingt, signées de l'un de ses secrétaires 
signant en fmances, ausquelles ces présentes sont ata- 
chées soubz Tun de noz signetz et par lesquelles et 
pour les causes y contenues led. seigneur a octroyé 
aux habitans résidans et demourans en la ville dud. 

* L'tnnfpslreineni des lettree-palenles accordées aux habitants du 
Uayre eut lien à la Chambre des Comptes ù Paris, celle de Normandie 
n'ayant été créée qu'en 1&80. 
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Grâce qu'ilz soient francs et exemps à lousiours de 
toutes tailles , qui seront levées en son royaume et que 
toutes les personnes qui y seront demourans et dès 
qui commenceront à y faire leur demourance et rési- 
dence soient tenuz quictes et repputez francs et exemps 
desd. tailles et dès lors ostez et rayez hors des rooUes, 
registres et pappiers, où ilz auront esté coctisez et im- 
posez par les csleuz ou assoyeurs de la parroisse, où 
ilz sont demourans, leur octroyans oultre à perpétuité 
le franc saller pour le fait de la pescherie et en user 
pour eulx sans en payer aud. seigneur ne aux siens 
aucun droict de gabelle ne autre chose pour led. sel, 
qu'ilz achepteront tout ainsi et par la forme et manière 
qu'ilz en ont joy et usé par cy devant en vertu desd. 
lectres d'octroy et que ont acoustumé joyr et user ceulx 
de la ville de Dieppe pour Tentretcnement, augmentacion 
et décoracion de laquelle ville led. seigneur a confirmé 
et confirme tous les officiers par luy jà créez en icelle, 
tant grenetier, contrerolleur, mesureur que autres dé- 
clarez et mencionnez en ses autres lectres cy atachées 
comme dessus, voullant que de tout le contenu en 
icelles tant en érection, créacion d'office estant aud. 
grenier et cmplecte des deniers sortissansdesd. greniers 
à sel pour la fortiffication, entretenement et empare- 
ment de lad. ville que autrement, ilz joyssent et usent 
tout ainsi et par la forme et manière que contenu est 
esd. lectres et que s'il estoit dict et récité par icelles et 
oultre que pour le bien et augmentacion d'icelle ville, 
soullaigement des subgectz illec k Tentour demourans 
et afin qu'ilz ayent occasion de y habiter, résider et de- 
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inoui er, veult et ordonne qu'il y ait en icelle ville deux 
marchez par chacune sepmaine, c'est assavoir le mardi 
et vendredi pour y estre vendues toutes denrées et mar- 
chandises licites non prohibées ne deffendues, tout 
ainsi qu'il est acoustumé faire es autres villes de 
nostre royaume comme plus à plain le contiennent 
lesd. lectres ; veue aussi certaine informacion sur ce 
faicte de nostre ordonnance par le lieutenant du bailly 
de Caux, son procès verbal et les advis des officiers 
dud. seigneur aud. bailliage, considéré le contenu desd* 
lectres patentes, informacion, procès verbal et ce qui 
en ceste partie fait à considérer, consentons l'expédi- 
don desd. lectres, pourveu toutes foys que ceulx qui 
prétendront estre exemps de tailles soubz ces motz ha- 
bitans de lad. ville de Grâce résideront sans fraulde en 
icelle ville sans approbacion de l'érection du grenier 
et créacion des officiers dùd. grenier de Grâce et à la 
charge des opposicions de Loys Guillart, grenetier de 
Harfleu, Jehan Aubert, contrerolleur illec et des habi- 
tans dud. Harfleu et aussi des habitans, religieuses, 
abbesse et couvent de Montiviller et sans préiudice 
d'icelles. 

Donné soubz nosd. signetz, le vii"^ jour de sep- 
tembre Tan mil cinq cens vingt un. 

Leblanc. 



1« 
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LXXIII. 



Requête des bourgeois du Bavre à la Chambre des Comptes de 
Paris et à la Cour des Aydcs de Normandie pour obtenir Fenié- 
rinement des lettres patentes qui leur avaient été accordées par 
le Itoi. 

— 17 mars 1522. — 



Plaise à la court, à la requeste des bourgoys, roa- 
nans et habitans de la ville Francoyse de Grâce, or- 
donner et apoincter que les lectres patentes du Roy, 
nostre souverain et naturel seigneur contenans le don 
fait ausd. habitans par led. seigneur de Texemption dn 
paiement et contribution des tailles avec 1(^ mande- 
ment donné des sieurs des Comptes à Paris et l'atache 
de Monseigneur le Général de Normandie, le tout cy 
ataché que Icsd. lectres seront levées et audiencez à la 
court et enregistréez au registre du greffe de lad. court 
ut moris est et en sourplus qu'il sera procédé à Fenle- 
rignement desd. lectres et vous ferez bien. 

Ostcndatur procuratori régis actimi die 
décima scptima mnrtii xvc xxp. 

' 1522. Nouveau style. 
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Avis des avocat du Roi et procureur général près la cour des Aydes 
de Normandie sur la requête présentée par les bourgeois du 
Havre pour obtenir Tentérinement des lettres patentes du mois 
d'août 1520. 

— 22 mars lô22. ~ 

Le procureur général du Roy, auquel par ordon- 
nance de la court les lectres cy atachées ont esté 
monstrées et communiquez, dict que, soubz le bon 
plaisir d'icelle, il n'entend empescher l'enterignement 
desd. lectres selon et par les restrinctions et modiffica- 
cions contenues es ataches des sieurs des comptes et 
généraulx des Finances, aussi que les personnes qui 
y sont à présent demourans et qui pour Tadvenir y iront 
faire leur demeure et résideront actuellement et sans 
fraulde, payeront leurs assis à taille, en quoy ilz sont et 
seront retirés en l'année qu'ils y iront demeurer en lad. 
tille et mesmes que les habitans ne pourront tenir 
terres alTerme au préiudice des autres et le tout jusques 
i ce que par le Roy ou la court autrement en soit 
ordonné. 

Fait le xxii>ne jonr de mars l'an mil cinq cens vingt 
étang'. 

QUBSNEL *. ThOREL ^. 

* tS23. Nouveau style. 

* Jean Quesnel, sieur du Bois-le- Vicomte, reçu avocat du Roi près 
té cour des Aydes au mois de juillet 1620 et ayant eiercé sa charge 
insques en 1614. 

* Jean Thorel, procureur général près la même cour, do 1499 à 

ma. 
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LXXV. 

EntérinemenI, par la Cour des Aides de Normandie, des lettres pa- 
tentes accordées aux habitants du Havre, en août iSIO. 

- 12 avril 1522. — 



Extraict des registres de la Court des Aydez en 

Normandie. 

Veu par la Court les lectres patentes du Roy en 
iorme de chartre en lacz de soye et cire vert, données 
au port de Grâce eu nioys d'aoust mil cinq cens et 
vingt, obtenues et présentées à icelle de la part des 
bourgoys et habitans dud. lieu , par lesquelles ledict 
seigneur a voullu et déclaré, veult et déclare que lesd. 
habitans soient à tousiours francz et cxemptz de toutes 
tailles, et aussi les personnes qui y iront résider et de- 
meurer et lors de leur demeure et résidence soient 
exemptz desd. tailles , et aussi qu'iiz aient à perpétuité 
leur franc saller pour le faict de la pescherie et en user 
par euix sans en payer aucun droict de gabelle et aultres 
causes à plain contenues esd. lectres avec plusieurs 
aultres lectres et escriptures et requeste baillée par 
lesd. habitans tendans à l'interignement desd. lectres, 
et la responce du procureur général du Roy en lad. 
Court , auquel par ordonnance d'icelle le tout a esté 
monstre al communiqué, et tout considéré, la Court 
dicl, quant à présent, elle a intorigné et interigne lesd. 
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lectres par ce toutes foys que les personnes qui voul- 
dront aller demourer et résider en lad. ville de Grâce , 
vuyderont Tannée des assiz en quoy ilz auroient esté 
imposez es lieux ou parroisses esquelz ilz esloient de- 
mourans et assiz, en faisant leur résidence en lad. ville, 
actuellement et sans fraude, à la charge des opposicions 
des grcnelier, contrerolleur et habitans de Harfleu 
et des habitans, religieux, abbeessc et couvent de 
Monstiviller et sans prëiudicc d*icelles, et le tout sans 
préiudice du contredict du procureur des estafz de ce 
pays de Normandie pour le regard de l'exemption desd. 
tailles, lequel a demandé et requis à vcoir icelles lectres, 
sur les quelles il n'a peu pnomptement donner responce, 
à cause de son absence et qu'il est de présent devers le 
Roy pour les affaires de la ville de Rouen, auquel con- 
tredict lad. Court a réservé et réserve icelluy procu- 
reur desd. estatz. Prononcé à Rouen en ladicte Court 
des Aides, le samedy douze™® jour d'avril mil cinq cens 
vingt et ung avant Pasques ■ . 

Collacion fête : 

De la Perreuse \ 



' I53S. Nouveau style. 

' Pierre de la Ferreuse, scieur do Frosquirnnos, reçu f^refDer on 
''hef de la cour des Aydes, le 77 février li^l9, puis procureur général 
près la même cour, le 13 mars lôld. 
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LXXVI. 

Cession de M acres do terre par les paroissiens d*Ingoaville 

à Guyon Le Roy. 

— 6 mai — 24 mai 1517 . — 



Les très pour la fieffé de terres qui sont en la ville 

de Grasse. 

A tous ceulx qui ces présentes lectres verront et 
orront, Estienne Le Roux, iBCuier, lieutenant général 
au siège d'flspouville de monsieur le Viconte de Longue- 
ville et garde du scel aud. siège des obligations de lad. 
vicontë salut: savoir faisons que par devant Roger 
Gosselin et Jehan Rosée, tabellions jurez aud. siège sy 
comme ilznous onttosmoigné fussent présens messire 
Jehan Labbo, presbtre, Colineau Becque,JaquetParé, 
Pierre Petel, Pierre Ilouel, Jehan Paré, Gabriel Paré, 
messire Jehan Bcruyer, presbtre, messire Guillaume 
Johan, presbtre, messire Martin Paré, presbtre, Jehan 
Pcllerin, Jehan Pelé, Guillaume Paré, Martin Paré, 
Colin Pelay, Raoulin Brocques , Jehan Trouvay, Pierre 
Paré, Colin Trouvay, Guillaume Petit, Jehan du Val, 
Guillaumyn Trouvay, EsdouartLcmaistre, Pierre Jouen, 
Martin Guerard, Jehan Noucl, Pierre Duclos, Jehan 
Paré , Colin Johan , Jehan Le Tcllicr, Jehan de la Marc, 
Jehan Jacques, Pierre Paray le jeune, Julien Couppery, 
Jehan Aubery, Estienne Brocques et Jehan Hurel, tous 
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de la parroisse d'Yngouville, establissans et faisans 
fors pour les autres parroissiens de lad. parroisse, 
promcctans leur faire ratifier ces présentes toutes 
foys que sommez ou requis en seront, ayans le droit de 
la commune de lad. parroisse d'Yngouville , lesquelz 
de leur bonne volunté sans aucune contraincte congnu- 
rent et confessèrent avoir baillé à fieffe et à fin de héri- 
tage perpétuel , tant pour eulx que pour leurs hoirs , 
à noble et puissant seigneur messire Guion le Roy, 
chevallier, sieur du Ghillou, du Plessis et de Mondon et 
vis amiral de France et à ses hoirs ou ayans cause, 
vingt quatre accres de terre ou environ , assises en la 
commune d'icelle parroisse d'Yngouville, à prendre 
es deun costés du hable, que le Roy, nostre seigneur a 
ordonné estre fait, c'est assavoir despuis les deux tours, 
qui seront construyttes aud. havre et des deux costez 
d'icelluy en venant devers Harflcu autant que dure leur 
commune, jusques au fournissement desd. vingt quatre 
accres, par ce que led. seigneur s'obligea et promist 
payer ausd. parroissiens, pour employer au bien de leur 
église, vingt quatre solz tournois de rente par chacun 
an foncière, payable au terme de Pasques, premier 
payement commençant à Pasques prochain venant et 
ainsy d'an en an et pour ce faire et tenir obligèrent 
l'un à l'autre tous leurs biens et héritages présens et 
advenir. En tesmoings de ce , nous , à la relacion desd. 
tabelUons, avons scellées ces présentes lectres dud. 
scel. Ce fut fait et passé le sixiesme jour de may Tan 
mil cinq cens et dix sept, présens Jaques d'Estimau- 
ville, escuyer, sieur dud. lieu, Laurens Fresneau, es- 
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cuyer, sieur de Marigny, Guyon Gobin, sieur de Fiefyille 
et Guillaume Hasté» tesmoings, passé en la maison de 
Loys Duclos , à présent Pierre Dudos. 

R. GossELiN. J. Rosée. 

Au dos est écrit : 

L'an mil v<^ et xvii, le xxive jour de may, ceste 
lectre feust leue de mot en mot par moy, Martin Paré, 
vicaire d'Ingouville en Tyssue de la messe parroissiale 
de lad. parroisse, en présence de messire Jehan Labbé, 
presbtre, messire Guillaume Jouhan, messire Jehan 
Beruier, presbtres; Colin Aubery, Pierre Pestel, Jacques 
Paré , Pierre Houel , Jehan Paré , Gabriel Paré , Jehan 
Pèlerin 9 Jehan Pelé, Martin Guerart, Jehan Nouel, 
Pierre Duclos , Colin Johan , Jehan le Telier, Jehan 
Aubery, Estienne Broques , Jehan Hurel et plusieurs 
autres, tous parrochiens de lad. parroisse. 

En lesmoing j'ay signé ce que dessus de mon signe 
de ma main Tan et jour dessusd. 

M. Paré. 



LXXVII. 



Aveu rendu au Roi, par Guyon le Roy, do 24 acres de terre à lui 
cédées sur le territoire dlngouTille par les habitants de cette 
paroisse. 

- 3 octobre I620. — 

François, par la orage de Dieu, Roy de Frange, 
à nos améz et féaulx, les gens de noz comptes et tré- 



— 281 — 

soriers , au baitly de Gaux ou à son lieulenant et nostre 
procureur, receveur et autres officiers aud. bailliage , 
salut et dilection; savoir voi^s faisons que nostre cher 
et bien amé Jacques d'Estemauville, escuier, au nom 
et comme procureur souffisemment fondé de lettres de 
procuracion quant à ce, de nostre amé et féal, Guyon 
le Roy, sieur du Ghillou , npstre vis admirai nous a 
ce jourdhuy faict es mains de nostre amé et féal chan- 
celier, les foy et hommaige que led. Guyon le Roy 
nous estoit tenu faire à cause de vingt et quatre acres 
de terre circonvenant et dépendant, assiz près les 

tours du port de Grâce » tenuz et mouvans de nous à 
cause de nostre viconté de Montisvilliers , ausquelz foy 
et honunaige nous l'avons receu, sauf en autres choses, 
oostre droict et Tautruy en toutes , en la personne de 
sond. procureur pour considéracion de l'ancien aagc 
en quoy il est constitué, sy vous mandons et com- 
mectons par ces présentes et à celuy de vous, si 
conune à luy appartiendra, que par difficulté desd. foy 
et hommaige à nous non faiz vous ne fîtes , mectc? ou 
donniez, ne soufîrez estrc fait, mis ou donné aud. 
Guyon le Roy en sesd. vingt et quatre acres de terre, 
appartenances et dépendances, no autres ses biens « 
aucuns arrest> saisissement, destourbies ne empesche- 
mens en aucune manière, lesquels si fait, mis ou donné 
lui avoit esté ou estoit contre luy, mectent ou facent 
mectre incontinent et sans délay à plaine délivrance , 
car ainsy nous plaist il estre faict, pourveue qu'il 
baillera son desnombrement dedans temps deu, fixé 
et paiera les autres deus sommes pour ce deubz , si 
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faiz et paiéz ne les a. Donné à Paris , le tiers jour d*oc- 
tobre, l'an de grâce mil cinq cens et vingt, et de notre 
règne le sixiesme. 

Par le Roy, à vostre relacion : 

Bordel. 



LXXVIIL 



Arrêt rendu par le Parlement de Rouen sur le procès entra Lovi 
de Vendôuic et Guyon le Roy, à propos de 24 acres de terres sîiei 
sur territoire <d*(ngouville, iieffécs à ce clernier. 

- lU mars I3M. — 

Ex traie t des Registres de la Court de Parlementa 

Entre Loys de Vendosme^, vidame de Chartres et 
sieur de Graville, porteur de dolléance sur le bailly de 

* ('«aorrôt no su retrouve )>iis dans les nrcliivos du Parlement de 
Houon. 11 nous a élu ohli^oammcni communiciuû par M. L. Dolislo. 
CcUe coi)i(î so trouve à la liibU nationale, collection Dupuy^ M7, 
/. 19.6 r/ suivants, 

- I,ouis (lo Vendôme, vidamo do Chartres, prince de Chabannois, 
ronsolllor otclmnibellan du Roi, chevalier do son ordre, capitaine dos 
rent pfontilshommcs de sa gardo, grand-veneur de France, mort le 
22 août ij'iG, 'ils du Jacques de Vendôme, vidame de Chartres, prince 
(lu Chabannois, grand maistre dos eaux et foriHs de France. Il était 
spîgnour de Graville aux droits de sa mère, Louise Malet, dame do 
Gravillo, tille do Louis Malet, sieur do Graville, Marcoussis et autros 
lieux, iliovalier do Tordre du Hoi, amiral de France, gouverneur do 
Normandie ut du Picardie, mort lu 30 octobre 1510, à l'Age de soixante- 
dix-huit ans, ot de Marie de Balsac. 
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Caux ou son tieulenant et en principal porteur de cla-> 
meur de gaige pleige pour te discord de vingt quatre 
acres de terre, partie de plus grant nombre des terres 
nommées et appelées vulgairement les maretz et pas* 
turcs d'Ingouville, les dictz vingl quatre acres à prendre 
des deux costez du havre de Grâce, depuis les deux 
tours encommencées à y construire tout du long dudict 
havre et des deux costez d'icelluy en venant devers 
Harfleu, porteur aussy de lectres royaulx tendans à fin 
de pouvoir amplifier et extendre ledict gaige pleige 
pour plus grant nombre que lesdictz vingt quatre 
acres et pour empescher l'entreprise que Ton disoit que 
Guyon le Roy, sieur de Chillou, y vouldroit s'efforcer 
faire et pour retenir par la Court la cognoissance du 
principal de ladicte matière , et semblablement porteur 
d'autres lectres d'évocation d'un procès pendant entre 
ledict de Vendosme, chargé de garantie pour son fer- 
mier des coustumes et acquiclz de Graville et desdictz 
marestz d'Ingouville et le procureur généi^al du Roy 
joinct avecq Pierre Estienne , fermier des coustumes 
et acquiclz pour le Roy en la prévosté de Lheure et 
Harfleu pour le discord des coustumes et acquictz tant 
desdictz vingt quatre acres et autres lieux où s'estendent 
lesdictes coustumes et acquictz de ladicte prévosté de 
Lheure et Harfleu et marestz d'Ingouville et ledict de 
Vendosme, aussy porteur d'autres lectres royaux allen- 
r^ntra desdictz parroissiens d'Ingouville, les uns comme 
ayans contracté et transporté lesdictz vingt quatre 
acres de terre audict Guyon le Roy, sieur de Chillou et 
les autres comme non contractans. Pour ouyr telles 
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rcquestes, demandes et conclusions que ledict de 
Vendosme vouldroit vers eux et chacun d'eux faire, 
prétendre et demander d'une part et ledict Gujon 
le Roy, sieur de Chiilou, inthimé en tadicte dolléance, 
opposant et deiîendeur allencontre d'icelle clameur de 
gaige pleige et aussy doiTcndeur à ladicte évocation et 
lesdictz parroissiens d'Ingouville, respectivenoent deflêo- 
deurs et demandeurs, assavoir est les contractans po^ 
tours de lectres royaux on forme de relleyement allen- 
contre du dict sieur de Chillou et lesdictz non contractans 
requerans qu'ils feussent et soient faictz jouir des dicli 
vingt quatre acres, nonobstant ledfct contract qu'ili 
disoient nul et faict par personnes non ayans povoir 
de ce faire et estre receus comme appelans à defTendre 
la récréance ou provision adjugée audict sieur de 
Chillou , eux non ouys , convoc({uez, ne appeliez et le- 
dict procureur général et Pierre Estienne, fermier, 
deffendeurs à ladicte évocation et autrement deman- 
deurs et soustenans lesdictz vingt ({uatre acres de terres 
et marestz compelter et appartenir au Roy et ledict 
sieur de Chillou , deifendeur allencontre desdictz par« 
roissiens tant contractans et porteurs de relèvement 
que non contractans, disant qu'il n'estoit tenu ne 
subgect y contester que préalablement par la Court ne 
luy eust esté faict droict sur ladicte doUéance et que 
par la Court luy eust esté faict droict sur la rétention 
de la cause d'autre part ; veu par la Court les plai- 
doyezdes parties, lectres, escriptures et tout ce qu*ilz 
ont produict et cloz buil d'une part que d'autre avecq 
l'acte à ouyr droict, tout veu et considéré, la Court 
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a mis et mect ladicte doUéanco prinse par ledict de 
Vendosme de la récréance dcsdictz vingt quatre acres 
de terre contentieuses adjugéez audict le Roy, sieur 
de Ghillou , ensemble ce dont est dëlict au néant , sans 
amende, despens réservez en deffinitive et en intéri- 
gnant lesdictes lectres d'évocation et autres lectrcs et 
provisions obtenues et impetrées par ledict de Ycndosme 
et autres parties dessus nommées , respectivement en 
regarà et considération à l'importance de ladicte ma- 
tière, à la qualité des parties litigantes et pour cer- 
taines autres causes et considérations à ce là mouvant, 
a retenu et retient à elle la cognoissance de tous les 
diiërendz et instances d'entre lesdictes parties et en 
leur donnant forme et ordre de sur ce proceddcr, a 
ordomoé et ordonne que ledict de Vendosme pourra 
amplifier et extendre sa dicte clameur de gaige pleige 
pour Foutre plus desdictz vingt quatre acres de terre 
qoTû avoit faict discordables par sa dicte clameur, sauf 
l'opposition dudict sieur de Ghillou , et autres ausquelz 
ladicte clameur sera signiffiée et lequel de Vendosme à 
celle fin pourra, sy bon luy semble et mesmement à fin 
principal oultre et par dessus l'escript et plaidoyé par 
luy baillé , prendre et bailler tel soustien et conclusion 
par escript par forme d'augmentation qu'il verra bon 
estre, et plus amplement deffendre aux conclusions 
tant dudict procureur général , d'icelluy sieur de Ghillou 
que autres et lesdictz procureur du Roj et sieur de 
Ghillou et autres respectivement aussy respondre et 
bailler par escript, à tant à la fin de l'ampliation du- 
dict gaige pleige que aussy à fin principalle et sur ce 
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contester et donner telles sollucions que bon leur sem- 
blera et le tout chacun par un compte seulement et de- 
dans le mois ensuivant de la prononciacion de ce pré- 
sent arrest et huictaine après iront lesdictes parties 
prendre et eslire le faict ou le droicl et ce faict cloure 
iceux procès pour leur faire droict ainsi qu'il leur ap- 
partiendra. Et ordonne la Court que ce pendant 
lesdictz vingt quatre acres de terre demourront sé- 
questrez et Mront régies et gouvernées sous la main 
du Roy par personnes seures et solvables qui en 
puissent et scachent respondre quant à qui et ainsi 
qu'il sera par après ordonné à ce que ledict havre de 
Grâce et ville françoise encommencée sur partie des- 
dictz vingt quatre acres de terre par le voulloir et 
ordonnance du Roy pour la forée et toicion dé son 
royaume et le bien de la chose publique se puisse faire, 
parfaire, loger, éédifier et habiter en ensuivant le vou- 
loir et bon plaisir dudict seigneur, que les places %t 
lieux qui seront requiz et demandez pour éédifiei*, 
loger et héberger de maisons en ladicte ville seront de 
nouveau criéez etsubhastéez pour estre baillez , passez 
et adjugez à fm d'héritage à pris de rente atis plus 
offrans et derniers enchérisseurs par devant le bailli de 
Gaux ou son lieutenant à la charge de les éedifier, hé- 
berger et maisonner ainsi que en tel cas est acoustumé 
pour lesdictes rentes tourner et estre converties au 
proffict de cil qui obtindra en fin do cause , présens à 
ce ou deuement convocquez et appeliez lesdictz sieurs 
de Graville, de Chillou, et autres que besoing sera, 
sauf le soustien dudict procureur général , de prendre 
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et avoir lesdictz héritages et rentes pour le Roy en 
récom pence, ou cas qu'ilz seroient adjugez aux parties 
adverses , les raisons et deffences d'icelles parties ré- 
servéez , au contraire et pour le regard des héritages 
des places et lieux qui jà avoient esté fîeffez par ledict 
sieur de Chilien , esquelz encores n'avoit esté faict 
aucun édifice, ilz seront de rechef subhastez et adju- 
gez et les rentes receues comme dessus , et quant aux 
fieffés sur lesquehs auroit esté faictz édifices ou maisons, 
elles tendent au profict de ceux qui les ont édifiez, en 
paiant quant à présent le prix pour lequel elles ont 
esté fiefféez, sauf à augmenter cy après séparément de 
la cause, il est dict que faire ce doye, et seront tous les 
deniers de ce provenans séquestrez, régis et receus par 
personnes à ce commises de la qualité que dessus et 
quant au diférend d'entre lesditz parroissiens dlngou- 
ville tant contractans comme non contractans et du- 
dict sieur de Ghillou , icelles parties respectivement es- 
cripront à leurs fins par briefz advertéez communicquez 
de quinzaine en quinzaine et responces par additions 
produiront et clorront huictaine après pour leur estre 
faict droict. Et au regard des coustumes et acquictz 
prétenduz par lesdictz fermiers , tant pour le Roy que 
pour ledict de Yendosme , sieur de Graville, la Court 
ORDONNE que sur ce lesdictes parties escriront par faictz 
et comptes ordinaires , assavoir est en propos et res- 
ponce de quinzaine en quinzaine, répliques et dupliques 
de huictaine en huictaine; ce faict iront au greffe de 
la Court prendre et eslire le faict ou le droict et sur ce 
clorre pour leur estre fait droict ainsi que de raison. 
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Et ce pendant seront les coustumes et acquictz venans 
et procédans du territoire d'icelles vingt quatre acres 
de terre régis , gouvernez et receues comme séquestrez 
sous la main du Roy en la forme et manière que des- 
sus, lesdictes parties pour en l'outre plus joyssans 
respectivement tout ainsi comme ilz faisoient aupara- 
vant du procès meu entre Viiecocq, fermier dudict 
sieur de Graville et led. Estienne, fermier pour le Roy 
de la prévosté de Lheure et de Harfleu et verra la 
Court les informacions faictes à la requeste et sur la 
plainte dudict Yitecocq et brevi manu y fera droicL 

Prononcé à Rouen , en la Court de Parlement , le 
nëufviesme jour de mars mil cinq cens vingt un * . 

Signé : LouvEL ^ 

» 1522. Nouveau style. 

* tfean Ix)uvei,consojIler au Parlemenl Je Houen, nommé lors de 
son installation en 1499. 
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LXXIX. 

Airél définitif rendu par le Parlement de Rouen dans l'instance 
entre Louis de Vendôme et Guyon le Roy >. 

— 13 mai 1524. — 



Extraict des registres de la court de parlement. 

Procès et descord s'estoit meu et intenté en pre- 
mière instance par devant le bailly de Gaux ou son 
lieutenant au siège de Monstierviller et depuis en la 
court de céans par doUéance prinse sur led. bailly de 
Caux ou son lieutenant par Loys de Vendosme, Vy- 
dame de Chartres, seigneur de Graville, demandeur en 
gaige plege pour le descord de la propriecté et posses- 
sion de vingt quatre acres de terre, à prendre des deux 
costez du havre de Grâce, depuis les deux tours en- 
commencées y construire, tout du long et des deux 
costez d'icelluy en venant devers Harfleu, pour empes- 
cher la construction et édifficacion de plusieurs mai- 
sons que Guyon le Roy» seigneur du Chillou, s'efForçoit 
faire aud. lieu, comme soy disant propriectaire desd. 
vingt quatre acres de terre et aussi demandeur et re- 

1 La minute de cet arrêt se trouve aux archives du Parlement de 
Rcueo au Palais-de-Justice et outre la copie authentique que nous 
publions, il y en a encore une aux archives municipales du Havre, 
une aux archives départementales, fonds de Graville, et une à la bi- 
bliothèque nationale , collection Dupuy, volume 627, avec des notes 
de iâ main de Pierre Dupuy lui-môme. 

19 
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quérant rintérignement d'autres lectres par luy obte- 
nues pour ampliffier et extendre led. gaige plege pour 
le surplus des terres adiacentes du nombre des maresb 
dlngoviUe d'une part, led. Guyon le Roy opposant ei 
deffendeur aud. gaige plege et aussi entre messires 
Jehan Bernier et Jehan Labbé , presbtres , Jehan Le 
Tellier, Jacques Noël, Thomas Noël, Edouard le 
Maistre, Pierre Houel, Guillaume Pestel et autres leurs 
consors de la parroisse d'Ingoville en tant qu'il y eo 
.avoit de contractans faits venir aud. procès par led. 
Le Roy, demandans et requérans l'intériffuement de 
certaines lectres royaulx par eubc obtenues en forme 
de reliëvement et recision de contract d'une autre part 
et led. Le Roy deffendeur d'autre, et mesmes entre 
led. de Yendosme demandeur en forfaicture contre 
lesd. habitans d'Ingoville contractans et vers les ia- 
contractans qu'ilz déclarassent s'ilz entendent advouer 
led. contract d'une autre part el lesd. habitans en lad. 
qualité respectivement deffendeurs d'autre et encores 
entre le procureur général du Roy présentant aud. 
procès dessus lesd. vingt quatre acres de terre lui 
compecter et appartenir et où il serait trouvé qu'elles 
apparteinssent aux parties ou à Tune d'icelles qu'il po- 
voit prendre et avoir desd. vingt quatre acres de terre 
ce qu'il en conviend pour faire led. havre, tours, fossés, 
murailles et forteresses dud. havre et ville Françoise 
d'une autre part et led. de Yendosme deffendeur 
d'autre et aussi entre led. de Yendosme demandeur et 
requérant les coustumes et acquictz, varescz, eauyes, 
secages de rcz, ballisages et autres droictz en tout le 
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territoire de lad. seigneurie de Graville et mesmes sur 
'lesd. vingt quatre acres comme estans de lad. seigneurie 
*(ihbrgé en ce regard de garantie pour Geuffroy Yitcoq, 
toti fermier d'une autre part et led. procureur général 
et Pierre Estienne, fermier de la prévosté de l'Eure 
Jôinctz ensemble deffendeurs d'autre, après lesquelles 
parties dyes tant sur lad. doUéancc que autres instances 
dessusd. et*mesmes sur la retenue de tous les différends 
de toutes lesd. parties eu regard à la qualité desd/parties 
'et de ^importance de ce qui estoit de différend entre 
elles et que Anne de Graville % auctorisée par Pierre 
de Balsac, seigneur d'Entragues, son mary oultdict'et 
déclaré que Anne, fille et héritière en partie de feu 
Loys de Graville, en son vivant sr du lieu, elle se join- 
gnoit au procès principal par led. de Yendosme contre 
led. Le Roy et autres touchant les vingt quatre acres 
de terre disant que partages n'avoient esté faictz de lad. 
sieurie de Graville entre elle et ses autres sœurs, filles 
et héritières dud. feu Loys de Graville et plusieurs 
autres requestes faictes en lad. matière, lad. court, en 
'tant qu'estoit l'instance dbsd. vingt quatre acres de 
terre, avoitapoincté lesd. parties à mectre par devers 
'elle et au conseil- tant sur lad. doUéance que entérine- 
*meilt des lectres d'évocation, ordonné et appoincté 
que les productions faictes par chacune desd. parties 



^ Anne MaUt, fille de Louis Malet, &' de Graville, chevalier 'de 
l'ordre du Roi, Amiral de France, gouverneur de Normandie et de 
Picardie, et de Marie de Balsac, mariée à Pierre de Balsac, s' d'Eo- 
traguesy capitaine de Corbeil et de Fontainebleau, lieutenant du Boi 
•n Amergne, tante de Louis de Vendôme. 
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seroient monstrées aud. procureur général pour icelles 
veues par luy prétendre et requérir qu'elles feussent 
contrainctes à plus amplement luy monstrer, ayder et 
exhiber pour fonder son droict et que en surplus lad 
Anne de Graville seroit oye et receue à déduyre pour 
son intérest ce que bon luy sembleroit et procéderoient 
lesd. de Yendosme et elle par ung mesme moyen en- 
semble sauf sans préiudice des raisons dud. de Yes- 
dosme à dire et soustenir qu'elle ne pouvoit avoir ne 
reclamer aucun droict en la chose et qu'il n'entendoyt 
procéder comme joinct avec elle et à elle son soustien 
au contraire et que forme et ordre seroit donné aux 
autres parties au cas que lad. court retint la congnois- 
sance desd. differendz et quant ausd. lectres de relève- 
ment lad. court par semble avoit appoincté lesd. parr 
ties au conseil pour sur ce leur l'aire droict en cas que 
lad. court en retinst la congnoissance comme dessus 
recours et ainsy qu il est plus à plein contenu en l'acte 
sur ce donné le vingt quatren^c jour de novembre mil 
cinq cens vingt, depuis lequel arrest,* icelles partyes 
en fournissant à icelles avoient corrigé, augmenté et 
adjousté à leurs plaidoyez ce que bon leur avoit semblé 
ains produict et clos par devers lad. court, tant à la 
fm de lad. dolléance que aussy pour leur faire droict 
sur lesd. instances, lesquelz plaidoyez, ensemble les 
productions fêtes hinc inde et tout ce que lesd. parties 
ont voulu mectre et clorre par devers lad. court, veuz 
que l'arrest sur ce donné le dix neufeme jour de mars 
mil vc vingt ung avoyt mys lad. dolléance ensemble 
ad. sentence Me relévance adiugée aud. Le Roy au 
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néant sans amende, despens réser\ez en diflfinitive et 
en entérinant lesd. lectres de révocacion obtenues et 
impetrées par led. vidasme de Chartres eu regard à Tim- 
portance de la cause, qualité desd. parties et pour 
autres justes et raisonnables causes et considéracions à 
ce mouvans lad. court elle avoit retenu la congnois- 
sance de tous les différendz d'entre lesd. parties et en 
leur donnant forme et ordre de procéder avoit ordonné 
et appoincté que led. Vidasme de Chartres pourroit 
employer et extendre led. gaige plege pour l'oultrc plus 
desd. vingt quatre acres de terre sauf l'opposicion dud. 
Le Roy et autres à qui led. gaige plege seroit signifié 
et que à celle fin led. de Vendosme pourroit bailler tel 
soustien, conclusion et solution qu'il verroît bon estre 
aux conclusions desd. parties, lesquelles parties aussy 
[)ourroient bailler ampliations et produire ce qu'ilz 
verroient . bon estre, pour ce faict élyro par oulx le 
liûct ou le droict et le tout clorre pour leur estre 
liiict droict ainsy qu'il appartietidra et que ce pen- 
tlant lesd. vingt quatre acres île terre seroicnt regyes et 
gouvernées soubz la main du Roy comme séquestres 
et à ce que led. havre de Grâce et ville Françoyse se 
peust parfaire et accomoder, que les places qui seroient 
requises et demandées pour édifTier et loger seroient 
subhastées et criées et baillées à rente au plus offrant 
et dernier enchérisseur pour lesd. rentes tournées 
revenir et estre quertyes au proufict de cil qui obtien- 
droil en fin de cause, sauf le sousticn dud. procureur 
général de pouvoir prendre et avoir lesd. héritages et 
rentes en baillant récompense en cas qu'ilz seroient 
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i Vua des Utigans, Uuirs raifions samjlves aM 
coolraîre et quant am places et. héritages qui jà vroimt 
esté fieffîes pair led. le Roy, pow lors do« édifBées» 
qu'elles seroîeat de rechef criées et subhastées et les 
reotes deues applicquez conme diessiis. Et au, regwpd 
des fieSes sur lesquelles auroieat esté fêtes qiaisons, 
qu'elles tieodroient eu payaat le prix de rente qu'elles 
avoient esté fieffées et sauf à augmeater, si foire se 
debvoit et les deniers régiz par personnes solvablis 
qui à ce seroient commis et députez par la court ou 
Texécuteur dud. arrest et en tant qu'estoit le différend 
d'entre lesd. parroissiens d'Ingoville, tant contractaos 
que non contractans, qu'ilz escriproient à leurs fins par 
adverterez communicquez de quinzaine enxv ^ et pour 
le regard des coustumes et acquictz descordables entre 
led. procureur général et led. de Yendosme lad. court 
les avoy t appoinctez escripre parfaictz et comptes ordi- 
naires et à * icculx acquictz et coustumes déclares 
séquestrez, icelles parties en l'oultre plus joyssans respec- 
tivement comme elles faisoient auparavant led. procès 
par lequel led. deVendosme pour le soustien de son gaige 
plege et fournir de son droict en principal et que lesd. 
vingt quatre acres de terre luy compectoient et appar- 
tenoient en propriété et possession, avoit esté dict qu'il 
estoit vray foncier desd. héritages contentieux comme 
cstans au corps et essence de sa terre et seigneurye de 
Graville, que sur iceulx il avoit et a droict de prendre 
le cas offrant les droictz des eauyes, Mrarescz, secages, 

' Trou dans le puchemin. 
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si^es de neiz, establieres, baillizages, bernage, fenil et 
d^efenil, coustumes^ acquictz et autres choses apparte- 
oantes au seigneur du territoire et que lesd. héritages 
estoient et sont du territoire de lad. seigneurie de Gra- 
ville , que des différens et descordz qui sont advenuz, 
les officiers de sad. terre de Graville en ont congneu et 
décidé es cas appartenans à bas justicier^ voullant 
prouver que lesd. héritages contentieux estoient et sont 
enclavez de tous boutz et costcz dedans les héritages 
dud. seigneur de Graville avec possession paisible de 
temps immémorial et aux dernières années précédentes 
le descord présent, soy aydant à ceste fin de plusieurs 
lectres anciennes des années trois cens vingt cinq, trois 
cens quatre vingtz dix huict et quatre cens soixante 
quatre vouUoir prouver que lesd. héritages contentieux 
sont compris, entendus et enclavez dedans les limites et 
territoires spécifiez ausd. lectres, qui est pour bien 
monstrer que led. demandeur estoit et est bien fondé 
et que led. Le Roy n'a eu cause ne apparence de raison 
de soy estre opposé contre les gaige plege soubz couleur 
d'un tel quel contract praticqué et extorqué de nouveau 
et en Fan mil v c dix sept, qui contiendroit seulement 
que aucuns particuliers eulx disans parroissiens d'Ingo- 
ville et faisans fort pour les absens avoient transporté 
aud. Le Roy lesd. vingt quatre acres de terre par vingt 
quatre solz de rente seulement, lequel contract estoit 
et est de soy manifestement nul et abusif saltem, au 
préiudice dud. de Yendosme, propriétaire, mais encores 
dict que led. Le Roy par led. contract en son préiudice 
a confessé et confesse que ce sout des communes de 
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lad. parroisse, dont s'ensuyt que chacun desd. parrois- 
siens pouvoit et peult licitement contredire et empescher 
led. contract et ne seroit et n'est en raison que soubi 
umbre ou couleur d'une droicture d'usaige Ton vende 
ou transporte le fons qui appartient au seigneur pro- 
priétaire, par quoy et autres moyens et raisons par led. 
de Yendosme alléguez les tortz et griefz à luy faictz pour 
autant que lad. dolléance a esté vuydée, avoit led. de 
Yendosme conclud et concluoit à bonne cause avoir 
obtenu et impetré led. gaige plege, que led. Le Roy, 
de Topposicion et contredict à ce mis et donné, debvoil 
et doit cstre mis en amende, lesd. vingt quatre acres lu} 
estrc adiugées en propriété et possession, nonobstant 
chose dicte au contre par led. Le Roy et mesmes par 
led. procureur général, contre lequel il s*aydoit des 
raisons prédictes et icelluy Le Roy condamné envers 
luy en restitution de levées, le séquestre levé à son 
proufict avec intércstz, dommaiges et despens et contre 
losd parroissiens avoit conclud à forlaicture, veuqu'ili 
avoient contracté do la chose iiui ne leur appartenoyt 
et où ilz n'avoient et no peuvent demîinder que leur 
usaige, à quoy par led. Le Roy, s»* de Chillouaesté 
dict que lesd. héritages contentieux, quelque chose que 
ayt dict ne voulu dire led. de Yendosme, compectoient 
et appartenoient ausd. parroissiens en propriété et 
possession si ancienne, que n'estoit en la mémoire 
d'homme au contraire qu'il soit vray, disoit que lesd. 
vingt quatre acres de terre estoient et sont du nombre 
de plus grande pièce nommée les marestzet communes 
dcsd. habitans d'Ingoville, qui fut donné et omosné 
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par dame Maheult Lemperiere , laquelle ainsy qu'il est 
commun et notoire en donna plusieurs autres en ce 
pays de Normandye, comme le Grand Couronne, Car- 
ville, fianguetot, Auberville et autres dontlesd. habitans 
avoient tousiours et depuis cent ans joy et possédé et 
encores en joyssent et possèdent paisiblement comme 
de leur propre et vray héritage et tellement que s'il y 
avoit sentence ou attaincte sur aucuns desd. com- 
munes. Ton se pourroit prendre au fons et le faire 
passer par décret, dont s'ensuyt de bonne raison qu'ilz 
l'eussent peu vendre, ce qu'ilz n'ont faict, mais tant 
seulement converty en rente de plus grand prix et 
valeur que l'héritage n'eust jamais peu valoir et fut 
faict led. don par lad. Maheult, ainsy que led. Le Roy 
disoit estre commun et notoire au pays, à cause que 
lesd. communes estoient et sont de franc bourgaige 
d'icelle vallée deppendente de l'ancienne ville de Leurc, 
neument tenue du Roy en ses fiefz de Guéries et y 
sont les héritages communément partys entre frères et 
sœurs comme de franc bourgaige, neuement tenu du Roy 
et vouidroit bien led. deVendosme faire perdre ausd. 
la teneur desd. héritages , disait led. défendeur que lad. 
ville de Leure avoit esté destruicte et démolye par les 
Navarroys et que le jeune havre de Grâce avoit prins 
son cours parmy portion de lad. commune et au de- 
vant d'icelle en manière que dud. lieu de Leure Ton ne 
pouvait aller ausd. marestz il'estcndus, à raison de quoy 
led. don et osmone en avoit esté faict ausd. habitans 
H'Ingovillc, qui y pouvoient plus facilement aller, quand 
la mer estoit retraicte et lad. propriété ainsy à eulx 



délaissée, à raison que aud. lieu d'in^oville y avoiteta 
plusieurs diverses seigneuries tenues du Roy comme le 
fief de Greully, depuis acquis par led. s^ de Graville, le 
fief de Fresne par semblablemen^ acquis par led. 
s' de Graville, lesquelz toutesfoiz icelluy s' de GraviUe ne 
pourroitet ne peult joindre avec led. fief de Graville, 
par quoy et autres raisons et aussy que led. Le Boy 
disoit qu'il advouoit et advoue tenyr lesd. terres du l[(o}, 
qu il les a peu licitemenl avoir et prendre tout ainsy 
que le Roy eust peu et pourroit prendre en faisant re»- 
compense à lad. parroissc, d'autant qu'elles valloienl 
pour lors et au temps de ladicte prinse qui n'eust pas 
esté autant que se monte lad. rente, attendu mesmes 
(ju'il a lesd. terres uiainbonnyes et amendées et qu'il a 
esté par le Roy accepté à hommage et qu'il monstnHt 
avoir payé lad. rente par les quictances qu'il en portoit, 
si concluoit que à bonne et juste cause il s'est opposé 
contre led. gaigeplege, que nonobstant icelle chose 
dicte par led. de Vcndosme la propriété et possession 
desd. vingt quatre acres de terre luy devoyent et doy- 
vent estre adjugées et led. de Balzac condamné en tous 
les intérestz, dommaiges et despens et par lesd. Labbé 
et Brouyn, pbres, Edouard Le Maistre, Estienne Broc- 
ques, Jehan Beruyer, Colas Pelé, Jehan Pelé, Raoulin 
Brocques, Jehan Danyel, Guillaume Trouvé et autres 
leurs consors, habitans d'ingoville, contractans et dé- 
nommez aud. contract, dict que les conclusions prinses 
contre eulx par led. Balsac ne luy faisoient & octroyer 
et adiuger et que leur pauvreté, ignorance , doubte et 
crainctc pour raison de Tauctorilé dont usoit e^ use 
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led. Le Roy au pays &isoit à considérer, lequel Le Roy 
et ceulx qui avoient poursuivi Teffect dud« contract et 
avoient usé de grosses et rigoureuses menaces vers 
eulx et tellement menez qu'ilz avoient esté contrainctz 
à passer led. contract, duquel ilz s'estoient faict relever, 
disoirat que tout leur bien principal consiste ausd. 
pastures, dont led. s' de Graville les vouloit et veult 
priver, quelle chose si elle avoit lieu seroit cause de leur 
totale destruction et ne sçauroient de quoy vivre, ne 
payer leurs tailles et autres aydes et subsides, à quoy 
ilz sont tequs et subjectz et ne peult led. Le Roy sous- 
tenir led. contract, pour ce que par la teneur dud. 
contract il appert que lesd. habitans avoient et ont 
contracté de chose qui ne leur compectoit, dont Fun 
seroit suffisant pour le contredire et partant la pro- 
messe que avoient faicte lesd. parroissiens de le faire 
ratiffier aux autres seroit et est nulle et abusivement 
praticquée par led. Le Roy et ceulx qui en faisoient 
et ont faict la poursuilte et menée , vouUans prouver 
que sur et ainsy que l'on les pressoit de passer led. 
contract, par aulcuns d'eulx avoit esté dict que led. de 
Veodosme, s^ de Graville estoit le vray seigneur proprié- 
taire desd. communes, qu*ilz n'y avoient et n'ont que 
leurs droicturcs de faire pasturer leurs bcsles et que 
quelque contract qu'ilz feissent ilz enlendoicnt réserver 
le droict dud. s' d'Tngoviile, respondu par led. Le Roy 
que led. s' de Graville estoit bien son amy et qu'ilz en 
feroient ensemble tellement que lesd. contm clans n'en 
orroient jamais parler leur remontrance, led. Le Roy 
et ses gens, que led. Le Roy estoit Ueutenanl du Roy, 
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qu'il avoit bonne et grosse auctorité envers led. seigneur, 
qu'il les Teroit affranchir de tailles et plusieurs autres 
gmnds plaisirs el services et que s'ilz ne le faisoient, il 
leur envoyeroit les gens d'armes et les feroit molester 
cl lo(piel Guy Le Roy, pour parvenir à ses fins, avoit 
le jour précédent dud. con tract faict venir deux tabel- 
lions pour les affaires du duc de Longueville, à ce que 
le$(l. parroissiens n'allassent à Monstierviller, où ilz eus- 
sent peu trouver du conseil, par ce et autres moyens et 
raisons ayans conclud à la fm et entérinement de leursd. 
leotrcs, que led. con tract debvoit et doibt estre cassé 
et acinullé et que led. Le Roy debvoit et doibt estre en- 
vers eulx condamné en leurs intérestz, dommaiges et 
despens et contre led. de Vendosme, qu'ilz ne vouloienl 
mesi*.ongnoistre que la propriété et servitude desd. 
pasturagcs ne luy appartienne comme estans du corps 
de lud. seigneurie de Graville, mais soustenoient que 
leil de Vendosme au moyen et par vertu de sond. gaige 
ploge ne pouvoit à l'un applicquer Icsd. héritages pour 
les priver de sesd. droictures de pasturaiges et ne voul- 
droioiit contredire au cas que ce seroit chose néces- 
sainî, qu'il no les peust fielfer cl en faire son prouGct 
eu bur baillant et délivrant aussi grand nombre d'au- 
tres terres pour applicquer en semblable pasture que 
celle dont il estoit question et par lesd. habitans d'In- 
goville non contractans a esté dict que lesd. habitans 
avoient et ont droict d'envoyer pasturer leurs bestes 
ausjd. marcstz, du nombre dcsquelz estoient et sont lesd. 
vingt quatre acres, que de ce eulx et leurs prédéces- 
seurs de temps immémorial avoient et ont esté en bonne, 
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vraye et continuelle possession elle vouUoient prouver, 
que les dénom mez aud. contract n'eurent jamais pixv- 
curation et ne furent auctorisez par lesd. parroissieiis 
en lad. qualité de commun ne de chacun d'eulx en par- 
ticulier de faire lad. aliénation , mais au contraire di- 
rent aud. Le Roy que les autres dénommez aud. 
contract n'avoient peu et ne pouvoient contracter ne 
diminuer en tout ne partye lesd. droictz de commmus 
et pasturages et avant peussent estre obligez que tous 
et chacuns desd. parroissiens l'eussent consenty etc ut 
lesd. habitans non contractans désadvoué et di^sod- 
vouent lesd. contractans soustenans contre eulx (ju'ilz 
dévoient et doy vent estre privez du proufict qu'ilz poii- 
voient avoir à raison desd. pasturages, si disoient et 
concluoient contre led. s' de Chillou, qu'ilz doivent avoir 
contre luy leurs intérestz, dommaiges et despeiis, 
eulx aydans en surplus, en tant que servir leur pni- 
vent, des raisons playdées par lesd. autres habitions 
contractans et par led. procureur général et led. 
Pierre Estienne, fermier de lad. ferme de Leuit) 
a esté dict que led. de Yendosme n'a monstre et ne 
monstre par adveuz, dénombremens, enseignemons, 
ne autrement deuement qu'il ayt droict d'avoir et pi^n- 
dre lesd. droictures et que le Roy et sesd. fermiers on 
ont esté de longtemps en bonne possession et saisine et 
que partant led. de Yendosme en debvoit et doyt osd^ 
évincé et débouté et lesd. droictz de coustumeetauties 
choses pleidées par led. de Yendosme devoyeut estre 
adiugez au Roy et led. de Yendosme et ses fermiers 
condamnez aux despens dud. fermier du Roy et \xiv 



— :u)? — 

led. Le Roy, contre lesd. habitans, éii tant qu'il y en a 
(le conlractans, a esté dict que la prétenâde confession 
que avoient faicte lesd. habitans recongnoissans h 
droicture dud. de Yendosme ne le peult préindicier, 
monstrant et faisant apparoir que douze des parroissiens 
qui avoient passé lad. procuracion Tauroient et ont 
révocquée, par quoy lad. révocation veue et qu*ih 
avoient persisté au consentement d'icelle fieffé, disant 
que par après ilz n'estoient recevables à y voulloir con- 
trevenir et qu'ilz n'estoient que dix-sept ou dix huict 
dénommez ausd. lectres de relèvement et àussy par h 
nature desd. lectres de relèvement led. Le Roy devoyt 
demourer saisy et joyssant de lad. fiefTe et ne sert aosd. 
parroissiens d'alléguer Tauctorité dud. Le Roy pour ee 
qu'il disait tousiours avoir honorablement servyle Roy, 
ensemble ses prédécesseurs en toutes les charges que 
led. seigneur luy avoit baillées etn'avoit vers eulx'tisé 
d'auctorité synon en gardant lesd. droictz du Roy et 
sera trouvé et vérifyé, se besoing est, que led. s' de 
Graville avoit et a usé plus d'auctorité et de menaces 
contre eulx, de les traicter d'amendes ou autrement 
que n'a laict led. Le Roy et par ce et autres moyens et 
raisons conclud à défendre desd. lectres de relève- 
ment et contre les autres habitans non contractans 
disoitled. Le Roy que lesd. habitans non contractans 
aupourchas et poursuilte dud. de Vendosme le voul- 
loient et veulent tenir en procès qu'il soit vray, disolt 
qu'ilz ont confessé et confessent avoir esté faictz venir 
par led. de Vendosme et aussy il sera prouvé que led. 
Yidasme leur avoit faict passer procuracion à ses pro- 
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près coutz et despens et ne pourroient icsd. non con- 
tractans contredire ne empescher que la fiefTe faiote 
aud. Le Roy ne ayt et ne sortisse son eSect pour au- 
tant que lesd. parroissiens ont esté notablement assem- 
blez et à jour de dimanche oye et yssue de messe 
parroissiale, passé lad. procuration et en a led. Le Roy 
joy le temps et espace de trois ans paisiblement au 
veu et sceu des parties qui n*y ont mis aucun contre- 
dict, par quoy et autres raisons par luy alléguées avoit 
conclud et défendu de leurs impétitions et demandes 
et pour réplicques avoit led. de Vendosme dict que les 
marestz d'Ingoville et héritages descordables estoient 
et sont enclavez de tous boulz et costez dedans le ter- 
ritoire de lad. seigneurie de Graville, comprins le 
Perroy et le rivage de la mer qui en ce'regard compecte 
et appartient à lad. seigneurie de Graville comme led. 
de Yendosme afïermoit et vouloit prouver ensenible la 
possession d'iceulx de temps immémorial et de y pren- 
dre par led. s*" de Graville par led. temps les droictz par 
luy spécifiez et si sont lesd. marestz et héritages de la 
jurisdiction d'icelle terre et sieurie de Graville, de la- 
quelle jurisdiction led. de Vendosme a voulu et veult 
prouver la possession de temps immémorial, lequel s^de 
Graville et ses prédécesseurs ont toujours prins et 
perceules droictz héréditàulx dessus spécifiez, par espé- 
cial les droictz de secages de letz , sièges de nefz, 
brebiages, foui et defibul, couslumes qui ne peuvent 
estre perceues que par ceulx à qui le fondz appartient 
et que lesd. parroissiens n'avoient et n'ont lesd. droictz 
de pasturaiger par autres que par ses prédécesseurs. 
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quelque chose que ay t dict ou voulu dire led. Leroy de 
Maheult Lemperie et n'y a que la parolle dud. Le Roy 
qui n'est fournye ne garnye de production ne proba- 
tion, voullant led. de Yendosme prouver que le jeune 
havre de Grâce a esté faict en partie des marestz en 
la portion desd. vingt quatre acres de terre y mesmes 
que la crique du Perroy appartenant aud. SJ^ de Gra- 
ville estoit dedans lesd. marestz, en laquelle led. de 
Yendosme prenoit ses droictz et y vehoient poser les 
navires pour estres deschargez et chargez^ a esté et est 
comprinst aud. jeune havre, ensemble que led. de 
Yendosme est patron de la cure et parroisse d'Ingo- 
ville et que les parroissiens de lad. parroisse dlngoville 
estoient et sont subgectz à la jurisdiction d'icelle 
seigneurie de Graville et que tout le territoire de Harfleu 
et Yitenval, en ce comprins lesd. marestz d'Ingoville 
en la valée en laquelle sont lesd. marestz, aussy le 
Perroy et rivage de la mer adjacent aud. territoire est 
du domayne fieffé et non fieffé de lad. sieuiîe de 
Graville, réservé ung petit territoire appelle le Hoc en- 
trant en la poincte dedans la mer et réservé aussy la 
jeuneLeureet portion de la vieille Leure, en laquelle 
portion de la vieille Leure le Roy a droict de prendre 
el prend aucunes renies et non autre chose, mais grant 
partie de lad. vieille Leure est tenue de lad. terre et 
seigneurie de Graville et lesquels Hoc et la jeune 
Leure n'estoient el ne sont contiguz ne joignantes 
desd. marestz d'Ingoville, voullant led. demandeur 
prouver que l'héritage appelle la Chapelle de Nive * est 

* Lu Chapelle de Notre Dame des Neigea. 
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entre le vieil havre de Grâce, où les batteaulx ont a- 
coustuiiié de poser et iceulx Hoc et jeune Leure, aussy 
que le vieil havre de Grâce, où les batteaulx ont acous- 
tumé de poser est entre led. héritage appelle la Chapelle 
etlesd. roarestz d'Ingoville, mesmes que led. territoire 
de la Chapelle et vieil havre de Grâce, où les batteaulx 
ont acoustumé de poser sont de lad. seigneurie de 
Graville et que d'icelle sont tenues plusieurs tuilleryes 
qui sont près et joignant de Yitenval, qui doyvent 
chacune argent et si font deux milles de tuille ou 
autre grant nombre de rente par chacun an à lad. 
sieurie de Graville et que les tenans desd. thuilleries 
ont droict et sont de temps immémorial en possession 
d'avoir et prendre au droict dud. sr de Graville dedans 
la mer ou rivage d'icelie la terre convenable à faire 
tuille comme terre prinse sur le territoire de Graville, 
ensemble que led. demandeur et ses prédécesseurs ont 
esté et sont en possession des choses dessusd. de temps 
immémorial, continuellement, notoirement, et paisi- 
blement jusques au présent descord et encores en joyst 
et mesmes des acquictz , coustumes et autres droictz 
dessus .spécifiez, vouUant prouver aussy led. de Ven- 
dosme que dedans la mer à l'endroict dud. vieil havre, 
il y a ung petit territoire descouvert hors le temps du 
flot* lequel territoire est appelé mouille con, dont le 
fons est de lad. seigneurie de Graville et la commune 
renonunée du pays avoir esté et estre telle de tout 
temps et dont n'est mémoire du contraire, soy aydant 
au surplus led. demandeur des raisons playdées par 
lesd. habitans, tant contractans que non contractans, 
20 
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pour et à la fin de la cassation et adnulleinent dad. 
contract comme mal et abusivement praticqué et extor- 
qué par led. s^ de Ghillou et quant à Tinstance dud. 
procureur général et de Pierre Estienrië, son fermier 
disoit qu'il entend suffisamment avoir prouvé de ses 
droictures et obéissoit encores en informer plus am- 
plement, si besoing estoit et contre lesd. contrao- 
tans disoit qu'il ne seroit sceu oe trouvé qu'ilz ayent 
aucun droict hérédital esd. vingt quatre acres, mais 
seulement droict de pasturage pour leurs bestes et 
aussy ilz ne vouldroient dire ne maintenir le fons leur 
compocter et appartenir, vouUant prouver qu'ilz sont da 
propre corps de lad. seigneurie de Gravillc et n'est que 
ung abbus de dire qu'il y ayt eu donation fête par lad. 
Maheult Lemperis, car ilz ne fournissent ne monstrent 
lad. donation ne que lad. Maheult Lemperis y eust 
jamais quelque chose et estoit Mallet, s^ de Graville 
longtemps auparavant qu'il feust mention de lad. 
Maheult Lemperis, preu vent les chronicques, concluant 
que nonobstant chose par eulx dicte lesd. vingt quatre 
acres de terre luy dévoient et doyvent estre adiugées en 
propriété et possession et par led. s^* de Ghillou pour 
sessupplicquesaestédictque lesd. parroissiens avoient 
et ont joy, de si longtemps qu'il n'est mémoire du con- 
traire, (lesd. vingt quatre acres de terre comme du 
nombre de la commune d'icelle parroisse d'IngovîUe 
avec tiltrc sallem cnm fama privilegii aut tituli , c'est 
assavoir que lad. Maheult Lemperis anciennement avoit 
donné et omosné lesd. communes, du nombre desquelles 
estoient et sont lesd. vingt quatre acres de terre, ausd. 
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habitansy depuis lequel don et tiltre lesd. habitans d'In- 
goville en auraient joy et possédé comme de leur prapre 
héritage comme led. défenseur vouUoit prouver, par 
quoy led. Le floy comme représentant le droict desd. 
habitans bien fondé , comme ainsy soit qu'il suffise 
alléguer tiltre cum famaprivilegii combien qu'il n'appa- 
raisse du don, veu lad. possession de temps immémo- 
rial , pour leur attribuer avant propriétaire , mais plus 
comme en propos disent lesd. communes estre de la 
teneure et deppendence .du franc bourgaige de l'an- 
cienne ville et Hallot de Leure, laquelle ville et les 
deppendences d'icelle, dont les forsbourgs s'extendent 
jusques au Chef de Gaux, sont neuement tenues du Roy, 
représentant lad. BlaheultdoLemperis voullant prouver 
et enseigner de plusieurs articles de l'ancien coustu- 
mier du Prévost de lad Leure que lad. prevosté de 
Leura et de Harfleu qui se bailloit à ferme de trois ans 
en trays ans par le Yiconte de Monstivillier avec les 
fermiers du Roy s'extendoit et extend depuis la cricque 
d'Oudalle jusques à la hève du Chef de Gaux et que 
lesd. marestz descordables, Hoc de Grâce et autres 
territoires, cricques et rivages de mer sont en et dedans 
les territoires de lad. prevosté, joinct que les fermiers du 
Roy sont et ont esté de tout temps en saisine et posses- 
sion de prendre et percevoir tous les acquictz, coustu- 
mes, warechz, pesches d'oyseaulx, poissons et autres 
droictures des denrées et marchandises que illecquez 
anÎTent et se vendent et distribuent et appert par led. 
coustumier que led. s^ de Graville en tous lesd. marestz 
n*a que une cricque, qui est près Harfleu et n'approche 



— 308 -- 

point d'une lieue desd. héritages descordables et en 
laquelle cricque le fermier du Roy prend et perceoyt les 
droictures que led. de Yendosme prétend à soy attri- 
buer et ne scayt led. demandeur comme baptiser ne 
former sa demande, car par son gaige plege Tune foys 
ils soustient le fons luy appartenir propriétairemeol 
comme du domaine do sad. seigneurie de Graville et 
l'autre foys qu'il est tenu de sad. terre de Graville ; Or 
disoit led. défenseur que led. héritage estoit et est tenu 
du Roy neuement et sans moyen voullant prouver que 
en Tan mil vc vingt led. Le Roy avoitfaici au Roy la 
foy et hommaige, led. s^* estant sur les lieux et à lad. 
foy et hommaige par led. seigneur receu en la pré- 
sence» veu et sceu dud. de Yendosme non contredisant 
led. hommaige à cause desd. vingt quatre acres de 
terre , dont s'ensuyt que où led. de Yendosme estoit 
présent, le Roy était demeuré en possession de lad. 
teneure et led. Le Roy en possession de tenir dud. 
seigneur ensemble de la propriété desd. héritages, 
mais plus disoit que l'église fête et encommencée 
sur lesd. vingt quatre acres est à la présentation du 
Roy et y avoit jà présenté l'un des chappellains de 
madame la régente mère dud. seigneur, voullant oultre 
prouver que au chef de Caux au bout de la hève il y 
avoit une tour et logis assise sur le bout de la fallaize, 
où l'on faict ordinairement feu et flamme toutes les 
nuictz par personnes qui y sont par le Roy ou 
ses officiers commis, qui ont chacun troys solz 
pour nuict ou autre somme qui se prennent sur le 
domayne dud. seigneur pour bien monstrer^que led. 
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rivage, quelque chose que dye led. de Vendosme ne luy 
appartient poinct, autant qu'il n'est subgect à l'entrete- 
oement du fouyer et ne croye pas led. de Vendosme 
soyt patron de lad. parroisse d'Ingoville, car si ainsy 
estoit, il le scauroit bien roonstrer par lectres, et quant 
à la jurisdiction, il n'en monstre aussy aucune chose, 
voullant led. défendeur prouver que d'aucuns descordz 
qui se sont advenuz, led. sieur de Graville et ses pro- 
cureurs et autres officiers ont esté playder en la jnris- 
diction de Longueville, au regard des Thuilleries, disoit 
led. le Roy, qu'il voulloit prouver qu'elles estoient et 
sont scituées et assises près la hève du Chef de Gaux, 
hors lad. parroisse d'Ingoville, à demye lieue ou environ 
des lieux descordables, et que si led. de Vendosme a 
eu quelques deniers de ceulx qui font lesd. thuilles, ce 
auroit esté par accord faict entre led. sieur d'Ingoville 
et lesd. thuilliers pour avoir boys en la forest des Hal- 
lattes, dont l'on faict cuyre lad. thuille et n'est ne moc- 
querye ne mensonge d'alléguer lad. Maheult Lemperis 
et persiste à ce qu'il en a dict, et par ce concluoit contre 
led. de Vendosme comme en défense et contre lesd. 
habitans, en tant qu'il y en a de contractans, disoit 
que lesd. lectres de relèvement ont esté obtenues et 
impetrées des deniers dud. sieur de Graville, iceulx 
parroissiens par luy nourriz et despensez en les venant 
ou allant impetrer, ainsi qu'il veult prouver, parquoy 
et autres raisons par luy alléguez, concluoit à défendre 
desd. lectres que lesd. parties en faisoient à évincer et 
débouter et demandoit despens et lesd. parroissiens , 
tant contractans que non conlractans, parleurs raisons 
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par eulx plaidécs y conciuoient comme devant, sur quo] 
après que lesd. parties avoient corrigé leursd. {dair 
doyez en ensuivant Tarrest sur ce donné le dix neufin* 
jour de mars mil cinq cens vingt ung, avoient chadm 
Jt>aillé par escript, assavoir est led. de Vendosme par 
augmentation les fins et conclusions par luy préten- 
dues, led. le Boy, par semblablement ce que bon luy 
avoit semblé et par semblablement led. procureur gé- 
néral, lequel avoit soustenu vers lesd. de Vendosme et 
le Roy, et chac«n d'eulx que lesd. vingt quatre acres 
de terre compectoicnt et appartenoient au Roy, qu'ik 
luy dévoient eslre adiugées, nonobstant led. gaige pl^ 
et chose dicte par lesd. parties et chacune d'elles avec 
restitution de levées perceùes ou empeschez percevoir 
et depuis s'estoient led. procureur général et icelluy de 
Vendosme et leurs fermiers appoinctez en faict et ac- 
cord, faire preuve chacun des laiclz par eulx affermez, 
tant pour la possession et propriété desd. vingt quatre 
acres de terre que pour lesd. coustumes et acquictx 
dessus déclarez, et à ceste fin avoit esté commis et dep- 
pulé M^re Thomas Postel, conseiller du Roy en la 
Court, pour recevoir les preuves him inde jouxte 
leurs faictz qui seroient extraictz au greffe de lad. Court 
mosmes pour faire ostension et figure des lieux accor- 
dez par lesd. partyes, ordonner et appoincter que led. 
le Roy pourroit de sa part faire preuve de ses faictz, se 
faire le vouloit, nonobstant que contre luy led. sieur 
de Graville eust conclud on droicl si avoient lesd. de 
Graville et procureur général faict faire leurs enquestes, 
ostensions et figures des lieux descordables accordés 
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par eulx, lesquelles enquestes auroient esté receues par 
eulx sans préiudice da droict dudict le Roy et ordonné 
que lad. figure seroit close et employée en procès 
d*entrc led. procureur général et icelluy Vidasme seu- 
lement, et sans ce que lad. figure feust employée au 
jugement du procès d'entre lesd. de Vendosme et 
le Roy et au regard d'iccUuy le Roy, attendu la décla- 
cion par luy faicte qu'il ne vouloit ne entendoit faire 
aucune preuve ou enqueste de sa part et en tant que 
besoing estoit ou seroyl il y renonceroyt, la Court Tavoit 
déclaré forclos de toute enqucsto ou preuve, aussy 
avoient lesd. Vidasme et procureur baillé * et 

reproches aux tesmoings dud. et par après avoient lesd. 
parties clos tout ce dont ayder s'estoicnt voulu pour 
leur estre faict droict ainsy qu'il appartiendroit, veu 
par la Court le procès et plédoyé des parties, ensemble, 
les enquestes, l'acte de la réception d'icelles, reprouchcs 
et salvatîons, lectres, escriptures et tout ce que lesd. 
parties ont produit et cloz, tout veu et considéré à 
grant et meure délibéracion dit est que led. procès se 
peult juger sans enquérir la vérité des fais alléguez et 
mis en avant par chacune dcsd. parties esd. rcprouches 
et salvations et en leur faisant droit sur leur différend 
principal, qui est pour le fait des vingt quatre acres 
de terre dessus déclérés , que à bonne et juste cause 
led. de Vendosme, seigneur de Graville, a prins et levé 
led. gaige plege, à tort led. le Roy, seigneur de Chilien, 
y a mis opposition et contredict, duquel la Court l'a 

* Lacune dans lo monuscril. 
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mis et mect en amende et nonobstant chose dicte au 
contraire par led. procureur général, a adiugé et adiuge 
aud. de Yendosme lesd. vingt quatre acres de terre 
contencieuses pour estre et demourer aud. de Yen- 
dosme comme du corps et dommaine de sad. seigneurie 
de Graville, réservé et non comprins en ce tout ce qui 
a esté et sera prins par le Roy pour l'édiflicacion des 
tours, murailles, fossez et forteresses de la ville Françoise 
et havre de Grâce qui demourront et demeurent et les 
adiuge la Court au Roy, et si a lad. Court en oultre 
réservé et réserve led. procureur général à dire et sous- 
tenir contre led. de Vendosme qu'il pourra avoir et 
prendre en sa main tout le reste desd. terres, rentes, 
droictz et revenuz d'icelle ville Françoise, en faisant 
récompense raisonnable aud. de Vendosme , ledict de 
Vendosme entier et réservé en toutes ses raisons, sous- 
tien et deSences au contraire et lequel de Vendosme 
sera tenu de bailler aux habitans et coustumiers desd. 
marestz d'Ingoville, récompense telle que 'de raison 
pour ce, au lieu de l'usage et droicture qu'ilz avoient 
esd. vingt quatre acres de terre auparavant l'édiffica- 
cion dud. havre de Grâce et ville Françoise et par les 
reslrinclions dessusd. a levé et lève le séquestre et 
tout autre trouble et empeschement sur ce mis et 
appozé au proufût dud. de Vendosme, a condamné 
et condamne led. le Roy à la restitution des levées 
d'icculx vingt quatre acres de terre par luy perceues 
ou ompcschécs à percevoir aud. de Vendosme et de 
tout ce qu'il auroil reçu à cause des fieffés par lui fêtes 
de portion desd. vingt quatre acres de terre, lesquelles 
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fieffés toutesfoys tiendront et sortiront leur effect selon 
et en ensuyvant l'arrest donné par la court le xixme 
jour de mars mil v c xxi et ou cas que led. de Yendosme 
vouldroit prétendre plus grant gaige sur les lieux fieffez 
par led. Le Roy, icelluy de Yendosme sera tenu le dire 
et déclerer dedens troys moys par devant l'exécution de 
ce présent arrest, pour, les parties sur ce oyes, en faire 
son rapport à la court et y estre par elle ordonné ainsi 
que de raison et lequel temps passé led. de Yendosme 
ne seroit par après receu à voulloir augmenter les prix 
et charges desd. ûeffes et pour cause et si a condamné 
et condamne led. Le Roy envers led. de Yendosme aux 
despens et en intérignant, quant à ce, les lectres de 
reliëvement et récision obtenues et impetrées par lesd. 
habitans dlngovillecontractans a cassé et adnuUé, casse 
et adnulle led. contract de fieife et a absolz et absolt 
lesd. habitans des impétitions et demandes dud. Le Roy 
et a condamné et condamne led. Le Roy aux despens 
dlceulx habitans depuis l'expédition et présentation 
desd. lectres et quant ausd. habitans non contractans 
les a envoyé et envoyé hors de court et de procès avec 
despens sur led. Le Roy du procëdement, fait entre 
eulx la taxation desd. despens réservée par devers elle et 
pour le regard de l'instance des çoustumes et acquictz 
des marchandises, encrages, posages, varescz, eauyes, 
sec2^es de rez et balisages, la court a ordonné et 
ordonne que led. procureur général sera maintenu et 
gardé, le maintient et garde la court au droit et posses- 
sion de avoir et prendre en toute lestente et limites de 
lad. prévosté de Leure et Harfleu, en ce comprins lesd. 
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vingt quatre acres de terre estans dedens lesd. lymites 
d'icelle prévosté, c'est assavoir, depuis la cricque d'Ou- 
dalle jusques à la Heve et Chief de Gaux, les ancrages 
des navires, coustumes et acquictz des denrées, marchan- 
dises et navires venans, traversans et posans dedeos 
lesd. lymites et tous droitz royaulx en quelque lieu, 
fief de Graviile ou terre qu'ilz auroient dedens lesd. 
lymites et aussi a lad. court maintenu et gardé, main- 
tient et garde led. de Yendosme, seigneur de Graviile 
en possession et saisine d'avoir et prendre en tout le 
territoire d'icelle sieurie de Graviile, comprins lesd. 
vingt quatre acres de terre , les droictz de varescz, 
eauyes, secages de rez, balisages et autres droicti 
féodaulx, tels que par la coustume générale du pays de 
Normandie appartient à fieffé noble de basse justice et 
que lui et ses prédécesseurs en ont justement joy et 
usé le temps passé sans abuser, réservez lesd. droictz 
royaulx avec restitution de levées respectivement par 
lesd. fermiers perceues ou empeschées percevoir l'un 
vers l'autre et sans despens et pour cause. 

Prononcé à Rouen en parlement le xiiin^e jour de 
may l'an mil cinq cens vingt quatre 

Collacion fête 

SURREAU * . 



< Jean Surreau, s' do Lisores o^ de Farcoaux, groflier au chef pour le 
civil du parlomont do Rouon do 1514 à 1536, fils de Jean Surreau, 
général dosflnancos on Normandie pour lo fait dos aydeg ot de Jeanne 
le Troflior. 



^ \ 
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LXXX. 



Rapport au Roi sur Tenquète ordonnée pour évaluer Tindemnité due 
aux héritiers de Louis de VcndAme pour la prise de possession de 
terrains à eux appartenants sur lesquels ont été élevées les forti- 
fications et ville du Havre. 

— Août - octobre îbltK — 



Au Rot nostre Souverain Seigneur. 

Sire, suivant vostre commandement et voulloir, et 
intencion, et pour acomplir la commission en patent 
qu'il vous a pieu à maistre Anthoine Du Bourg % maistre 
ordinaire des requestes de vostre hostel, et à moy, René 
de Becdelièvre ^, conseiller en vostre cour de parlement, 
ù Rouen, et à chacun de nous en Tabsence l'un de l'autre, 
adresser, dabtée du xvn"»« jour de juing mil cinq cens 
trente et deux, donnée à Ghastaubréant, par laquelle, qui 
sera cy après incérée , et pour les causes en icelle con- 

• 

* Archives Nationales. Section historique. J. 774. N<* 40. Notre 
confrère M. Siméon Luce a bien voulu surveiller la copie de cette 
pièce importante. 

* Antoine du Bourg , Lieulenant général civil du Ghâtelet en 1526, 
Président du conseil dû la Régente, mère du Roi en 1531, Maître des 
requêtes de l'hôtel du Roi le 28 avril 1532, Premier Président du 
parlement de Paris le 26 septembre 1534, Chancelier de France le 
16 juillet iSSâ, mort en 1538. 

* René de Becdelièvre , seigneur de Sazilly et de Quevilly , nommé 
par Louis XII en 1502 gouverneur et podestat de la ville d* Alexandrie, 
consei&er au parlement de Rouen en 1512, garde des sceaux de la 
chancellerie près le même parlement après la mort du cardintl 
d'Amboiseen 1525, mort le 14 avril I54s. 
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tenues, estoit mandé au premier de nous soy transporter 
en vostre ville Françoise de Grâce et autres lieux que 
besoing et requis seroit ; et, illec appelle vostre procureur 
et autres vos officiers, et par semblablement les héritiers 
de feu Loys de Vendosme », en son vivant seigneur de 
GraviUe, propriétaires et possesseurs de la terre où est 
assise vostre dicte ville Françoise de Grâce, ou leurs pro- ' 
cureurs informer et enquérir de la valleur et revenu 
annuel de ce qu'il peult competer et appartenir aus dicts 
héritiers en tout le circuit de la dicte ville Françoise et 
pour autant qui leur en peult revenir tant à raison de 
vingt quatre acres de terre sur lesquelles est scituée et 
assise la dicte ville Françoise que aultrement en toute la 
parroisse dlngoville es ûnages du dict lieu pour laquelle 
informacion par nous faicte et la vraie valleur estât et 
qualité des choses y mencionnez par nous portée ou 
envolée devers vous estre ordonné sur la rescompense 
telle qu'il vous plaira faire et bailler aus dicts héritiers 
selon et ainsi que plus amplement il est contenu en la 
dicte commission dont la teneur ensuict : 
• François, par la grâce de Dieu Roy de France, 
À nos amés et féaulx conseillers maistres Ânthoine du 
Bourg, maistre des requestos de nostre hostel , et René 
de Becdelièvre, conseiller on nostre court do parlement 
de Rouen, salut et dillection. 

Comme après nostre advénement à la couronne eussions 
vouUu construire et édiffier nostres ville et havre que 
avons nommée La Françoise de Grâce, pour estre une des 
clefs et bouUevars de nostre Royaulme à raison de 
l'assiette et scituacion d'icollo qui est le dernier port de 
nostre pays de Normandie de ce costé là, le territoire de 
Tenclos de laquelle contenant vingt-quatre acres se feust 

' Louis do Vondôme était mort le 22 août 1526. 
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trouvé du territoire de la seigneurie de Graville , appar- 
tenant à deflfunct Loys de Vendosme, vidame de Chartres, 
et , de présent , à ses successeurs entre lequel nostre 
procureur général et autres parties se seroient intentez 
aucuns procèz et différendz sur lesquelz nostre dicte 
court de parlement par son arrest prononcé le xm*»» 
jour de may mil cinq cens vingt-quatre entre autres 
choses auroit adjugé audict de Vendosme les dictes 34 
acres par nous destinez, et faict mesurer pour le dedans 
enclos et comprins de la dicte ville comme estans de sa 
dicte seigneurie de Graville, réservé et non comprins en 
ce tout ce qui a esté et sera prins par nous pour rédifûca- 
cion des tours, murailles, fosséz et forteresses de la dicte 
ville Françoise et havre de Grâce qui nous demourront 
et demeurent et nQ,us , les avons adjugez, nostre dicte 
court aussi, nous avons adjugé et au dict de Vendosme 
respectivement aucunes droictures en la dicte ville et à 
Tenviron touchant les coustumes, aquictz des marchan- 
dises, ancrages, pesages, vareschz, eauyes, secages de rez 
et baiUizages jouxte. que plus à plain est contenu au dict 
arrest, et ce néansmoingtz avoir nostre dicte court réservé 
nostre procureur général à dire et soutenir contre le dict 
de Vendosme que pourrions avoir et prendre en nostre 
main tout le reste des dictes terres, rentes, droictz et 
revenues d'icelle ville Françoise ainsi adjugez au dict de 
Vendosme, en lui en faisant rescompense raisonnable, à 
ceste cause, pour ce que nous voulions de bref entendre à 
la dicte rescompense par les meilleurs moiens et plus 
raisonnables que faire se pourra, soit besoing commectre 
et depputer quelques bons et notables personnages qui 
vacqueront dilligemment à informer et enquérir de la 
valleur, estât et quallité des choses dessus dictes et nous 
en faire le rapport pour après adviser sur la dicte rescom- 
pense, nous, à ces causes, et pour la bonne confiance que 
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nous ayons de vos personnes, prudence et loyaultei, 
vous avons commis, ordonnez et depputez , commettons, 
ordonnons et depputons par ces présentes et à chasciu 
de vous en l'absence l'un de l'autre, pour vous transporta 
sur les dicts lieux de Grâce et autres lieux que besoing 
et requis sera, et illec appelle nostre procureur et autree 
nos officiers et les dicts héritiers du dict feu seigneur de 
Graville, propriétaires et détenteurs des dicts lieux oi 
leurs procureurs, et, veuz leurs tiltres, adveuez et dénom- 
bremens, comptes, receptes et valleurs de ce qu'ils ont 
ou pevent avoir au dict lieu de Grâce en ce que contient 
le di6t circuit que avons faict mesurer pour faire la dicte 
ville Françoise et havre de Grâce et de toute la parroisse 
et finaige du dict lieu, vous informez de la valleur, estât 
et quallité des choses dessus dictas comme adviseres 
estre à faire selon raison ; et, la dicte informacion Mcte, 
nous renvoyez et tout ce que faict en aurez semblablement 
cloz et scellées pour par après en adviser et ordonner 
ainsy que verrons estre à faire, de ce faire vous donnons 
et à chascun de vous en Tabseilce de d'autre, plain povoir, 
auctorité, commission et mandement spécial; mandons 
et commandons à tous nez justiciers, officiers et subgectz 
que à vous en ce faisant soit obéy. 

Donné à Chastaubréant le 16» jour de juing Tan de 
grâce 1532 et de nostre règne le dix-huicfiesmo. 

Ainsi signé : par le roy en son conseil, Bayart ; et scellé 
sur simple queue de cire jaulne. • 

Pour laquelle exécuter, moy, René de Becdelièvre, 
après en avoii* parlé et communiqué à maistre Laurens 
Bigot, vostre premier advocat en vostre dicte court de 
parlement à. Rouen', et parsemblablement â maistre 



^ Laurent Bigot, sieur de Tibermesnil, premier avocat général du 
Hoi près la cour de parlement de Rouen, de 1527 à 1570. 



— 319 — 

Jehan Vauquelin substitud de maistre Simon Mustrel \ 
vostre procureur général en la dicte court, à cause de 
la malladie du dict Mustrel et à eulx monstre et exhibé 
la dicte commission et l'arrest du 13* jour de may 
V ce XXTTTT donné en la dicte court, auquel est la dicte 
commission refférée, et amplement consulté avec eux du 
dict affaire suivantement de l'article contenu au dict 
arrest par lequel vostre dict procureur général avoit esté 
réservé à dire et soustenir contre le dict de Vendosme 
que pourriez avoir et prendre en vostre main tout le reste 
des dictes terres, droictz et revenu d'icelle ville Fran- 
çoise en contre plus dd ce qui vous est adjugé en faisant 
rescompense raisonnable jouxte le dict arrest. 

Suis party de Rouen le 14* jour d'aoust l'an 1532, en 
la compagnie de maistre Jehan Bertein, advocat en court 
laye prins pour adjoinct, pour aller au dict lieu et hftvre 
de Grâce, auquel lieu arrivasmes le lundy suivant et en 
passant par vostre ville de Harfleu ay envoie lettres par 
homme exprès en la ville de Montivillier distant de la 
dicte ville de Harfleu d'une lieue à maistres Jehan Ha- 
quet et Pierre Deschamps, vos advocat et procvreur au* 
bailliage de Gaux en la vicomte de Montivillier et ville 
Françoise. Et par semblablement feust par nous com- 
mandé au substitud du lieutenant du vicomte de Monti- 
villier qu'il feist sçavoir à maistre Guillem Marye, lieute- 
nant général du dict viconte à ce qu'ils se trouvassent et 
comparussent au dict lieu de Grâce deux heures de 
rellevée, lesquels à la dicte heure se y sont trouvez et 
comparus. Et à iceulx a par nous amplement esté re- 
monstré l'affaire qui me menoit et à quelle fin je m'estois 
transporté en ce lieu, monstre et communiqué la dicte 



> Simon Muterel, sieur de Fauville, procureur général du Roi près 
le parlement de i.ouen de 1522 à 154 1. 
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commission, ensemble le dict arrest et qu'ils eussent de 
leur part à me bailler mémoires et instructions pour par- 
Yonir aux fins de la dicte commission et faire plus véri- 
tablement la dicte informacion alfin que vostre droict sur 
ce y puisse myeulx estre gardé. 

Et après avoir faict faire lecture de la dicte commission 
en la cohue et prétoire où se tient la jurisdicion de l'ad- 
mirai au dict lieu du Havre, présence des dicts officiers 
et autre grand nombre de peuple assemblé, fut requis 
par vostre dict procureur au dict lieu estre procédé i 
l'exécution d'icelle et de bailler et par moy décerner man- 
dement pour a(\journer les dicts héritiers du dict sei- 
gneur de Graville», leurs tutteurs, curateurs, procureurs, 
reccpveurs, officiers et entremotiers de leurs affaires, 
mesmes la veufve du dict seigneur ' et autres qu'il appar 
tiendra au chasteau, manoir et domicile de Graville et 
auti*es lieux se reconneus povcnt estre en ce pays et 
duché de Normandie, à ce qu'ils aient à comparoir par 
devant moy au dict 24* jour de Septembre prochain, heure 
de dix heures de matin et autres jours suivans au dict 
lieu de Grâce et ville Françoise en la maison ethostellerie 
où pend pour enseigne la sallemandre près du havre. 



> Ix)uis de Vendôme n'eut pour héritier qu'un fils, François de 
Vendôme, prince de Cbabanois, vidame de Chartres, qui fût colonel 
de l'infanlerie française après la mort du seigneur de Donnivet et 
et mourut lo 7 décembre 1500 ou 1562, &gô de trente-huit ans, sans 
laisser de postérité de sa femme, Jeanne d'Estissac. 

< Hélène Gouiller, dite de Boisy, fille d'Artus Gouffier, duc de 
Rouannois, pair et grand maître de France, comte d'Estampes et de 
Caravas, baron de Maulévrior et de Passavant, sieur de Boisy, etc., 
chevalier de Tordre du Roy et son chambellan, gouverneur de Dau- 
phiné, bailly du Vermandois et do Hélène do Hangcst, damo de 
Map[ny, veuve do Louis de Vendôme, qu'elle avait épousé par contrat 
du 10 août 1517, et remariée par contrat du 10 septembre 1527 à 
François de Clermont, seigneur do Travos ut de Saint-Chéron. 
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Lequel mandement feust par moy accordé et à ceste fin 
baillé à RaouUin Paon, sergent pour Icelle faire exploicter 
en la forme et manière que dessus et à luy commandé si 
les dicts héritiers, tutteurs, curateurs et mesmement la 
veufve du dict seigneur n'estoit en ce dict pays, faire com- 
mandement au procureur, recepveur et fermiers du dict 
lieu et seigneurie de Graville qu'ils aient à le faire sçavoir 
aus dicts héritiers, leurs tutteurs et curateurs, veufve et 
autres qu'il appartiendra pour ce trouver au dict lieu, 
jour et heure et aussi qu'ils eussent à apporter au dict 
jour et mectre entre mes mains tous les droictz, adveux, 
dénombremens, chartriers, comptes, pappiers de receptes 
et valleurs de tout ce qu'ils ont ou pevent avoir au dict 
lieu de Grâce, en tout ce que contient le dict circuit des 
dictes 24 acres et pour autant qui leur en peult appar- 
tenir en quelque sorte et par quelque moyen que ce soit 
et qui a esté adjugé au dict deflfunct seigneur de Graville 
par le dict arrest du 13« jour de may 1524 et au dict jour 
de lundy 26* jour d'aoust ; ainsi que ce faisoit la lecture 
de ma dicte commission, arrivèrent Jehan de Maroelles', 
recepveur en partie de la seigneurie de Graville, maistre 
Jehan de Brey, soubz sénéchal de la dicte seigneurie de 
Graville, ausquelz feust par moy commandé comparoir au 
dict 23* jour de Septembre et à icelluy jour apporter ses 
pappiers de recepte, journal, comptes et pappiers depuis 
qu'il a esté commis à la dicte recepte et s'il en avoit du 
précédent qu'il les eust à apporter, lequel de Marcelles, 



* Jean de MarceUes était le pore de maistre Guillaume de Harcelles, 
conseiller da Roi, son procureur en la ville Françoise de Grâce ^ au* 
teur des Mémoires sur la fondation et origine de cette ville, qui furent 
publiés, en 1847, par J. Morlent, en 48 pages in-4*'. Un terrain de 
quatre-vingt-cinq pieds carrés fut concédé à J. de Marcelles, au coin 
de la rue qui maine des quays à Vesglise et de celle qui maine des 
tares à Vesglise. V. p. 248. 
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recepvcur se submist et promiat ainsi le faire, etpanem- 
blablement qu'il feroit sçavoir l'assignation aua dicte hé- 
ritiers, tutteurs et curateurs en temps deu. 

Et par le dict de Brey, soubz séneschal feust dit qall 
n'avoit charge autre que tenir la jurisdlcion etplésdeli 
dicte seigneurie de Graville pour l'absence du sénescbd 
et qu'il se trouveroit au jour et assignacion. 

Feust par semblablement commandé au dict mtiflin 
Guillaume Marye, lieutenant, nagueres tutteurdesenfCuit 
' myneurs de Estienne Marye, son frère, qui par cy déduit 
avoit esté recepvcur en la dicte seigneurie de Graville de 
apporter les chartriers, comptes et pappiers qu'il a pir 
devers lui, ensemble de bailler instruction à EtaooUin 
Paon présent, sergent à Montivillier pour faire a^joumer 
ceulx qui pour ce seront à ad[journer aux fins que dessus. 
Et i\ l'heure feust par moy baillé une demie feuille de 
pappier au dict Raoullin Paon, sergent, en laquelle estdt 
contenu le mémoire et instruction pour faire les dicb 
exploictz dont la teneur ensuit : 

c Mémoire à Raoullin Paon^ sergent se trouver aux pro- 
chains plés de la parroisse dlngouviilo qui se tiennent 
en la ville de Gr&ce et réitérer 1 assignacion qu'il aurt 
faicte au séneschal ou son lieutenant tenant les dicb 
plés, c'est assavoir maistre Jehan de la Masure, séneschal 
et maistre Jehan Broy, soubz séneschal et h Jehan da 
Marcelles, recepveur do la dicte seigneurie de Graville. 

Item, réitérer la dicte assignation au consierge et garde 
dti chasteau de Graville et par semblablement à maistre 
Loys Quemyn, procureur de la dicte seigneurie. » 

Et fut commandé au dit Paon, sergent partir dès len- 
demain 28**"* jour d'aoust pour aller faire les dictes 
assignations et aller es maisons et domiciUes des dessus 
nommés et icelluy réitérer en la forme que dessus et ce 
pondant en attendant le jour d'icelle assignation moy et 
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le dict adjoinct sommes retournez en la dicte ville de 
Rouen . 

Et le samedi 21* jour de septembre ou dict an 1582, 
de rellevée, moy, René de Becdelièvre, conseiller et com- 
missaire dessus nommé pour parfaire et mettre à exécu- 
tion vostre dicte commission me suis party de la dicte 
ville de Rouen pour aller à la dicte ville Françoise de 
Orâoe et en ma compagnie maistre Geuffroy Marie, baiUy 
de Maulevrier, advocat en court laye pris pour ac^'oinct 
à raison de la malladie survenue au dict maistre Jehan 
Berthin, mon premier adjoinct et en laquelle il estoit 
encore détenu et en icelle ville Françoise de Grftce suis 
arrivé le lundy 23* jour du dict moys de septembre ou 
dict an et logé en la dicte hostellerie où pend pour en- 
seigne la Sallemandre. Et là ay trouvé maistre Laurens 
Bigot, votre premier advocat en la court, venu au dict 
lieu pour requérir et pourchasser ce qui seroit requis 
de faire à la conservation de vostre droict, enquel logis 
tost après se sont présentez et comparus les personnes 
dont les noms ensuivent et premièrement RaouUin Paon, 
sergent royal en la viconté de Montyvillier, lequel a 
présenté mon mandement sur ce à lui baillé duquel la 
teneur ensuit : 

« Régné de Becdelièvre, seigneur de Sarsilly, conseiller 
du Roy en sa court de Parlement à Rouen et commissaire 
du dict seigneur en ceste partie, au premier huissier ou 
sergent royal sur ce requis, salut. 

Comme par arrest de la dicte court donné entre le 
procureur général du Roy d'une part et feu Loys de 
Vendosme, vidame de Chari;res et seigneur de Qraville 
et autres dénommez au dict arrest, le 13* jour de 
may 1524 pour le descord de scituation de la ville 
Françoise de Grâce, entre autres choses eust été adjugé 
au dict de Vendosme 24 acres de terre, sur lesquelles a 
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esté construicto et édifliée le havre et ville Françoise 
de Grâce comme estant du corps et dommaine de la 
seigneurie de Graville, fors et réservé et non comprins 
tout ce qui estoit et seroit prins par le Roy nostre sire 
pour rédifUcation des tours, murailles, fossez et forte- 
resses de la dicte ville Françoise et havre qui estoient 
et demouroient adjugez par le dict arrest au dict sei- 
gneur, et si avoit la dicte court réservé le procureur 
général du dict seigneur à dire et souvtenir contre le 
dict de Vendosme qu'il pourroit avoir et prendre en sa 
main tout le reste des dictes terres, rentes, droictz et 
revenuz d'icelle ville en faisant rescompense raisonnable 
au dict de Vendosme, lui entrer en ses deffences au 
contiaire suivant laquelle réservacion, nous ait esté 
mandé par lettres patentes du dict seigneur donnez ù 
ChastcauLréant le 17* de juin 1532 nous ti*an6porter sur 
le dict lieu et havre de Grâce, appeler ceux qui pour ce 
seront à appeler et entre autres les ofûciers du dict 
seigneur et les héritiers du feu seigneur de Graville 
pour informer de la valleur et revenu auquetque pevent 
valloir par chascun an les dictes 34 acres de terre en 
tant qu'il y en a adjugé au dict de Vendosme, ensemble 
de toutes les droictures, proufflctz et émolumens qu il 
a et pourroit avoir en quelque sorte que ce soit ou puisse 
estre pour raison de sa dicte seigneurie de Graville au 
dict lieu et havre de Grâce et illec environ jouxte le 
dict arrest pour luy en faire rescompense raisonnable 
par le dict seigneur. Pourquoi nous vous mandons que 
incontinent et sans délay vous faictes assignacion aux 
héritiers du dict deffunt de Vendosme si faire se peult 
ou à ses procureurs, roccpveurs, officiers et entre- 
métiers en la dicte seigneurie de Graville, à la veufve 
du dict dellunct de Vendosme, ses procureurs et officiers 
et autres qu'il apparteudra â estre et comparoir par 
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devant nous lo 23« jour de septembre prochain, à la vcufvo 
et autres enflants au dict lieu et havre de Gr&ce en la 
maison et hostellerie où pend pour enseigne la Salle- 
mandre près la grosse tour pour estre prins à voir 
procéder en la dicte commission et qu'ils aient à ap- 
porter leurs chartriers,tiltres,adveux, comptes, pappiers 
de recepte et dénombremens contcuans la valleur et 
revenu de ce qu'il leur est adjuge par le dîct arrest 
s'ils voient que bien soit, oyi- telles requestes et con- 
clusions que vouldi-a vei*s eulx prétendre le procureur 
du Roy, notre dict seigneur, et par intimacion qu'ilz 
comparent ou non, il sera procédé au faict et parfaict de 
nostre dicte commission selon le voulloir et comman- 
dement du Roi. Ce faictes et gardés que deflfaut n'y 
ait et nous certifiiez de tout suffisamment. 

Donné au dict lieu du havre de Grâce le lundy 
36> jour d'aoust Fan de grâce 1532, ainsi signé, Bcc- 
delièvre, ung paraphe et icelle sur simple queue de 
cire rouge. Et avec ce a baillé sa rcUacion de Tcxploict 
qu il en a faict rédigée par lui en escript et signée de 
son signe ainsi qu'il a tesmoigné et recordé en la pré- 
sence du dict Marie, adjoinct et de laquelle aussi la 
teneur ensuit : 

A mon très honoré, seigneur, monseigneur maistre Ré- 
gné de Bccdelièvre, seigneurde Sarsilly, conseiller du Hoy 
nostresireen sacourt de parlement à Rouen ctcommissaire 
'la dict seigneur en ceste partie, honneur et révérence 
avec deue obéissance. Plaise vous sçavoir que, moy, Raou- 
IId Paon, sergent royal en la vicomte deMontivillier vous 
certifie que ce jourd'huy 27* jour d'aoust 1532 pour 
acomplir le contenu en mandement donné de vous en la 
ville et havre de Grâce le lundy 26e jour de ce présent 
moyset an, je me suis transporté au chasteau de Graville, 
^nqiie] lieun'ay ti'ouvo aucune personne. Neantmoinctz 
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en la présence de Guillaume le Tellier, sergent et Robot 
Picquiet, j'ai adjourné les héritiers de feu Loys de Yen- 
dosme, vidame de Chartres et seigneur du dict lien de 
Graville à comparoir par devant vous, monseigneur, ib 
dict havre de Grâce le 23* jour de septembre produio 
venant en la maison où pend pour enseigne la Sallemm- 
dre, pour répondre et procéder jouxte et aux fins contenu 
au dict mandement. Et ce dict jour me suis transporté 
en la dicte ville et havre de Grâce, auquel lieu en pariint 
â maistre Jehan de Brey , escuyer, soubz séneschal de h 
dicte seigneurie de GraviUe et Jehan de Marcelles, escnier, 
recepveur fermier en partie do la dicte terre et seignea- 
rie de Graville, ausquelz ay faict semblablement assigna- 
tion ; lesquelz après avoir veu et leu le dict mandement 
m'ont faict responce, c'est assavoir : le dict de Brey qu'il 
eçtoit voirement sous seneschal, mais qu'il n'avbit 
aucuns chartriers, lettres ne enseignemens de la dicte sei- 
gneurie fors le registre des plés estant es mains de maistre 
Gilles Ârondeau, son greffier. Et par le dict de Harcelles 
m'a été répondu que le dict seigneur de Graville estoit 
soubz et en la garde du Roy, nostre sire et ne sçaroit 
recouvrer ses gardains ne raesme la dame mère du dict 
seigneur à raison qu'ils étoient demourans hors ce pays 
de Normandie, oultre qu'il n'avoit charge de recepvoii* 
aucunes assignacions pour son dict maistre et qu'il y 
avoit ung procureur auquel je pourrioiz faire la tlicte 
assignacion. Et quant aux comptes, pappiers , jour- 
naulx , adveux , chartriers et autres enseignemens il 
cxhiberoit voUuntiers ce qu'il en avoit. NéantmoincW* 
lesquelles responces pai* eux à raoy faictes, je leur ay fai^'^ 
commandement apporter au dict jour les dictz chartricn^' 
pappiers de recopto, tiltres, adveux et autres enseignement^ 
concernans la dicte seigneurie de Graville mesmes qu'ils^ 
aient à le faire sçavoir au dict seigneur, leur maistre, ses 
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gardains, la dame sa mère et autres qu'il appartendra 
davantage, pour ouyr telles requestes et conclusionz que 
▼ouldra vers eulx prétendre le procureur du Roy, nostre 
dict seigneur et par inthimacion qu'ilz se comparent ou 
non , il sera procédé par raison selon le voulloir et com- 
mandement du Roy, notre dict seigneur. A ce présent pour 
tesmoingts, scavoir est au dict de Brey, Tristement le 
Vasseur et Eustache du Val et au dict de Marcelles, Jehan 
Thiboust, sergent et Robert James. 

Et ce dict jour, me suis transporté en la maison et 
domicilie de maistre Loys Quemyn, procureur de la dicte 
seigneurie de GraviUe et illec en parlatft à sa femme ay 
fàict semblablement assignacion et commandement que 
dessus. Laquelle femme m'a faict responce que son dict 
mary n'estoit pour le présent en la ville, mais, luy re- 
tourné, luy feroit volluntiers sçavoir la dicte assignacion; 
i ce présent Jehan Tizon, prins pour mon tesmoingt. 

Et le lendemain 28* jour du dict moys me suis de 
rechef transporté vers ledict Quemyn , luy estant en la 
place devant l'Eglise SainctrSaulveur du dict Montivillier, 
laquel j'ai réitéré la dicte assignacion , luy commandant 
le Cèdre sçavoir au dict seigneur et dame ; me demandant 
la ooppie du dict mandement avec rellacion de mon 
exploict que lui ai accordée. Â ce présent pour tesmoingts, 
loaistre Adam Quemyn et Robert Savary. 

Le dernier jour du dict moys d'Âoust me suis trans- 
porté en la maison et hostel de nQ)»le homme maistre 
Jehan de la Masure, fermier de la dicte seigneurie de Gra- 
Tille, auquel ay faict semblable assignacion et commande- 
ment que dessus; lequel après avoir veu et leu le dict 
mandement m'a respondu qu'il n'avoit charge ne mande- 
ment du dict seigneur ne de messieurs ses gardains de rece- 
voir icelle assignacion et que le dict seigneur de Graville 
estoit en la garde du Roy, nosti-e dict seigneur. Néant- 
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moinctz laquelle response luy ay faict commandement le 
faire sçavoir au dict seigneur et la damo sa mère, ses 
gardains et autres qu'il appartendra, mesmes apporterai! 
dict jour assigné leurs chartriers, tiltres, adveux, comp- 
tes, pappiers de recepte et dénombremens contenans li 
valleur et revenu de ce qu'il leur est a(]yugé par le dict 
arrest s'il voit que bon soit, ouyr toutes et telles requestes 
et conclusions que vouldra vers eulx prétendre le procu- 
reur du Roy, nostre dict seigneur. Sur quoy il m'a faict 
semblable responce que dessus et qu'il se gardera d6 
mesprendre, me demandant la coppie du dict mande- 
ment avec rellaciôn de mon cxploict tant à lui faict qae 
aux autres officiers, lequel lui ay baillé présentement, à 
ce présent Jehan de Boissel, prins pour mon tesmoingt. 

Et oultre vous certifûe que le tiers jour de Septembre 
eu dict an vccxxxii me suis transporté en la dicte ville 
de Grâce au prétoire acoustumé à tenir les jurisdicions 
ordinaires du dict lieu et illec les plés de la dicte seigneu- 
rie do Graville tenans par le dict de Brey, présens le did 
de la Masure et Harcelles, ausquelz j'ay réitéré les dicta 
assignacions et commandement cy dessus déclarez, moy 
saisy du dict mandement offrant leur en faire lecture, 
par lesquelz de la Masure, de Brey etMarcelles m'a esté 
respondu qu'il tenoient pour veu et leu me déclarans que 
autrcffois leur avoys faict la dicte assiguacion et cxploict 
d'icelle disans qu'ilz percistoient îi leur première res- 
ponse, déclarans de rechef que le dict seigneur estoit on la 
garde du Roy et en surplus se gai-deroient de mesprendro. 
A ce présens pour tesmoingtz , noble homme Jacques 
d'Estimauville, Germain Hobeii, Gilles Arrondeau, gref- 
fier des (lictz plés et Pierres du Val, sergent et autres. 

Et d'abondant me suis ce dict jour transporté au dict 
chasteau de Graville, auquel lieu n'ay trouvé que une 
femme, soy disant femme de Marin le Clerc, consierge du 
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dict chasteau à laquelle j'ay réitéré la dicte assignacion 
par moy faicte au dict lieu faisant lecture du dict mande- 
Dfient ; laquelle m'a faict réponce qu'elle ne sçayoit que 
ts'est et que je eusses à parler aux officiers de la dicte sei- 
pteurie. A ce présens, Jehan Gavellier et Colliu Marelle, 
prochains voisins du dict lieu. Et le tout vous certiffie 
estre vray et par moy avoir esté ainsi faict l'an et jour 
dessus dicts et es présences que dessus. Ainsi signé : 
Paon, ung paraphe. » 

Et ce faict, en la présence du dict Bigot, vostre advocat 
et du dict Marie adjoinct : Se sont présentez et comparuz 
maistre Guillem Marie , lieutenant général du viconte de 
Montivillier, maistre Jehan Hacquet, advocat du Roy au 
dict lieu et maistre Pierre Deschamps, vostre procureur 
en la dicte viconté ; en la présence desquels, à l'instance 
du dict Bigot ont esté appeliez les enffans et héritiers de 
deffunct Loys de Vendosme ^ en son vivant visdame de 
Chartres et seigneur de la terre et seigneurie de Graville. 
Mesmement a esté appellée la dame mère et gardaine des 
dicts enffans, soubz à quoy s'est présenté et comparu 
maistre Loys Quemyn , procureur de la dicte seigneurie 
de Graville et mesmes procureur seulement ad lites comme 
il dit de la dicte dame, laquelle sa procuracion il a exhibée 
et est cy-après incérée. Aussi s'est comparu maistre 
Jehan de Brey, escuyer, soubz séneschal, Jehan de Mar- 
celles, recepveur f ermy er en partie de la dicte seigneurie, 
maistre Jehan de la Masure estant seigneur de Fontaines, 
lieutenant particullier du bailly de Caux en la viconté de 
Montivillier, aussi fermier et recepveur de la dicte terre 
de Graville. En la présence desquels officiers ay faict faire 
lecture de la dicte commission par le dict Marye, adjoinct. 

Et ce faict, leur ay faict remontrance des causes de ma 
venue contenus en la dicte commission et pour icelle 
exécuter. A quoi par les dicts officiers de Graville a esté 
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dit, que en obéissant à l'assignadon 
leur avoit esté faicte jouxte sa rellaolon dessus ineérèei 
ils se comparoissent et présentent pour ouyr et entendn 
ce qui leur seroit dict. Disans, les dicts oCffciers, eie^ 
Quemyn, qu'ilz n'avoient charge, mandement ni commis 
dament des dicts seigneurs et dame d'eulx y comparoir, 
fonder, parler ne procurer pour eulx en aucune manière. 
Et par le dict Quemyn, procureur a esté dit que sa dide 
procuracion n'est particulière ne instructive de l'afhire 
présent, mais seulement tid lites et que deslors que l'asd- 
gnacion lui feust faicte il avoit escript et adverty la dicte 
dame, mère et gardaine, etmesmement monsieur de Cle^ 
mont\ entremetier principal de leurs affaires et queladMe 
assignacion estoit faicte et la dicte commission déoeniée 
par vous, sire, laquelle dame luy avoit faict responoe que 
à dilligence elle avoit envoyé devers ses conseulx à Paris 
pour dellibérer qu'elle avoit sur ce à faire et que si t06t 
qu'elle en auroit eu responce, elle lui feroit sçavoir, dont 
il n'en avoit eu encore aucune. Â ces causes requérdt 
temps compétent lui estre donné pour renvoier devers 
elle, aûn do lui faire sçavoir ma venue , lequel temps il re* 
quéroit, estoit d'un moys, et n 'avoit autre charge ou 
povoir de accepter ladicte commission ne chose qui feust 
faicte en la deppendance d'icelle et néantmoinctz demao- 
doit en avoir copie. Sur quoy par le dict maistre Laurens 
Bigot, vostre premyer advocat en la dicte Court a esté re> 
quis non obstant la responce du dict procureur et offi- 
ciers, estre procédé à exécuter vostre dicte commission , 
veu qu'elle ne consistoit ne regardoit aucun ordre de 
procès, mais estoit seuUement dérivée de vostre bon 
voulloir et auctorité pour sçavoir et entendre au certahi 
en quoy consistoit le bien et revenu que le dict seigneur 

* François de ClormoDt, second mari d'IIélôno GoulGer, veuvo de 
Louis do Vondômo. 
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de Graville prétendoit avoir au lieu et place où est ^diffiée 
vostre ville de Grâce, soit en fons, rentes, droictures féo- 
dalles que autres choses à lui accordez par Tarrest de la 
Court donné en Tan 1524 et jusques et comprins ce qui 
reste en 34 acres qui est en descord et aussi pour en- 
tendre combien valloit le dict revenu par chascun an , 
affin que selon ce qui en seroit trouvé vous poussiez user 
ou délaisser la condicion apposée au dict arrest de réser- 
vacion de prendre le tout en vostre main en donnant par 
vous rescompense vailiable et suffisante au dict seigneur 
de Graville jouxte le dict arrest et commission est prouf- 
Stable et raisonnable tant pour vostre intérest et regard. 
Et afSn que poussiez estre certain et adverty au certain 
des choses que aussi à l'utillité et prouCQct du dict sei- 
gneur de Graville pour le faict de sa dicte récompense, se 
vostre plaisir est user . de la dicte condicion et d'avantage 
estoit la dicte commission principallement donnée pour 
le bon prouffict et utillité de la chose publicque , augmen- 
tacion de la dicte ville Françoise et de tous les habitans du 
pays et chose requise estre faicte à dilligence par quoy 
n'estoient recepvables à riens contrevenir à vostre voul- 
loir ne à contredire Texécucion d'icelle vostre commis- 
sion, immo la debvoient eux-mêmes requérir et demander 
à ces causes et que leurs requestes tendoient à longue 
dillacion veu le temps qu'ils en avoient esté advertis et 
les assignacions sur ce faictes, requeroit estre procédé et 
tiré oultre à la dicte exécution. Sur quoy eulx ouys, veu 
leur dicte response, a esté accordé au dict procureur de 
Grâce copie de la dicte commission qui leur sera baillée 
ce jourd'hui et temps donné d'en conférer avec les dicta 
officiers ainsi qu'il verra bon estre jusques à joudy matin, 
pendant lequel temps a esté enjoinct au dicl Bigot ot 
autres vos officiers au lieu présans, dresser articles, mé- 
moires et instructions telles qu'ils verront bon estre et 
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mcsmes administrer tosmoingtz pour l'exécution d'icelle 
commission. 

Aussi a esté enchargé et commandé aus dictz officiers 
de Graville et chacun d'eulx et par especial à ceulx qui 
ont eu par cy devant charge de recepte de mectro deym 
nous les comptes, registres, pappiers, adveux, escripts et 
autres onscignemens qui pourront donner à entendre et 
congnoistre en quoy consiste le dict revenu et droicture, 
de quelle valeur il a esté le temps passé, pour ce faict estre 
sur ce ordonné qu'il appartendra ; le tout affln que en- 
trecy et jeudy le temps soit employé il veoir, visiter et 
extraire les dictz pappiers et registres, desquelz plusieurs 
ont esté apportez et ce pendant veuz et visitez ainsi qu'il 
sera cy après déclaré en ce dict procès verbal. 

Et le mardy 24* jour de septembre 1533 en la maison du 
seigneur de Vauchouquet, où estoit lors mon logis» s'est 
présenté le dict maistre Laurens Bigot lequel nous a re- 
monstre que les principaulx personnages qui congnois* 
sent le revenu de la dicte terre en ce qui en est en différend 
et combien il a vallu et vault et les causes de Taugmenta- 
cion d'iceulx sont les officiers propres d'icelle terre qui 
î\ la faveur de leur maistre n'en veulent pas bailler ins- 
truction no advcrtisscment principallement ceulx qui ont 
esté reccpvcurs et fermiers. 

A ces causes a faict rcqucstc vcrballc et mesmes baillée 
par escript tendant à ce que pour congnoistre particuliè- 
mcnt et au certain quelles droictures, revenues et prouf- 
iictz le dict seigneur de Graville a ou peult avoir ou pré- 
tendre en la dicte ville Françoise de Grâce, parroisso et 
tinagc du lieu, enquérir de mon office le recepveur et fer- 
mi(îrs qui à pivsent sont et ont esté par cy devant en la 
dicte terre et seigneurie de Graville, à ce que leur deppo- 
sition puisse servir de advertissement pour par après 
en(|uérir et informer de la vérité et valleur et sans ce que 
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leur dicte depposition puisse préjudicier à vostre droict, 
mais seuUement pour instruction , attendu le reffus, né- 
gligence ou délay de la dicte tuctrice et héritiers d'en 
bailler la déclaration ; laquelle requeste luy ay accordée 
jouxte icelle dont la teneur ensuit. 

c A monseigneur, maistre René de Becdelièvre, conseil- 
ler du Roy en sa court de parlement à Rouen et commis- 
saire du dict seigneur en ceste partie. 

Requiert le procureur général du Roy comme suyvant la 
commission à vous adressée tendant afin d'informer de la 
vaUeur, estât et quallité des droictz, revenus et proufflctz 
appartenans au seigneur de GraviUe dedans Tencloz de la 
Tille Françoise de Grâce et de toutte la paroisse et finage 
du dict lieu , vous ayez décerné vostre mandement pour 
a^joumer le dict sieur de Graville ou ses héritiers et autres 
à comparoir devant vous à certain jour pour apporter pai' 
estât et dédaracion les dictz droictz, revenuz et proufflctz, 
mesmes les registres, adveux, pappiers et enseignemens 
si aucuns en avoient. Lequel vostre commandement avoit 
esté exécuté deuement en parlant aux officiers, fermiers, 
procureur et recepveurs de la dicte seigneurie de Graville, 
de laquelle dépendroient les dictz droictures, revenuz et 
prouffîctz, au jour de laquelle assignacion vous vous^eriez 
transporté en la dicte ville Françoise en Thostellerie où 
pend pour enseigne la Sallemandre qui estoit le lieu de 
Tassignacion. Et en ce lieu se seroit présenté entre autres 
le procureur de la mère gardaine et tuctrice des héritiers 
du dict seigneur de Graville. Lequel vous auroit remons- 
tré qu'il avoit rescript et adverty la dicte mère et gar- 
daine de la dicte commission et assignacion, laquelle luy 
avoit faict responce que à diUigence elle avoit envoyé 
par devers ses conseulx à Paris pour délibérer sur ce 
qu'elle avoit à faire, desquelz elle n'avoit eu responce et 
que si tost qu'elle en aurait eu elle luy manderoit, ce 
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qu'elle n'avoit encores faict. Demandant le dict procureur 
longue dillacion de temps qu'il pourroit avoir responee 
de la dicte tuctrice, remontrant à ceste fin qu'il n'estoil 
que procureur ad lites et n'avoit aucune charge de mpH' 
rir ou defiTcndi^e ne de bailler au nom de la dicte tuctriee 
et enffans aucune déclaracion des dictz droictures, revenoz 
et prouffictz ou faire production d'aucunes escriptures» 
desquelles aussi il disoit ne estre saisi et le tout estra pir 
devers la dicte gardaine. Ce considéré et que telle diUi- 
cion ne scroit que pour retarder l'exécution de vostre diète 
commission contre le voulloir et intencion du Roy, il vous 
plaise pour congnoistre particulièrement et au certiiB 
quelz droictures, revenuz et prouffictz le dict seigneur de 
Graville a ou peult avoir et prétendre en la dicte ville de 
Grâce, paroisse et finage du lieu, enquérir de vostreolBce 
le recepveur et fermiers qui & présent sont et ont esté par 
cy devant en la dicte terre et seigneurie de Graville à oe 
que leur depposicion vous puisse servir d'advertissement 
et au dict requérant pour par après enquérir et informer 
de la vérité, valleur et moiens et sans que leur dicte dep" 
position puisse préjudicier au Roy, mais seulement pour 
instruction, attendu le reffuz, négligence ou délay de b 
dicte tuctrice et héritiers do bailler par déclaracion leB 
dictes droictures, revenuz et prouffictz par eulx prétendus, 
pour ce faict communiqué au dict procureur général dire 
et soustenir par luy pour l'intérest du Roy et le parfaict 
do l'exécution do vostre commission ce qu'il appartendra 
par raison. Ainsi signé, Bigot, ung paraphe, t 

Et le mercredi 25' jour du dict moys par mon comman- 
dement et ordonnance ont esté mandés et faict comparoir 
par devant moy suivant la dicte l'equesto maistre Jehan 
de la Masure, estant seigneur de Fontaines, Tun des dictz 
reccpveurs en partie et Jehan de Mai'celles, demeurant en 
la dicte ville Françoise qui par cy devant a esté l'un des 
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dicts recepveurs, ausquelz ay remonstré le contenu en 
icelle requeste à ce qu'ilz eussent moiens de povoir con- 
gnoistre en quoy consiste le dict revenu et la valleur an- 
nuel qu'il a esté ou seroit à présent et la cause. Lesquelz 
ont faict responce que & ma contraincte et en obéissant à 
mon commandement pour autant qu'ilz en povoient avoir 
eongnoissance ilz me le diroient voulontiers sans préju- 
dice des droictz du dict seigneur de Graville, laquelle 
réservacion leur a esté accordée pour leur descharge sans 
préjudice aussi de vos droictz et que leur dit ne vous porte 
préjudice. Et sur ce commence à prendre le rapport, ad- 
vertissement ou depposicion du dict de la Masure ainsi 
que cy après il a esté rédigé par escript et ce dict jour 
avoit esté à ceste fin juré mesmes ledict de Harcelles. 

Et en procédant à icelle de relevée s'est comparu et pré- 
senté par devant moy le dict maistre LoyB Quemyn, en 
nom et qualité, comme il disoit, de dame Helaino Gouffier, 
gardaine soubz la main du Roy de monseigneur François 
de Vendosme, vidame de Chartres et seigneur de G raville, 
lequel a dict et remonstré que combien que Tassignacion 
loi eust esté donnée à demain pour délibérer la coppie de 
vostro dicte commission, toutes fois à raison qu'il avoit eu 
nouvelles de sa maistresse et suyvant son commande- 
ment il se comparoissoit ce jourd'huy déclarant en dict 
nom procuratoire que après avoir veu la commission il se 
portoit pour appeler à la court de parlement à Rouen de 
la dicte commission et de l'exécution que on ifaisoit avant 
que ce dict lieu de Grâce ait esté adjugé au Roy et que le 
dict seigneur vidame ait esté oy en ses deffenses et d'au- 
tres tortz à déclarer en temps et lieu, demandant en avoii* 
lettre et pour procéder certainement de sa part avoit mis 
par escript les dictz termes de son appellacion, qu'il pré- 
sentoit ensemble sa dicte procuracion passée devant 
Pierre Le R<.>y et Jehan Contesses notaires eu Ghastelet 
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advenir, avoir et tenir pour bien agréable à tousiourstuos 
rappel tout ce que par son dict procureur et substitiid 
sera fidct, dit, procuré et autrement besongné en oe que 
dit est et qui en despend et à paier le juge, se mestier est 
En tesmoing de ce, nous, à la rellacion des dictz notaira, 
avons faict mectre à ces dictes présentes le scéel de h 
dicte prévosté de Paris, lesquelles furent passées u 
chasteau du boys de Vincennes lè2 Paris Tan 1537 k 
mercredi 24* jour d'avril après Pasques. Ainsi signé : 

Pierre le Roy et J. Contesse par deux paraphes etieelle 
en double queue de cire verd. » 

A quoy, de la part du dict maistre Liaurens Bigot, 
vostre premier advocat en la court a esté dit , remonstié 
et requis, que non obstant la dicte appellacion qui 
estoit frivolle, je procédasse oultr^ à Téxécution d'icelle 
vostre commission , remonstrant qu'elle estoit émanée 
de vostre certaine science et voulloir pour entendre, 
congnoistre et estre adverty certainement de ce qu; 
consiste en la réservacion à vous accordée par le diet 
arrest affln que selon ce que ti'ouveriez la rescompenee 
qui y pendroit estre grande ou petite , préjudiciable au 
bien public ou prouflictable, vous puissiez reigler vostre 
bon voulloir et plaisir, que n'est que une simple instruc* 
tion et certifficacion du faict et non pas que icelle oom« 
mission contienne déclaracion par vous faicte de las 
prendre et bailler rescompenee , xar elle n'en contient 
riens, quelque allégacion que en fasse le dict procureur; 
laquelle estimacion et commission est aussi bien à l'avan- 
tage du dict seigneur de Graville comme de vous, sire. 
Cax' s'il voulloit il pourroit bailler lu dicte déclaracion et 
déclarer ce qui y consistoit pour plus clairement le con- 
gnoistre dont il et ses officiers estoient délaians et ne 
requièrent telles commissions dérivées de vostre voulloir, 
certaine scionet^ et pour vos ufTain^f; et ne consistent en 



E av remonstré le cootenu en 
^-:c'Ilt moiensâo poToiroon- 
iu-t revenu et la Talleor an- 
l à pr<;seat et la cause. Lesqnelr 
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I droicU etque leur dit ne tous porte 
>mniâDce i prendre le rapport, ad- 
'-^i^^ioii du dlctde la Masure ainsi 
I.' rv'iigo par escrlpt et ce dict jour 
Il jurù mesmea ledict do Marcelles. 
B Scelle de relevée s'est comparu et pré- 
fcioy le (Uct luaistre Loys Quemyn, en 
mme il disoit, de dame Helaino Goufflcr, 
« main du Koy de monseigneur François 
Rdame de Cbarlres et seigneur de CirnvUle, 
P remoDstré que combien que l'aBsignacion 
Honnée h demain pour délibérer la copple de 
nmmission, toutes fois à raison qu'il avolt ou 
I sa maistresse et suyvant son commando- 
wmparoissoit ce Jourd'buy déclarant on diot 
aratoire que après avoir veu la commission 11 so 
f>nr appeler à la court de parlement & Rouen do 
commission et de l'exécution quo on folsolt avant 
fact lieu de Gr&ce ait e^tô adjugé au Roy et quo le 
leur vidame ait esté oy en ses deffonson ot d'au- 
lx à déclarer en temp^ et lieu, demandant cnavoii' 
et pour procéder certiiinement de sa part ttvoit mi« 
uript les dictz termes de son appellacion, qu'il pré- 
t «isemble sa dicte procuracion passée devant 
iLeRt'yet Jeban Gontosses notaires eu Chaittelet 
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les voir jurer, mais n'a pu estre recouvert jusques à len- 
demain qu'il a esté présent au serment par nous de rechef 
prins du dict de Harcelles et le serment du dict de la Mi- 
sure a esté présentement receu sauf toutes ses raisons. 
Et ce dict jour et lendemain avons l'eceu leurs dictes dep- 
posicions ainsi qu'il est amplement contenu en icelles, 
présent le dict adjoinct. 

Et le jeudi 26' jour du dict moys de septembre au dict 
an cinq cens trente deux au dict logis du dict Vauchouqaet, 
le dict Quemyn s'est présenté et comparu par devant 
nous et en la présence du dict Bigot a déclaré, que en lieu 
de ce que en jourd'hier il avoit dit qu'il se portoit pour 
appellant de la conmiission par vous, sire, envoiée et de 
l'exécucion d'icelle jouxte le formulaire en bref d'icelle 
appellacion qu'il nous avoit baillé par escript et cy devant 
incéré, il déclaroit qu'U n'entendoit pas interjecter appel- 
lacion de la dicte commission émanée de vous, sire, mal^ 
de la commission par moy décernée et de rexécucion 
d'icelle , suppliant sa dicte appellacion estre en ce cor- 
rigée et escripte. Sur quoy luy ay faict responce que de 
ma part n'avoit esté décernée aucune commission , mai^ 
seullement ung mandement narratif du contenu en vostre 
dicte commission pour adjourner et convenir les parties 
à comparoir devant moy à la fin contenue en icelle com- 
mission, suivant laquelle le sergent avoit faict les dictes 
issignacions et autre commission n'y avoit eu, preuve 
icelle. Et ce néantmoinctz a dict et déclaré qu'il percistoit 
à icelle dernière appellacion ainsy par luy corrigée. Et 
en regard de l'offre que avoit en jour d'hier faicte le dict 
avocat, a faict responce qu'il percistoit à sa requeste 
d'avoir temps compétent d'en advertir la dicte dame et 
par le dict advocat perciste à ses requestes dessus dictes, 
requérant par moy estre procédé oultre non obstant la 
dicte appellacion non rellevr^e ne exploict<^e. Sur quoy a 
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esté par moy dit et déclaré au dict Quemyn, procurear, 
pour le regard de la correction par luy demandée estre 
faicte à sa dicte appellacion, qu'elle demourra en Testât 
que en jourd'hier elle à esté présentée, mais que de ce 
qu'il en dit ce jourd'hui, mencion en sera faicte en ce dict 
procès verbal, ainsi qu'il est dit cy dessus déclaré et en 
surplus sans préjudice d'icelle appellacion suivant vostre 
vouUoir contenu en la dicte commission, luy avons dé- 
claré que procéderons oultre à l'exécucion d'icelle ainsi 
qu*il appartendra en luy faisant assignacion à estre et 
comparoir ce jourd'huy et autres jours ensuyvans pour 
estre présent s'il voit que bien soit à voir jurer les tes- 
moingtz qui de la part du dict advocat seroient produictz. 
Â. quoi il a faict responce qu'il se gardera de mesprendre. 
Et ce faict, de la part du dict Bigot, vostre avocat, a esté 
remonstré que l'un des principaulx articles de l'exécucion 
de la dicte commission estoit d'avoir les pappiers et re* 
gistres des comptes d'icelle terre de Graville du temps 
passé qui estoit difficille à recouvrer veu le reffus faict par 
la dicte dame et ses officiers de les exhiber et monstrer 
et que par le moien du dict maistre Guillaume Marye , 
lieutenant du dict viconte de Montivillier, ^-le frère 
duquel avoit esté longtemps recepveur d'icelle terre 
et aussi vostre procureur au dict lieu, s'ilz estoient 
examinés l'on pourroit recouvrer iceulx registres et 
comptes ou partie d'iceulx. Â ces causes nous a requis 
qn'ilz soient sur ce passage enquis et interroguez pour 
en sçavoir la vérité. Laquelle requeste luy a esté ac- 
cordée et suyvant icelle, avons ce dict jour procédé 
au dict examen en la présence du dict a^joinct et leur 
depposicion rédigée par escript ainsi qu'il est contenu cy 
après et ce dict jour décerné mandement à l'un des dictz 
sergents pour a^joumer plusieurs autres tesmoingtz des 
plus anciens du pays nommez par vostre dict advocat qui 
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De la coustume et eauyé du Hable de GrAoe assavoir 
à Lheure que a tenu derrain Thomas Gaultier loues tu» 
ans cy pour le deuxième par le dict Thomas GanUur 
vn* XV*. 

De la coustume et eauye du Hable de Harfleu et d0 h 
crique d'Espagne que a derrainement tenu Jehan Daoust, 
laquelle coustume a esté baillée à Raoullet le Conte par 
certain appoinctement et n'en doibt riens paier jusques i 
six ans cy pour le premier a esté baillé par cy devant pir 
xi par an, néant. 
En autre lieu : 

Forfoictures, néant; Varesc, néant. 

De Jehan Paré pour ung mast de navire trouvé sur b 
rue de la mer en la dicte seigneurie de Graville et après 
les criez fedctes adjugé au dict Paré comme au plus of- 
frant par la somme de x*. 
Somme par soyx*. 
Et en la fin du dict compte est escript 

Ce présent compte a esté oy, examiné et cloz par moy 
Guillaume de ViUetain, seigneur de Gif à ce commis et 
signé par noble homme Robert Âuvray, seigneur du Buis- 
son en vertu de la procuracion de Raoullin Bellain , son 
nepveu , recepveur cy rendu avec les aquictz, fûct le vu* 
jour d'aoustranl501. Ainsi signé, de Villetain etÂuvray, 
deux paraphes. 
CoUacion faicte. 

Autre extraict du compte des rentes et revenues de la 
dicte terre et seigneurie de Graville et deppendances d'i- 
celle, icelluy compte commençant au jour et terme de 
Pasques l'an 1503 comprins et finissant à semblable jour 
et terme de Pasques ensuyvant 1504 excludt et non com- 
prins rendu par Jehan le Boutiller, recepveur. 

De la prévosté de Graville au chappitre du dommaine 
non fieffé. 
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De la coustume et eauye ainsi qu'elle s'estend au long 
de la ooste tant au Hable de Gracé que Lheure, coniprins 
le Chef de Gaux que avoit derrain tenue à louage Tho- 
mas Gaultier, louée à Jehan Pellerin pour trois ans cy 
pour le deuxième xi * . 

De la coustume et eauye du Hable de Harfleu et de la 
crique d'Espagne, néant pour ce qu'elle a esté baillée à 
oeuillir à Raoullet le Conte le temps de six ans en res- 
compence d'aucun appoinctement faict avec luy par les 
officiers de la dicte seigneurie cy pour le m* an pour ce, 
néant. 

En autre lieu. 
Garde desoubzagé, néant; Forfoictures, néant ; Varesc, 
néant; 
Et en la fin du dict compte est escript. 
Ce présent compte a esté ouy, examiné et cloz par moy 
Guillaume de Villetain, seigneur de Gif à ce commis le wu* 
jour de septembre l'an 1504. Ainsi signé, de Villetain et 
le Boutiller, deux paraphes. 
Collacion faicte. 
Autre extraict du compte des rentes et revenues de la 
dicte terre et seigneurie de Graville et des appartenances 
et des appendances d'icelle pour ung an commençant au 
jour de Pasques 1509 le dict jour comprins et finissant à 
Pasques 1510, le dict jour non comprins. Faict et rendu 
par Estienne Marye, escuyer. 

De la prévosté de Graville au chappitre du dommaine 
non fieffé. 

De la coustume et eauye du Hable de Grâce et Harfleu 
assavoir à Lheure, louée par Jehan Pellerin en la manière 
acoustumée par xi > u* vi' Tan pour quatre ans cy pour le 
quatrième xi' n' vi^. 

De la coustume et eauye du Hable de Harllou et de la 
oricque d'Espagne que a puis n'a guaires tenu Jehan 
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Daoust, la dicte coustume a esté baillée à Raonlletle 
Conte par certain appoinctement et n'en doibt riens puer 
jusque» à ix ans cy pour le huitième, néant. 
En autre lieu : 

Forfaictures pour Tan de ce compte, néant; Garde de 
soubzagé, néant; Varesc, néant. 

•Et en la fin du dict compte estoit escript. 

Ce présent compte a esté veu, ouy, examiné etcloz par 
nous, Guillaume de Sandouville seigneur du lieu» protho- 
notaire du Saint-Siège appostoliquc, chanoyne de la grande 
église Nostre-Dame de Rouen et Jehan de Saint-Mard, 
seigneur et viconte hérédital de BlosseviUe commis de 
par monseigneur, a ce appeliez avec nous honnoraldes 
hommes, Adam Deschamps, escuyer, séneschal de la dicte 
seigneurie de Graville et Loys Quemyn, procureur d'i- 
celle, et Pierre de la Faye, procureur de mon dict sei- 
gneur, le XI* jour de Septembre l'an 1513, ainsi signé : de 
Sandouville, de Saint-Mard, Doschamps, de la Faye et 
Quemyn, plusieurs paraphes. 
CoUacion faicte. 

Extraict du compte des rentes de la terre et seigneurie de 
Graville et dos appailenances et appendances d'icelle pour 
ung an commençant au jour de Pasques 1510 le dict jour 
comprins et Unissant i\ Pasques 151 i le dict jour non 
comprins, faict et rendu par Ëstienne Marie, escuyer. 

Do la prévosté de Graville au chapitre du domaine non 
fleffé. 

De la coustume et eauye du Hablo de Grâce et Harfleu 
assavoir à Lheure, louée par Jehan-Pellerin à en joir à la 
manière acoustumée par xi livres, ii sols, vi deniers Tan 
pour quatre ans cy pour le quatriesme xi * vi*n*. 

Do la cousiunie et eauye du Hable de Harfleu et la 
crici[ue (l Espagne que a puis nagaires tenu Daoust, la 
dicte coustume a esté l)aiiléo à Haoullet le Conte pur 
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ertain appoinctement et n'en doibt rien paier jusques à 

leuf ans cy pour led néant. 

En autre lieu. 

Forfaictures pour Tan de ce compte, néant ; Garde de 
oubzagé, néant ; Varesc, néant. 
Et en la fin du dict compte est escript. 
Ce présent compte a esté veu» oy » examiné et cloz par nous 
Guillaume de Sandouville» seigneur du dict lieu, protho- 
lotaire du Saint-Siège appostolique et chanoyne de la 
prand Eglise Nostre-Dame de Rouen, et Jehan de Sainct- 
Ifard, chevalier, seigneur et viconte hérédital de Blosse- 
rille commis de par monseigneur, ad ce appeliez avec nous 
lonnorables hommes, Adam Deschamps, escuyer, sénes- 
Bbai de la dicte seigneurie de Graville, Loys Quemyn, pro* 
nireur d'icelle et Pierre de la Faye, procureur de mon dict 
seigneur. Le xn* jour de Septembre Tan 1513. Ainsi 
signé : de Sandouville et de Sainct Mard, deux paraphes. 

Autre extrait du compte des rentes et revenues de la 
dicte terre et seigneurie de Graville et des appartenances 
et appendances d'icelle pour ung an commençant à 
Pasqnes 1511 le dict jour comprins et finissant à Pasques 
1512 le dict jour non comprins. Faict et rendu par 
Estienne Marye, escuyer. 

De la prévosté de Graville au chapitre du domaine 
non fieffé. 

De la coustume et eauye du Hable^de Grâce et Harfleu 
assavoir à Lheure, louée par Jehan Pellerin à en joir à la 
manière acoustumée par xi ^ n * vt deniers Tan pour quatre 
ans cy pour le derrain xi * n* vi*. 

De la coustume et eauye du Hable de Harfleu et la 
cricque d'EIspagne que a puis nagaires tenu Jehan Daoust 
la dicte coustume a été baillée à RaouUct le Conte par 
certain appoinctement et n'en doibt rien paier jusques à 
HL ans cy pour le derrain, néant. 
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En autre lieu. 

Forfaictures pour Tan de ce compte, néant ; Garde de 
soubzagé, néant ; Varesc, néant. 

Et en la lin du dict compte est escript ce qui ensuit : 

Ce présent compte a esté veu, oy, examiné et cloz pir 
Guillaume de Sandouvillo, seigneur du lieu, prothonotaire 
du Saint-Siège appostolique et chanoine en l'église 
Nostre-Dame de Rouen et Jehan de Sainct-Mard, chevalier, 
seigneur et vioonte hérédital de Blosseville commis de ptr 
monseigneur, ad ce appeliez avec nous Adam Deschamps, 
séneschal de la dicte seigneurie, Loys Quemyn, proca* 
reur d'icelle et Pierres de la Faye, procureur de mon 
dict seigneur le xiv« jour de Septembre Tan 1513, 
Ainsi signé : de Sandouville, de Sainct-Mard, Deschamps 
et Quemyn, plusieurs paraphes. 
CoUacion faicte. 

Autre extraict du compte des rentes et revenues de la 
dicte terre et seigneurie do Graville et des appartenances 
et appendances d'icelle pour ung an commençant i 
Pasques 1512 et finissant à Pasques 1513, le dict jour 
non comprins. Faict et rendu par Estienne Bfarie, 
escuyer. 

Do la prévosté de Graville au chappitre du domaine 
non fieffé. 

Do la coustume et oauyo du Hable de GrAce et Harfleu 
louée en la manière acoustumée par Estienne de la Porte 
par XV livres jmr an par cinq ans cy, rendu pour le 
quatriosmc xv *. 

De la coustume et eauye du Hable de Harfleu et la 
cric(iuo d'Espagneque a puis nagaires tenue Jehan Daoust, 
la([uelle coustume a esté baillée à Haoullet le Conte par 
certain appoinctement et n'en doibt riens paierjusques à 
neuf ans, cy pour le derrain x* ii' vi**. 
En autre lieu : 
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Forfaictures pour Tan de ce compte, néant ; Garde de 
soubzagé, néant ; Varesc, néant. 

Et en la fin du dict compte estoit escript ce qui 
ensuyt : 

Ce présent compte a esté veu, ouy, examiné et cloz par 
nous Guillaume de Sandouville, seigneur du lieu, protho- 
notaire du Saint-Siège appostolique, chanoyne en Téglise 
Nostre-Dame de Rouen et Jehan de Sainct-Mard , cheva- 
lier, seigneur et viconte hérédital de Blosseville commis 
de par mon dict seigneur, ad ce appeliez avec nous hono- 
rables hommes, Adam Deschamps, escuyer, séneschal et 
Loys Quemyn, procureur de la dicte seigneurie et Pierres 
de la Faye , escuyer, procureur de mon dict seigneur, le 
saiziesme jour de septembre Tan 1513. Ainsi signé : de 
Sandouville , de Sainct-Mard , Deschamps et Quemyn , 
plusieurs paraphes. 
Gollacion faicte. 

Autre extraict du compte des rentes et revenues de la 
dicte terre et seigneurie de Graville et des appartenances 
et appendances d'icelle pour ung an commençant au jour 
de Pasques 1513 et finissant au jour de Pasques 1514 le 
diot jour non comprins. Faict et rendu par Estienne 
Marye, escuyer. 

De la prévosté de Graville au chappitre du domaine 
non fieffé. 

De la coustume et eauye du Hable de Grâce et Harfleu 
louée en la manière acoustumée par Estienne de la Porte 
par XV livres par an par cinq ans cy rendu par le cinquiesme 
et derrain an xv livres. 

De la coustume et eauye du Hable de Harfleu et la 
cricque d'Espagne que a puis nagaires tenue Jehan Daoust 
laquelle coustume a esté baillée à Jehan Pellerin pour 
trois ans par x*n»vi deniers l'an pour ce, cy rendu pour 
le derrain x^ n* vi deniers. 
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En autre lieu : 

Forfaictures; pour Tan de ce compte, néant; Garde de 
soubzagé pour ceste dicte année, néant ; Varesc, 

Est trouvé ung basteau en Tan de ce compte et nng 
mast à la coste d'Ingouville et mesmes une autre pièeede 
boys servant à faire un fust d'iirtillerie dont doibt frire 
apparoir à son prochain compte ce que en avoit esté fûd, 
parce que l'an et le jour n'est pas passé, avec ce une ancre 
d'un petit basteau, plus y a une ancre. 

Et en la fin du dict compte est escript : 

Ce présent compte a esté veu, exjaminé et cloz parnoos, 
Guillaume de Sandouville, seigneur du lieu, prothonotaire 
du Sainct-Siége apostolicque, cbanoyneen l'église Nostre- 
Dame de Rouen, et Jehan de Sainct Mard, chevalier, 
seigneur et viconte hcrédital de Blosseville commis de 
par monseigneur, ad ce appeliez avec nous, honnoraUes 
hommes, Adam Deschamps, escuyer , séneschal de la dicte 
seigneurie de Graville, Loys Quemyn, procureur d'icelle 
et Pierres de la Paye, procureur de mon dict seigneur, le 
huictième jour de septembre 1514. Ainsi signé : de San- 
douville, de Sainct-Mard, Deschamps, Quemyn, de h 
Faye et Marye, plusieurs paraphes. 
CoUacion faicte. 

Exti'aict du compte de la terre et seigneurie de Gra- 
ville rendu pour l'année 1514 et finissant l'an 1515 par 
Estienne Maryc, recepveur de la dicte seigneurie de Gra- 
ville des cliappitres et articles qui ensuivent : 

De la prévosté de (h-aville au chappitre du domaine 
non fieffé in« feuillet première i)age : 

•le Jehan Pellerin pour la ferme de la coustume et eauye 
du Hable de Grâce, coustume (»t baillizage du havre de 
liarileu et pasturage du cloz aux gallets, le tout a lui baillé 
à ferme pour le temps de cinq ans par le prix de xxu' v ■ 
par an pour ce cy rendu pour le preinyer, xxii ' v •. 
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En autre lieu eu dict compte est mis : 

Forfaictures pour Tan de ce compte, Néant. 

Varesc, pour ung petit basteau trouve en varesc à 
Lheure le long de la mer, lequel a esté vendu par le 
seneschal es plès de la seigneurie après le record des 
criées et subhastes falctes à Simon Godeffroy la somme 
de Lxn* VI* comme au plus offrant et dernier enché- 
risseur dont a esté prins le tiers denier pour le sauvetage 
ainsi qu'il en a acoustuihé user en tels cas. Ainsi en 
revient pour les deux pars li ■ vm * par le dict re- 
cepveur, de laquelle vendue d'icellui basteau appert 
soubz le saing du dict seneschal pour ce cy rendu, 
LI* vm*. 

Et en la fin du dict compte estoit escript : 

Ce présent compte a esté oy, veu, examiné et cloz par 
nous, Guillaume de Sandouviile, seigneur du lieu, pro- 
thonotaire du Saint-Siège apostolique, chanoine en l'église 
Nostre-Dame de Rouen et JehandeSainct-Mard, chevalier, 
seigneur et viconte hérédital de Blosseville commis de 
par monseigneur, ad ce appeliez avec nous honnoi*ables 
hommes, Adam Deschamps, escuyer, seneschal de la 
dicte seigneurie de Graville, Loys Quemin, procureur 
d'icelle et Pierres de la Faye, escuyer, procureur général 
de mon dict seigneur. Le xvn jour de septembre 1515. 
Et est signé : de Sandouviile, de Sainct-Mard, Deschamps, 
Quemyn, Marye, plusieurs paraphes. 

Extraict d'un autre compte rendu par Guillaume de 
Gastimesnil, escuier, Guillaume Marye, advocat en court 
liye et damoiselle Anne Bosquet, veufve de deffunct 
Estienne Marye, en son vivant recepveur pour la hui- 
tiesme année que le dict deffunct a esté recepveur de 
Gnville qui est pour ung an commençant au jour de 
PSBsques milv^'xvi, le dict jour non comprins, les 
artides qui onsuivent : 
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Sur le chappitre du domaine non fieffé de la privosté 
de Graville : 

Je Jehan Pellerin pour la ferme de la coustamd et 
eauye du Havre de Grâce, coustume et baiUizage dn 
Havre de Harfleu et pasturage du doz aux gallets, k 
tout a.luy baillé à ferme pour le temps de cinq anspir 
le prix de xxii ^ v ' par an pour ce cy rendu pour h 
deuxième an, xxii > v * ; Forfaictures , néant ; Grarde de 
soubzagé pour Tan de ce présent compte, néant ; Varese 
pour Tan de ce présent compte, néant. 
• Et en la fin du dict compte est escript ce qui ensuit : 
Le présent compte a esté ouy, veu, examiné et doz pir 
nous, Robert de Culant, messire François de la Yerille 
et Jehan de Sainct-Benoist , escuiers, maistres d'hostdx 
et procureur de haultes et puissantes dame et damoiselle 
madame Jehanne de Graville, veufve de messire Gharies 
d* Amboise, chevalier de Tordre, grand-maistre etmaréchil 
de France, et damoiselle Anne do Graville, femme de haott 
et puissant seigneur Pierres de Balesac, seigneur du HA 
lieu et baron d'Ëntragues et hault et puissant seigneur, 
Loys de Vendosme , vidame de Chartres et seigneur de 
Graville, tous les dessus dictz héritiers de feu hault et 
puissant seigneur, Loys de Graville, en son vivant admi- 
rai de France, les dessus dictz de Culant, la Verille et de 
Sîiinct>Benoist, fondez de leurs procurations, c'est assavoir 
le dict de Culant, procureur de la dicte demoiselle Anne 
de Graville par procuration passée par devant maistre 
Jehan Adrien , lieutenant général de monseigneur le 
viconte de Tcaude Rouen, le derrain jour de mars avant 
Pasques mil v *= ^ xxi et le dict de la Verille, procureur de 
la dicte dame Jchanno de Graville par procuration passée 
par devant Kstienne do Marcoussis la Belle, en la prévosté 
de Montlcry le xvm* jour de Fobvrier mil \^^ xxi et la 
proeuraciun du dict do Sainct-Beuoist pour le dict soi- 
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gneur yidame, signée de son saing et scel armoié de ses 
armes», à la Ferté-Conault le huictiesme apvril milv« xxi 
lYBnt Pasques , aians povoir par icelles procuracions de 
roir, oyr, examiner et clorre tous les comptes des re- 
Depies des terres de Normandie estans de la succession 
du dict deffunct seigneur admirai, le double desquelles 
procuracions collationnez à l'original par le dict maistre 
Jehan Adrien sont demeurez entre les mains de maistre 
Quillaume Marye, tucteur des enffans de feu Estienne 
Marye, en son vivant recepveur de la dicte t^rre et 
seigneurie de Graville avec lequel Guillaume Marye en 
nom et comme tucteur des dictz enffans et comme pro- 
cureur de la veufve du dict deffunct, a esté veu, ouy, 
examiné, calcuUé et cloz ce dict présent compte lequel 
en nom et en qualité que dessus a eu et a pour agréable, 
a promis et promet aux dessus dictz de Culant, la Verille 
et de Sainc^Benoist bailler le double de la tuetion des 
dictz enffans myneurs, coUacionnée à l'original comme 
Il raison le veult toutes et quanteffois que par eulx ou 
Tan deulx en sera requis. 

Faict et cloz ce dict présent compte le lundy trente- 
ongiesme et dernier jour de may Tan 1522 par nous 
soubz signez. Ainsi signé : Sainct-Benoist, Robert de Cu- 
lant, de la Verille et Marye, plusieurs paraphes. 

Autre extraict du compte rendu de la dicte terre et sei- 
gneurie de Graville pour ung an commençant au jour de 
Pasques 1516 et finissant au terme de Pasques 1517 
rendu par Guillaume de Gostimesnil, escuier, Guillaume 
Marie, advocat en court laye et damoiselle Anne Bosquet 
Teufve de deffunct Estienne Marye, en son vivant recep- 

' Les armoiries de Louis de Vendôme, Tidame de Chartres, étaient : 
teêridé: au i et kj d'argent f au chef de gueules, au Hon rampant 
i*Êtur^ brochant sur le tout, qui est do Vendôme ; au l et 3, d'axur^ 
■mé d€ ftun de lys d*or. 

23 
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veur de la dicte terre et tuteur des enffans sonbeagés da 
dict deffunct recepveur. 

De la prévosté de Graville au chappitre du domaine 
non fieffé est mis ce qui ensuit : 

Je Jehan Pellerin pour la ferme de la coustume et eauye 
du Havre de Gn\ce, coustume et baillizage du Hflvre de 
Harfleu, pasturage du cloz aux gallets» le tout à luy looé 
pour le temps de cinq ans par le prix de xxn' ▼* par an 
pour ce cy rendu pour le m* an, xxn' v*. 

ÂutrcHl articles sur le faict du dict domaine non fieffé 
contenuz au dict compte : 

Forfaictures pour Tan de ce compte, néant ; Garde de 
soubzagé pour Tan de ce compte, néant ; Varesc pour 
l'an de ce compte, néant. 

Et en la fin du dict compte est escript ce qui ensuit: 

Ce présent compte a esté ouy, veu, examiné^et doi 
par nous, Jehan de Sainct-Benoist, escuyer, seigneur delà 
Chastellenie de Prémont-lez-Nogent-le-Roy et de Ite- 
Villon en Brie, procureur et maistre d*hostel de hault «t 
puissant seigneur, monseigneur Loys de Vendosme, vi- 
dame de Chartres et seigneur de Graville, messire Fran- 
çois de la Vérillo, chevalier, seigneur du lieu, procureur 
et maistre d'hostel de haulte et puissante dame Madame 
Jehanne de Graville, veufve do deffunct messire Charles 
d'Amboise, en son vivant chevalier de Tordre et grand 
maistre de France, dame de Marcoussis et noble homme 
Robert de Culant, escuier, maistre d'hostel et procureur de 
damoiselle Anne de Graville, dame d'Entragues et du Bois 
Mallcsherbes ainsi qu'il est plus H plain faict mencion en 
l'arrest et closture du derrain compte précédent cestuy 
par nous ouy, cloz et examiné avec Girillaume Marye, 
advocat en court laye, aupondcrateur et tucteur des 
enffans de feu Estienne Marye, recepveur du dict Graville 
et aussi procureur de la dicte veufve de laquelle il se faict 
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fort et promect en fournir toutes et quantes fois que par 
nous ou l'un de nous sera requis. Et lesquelles noz 
procuracions sont incorporez à la fin de ce présent 
compte. 

Faict à Rouen le lundy deuxiesme jour de juing Tan 
1522 par nous soubz signez. Ainsi signé : Sainct Benoist, 
ung paraphe. 

Par ce présent compte appert que mon dict seigneurie 
vidame et son frère ont receu la somme de xu^*^ livres 
xiu ' IX '' par quictance et si a esté mis en mise par le dict 
recepveur la somme de xxii ^ x « pour les volages faictz 
par le dict deffunct recepveur à porter le dict argent aux 
dictz seigneurs vidame et son frère, lesquelles parties 
sont allouez par moy, de Sainct-Benoist entièrement et 
par nous, de la Verille et Gulant par les moiens, réser- 
vations et protestations contenues en mémorial donné de 
Ifaistre Jacques Audrant, eseuier, licencié en loix, lieu- 
tenant de monseigneur le bailly de Rouen le mercredi 
quatriesme jour dejuing 1522. Les acquictz de ce présent 
compte et du compte dernier sont demourez vers moy , de 
Saini-Benoist. Et le tout saouf erreur de faict et calcu- 
lement de compte faict soubz noz signes cy mis le ven- 
dredy vi"^ jour dejuing 1522. Ainsi signé : Sainct-Benoist» 
Robert de Gulant, de la Verille et Marye, plusieurs pa- 
raphes. 

Gollacion faicte. 
Autre extrait du compte des rentes et revenues de la 
terre et seigneurie de Graville et des appartenances et 
deppendances d'icelle pour ung an commençant au jour et 
terme de Pasques 1517 et finissant au jour et terme de 
Pasques 1518, le dict jour non comprins, faict et rendu 
par noble homme, Guillaume de Grostimesnil, Guillaume 
Marie, advocat en court laye et damoiselle Anne Bosquet, 
▼eiifve de deffunct Estienne Marie, en son vivant recep- 
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veur de la dicte terre, tucteurs des enffans soubzagés 
dlcellui deffunct recepveur. 

De la prévosté do Gi'aville au chappitre de domaine 
non ûeffé. 

Jo Jehan Pellorin pour la coustume de la ferme et 
eauye du Havre de Gnlce, coustume du Havre de Hir* 
fleu et pasturage du cloz aux gallets, le tout à luy louéi 
ternie pour le temps de cinq ans par le prix de xxn'^ 
par an, pour ce cy rendu pour le mi* an, xxn' v*. 
Et en autre lieu : 

Forfaictures, Garde de soubzagé pour Tan de oe 
compte, Varesc : néant. 

Et en la lin du dict compte est escript: 

Par ce présent compte appert que mon dict seigneur le 
visdanie et son frère ontreceulasommedexvi" ux* m\ 
et si a été aloué au dict recepveur pour plusieurs volages 
pai' lui faictz par devers lés dictz seigneurs à leur por- 
ter les dictz deniers la somme de dix livres tournois. 
Les<iuellcs parties sont allouez par moy, de Sîdnct- 
Benoist entièrement et par nous, de la Vérille et de Calant 
par les moions, réservacions etprotestacions contenus en 
mémorial dabté du derraln compte précédent cestuy. Et 
Toultreplus do la despensc de ce présent compte est 
alloué par noms auditeurs jouxte la sentence donnée par 
le bailly de Rouen et son lieutenant. Et sont demeurez 
ce présent compte avec les acquitcz et deschai'ge rendus 
par icelluy devers moy de Sainct-Benoist, et en la dicte 
sentjmce et mémorial du quatriesme jour do Juing 1522. 
Et le tout saouf erreur de fect et calcul de compte. 

Faict à Rouen le samedi vigille de la Penthecoustes vni* 
jour de Juing 1532. Ainsi signé : Saint-Benoist, Robert 
de Culant, de la Verille et Marye,T)lusieurs paraphes. 
CoUacion faicte. 

Extraictdu compte des rentes t't revenues de la terre 
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et seigneurie de Graville et des appartenances et deppen- 
dances d'icelle appartenant à hault et puissant prince et 
seigneur, Loys de Vendosme, prince de Ghabennois, vis- 
dame de Chartres et seigneur de Graville pour ung an 
commençant au jour et terme de Pasques 1518 et finis- 
sant au jour et terme de Pasques 1519 le dict jour non 
comprins, faict et rendu par noble homme Guillaume de 
Gostimesnil, Guillaume Marye, advocat en court laye et 
demoiselle Anne Bosquet, veufve de deflfunct Estienne 
Marye, en son vivant recepveur de la dicte terre, tucteurs 
des enffans soubzagéz d'icellui defîtinct pour la xi* année 
que le dict defifunct a esté recepveur de la dicte terre et 
seigneurie. 

De la prévosté de Graville au chappitre du domaine 
non fieffé. 

Je Jehan Pellerin pour la coustume de la ferme et cauye 
du Havre de Grâce, coustume et ballizage du Havre de 
Harfleu et pasturage du cloz aux gallets, le tout î\ luy 
baillé à ferme pour le temps do cinq ans par le prix do 
vingt-deux livres et dix solz, pour ce cy rendu pour le 
cinquiesme et derrain an xxn ' x» . 
En autre lieu : 
Forfaictures , néant ; Garde de soubzagé , néant ; 
Varesc, néant. 
Et en la fin du dict compte est escript ce qui ensuit : 
Par ce présent compte appert que mon dict seigneur le 
vidameet son frère ont receu la somme do 1122 livres 
4 solz 8 deniers par quictanco des dictz seigneurs, et si a 
esté mis en mise par le dict recepveur dix livres pour les 
volages faictz par le dict deffunct recepveur A i^rter le dict 
argent aus dictz seigneurs et lesquelles parties sont al- 
louées par moy, de Sainct-Benoist entièrement et par 
nous de la Verille et de Culant par les moiens, réserva- 
cions et protestacions contenuz en mémorial donné de 
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maistre Jacques Aubort, escuier, licencié en loix, lieute- 
nant de monseigneur le bailly de Rouen, le mercredi qu- 
triesme jour de juing 1522. Et sont demeurez ce présent 
compte et les acquictz devers moy, de Saint-Benoist. 

Faict à Rouen lo samedi Teille de Penthecouste hûc- 
tiesme jour de juing Tan 1522. Ainsi signé : de Sainct- 
Benoist , Robert de Gulant , de la Verille et Marye , 
plusieurs paraphes. 
GoUacion faicte. 

Autre extraict du compte des rentes et revenues de b 
dicte terre et seigneurie de Graville et des appartenances 
et appendances d'icello pour ung an commençant au jour 
et terme de milzaine mil y^^ xix et finissant au jour et 
terme de milzaine mil \^^ vingt le dict terme non corn- 
prins, faict et rendu par Jehan de Marcelles, escuyer, re- 
cepvcur de la dicte terre. 

De la prévosté de Graville au chappitre du dommaine 
non fieffé. 

De Geuffroy Videcoq, pour la ferme de la coustume ^ 
eauye du Havre de Grâce, coustume et baillizage du Havre 
do Harfleu et paslurago du cioz aux gallets, le tout à luy 
baille i\ ferme pour lo temps de trois ans par le prix de 
trente livres par an, néant, pour ce qu'il y a procès pen- 
dant en la court de parlement ;\ Rouen entre mon dict sei- 
gneur, chargé pour le dictVidecoq et PierreEstiennes, fer- 
myer de la prévosté de Lhcure et Hai'fleu pour le Roy, 
disant que les dictes coustumes et aquictz lui appar- 
tiennent à cause de sa dicte prévosté, et pour ce, néant. 
En autre lieu : 

Forfaictures pour Tan de ce compte, néant; Gai'de de 
soubzagé pour l'an de ce compte, néant ; Varesc, néant 
pour l'an de ce compte. 
Et en la fin du dict compte est cscript : 

La closture de ce présent compte est comprinse et portée 
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au compte m* de ce présent receveur finissant mil v<^<^ 
xxn. Ainsi signé : maistre Hubert , de Gaignedour, de 
Marcelles, plusieurs paraphes. 
Gollacion faicte. 

Autre extraict du compte des rentes et revenues de la 
dicte terre et seigneurie de Graville et des appartenances 
et appendances d'icelle pour ung an commençant au jour 
et terme de milzaine mil v^^ xxi et finissant au jour et 
terme de milzaine mil \^ xxn le dict terme non comprins, 
faict et rendu par Jehan de Marcelles, escuier, recepveur 
de la dicte terre et seigneurie. 

De la prévosté de Graville au chappitre du dommaine 
non fieffé. 

De Geuffroy Videcoq pour la ferme de la coustume et 
eauye du Havre de Grâce, coustume et baillizage de Har- 
fleu et pasture du cloz aux gallets, le tout à luy baillé à 
ferme pour le temps de trois ans par le prix de trente 
livres par an ; néant, pour ce qu'il y a procès pendant en 
la court de parlement à Rouen entre mon dict seigneur, 
chargé pour le dict Videcoq et Pierre Estienne. fermier de 
la prévosté de Lheure et Harfleu pour le Roy, disant que 
les dictes coustumes et aquictz lui appartiennent à cause 
de la dicte prévosté, et pour ce néant. 
En autre lieu : 

Forfaictures pour l'an de ce compte, néant; Garde de 
soubzagé pour ceste année, néant ; Varesc pour l'an de ce 
compte, néant. 

Et en la fin du dict compte est escript : 

Ces présens comptes ont esté ouys, cloz et affinés par 
nous Michel Hubert, conseiller du roy nostre sire et 
général des monnoyes et Hugues^ de Gaignedour, secré- 
taire du Roy, procureur et auditeur des comptes de 
monseigneur, monsieur le vidame, prince de Chabenois 
et seigneur de la dicte terre et seigneurie de Graville en 
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la présence et du consentement du dict recepveur et ce par 
ordonnance et commandei^ent de mon dict seigneur saoof 
toute erreur de calcul, obmission et vice de fect. 

Faict soubz nos signes et du dict recepveur à Bcmen 
le m* jour d'Aoust Tan mil v«« xxm. 

Ainsi signé : Michel Hubert, de Gaignedour, de Har- 
celles, plusieurs paraphes. 
Gollacion faicte. 

Autre extraict du compte des rentes et revenues delt 
dicte terre et seigneurie de Graville et des appartenances 
et appendances d'icelle pour ung an commençant au jour 
et terme de milzaine mil w^^ xxm, le dict terme compiins 
et finissant au jour et terme de milzaine mil v^ xxnn, le 
dict terme non comprins , faict et rendu par Jehan de 
Marcelles, escuier. 

De la prévosté de Graville au chappitre du domaine 
non fieffé. 

De Guillaume Godin le jeune, pour la ferme de la cous- 
tume, eauyet secaige et baillizage du Havre de Harfleu,pas- 
turage du cloz aux gallets, le bief, Havre de Grâce et autres 
lieux où Ton a coustume à prendre les dictz coustumes 
et aquictz, rcsei-vé le Havre neuf, ville et encloz de la ville 
de Grâce qui a esté baillé au dict Godin pour dix ans par 
VII ' X *. par an pour ce cy rendu pour le deuxiesme an 
vn'x*. 

Et en autre lieu : 

Forfaictures pour Tan de ce présent comptOi néant ; 
Garde de soubzagé pour Tan de ce présent compte, néant ; 
Varesc pour Tan de ce présent compte, néant. 

Et plus bas vers la fin du dict registre estoit escript : 

Autre rccepto en la ville Françoise de Grâce 

Et est dos nouvelles fieffés : 
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LA RUE DE LA FONTAINE. 



De Raoullin Vimart, Nicollas et Richard, dictz Faulx- 
boisson pour leurs maisons et place assises en la dicte 
ville et rue de la Fontaine, abbutant d'un costé une vuyde 
place, d'autre costé Jehan Perier, d'un bout la dicte rue et 
d'autre bout la rue des Murailles, icelles contenant 84 
pieds à eulx fieffez par im' mi * de rente par an paiables 
à deux termes par moitié: Saint Jehan, xlh*; Noël, 
XLH*. 

De Jehan Perier pour une place et maison assise en la 

dicte ville et rue de la Fontaine contenant lxyii pieds 

carrés, abbutant d'un costé Raoullin Vimart et Faulx- 

buisson, d'autre costé Jehan le Dentu, d'un bout la dicte 

rue de la Fontaine, et d'autre bout la rue des Murailles 

de la dicte ville à lui ûefféz par Lxvn solz aus dictz termes 

par molctié : Saint Jehan,'xxxiii* vi*; Noël, xxxin* yi^. 

De Jehan le Dentu pour une place et maison contenant 

cinquante piedz carrez abbutant d'un costé Jehan Perier, 

d'autre costé les hoii's Raoul Héroa, d'un bout la dicte rue 

de la Fontaine et d'autre bout une vuyde place à luy 

fiefféz par l solz de rente par an aus dictz termes : Noël , 

XXV solz ; St Jehan, xxv solz. 

Les hoirs Raoul Héron pour une place et maison assise 
en la dicte ville et rue de la Fontaine contenant lxi piedz 
abbutant d'un costé Jehan le Dentu , d'autre une petite 
rue tendant de la rue de la Fontaine aux murailles de 
la ville, d'un bout la dicte rue et d'autre bout une vuyde 
place, néant pour ce qu'il n'y a riens sur le lieu et aussi 
qu'il ne l'a point reprinse à fieffé de la dicte f^cigneurie : 
Noël ; St Jehan, Néant. 

De Nicollas Matheras pour une place et maison assise 
en la ville et abbutant d'un costé les hoirs Raoul Héron, 
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d'autre coslé Jehan Boutheron, d'un bout la dicte rue de 
la Fontaine et d'autre bout une vuyde place près les 
murs à luy ûeifée par lxvii solz de rente par an ans dictz 
termes : Noël, xxxiii» vi* ; St Jehan xxxm* vi'. 

De Jehan Boutheron pour une place et maison assise 
en la dicte ville contenant lvii piedz, aboutissant d'an 
costé NicoUas Matheras. d*autre costé Jacques Préanlx, 
d'un bout la dicte rue de la Fontaine et d'autre bout une 
vuyde place à luy fieffée par lvu solz de rente par an sus 
dictz termes : Noël, xxviu» vi**; St Jehan, xxvm» vi*. 

De Jacques Préaulx pour une place et maison assise en 
la dicte rue contenant trente huit piedz carrez aiantd'un 
costé Jehan Boutheron , d'autre costé une rue qui tend 
vers les murailles de la ville, d'un bout la dicte rue et 
d'autre bout une vuyde place à luy fieffée par vingt solx 
de rente par an aus dictz termes : Noël, x solz ; St Jehan, 
X solz. 

De Chariot Bruière pour une place et maison contenant 
80 piedz bournant d'un costé une petite rue tendant aux 
murailles de la ville, d'autre costé une place vuyde, d'un 
bout la rue do la Fontaine et d'autre bout une autre place 
vuyde à luy fieffée par un' do rente par an aus dictz ter- 
mes : Noël, XL solz ; St Jehan, xl solz. 

DE LA liUE s AINGTE- ADRESSE. 

Du seigneur de Chillou pour une maison et place as- 
sise en la dicte ville et rue de Sîiincte Adresse ainsi 
qu'elle se pourporte îiboutissant d'un costé la place de la 
dicte ville, d'autre costé maistre Jehan Bourgois, d'un 
bout la dicte rue de la FonUiino et d'autre bout la rue 
Saincte- Adresse, laquelle place n'a esté encore fieffée pour 
raison du procès d'entre monseigneur et le dict Chillou, 
et pour ce : Noël ; St Jehan ; Néant. 
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De messire Jehan le Boui*gois pour une place et maison 
assise en la dicte ville contenant 80 piedz carrez et abou- 
tant des deux costés les deux rues de la Fontaine et 
Saincte-Âdresse, d'un bout le dict seigneur du GhiUou et 
d'autre bout Jehan Maze et Robin le Conte à lui fieffée 
par Lxv solz aus dictz termes: Noël, xxxu solz vi'; 
St Jehan, xxxn solz vi'. 

De Jehan Maze et Robin le Conte pour leur place et 
maison assise en la dicte ville contenant lx piedz carrés 
aboutant d*un costé Jehan et Richard, dictz Goubbe, 
d'autre costé le dict le Bourgeois, d*un bout maistre 
Guillaume de Malleville et Robert d'Esqueville et d'autre 
bout la rue Saincte Adresse à eulx flefféz comme dessus : 
Noël XXX solz ; St Jehan xxx solz. 

De maistre Guillaume de Malleville, escuier pour une 
place et maison assise en la dicte ville contenant lx piedz 
carrez aboutant d'un costé la rue de la Fontaine, d'autre 
costé Jehan Maze et le dict le Conte, d'un bout maistre 
Jehan Bourgeois, prebstre et d'autre bout Jehan Goubbe à 
luy fiefféz par xl solz aux termes dessus dictz : Noël 
XX solz ; St Jehan xx solz. 

De Jehan et Richard, dictz Goubbe pour une place 
assise en la dicte ville et rues de la Fontaine et Saincte- 
Âdresse ainsi qu'elle se pourporte aboutimte d'un costé 
le dict Maze et le Conte et d'Esqueville, d'autre costé 
Guillaume le Bailly et Jacques le Mère et des deux boutz 
les dictes deux mes : néant, pour ce que de la dicte place 
les dictz Goubbe en sont en procès contre mon dict 
seigneur en la court de Parlement à Rouen et pour ce : 
néant. 

De Jehan le Bailly et Jacques le Mère pour leur place 
et maison assise en la dicte ville contenant lxii piedz et 
demy caiTéz bourn.int d'un costé Jehan Goubbe, d'autre 
costé Jacques d'Estimauville, escuyer, d'un bout Robert 
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Mahieu et d'autre bout larue Saincte-Adresse à eux flefféz 
par Lx solz par an aus dictz termes : St Jehan xxx solz; 
Noël XXX solz. 

De Robert Mahieu pour une place et maison assise en 
la dicte ville contenant um piedz carrez jouxte d'uncostt 
le dict d'Estimauville, d'autre costé les dictz Goubbe,d'an 
bout les dictz le Bailly et le Mère et d'autre bout la dicte 
rue de la Fontaine *\ lui Ûeffée par um solz de rente par 
an aus dictz termes : Noël xxvn solz ; St Jehan xxvn 
solz. 

De Jacques d'Estimauville, escuyer pour sa place et 
maison assise au dict lieu contenant vn ■" piedz carrei 
jouxte d'un costé la rue Saincte-Adresse, d'autre costé la 
rue de la Fontaine, d'un bout le dict Mahieu et les dicti 
le Bailly et le Mère et d'autre bout une rue qui maine 
vers les murs «\ luy fieffée par lxx solz par an aus dictï 
termes : Noël xxxv solz ; St Jehan xxxv solz. 

De Jehan Clerice pour sa place et maison assise h la 
dicte ville contenant m <:<^ piedz carrez aboutante d'un costé 
une rue qui maine de la dicte rue Saincte-Adresse t\ la rue 
de la Fontaine, d'autre costé Jehan Gougas et Siméon TIrel, 
d'un bout la dicte rue de la Fontaine et d'autre bout la rue 
Saincte-Adresse i\ luy fiefTée par xii livres de rente par an 
aus dictz termes : Noël vi liv. ; St Jehan vi liv. 

De Jehan Gougas et Isaboau, veufvo do Estienne Nasse 
au droict de Jehan Nourry pour leur place et maison 
assise à la dicte ville contenant lx piedz carrez abbutant 
d'un costé Jehan Clerice et Syméon Tirol, d'un bout le dict 
Clérice et d'autre ])out la rue &iincte-Adresse à eux lieffée 
par LX solz de rente : Noël xxx solz ; St Jehan xxx solz. 

De Siméon Tirol pour une place et une maison assise 
au dict lieu contenant iiiï«* piedz carrez tenant d'un costé 
Jehan (tougas lît l;i dicte vtMifve. assise d'autre costé une 
rue traversaine. d'un bout la dicte rue Saincte-Adresse et 
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d'autre bout une place vuyde à lui fieffée par nn^ de rente 
aus dictz termes : Noël xl solz ; St Jehan xl solz. 

De Preud'bomme Moustier pour une place assise en 
la dicte ville contenant Lvn piedz jouxte d'un costé Collin 
Esnault et Roger James, d'autre costé la rue tendant à la 
rue Saincte- Adresse à lui fieffée par l\ti solz de rente par 
an aus dictz termes : Noël xxvm*vi<*; St Jehan xxvm'vi''. 

De NicoUas Voisin pour sa place et maison assise au 
dict lieu contenant environ xxviii piedz bournant d'un 
costé la rue qui vient de la rue S« Adresse à la rue de la 
Fontaine, d'autre Roger James et Collin Esnault, d'un 
bout le dict Moustier et d'autre bout Jehan le BouUenger 
à luy fieffée par xx solz par an aus dictz termes : Noël 
X solz ; St Jehan x solz. 

De Jehan le BouUenger pour sa place et maison assise 
en la dicte ville contenant environ ini«* piedz en carré 
bournant d'un costé le dict Voisin, d'autre costé Jehan 
Bouteron, d'un bout la dicte rue et d'autre bout les dictz 
James et Esnault à lui fieffée par lvii solz de rente par an 
aus dictz termes : Noël xxviii*vi<*; St Jehan xxvm* vi^. 

De Jehan Bouteron , dict de Montfort pour une autre 
place assise en la dicte ville contenant vi** piedz en 
carré aboutante d'un costé une petite rue venant de la 
rae de la fontaine en la rue St Michel, d'autre costé une 
place vuyHe, d'un bout une autre place et d'autre bout 
Roger James et Collin Esnault à luy fieffée par vi> de 
rente par an aus dictz termes : Noël lx solz ; St Jehan 
Lxsolz. 

De Roger James et Collin Esnault pour leur place as- 
sise en la dicte ville contenant nw"^ piedz jouxte d'un costé 
Guillaume Fosse, d'autre costé la rue Saincte-Adresse, 
d'un bout une place vuyde et d'autre bout Jehan Boute- 
rcm à eulx fieffée par un' de rente par an aus dictz termes : 
Noël XL solz : S* Jehan xl solz. 
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De Guillaume Fosse et les hoirs Jehan le Pore, pour 
leur place et maison assise en la dicte ville contenant nn*' 
piedz , d'un costé la rue Saincte -Adresse, d'autre costé 
une place vuyde, d'un bout Guillaume Paré et d'autre 
bout Roger James à eulx fieffée par nn *« solz de rente ptr 
an aus dictz termes : Noël xl solz ; St Jehan xl solz. 

De Guillaume Pai*é pour sa place assise au dict li^ 
contenant lv piedz carrez aboutante d'un costé la me 
Saincte -Adresse, d'autre costé une place yuyde,d'un bout 
Guillaume Fosse et d'autre bout une autre place vuydeà 
lui fieffée pai* lv solz de rente pai* an aus dictz termes : 
Noël xxvn solz vi^ ; St Jehan xxvn solz vi*. 

LA RUE SAINCT-MIGHEL. 

De Collin Marye pour sa place et maison assise en la 
dicte ville et rue Sainct-Michel contenant xxxi piedz abou- 
tante d'un costé la rue Saincte- Adresse, d'autre costé la 
rue Sainct-Michel, d'un bout Guillaume Picot et d'autre 
bout la place et marché de la dicte ville à luy fieffée par 
XXXI solz de rente par an aus dictz termes : Noël xv» 
VI*; St Jean xv» vi**. 

De Guillaume Picot pour sa place et maison assise en 
la dicte ville contenant xxvi piedz jouxte des deulx costés 
les rues Saincte-Adresse et Sainct-Michel, d'un bout le dict 
Marie et d'autre bout Martin de la Fontaine à lui fieffée 
pai' xxvi solz de rente par an aus dictz termes : Noël 
XIII solz; St Jehan xiiiV 

De Guillaume Collet, bîirbier pour sa place et maison 
assise en la dicte ville contenant xx piedz carrez jouxte 
d'un costé la rue Saincte-Adresse, d'autre costé Martin de 
la Fontiiine, dos deux boutz le dict de la Fontaine à luy 
fieffée par vingt solz de rente par an aus dictz termes : 
Noël X solz : St Jehan x ". 



De Martin de la Fontaine pour sa place assise au dict 
lieu contenant vingt-cinq piedz carrez abontante d'un 
oosté la rue Saincte-Àdresse et Guillaume GoUet, d'autre 
C08té la rue Sainct-Michel, d'un bout Guillaume Picot et 
le dict Collet et d'autre bout Cardin Agnez, dict Poisson 
à luy fieffée par xxxv solz de rente par an aus dictz termes : 
Noël XVII • VI* ; St Jehan xvn» vi**. 

De Cardin Âgnez, dict Poisson pour sa place et maison 
assise au dict lieu contenant xli pied can*ez bournant 
des deuxcostez les rues St Michel et Saincte-Adresse, d'un 
bout le dict de la Fontaine et d'autre bout Jehan le Por- 
cher à luy fieffée par xli soIz de rente par an aus dictz 
termes : Noël xx » \ï^ ; St Jehan xx» vi •*. 

De Jehan le Porcher pour sa place et maison assise 
au dict lieu contenant xl piedz carrez jouxte des deux 
costés les dictes deux rues, d'un bout le dict Agnès et d'au- 
tre bout Guillaume Buisson à luy fieffée par xxxv solz 
de rente par an aus dictz termes : Noël xvn* vi * ; St Jehan 

XVII* VI*. 

De Guillaume Buisson pour sa place et maison assise 
au dict lieu contenant l piedz jouxte dos deux costés les 
dictes deux rues de Sainct-Michel et de Saincte-Adresse, 
d un bout le dict le Porcher et d'autre bout les hoirs 
maistre Jehan Boucher, presbti*e à luy fieffée par l solz 
de rente par an aus dictz termes : Noël xxv' ; St Jehan 

XXV*. 

De Guillaume Boucher, Pierres le Febvre et Jehan Guil- 
lotz en lieu de maistre Jehan Boucher, presbtre pour leur 
place et maison assise au dict lieu contenant lu piedz 
jouxte des deux costez les dictes deux rues , d'un bout 
Guillaume Buisson et d'autre bout CoUin Boudin à eulx 
fieffée par lu solz vi ' de rente par an aus dictz termes : 
Noël XXVI • m* ; St Jehan xxvi* ni*. 

De CoUin Bourdin pour sa place et maison assise au 
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dict lieu contenant l piedz jouxte des deuxcostez les mes 
de Sainct-Michel et Saincte-Adresse , d'un bout les dicb 
Lefebvre Boucher et Guillotz et d*autre bout une rue qui 
vient de la dicte rue Sainct-Michel et va à la dicte rue 
Saincte-Adi*csse à luy fieffée par l solz par an de rente 
aus dictz termes : Noël xxv» ; St Jehan xxv. 

Do maistre Guillaume Tirel , lieutenant commis du 
vicontc de monseigneur pour sa place et maison assise 
au dict lieu contenant l piedz carrez boumant des deux 
costcz les dictes rues, d'un bout la dicte rue Traversaioe 
et d'autre bout Guillaume Bruyères à luy fieffée par 
XL solz par an de rente aus dictz termes: Noël xx'; 
St Jehan xx*. 

De Guillaume Bruyère pour sa place et maison assise 
à la dicte ville contenant lvi piedz aboutantdes deuxcostfii 
les deux rues, d'un bout le dict Thirel et d'autre bout 
Pierres Mahieu à luy fieffée par l solz tournois de rente 
par an aus dictz termes : Noël xxv* ; S' Jehan xxv*. 

De Pierres Maliieu pour sa place assise sur les dictes 
rues contenant xlvii piedz bournant des deux costez les 
dictes deux rues, d'un bout le dict Guillaume Bruyère, 
d'autre bout Pierres et Guillaume, dictz Quemyn. Néant, 
pour ce que la dicte place n'a point esté fieffée et qu'il 
n'y avoit riens sur la dicte place et aussi qu'il ne l'a point 
reprinse de la dicte seigneurie, et pour ce : Néant. 

De Pierres et Guillaume, dictz Quemyn pour une place 
assise au dict lieu contenant lv piedz bournant des deux 
costez les dictes deux rues, d'un bout le dict Pierre 
Mahieu et d'autre bout RaouUin le Sauvage, les dictz 
Quemyn en sont en procès contre monseigneur disans 
qu'ilz ne dôibventde la place que v solz de rente par an 
et pour ce cy pendant le procès: SUehan ii* vi*; Noël 

!!• VI ^ 

De Raoullin le Sauvage pour sa place assise au dict lieu 
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tenant des deux costez les dictes rues, d'un bout les dictz 
Quemyn et d'autre bout une petite rue, icelle place conte- 
nant LY piedz à lui fieffée par l solz tournois de rente 
aus dictz termes: Noël xxv* ; S* Jehan xxvV 

De Guillaume Fosse et Jehan Deshaies pour une place 
et maison assise au dict lieu contenant Lxn piedz bour- 
nant des deux costez les dictes deux rues, d'un bout la 
melle Sainct^Andrien et d'autre bout Simon Casty à lui 
fieffée par l solz tournois par an de rente aus dictz ter- 
mes: Noël XXV» ; S* Jehan xxvV 

De Simon Casty pour sa playe assise au dict lieu con- 
tenant Lxi piedz jouxte des deux costez les dictes deux 
mes, d'un bout le dict Fosse et Deshaies et d'autre bout 
Jehan Pelle l'aisné à luy fieffée par lxi solz tournois de rente 
par an aus dictz termes : Noël ititt • yi ' S* Jehan xxxt vi ^. 

De Jehan Pelle l'aisné, Jehan Pelle le jeune et Jehan de 
la Perrelle pour leur place assise au dict lieu contenant 
un" V piedz aboutante des deux costez les dictes deux 
mes, d'un bout Jehan Roussel et d'autre bout le dict 
Simon Casty à eux fieffée par nn W' de rente par an aus 
dictz termes : Noël xui • vi*' ; S^ Jehan xui * vi*. 

De Jehan Roussel pour sa place assise au dict lieu eonte- 
Dantnn" Yi piedz aboutante des deux costez les dictes deux 
mes, d'un bout Michaut Mellibusc et d'autre bout les 
dictz Pelle et de la Perrelle a luy fieffée par nn^ vi' de 
rente par an aus dictz termes : Noël XLm ' S* Jehan 
xun*. 

De Michel de Mellibusc pour une place et maison assise 
au dict lieu contenant nn" piedz carrez bournante jouxte 
des deux costez les dictes rue Sainct-Michel et Saincte- 
Adresse, d'un bout Jehan Roussel et d'autre bout une 
place vuyde à luy fieffée parmi* tournois de rente par an 
aos dictz termes : Noël xl* ; S^ Jehan xl '. 

De Jehan Gastel, escuier pour sa place et maison assise 
24 
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en la dicte ville et rue de Sainct-liichel contenant vam 
piedz carrez tenante jouxte de la rue Sainct-Michel, d'autre 
costé Michel Ferey^ dict Vauchouqueti d'un bout lamedes 
Brays et d'autre bout Jehan Ganu et Brachy à luy Mée 
par Lx* de rente par an aus dictz termes: Noël m*; 
S* Jehan xxx *. 

De Jehan Brachy, RaouUin et Noël, dictz Canupoorvoe 
place contenant lx piedz carrez bournante jouxte d'oB 
costé la rue Sainct-Michel, d'un costé Michel Ferey, d'as 
bout le dict Castel et d'autre bout Robert Mahieu à eulx 
fieffée par LX' de rente par an : Noël xxx' ; & Jehan xxx*. 

De Robert Mahieu pour sa place et maison asaiie n 
dict lieu contenant xux piedz carrez boumant jouxte d'oB 
costé la dicte rue Sainct-Michel et d'autre costé NieolliB 
RaouUin, d'un bout les dictz Brachy et Ganu et d'antre 
bout Richard Vallentin à lui fieffée par xl solz par an 
de rente aus dictz termes : Noël, xx*; S* Jehan, xx*. 

De Richard Vallentin pour sa place et maison assise 
au dict lieu contenant lxv piedz carrez boumant d'un 
costé Nicollas Raoullin, d'autre costé la rue Sainct- 
Michel, d'un bout le dict Mahieu et d'autre bout Jehan 
de Vatemare à luy fieffée par lx * de rente par an aus 
dictz .termes : Noël, xxx*; S* Jehan, xxx». 

De Jehan Vatemare et Guillaume Larcher pour leur 
place assise au dict lieu contenant lxx piedz bournante 
d'un costé la dicte rue, d'autre costé le dict Raoullin, 
d'un bout ledict Vallentin et d'autre bout Estienne et 
Jehan, dictz Monnier et Jehan Coquerel à eulx fieffée par 
lxx sols de rente par an aus dictz termes : Noël, xxxv '; 
S* Jehan, xxxv •. 

De Jehan Coquerel pour une place et maison assise 

au dict lieu contenant xxxvi piedz boumant d'un costé 

. Guillaume Picot, d'autre costé Estienne Monnier, d'un 

bout la nieSainctMichel et d'autre bout Nicollas Raoullin 
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i luy fieffée par xxxm * vi ^ tournois aus dictz termes : 
S* Jehan, xvn •m * !•; Noël, xvn* m ^ i*. 

De Estienne Monnier pour une place et maison assise au 
dict lieu contenant xxvi piedz bournant d'un costé le dict 
Coquerel et d'autre costé les hoirs Jehan Monnier, d'un 
bout la dicte rue Sainct-Michel et d'autre bout NicoUas 
Raoollin à lui fieffée par xxn * ix ' de rente par an aus 
dictz termes : Noël, xi* mi* i •; S* Jehan, xi • ira ** i ®. 

Des hoirs Jehan Monnier pour une place assise au dict 
lieu contenant xxxnu piedz boumànt d'un costé le dict 
Estienne Monnier, d'autre costé Jehan Vatemare , d'un 
bout la dicte rue et d'autre bout NicoUas Raoullin ;\ 
Qolx fieffée par xx sols par an aus dictz termes : Noël, 
x>; S^ Jehan, x*. 

De Guillaume Picot pour une place assise au dict 
lieu contenant xlix pieds, tenant jouxte d'un costé le dict 
Raoullin, d'autre costé la dicte rue, d'un bout Jehan 
Coquerel et d'autre bout la rue qui maine des bares à 
leglise à luy fieffée par xl* tournois de rente par an aus 
dictz termes : Noël, xx ' ; S* Jehan, xx *. 

De Jehan Dinet pour la place et maison assise en la 
dicte ville contenant xl piedz bournant maistre Jaques 
Jouen, d'autre costé la dicte rue S^ Michel, d'un bout 
une place vuyde et d'autre bout la rue de l'Eglise à luy 
baillée par xl solz tournois de rente aus dictz termes : 
Noël, XX s S* Jehan, xx *. 

D'une place yuyde assise sur la dicte rue Sainct-Mi- 
chel d'un costé, la dicte rue d'autre costé, Pierre d'Es- 
querille et Jehan Andrieu d'un bout, le dict Dinet et 
Pierres Beaufils d'autre bout, néant, pour ce que personne 
n'en joist et qu'elle est encore à ûeffer et pour ce. Néant. 
De Pierre Beaufils, advocat en court leye pour sa place 
assise au dict lieu contenant vi ^ ^ pieds en carré bour- 
nant d*iin oosté la dicte rue, d'autre costé une place vuyde 
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encore à fieffer, d'un bout la place cy dessus bouniant 
et d'autre bout Michel de Hellibusc ft luy fieffée par 
ini' tournois de rente par an ans dictz termes : Noël, 
XL»; S* Jehan, xl». 

De Michel de Mellibusc pour une autre place assue 
sur la dicte rue contenant cent piedz carrez bournant 
jouxte d'un costé la dicte rue, d'autre costé une place non 
fieffée, d'un bout le dict Beaufilz et d'autre bout Jehan do 
Val à luy fieffée par cent solz tournois par an de rente 
ans dictz termes : Noël, l ' ; S* Jehan, l*. 

De Jehan du Val pour sa place assise sur la dicte ne 
contenant environ nn" piedz bournant d'un costé la diète 
rue , d'autre costé une place encores à fieffer, d'un bout 
le dict Mellibusc , et d'autre bout une place enoores i 
fieffer à luy fieffée par lxx solz de rente par an ans dids 
termes : Noël, xxxv'; S* Jehan, xxxv»; 

De Michel Ferey , dict Vauchouquet pour sa place assise? 
au dict lieu sur les quays ainsi qu'elle se pourporte con- 
tenant im°x piedz carrez bournant jouxte d'un costé et 
d'un bout NicoUas RaouUin , d'aiutf e costé Jehan Gastel 
et Jehan Brachy et Canu , d'autre bout la rue des Quays 
à luy fieffée par xl* de rente par an aus dictz termes : 
Noël 4 XX*; S* Jehan, xx*. 

De Nicollas RaouUin, escuie'r pour sa place et maison 
ainsi qu'elle se pourporte abboutafil d'un costé Vauchou- 
quet, Vallentin et plusieurs autres, d'autre costé Jaques 
Basin et plusieurs autres aboutissans , d'un bout la rue 
des Quais et d'autre bout la rue do l'Eglise, néant, pour ce 
que le dict RaouUin est en procès contre mon dict seigneur 
en la Court de Parlement et que aucune chose n'en a esté 
receu et pour ce . Néant. 
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Là RUB 8AINCT JULLIEN. 

De Jaques Basin pour sa place assise sur les quais 
xmtenant Lxvn piadz boumant d'un costé la rue Sainct 
Follien, d'autre costé NicoUas Raoullin, d'un bout la rue 
les Quays et d'autre bout Jehan de Bruges à luy fieffée 
par L sols toumoys par an aus dictz termes : Noël , xxv; 
3' Jehan, xxv% 

De Jehan de Bruges pour sa place et maison assise au 
dict lieu boumant d'un costé la rue Sainct Jullien, d'autre 
eosté Nicollas RaouUin, d^un bout Jaques Basin et 
d'autre bout Jaques Paré à luy fieffée par lv solz de rente 
par an aus dictz termes : Noël, xxvn' vi''; S^ Jehan, 
xxvn» Ti*. 

De Jaques et Robin, dictz Paré pour leur place assise 
an dict lieu contenant xxxvi piedz, boumant d'un costé la 
dicte rue , d'autre costé Nicollas Raoullin , d'un bout le 
dict de Bruges et d'autre bout Jehan Stuart , escuyer à 
eulx fieffée par xx^yi solz de rente par an aus dictz 
termes : Noël, xvra»; S* Jean, xvra». 

De Jehan Stuart, escuyer pour sa place assise au dict 
lieu contenant XLn piedz , boumant d'un costé Is^ dicte 
rue Sainct Jullien , d'autre costé le dict Raoullin , 
d'un bout les dictz |^aré et d'autre bout Nicollas Daniel 
i lui fieffée par xl solz par an aus dictz termes : Noël , 
SX'; S* Jehan, xx*. 

De Nicollas Daniel pour sa place et maison assise au 
dict lieu contenant xlyi piedz, boumant d'un costé la 
dicte rue Sainct Jullien , d'autre costé le dict Raoullin , 
d'un bout le dict Stuart et d'autre bout Jehan d'Octelonde 
a luy fieffée par xlvi solz de rente par an aus dictz 
termes : Noël , xxm* ; S* Jehan , xxni* 

De Jehan d'Octelonde pour sa place et maison assise 



-r- 374 — 

au dict lieu contenant xun piedz carrez, boumant d'an 
costé la dicte rue Sainct Jullien, d*autre oosté le diet 
RaouUin, d'un bout le dict Daniel et d'autre bout Henry 
Moquelin à luy fieffée par xun solz toumoys de rente 
par an aus dictz termes : Noël, l(|ta' vi'*; S* Jeliin« 

XXI* VI*. 

De Henry Moquelin pour sa place assise au di cUien 
contenant trente piedz en carré, boumant d'un costé la 
dicte rue Sainct JuUien, d'autre costé le dict Raoullin, 
d'un bout le dict d'Octelonde et d'autre bout Jehan 
Debi'ey à luy baillée par xxx solz de rente par an ans 
dictz termes : Noël, xv»; S* Jehan, xv*. 

De Jehan Debrey pour sa place et maison assise ai 
dict lieu contenant xxxix piedz et demy, boumant d'un 
costé la dicte rue Sainct-Jullien, d'autre costé le dict 
Raoullin, d'un bout le dict Moquelin et d'autre bout Car- 
din Fouquet à luy ûeffée par xxxix * vi ' toumiHB de 
rente par an aus dictz termes : Noël, xix* ix'; S^ Jehaa« 

XIX* IX ^. 

De Cardin Fouquet pour sa place assise' au dict lie«^ 

contenant' bournant d'un costé le dict RaouUîli'^ 

d'autre costé la dicte rue Sainct JuUien, d'un bout le die ^ 
Debrey et d'autre bout la rue de l'église laquelle n'a est^ 
mesurée ne fieffée pour le descord d'entre luy et le dic^ 
Raoullin, et à ceste cause aucune chose n'en a esté receu> 
et aussy qu'il n'y a personne demeurant sur la dicte plaoe 
et pour ce : Noël, S* Jehan ; Néant. 

De Robert d' Avry pour sa place et maison assise au dict 
lieu en la dicte rue Sainct-Jullien contenant lx piedz car- 
rez, bournant d'un costé Guillaume Le Brumen, d'autre 
costé la dicte rue Sainct-Jullien, d'un bout la rue du Bray 
et d'autre bout Jehan PouUain à luy ûeffée par l solz 

> Gotte lacune existe dans le manuscrit. 
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loumois de rente par an ans dictz termes : Noël, xxv solz ; 
9 Jehan, xxv*. 

De Jehan PouUain pour sa place et maison assise au 
dict lieu contenant lx piedz carrez, boumant d'un costé 
la dicte rue Sainct^ullien, d'autre costé maistre Niodle 
Hamois, d'un bout Ro^rt d'Avry et d'autre bout GoUin 
Greuffroy à luy fieffée par un solz de rente par an aus 
dictz termes : Noël, xxyi • vi* ; S' Jehan, xxvi» vi*'. 

De Guillaume Le Brumen pour sa place assise au dict 
lieu coitenant lx piedz carrez, boumant d'un costé la rue 
du Bray, d'autre costé Jehan Poullain , d'un bout le dict 
d'ÂTry et d'autre bout le dict maistre Nicolle Hamois à 
luy flefEfie par l solz tournois de rente par an aus dictz 
termes : Noël, xxv solz ; S* Jehan, xxv*. 

De Gollin Greuffroy pour sa place assise au dict lieu sur 
la rue Sainct-Jullien contesi^t lxy piedz boumant d'un 
costé la dicte rue SainctJullien, d'autre costé le dict Har- 
nois et Jehan Gavai, d'un bout le dict PouUain et d'autre 
bout Pierres Léger à luy fieffée par lxv solz tournois de 
rente par an aus dictz termes : Noël , xxxn • vi ^; S^ Jehan, 
«ixn» VI*. • 

De Jehan Gavai pour sa place et maison assise au dict 
Ueu contenant iiii»x piedz carrez, boumant d*un costé la 
dicte rue SainctJullien, de l'autre Jehan Renoart etPierres 
Vastel, d'un bout Jehan Poullain et d'autre bout Pierres 
Léger et Jehan de Marcelles, escuier à luy fieffée par 
L solz tournois de rente par an aus dictz termes : Noël, 
xxv solz ; S* Jehan xxv». 

De Pierres Léger pour sa place et maison assise au dict 
lieu contenant Lxxni piedz carrez, boumant d'un costé 
Jehan de Marcelles, escuier, d'autre costé la dicte rue, 
d'un bout Jehan Gavai et d'autre bout Guillaume Gaver- 
nier à luy fieffée par lxx solz tournois de rente par an 
aus dictz termes : Noël, xxxv solz ; S^ Jehan, xx^v*. 
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De Guillaume Gavernier pour sa place et maison assise 
au dict lieu et rue Sainct Julien contenant mm xvn piedz, 
bournant d'un costé la dicte rue SainctJullien, d'autre 
costé le dict de Marcelles, d'un bout le dict Léger et 
d'autre bout la rue de l'Eglise à luy fieffée par nn livres 
tournois de rente par an aus dictz termes : Noël, xl solx; 
S^ Jehan; xl*. 

De maistre NicoUe Hamois, advocat du Roy pour sa 
place et maison assise au dict lieu contenant cent seize 
piedz carrez, bournant d'un costé Guillaume Brumentet 
Jehan PouUaîn , d'autre costé Guillaume Daniel, Jehan 
Renoart et autres, d'un bout la rue du Bray, et d'autre 
bout Jehan Gavai à luy fieffée par xx solz de rente par an 
aus dictz termes : Noël, x solz ; S* Jehan, x *. 

LA RUE SAINGT-SLOY. 

De Guillaume Daniel, drappier, pour sa place assise sur 
la dicte rue ainsi comme elle se pourporte jouxte d'us 
costé la rue du Bray, d'autre costé Jehan Renoart, d'un 
bout la dicte rue Sainct-Esloy et d'autre bout maistre 
Nicolle Harnois à luy fieffée par lu solz tournois de rente 
par an aus dictz termes : Noël xxvi solz ; S* Jehan 

XXVI*. 

De Jehan Renoart pour sa place et maison assise au 
dict lieu contenant trente piedz carrez, bournant d'un 
costé la dicte rue Sainct-Eloy, d'autre costé Maistre Nicolle 
Harnois, d'un bout Pierres Vastel et d'autre bout le dict 
Daniel à hiy fieffée par trente solz par an aus dictz termes : 
Noël XV solz ; S< Jehan xv ». 

Do Pierres Vastel pour sa place et maison assise au 
dict lieu contenant xlix piedz, bournant d'un costé la 
dicte rue, d'autre costé Jehan Caval , d'un bout Jehan de 
Marcelles, escuier et d'auti*e bout le dict Renoard à luy 
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fieffée par xux solz tournois de rente par an aus dictz 
termes : Noël: xxrai» vi<*; S* Jehan xxnn» vi*. 

De Jehan de Harcelles, escuier, recepveur de Graville 
pour sa place et maison assise au dict lieu contenant 
un" y piedz carrez, boumant d'un costé la dicte rue 
Sainct-Eloy, d'autre costé Pierres Léger et Guillaume 
Gavemier, d'un bout la dicte rue de l'Eglise qui maine aux 
Bares et d'autre bout Jehan Gavai et Pierres Vastel à luy 
ûeffëe comme dessus par xx solz tournois par an de 
rente aus dictz termes : Noël x solz ; S^ Jehan x *• 

De Philippes Trougart pour sa place et maison assise 
au dict lieu sur la dicte rue Sainct-Eloy contenant 
nn^XYin piedz, boumant d'un costé la dicte rue, d'autre 
Raoullin Hurel, dict Peti^Pain, d'un bout la rue du Bray 
et d'autre bout Guillaume Àubery à luy fleffée par 
Lxvm solz tournois de rente par an aus dicz termes : 
Noël, xxnn*; S* Jehan, xxnn*. 

De Guillaume Aubery pour sa place et maison assise 
au dict lieu contenant lxv piedz , boumant d'un costé la 
dicte me Sainct-Eloy, d'autre costé GuiUaume Daniel 
brasseur, d^un bout le dict Philippes Trougart et d'autre 
bout Jehan Renoart, Cardin le Cerf et Jehan de la Mare 
à luy fieffée par lxy solz tournois de rente par an aus dictz 
termes : Noël, xxxn* vi'* ; S* Jehan, xxxn» vi*. 

De Jehan de la Mare, Cardin le Cerf et Jehan Ricouart 
(tic) pour leur place et maison assise au dict lieu , conte- 
nant nn^xvn piedz; tournant d'un costé la dicte rue, 
d'autre costé Pierre le Blont , d'un bout la dicte rue de 
l'Eglise et d'autre bout le dict Àubery à eux fieffée par 
un' xvn* de rente par an aus dictz termes : Noël, XLvm* 
vi^; S*Jean,xLvni«vi*. 

De Raoullin Hurel, dict Petit-Pain pour sa place et mai- 
son assise au dict lieu contenant cent ciçq piedz, boumant 
d'un costé Jehan Ferey, d'autre costé Philippes Trou- 
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gart , d*uQ bout la rue des Brays et d'autre bout Jehin 
Foumier, Guillaume Daniel et les hoirs Pierres Adam 
à luy ûeffée par xl solz tournois de rente par chacun an 
aus dictz termes : Noël, xx*; S' Jean, xx*. 

De Pierres le Blont pour sa place et maison assise an 
dict lieu entre la rue Sainct-Eloy et la rue Françoise con- 
tenant cent seize piedz carrez, boumant d'un costé Jehan 
de la Mare , Jehan fiicouart et Cardin le Cerf, d'autn 
costé Robert Hébert, d'un bout Jehan Foumier et d'autra 
bout la rue de l'Eglise à luy fieffée par cent seize sola 
toui'nois de rente par an aus dictz termes : Noël, Lvm'; 
S* Jean, Lvm». 

liA RUE FRANÇOIS. 

De Jehan Ferey pour sa place et maison au dict lieu 
sur la dicte rue contenant un" piedz carrez, boumant 
d'un costé la dicte rue Françoise, d'autre costé RaoulUn 
Hurel, dict PetitrPain, d'un bout la rue du Quay et d'autre 
bout Jehan Foumier et Guillaume Daniel à luy fieffée 
par un livres tournois par an de rente aus ditz termes : 
Noël, XL»; S' Jehan, xl*. 

De Guillaume Daniel, brasseur, Jehan Foumier et les 
hoirs Pierres Adam pour leur place et maison assise sur 
ladictc rue contenant iiii"xv piedz, boumant d'un costé 
la dicte rue Françoise, d'autre costé Pierres le Blont et 
Guillaume Aubery, d'un bout le dict Jehan Ferey et 
d'autre bout Robert Duhamel, dict Frebert à eulx fieffée 
par im livres vu solz vi deniers de rente par an aus dictz 
termes : Noël, xlhi'ix^; S* Jehan, xliii» ix*". 

De Robert Duhamel , dict Frebert pour sa place et 
maison assise au dict lieu contenant lviii piedz , bour- 
nant d'un costé la dicte rue, d'autre costé Pierre le Blont, 
d'un bout Guillaume Daniel et d'autre costé Robin de la 
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Mare à luy fieffée par Lvm sols tournois de rente par an 
au8 dictz termes : Noël» xxix; & Jehan, xxix*. 

De Robin de la Mare pour sa place et maison assise au 
dict lieu contenant xxxvn piedz, boumant d'un costé la 
dicte rue, d'autre costé le dict le Blont, d'un bout le dict 
Duhamel et d'autre bout Robert Herbert à luy fieffée par 
xxxvn' tournois aus dictz termes de rente par an : Noël, 
xvm'vi'; S* Jehan, xvm* vi^. 

De Estienne Hébert pour sa place et maison assise au 
dict lieu contenant xLn piedz, boumant d'un costé la dicte 
rue, d'autre costé le dict le Blont, d'un bout le dict 
la Mare et d'autre bout la rue Nostre-Dame à luy fieffée 
par XLn solz tournois de rente par an aus dictz termes : 
Noël, XXI"; S* JehaA, xxi*. 

De Guillaume Gavellier pour sa place et maison assise 
sur la dicte rue Françoise contenant cent piedz carrez, 
aboutante d'un costé la dicte rue et la inie de la Grand'- 
Grique d'autre , d'un bout la rue du Bray et d'autre bout 
Thomas Ârtoult à lui fieffée par cent solz tournois de 
rente par an aus dictz termes : Noël, l"; S^ Jean, l". 

De Thomas Ârtoult pour sa place assise sur la dicte rue 
contenant lxv piedz carrez, bournant d'un costé la dicte 
rue Françoise, d'autre costé la dicte rue de la Crique, 
d'un bout le dict Gavellier et d'autre bout Thibault 
Boudin à luy fieffée par lxv solz de rente par an aus dictz 
termes : Noël, xxxn* vi^ ; S* Jehan, xxxn • vi^. 

De Thibault Boudin pour sa place et maison assise au 
dict lieu contenant nn '^ vn piedz, bournant des deux costés 
les dictes deux rues, d'un bout ledict Artoult et d'autre 
bout Jehan Aubery à luy fieffée par mi livres tournois de 
rente par an aus dictz termes : Noël, xl"; S^ Jehan» xl*. 

De Jehan Aubery pour sa place et maison assise au dict 
lieu contenant Lxni piedz, boumant d'un costé les dictes 
deux rues , d'un bout le dict Boudin et d'autre bout la 
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place Pierres Beaufilz à luy fieffée par lxiu solz de renta 
par an aus dictz termes : Noël, xxxi" vi'; S^ Jehan, 

XXXI* VI*. 

De Pierre Beaufilz, advocat en Court laye pour sa place 
assise au dict lieu contenant ^ . • . boumant d'un costé 
la dicte rue Françoise, d'autre costé la dicte rue de la 
Crique, d'un bout la rue Notre-Dame et d'autre bout 
Guillaume Lassere et Robert le Moyne à luy fieffée par 
XL solz tournois de rente par an aus dictz termes : Noël, 
XX*; S* Jean, XX». 

De Guillaume Lassere pour sa place et maison assise 
au dict lieu contenant xxv piedz, bournant d'un costé la 
dicte rue de la Crique, d'autre la dicte rue Françoise, d'un 
bout le dict Beaufilz et d'autre bout Robert le Hoyna à 
luy fieffée par xxv solz de rente par an aus dictz termes : 
Noël, XII* VI*; S* Jehan, xn* vi^. 

De Robert le Moyne pour sa place et maison assise au 
dict lieu contenant Lxiiii piedz , bournant d'un costé la 
dicte rue de la Crique, d'autre costé la dicte rue Françoise, 
dun bout les dictz Lassere et Beaufilz et d'autre bout la 
rue du Pont à luy fieffée pai- l solz tournois de rente par 
an aus dictz termes : Noël, xxv*; S' Jehan, xxv*. 

De Jaques de la Haie pour sa place et maison assise au 
dict lieu contenant xl piedz, bournant d'un costé la dicte 
rue Françoise, d'autre costé Jehan Roussel, d'un bout 
la rue Nostre-Dame et d'autre bout Jehan Prévost à luy 
fieffée par xl solz tournois de rente par an aus dict2 
termes : Noël, xx*; S* Jehan, xx*. 

De Jehan Roussel pour sa place et maison assise au 
dict lieu contenant iiii"ii piedz, bournant d'un costé la 
dicte rue Nostre-Danic , d'autre costé la rue du Pont, 
d'un bout Jaques do la Haie et d'autre bout Cardin 

' Lacune dans lo manuscrit. 
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Hérault à luy fieffée par lxx solz de rente par an aus 
ditz termes : Noël, xxxv*; S^ Jehan, xxxv*. 

De Guillaume Desmontz, Richard le Conte, Jehan 
Hogner, dit Mahieu et Cardin Hérault pour leur place et 
maison assise au dict lieu contenant vi" piedz carrez, 
boumant d'un costé la dicte rue Notre-Dame, d'autre 
eosté la rue du Pont, d'un bout Jehan Roussel et d'autre 
bout une rue qui maine à la Boucherie à eulx fieffez par 
VI livres tournois de rente par an aus ditz termes : Noël , 
LX*;S^ Jehan Lx*. 

UL RUE DU PONT. 

De Jehan le Prévost pour sa place et maison assise au 
dict lieu contenant Lvm piedz carrez, boumant d'un costé 
la dicte rue du Pont , d'autre costé Jaques de la Haie , 
d'un bout la rue Françoise et.d'autre bout Jehan Roussel 
i luy fieffée par xxxv solz tournois de rentàrpar an aus 
ditz termes : Noël, xvii* vi^; S* Jehan, xvn» vi*. 

De Jehan Fournier, Guillaume Grodin le Jeune et Jehan 
Auger pour une place et maison assise au dict lieu con- 
tenant > • • . boumant d'un costé la dicte rue du Pont , 
d'autre costé les fossez, d'un bout une place vuyde et 
d'autre bout Jehan le Roy ou Scelles à eulx fieffée par 
VI livres xvi solz de rente par an aus dictz termes : Noël, 
Lxvm*; S* Jehan. Lxvm*. 

De Jehan le Roy et Jehan Scelles pour leur place et 
maison assise au dict lieu contenant cent piedz, boumant 
d'un costé la me du Pont, d'autre costé le dict Fournier 
et d'autre bout Jaques Bénard à eux fieffée par * . • . • 
de rente par an aus dictz termes, néant, pour ce qu'il n'y 

* Liciuie dans le manuscrit. 

* Licone dans le maDuscrit. 
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a riens sur les lieux, sur quoy l'on peust Mre h coq- 
traincte et aussi qu'elle n'a esté fieffée, et pour ce. Néant 

De Jaques Benard pour sa place et maison assise an 
dict lieu contenant ^ . • piedz, jouxte d'un costé la dicte 
rue du Pont, d'autre costé les fossez , d'un bout Jdian 
Andrieu et d'autre bout le dict le Roy à luy fieffée par 
XL solz tournois de rente par an aus dicts termes : 
Noël, XX»; S* Jean, xx". 

De Jehan Andrieu pour sa place et maison assise an 
dict lieu contenant*. • • . boumant d'un costé la dicte 
rue du Pont, d'autre costé les fosséz , d'un bout le dict 
Benard et d'autre bout Pierres d'EsqueviUe , néant, pour 
ce qu'il en est en procès en la Court de Parlement i 
Rouen. Noël, S^ Jehan, Néant. 

De Pierres d'EsqueviUe pour sa place et maison assise 
au dict lieu contenant^. . . • boumant d'un costé la 
dicte rue du Pont , d'un bout maistre Jaques Jouen et 
d'autre bout le dict Andrien : Noël, xl*; S^ Ji&han, xl*. 

De maistre Jaques Jouen, prebstre, pour sa place et 
maison assise au dict lieu contenant l piedz, boumant 
d'un costé la dicte rue du Pont, d'autre costé une place 
vuyde, d'un bout Jehan Douce et d'autre bout le dict 
d'EsqueviUe à luy fieffée par xl solz tournois de rente 
pai' an aus dictz termes : Noël, xx » ; S* Jehan , xx •. 

Somme toute de ce présent chappitre de recepte de la 
ville Françoise. C'est ii**^ini" x* vii* vi**. 

Et après est escript : 
Autre recepte des personnes et pour les causes cy 
aprez déclarez : 

De Jean Castel, escuier, la somme de xxnu * tournois 



' Lacune dans le manuscrit. 
' Lacune dans le manuscrit. 
^ Lacune dans le manuscrit. 
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d'arres qui estoient deubz à cause de sa place et maison 
assise au dict havre escbeuz eu précédent l'arrest donné 
à l'entente de mon dict seigneur et par lappoinctement 
fitict avec luy, pour ce cy rendu , xxIm^ 

De Robert Frebert, lx solz pour les causes que dessus ; 
pour ce, LX*. - 

Des hoirs messire Jehan Boucher, en son vivant 
prebstre, xx solz pour semblable cause ; pour ce , xx *. 

De Preudhome Moustier, xl solz pour ieelle cause, 
pour ce cy rendu, xl». 

' De Guillaume Collet, xlv solz pour semblable cause, 
pour ce, XLV*. 

De OuiUaume Aubery, pour ieelle cause la somme 
de Lxxvn* vi^. 

Item, de Jehan le Brument par les mains de maistre 
Mellon Preudhome la somme de huit livres tournois pour 
les causes que dessus, pour ce, vm '. 

De Jehan Duval, cent solz pour les causes que dessus 
par les mains de Hugues de Gaignedour, escuier, secré- 
taire de mon dict seigneur, pour ce, c*. 

Du dict maistre Mellon Preudhome la somme de dix 
livres tournois qu'il avoit receuz de NicoUas RaouUin, 
escuier, sur ce qu'il depvoit des deniers des rentes du 
dict havre qu'il avoit ceuillies pendant qu'ilz estoient 
en séquestre, pour ce, x^ 

Item, de Robert Mahieu commis à receuillir les de- 
niers du séquestre des coustumes et acipiictz du dict 
havre la somme de lxxvi' vi', jouxte un mémorial donné 
de monsieur Postel, conseiller en Court de Parlement à 
Rouen, le xvi» jour de décembre vwxxnn, pour ce, 

LXXVI* VI*. 

Item, a esté receu par le dict receveur la somme de 
Lxv livres tournois des fermiers du seigneur de la Bou- 
tellerie pour demeurer quîctes d'autres levées aquises 
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en vertu des prinses de fief faictes par le dict procureur 
et recepveur et adjugez es plèz de la seigneurie de Onmlle, 
dont procès s'en est ensuivi. Et de la sentence donnée 
par le séneschal do la dicte seigneurie de Graville les 
dictz fermiers avoient appeliez à garand le dict seigneur 
de la Boatellerie qui en avoit prins dolléance es plës de 
Moutier, duquel procès Julien de la Martilière, escuier, 
maistre d'hostel de mon dict seigneur avoit , avec les 
sencschal et procureur, faict appoinctement avec tous 
iceulx fermiers, lequel appoinctement est demouré devers 
les dictz fermiers pour en avoir leur rester ainsi qu'ils 
verront bien estre. Sur laquelle somme a été prins la 
somme de g solz tournois, tant pour la fourniture et 
escriptures du dict procès que pour aucuns despens faicU 
par les dictz officiers. Pour ce cy rendu, xl*. 

Somme do ce chappitre par deniers monte : cim* xn*. 
Et en la fin du dict compte est escript : 

L'arrest et closture de ce présent compte est comprins 
et porté à la fin du compte troisiesme que rend ce présent 
recepveur. Ainsi signé Besse, M. Hubert, R. Leceriler 
et de Marcelle», plusieurs paraphes. 
GoUacion faicte : 

Extraict de Testât du revenu de la terre et seigneurie 
de Graville pour ung an, commençant au jour et terme 
de Saincte-Croix mil-cinq-cens-vingt-scpt, icelluy terme 
comprin» et finissant au jour et terme de Saincto-CrQix 
mil-cinq-cens-vingt-huit, icelluy terme non comprins, 
par les hommes jouxte et ainsi qu'il ensuit : 

La ville Françoise et Havre de Grâce, qui tout ce paye 
au terme de S' Jehan et Noël. 

De RaouUin Vimart, aus dictz termes, nn* nn». De 
Jehan le Don tu aus dictz termes, l». De Jehan Olyvier, 
LXi». De Jehan Bouteron, lvii'. De NicoUas Voisin, xx. 
De maistre Jehan Bourgois, lxv*. De Jehan Maz et Jehan 
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Leconte, lx. De M' Guillaume de Mallcvillc [d'Esmallc- 
ville', XL». De Jehan le Kailly, lx*. De NicoUas Ma- 
theras, lvii*. De Jehan Mahicu, uni*. De Jaques d*J>ti- 
mau ville, escuier, lxx *. De Jehan Clerice, xii'. De Jehan 
Gougas et Isabeau Nasse, lx'. De Michel le Tibot, pour 
Jehan le Bourg, lvii". Di? Simeon Tirel, iiii'. De Preu- 
dhomme Mousticr, lvii'. De Collin Esnault et Roger 
James, miK De Guillaume Fosse, iiii^ De Guillaume 
Paré, Lv •. De Collin Marye, xxxi *. De Guillaume Picot, 
XXM'. De luy pour une autre place, xl». De Philippes 
Simon, xx*. De Mailin de la Fontaine, xxxv*. De Cardin 
Agnès, XLi*. De Jehan Porchier, xxxv •. De Guillaume 
Buisson, L*. De Guillaume Boucher, lh* vi*. De Collin 
Boudin, l*. De Raoullin Bauchet, xl". Do Guillaume 
Bruyère, lV De Michel Debreau, x*. De Guillaume et 
Pierres, dictz Quemyn, xl\ De Raoullin le Sauvage, l*. 
De Guillaume Fosse et Jehan Deshayos, l*. De Simon 
Christi, LXi'. De Jehan de la Pelle, Jehan et Jehan dictz 
Pelle. nnW». De Jehan Roussel, mi^ vi*. De Michel de 
Hellibusc pour deux places, ix^ De Jehan Castel, lx*. 
De Jehan Duval, lxx». De Jehan Brachy et ses pcrcon- 
nicrs. LX». De Robert Mahieu, xl\ De Richard Vallentin, 
u". De Jehan de Vatemare, lxx*. De Estienne Monnier, 
xxn'ix**. De Jehan Monnier, xx\ De Jehan Coquercl, 
xxxnii* vi^. De Pierres Beaufilz, un'. Do Jehan Dinet, 
XL*. De Michel Feré, dict Vauchouquet, xl ». De NicoUas 
Raoullin, lxx». De Jaques Basin, l*. Do Johan de Bruges, 
LV. De Jaques et Robin, dictz Paré, xxxvi». De Jehan 
Stuart, escuier, à présent NicoUas Broise, xl». Do Ni- 
coUas Daniel, xlvi». De Jehan d'Octelondo. xliii». Do 
Henry HoqueUn. xxx». De Jehan de Broy, xxxix» vi**. 
De Robert d'Arry, L». De Johan Poullain, lii» vi*>. De 
Jehan le Brumcn, L». De CoUin Geuffroy, lxv». De Jehan 
Caval. c». De Pierre Léger, lxx». De Robert le Cordier. 
25 
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uaK De maistre Nicdlle Hamois, xx*. De Guillanme 
Daniel, drappier, lh". De Jehan Renoart, xxx«. De 
Pien-e Vastel, xlix*. De Jehan de Marcelles, escuier.xx*. 
De PhOippes Trougart, xLvni*. De Guillaume Aubery, 
Lxv*. De Jehan de la Mare et ses perconniers, ira' xvn«. 
De Raoullin Hurel, xl». Do Pierre le Blont, cxvi». De 
Jehan Fère, ira *. De Guillot Daniel et ses perconniers, 
rai' vn» vi**. De Robert Duhamel, Lvra". De Robin de la 
Mare, xxxvn*. De Estienne Hébert, xuiv De Guillaume 
Cavellier, c*. De Thomas Artoult, lxv*. De Thomas 
Boudin, ira K De Jehan Aubery, Lxra '. Do Jaques de la 
Haie, xl'. De Jehan Roussel, lxx*. De Guillaume Dea- 
mons et ses perconniers, vi'. De Guillaume Lassere, 
XXV •. De Guillaume Berry, l •. De Maistre Jaques Jouen, 
XL*. De Jehan Leprevost, xxxv*. De Pierre d'Esqueville, 
nn'. De Jehan Benard, xl«. De Jehan Fournyer et ses 
perconniers, vi' xvi». Do Germain Hébert, xl*. De Jehan 
Andriou, xx». Messire Philippes Legros, rai' ira*. De 
Jehan Leprevost, pour Estienne Béates et Jehan Fouquet, 
nu' X*. De Jehan Bouteron, vi^ relâchez à la moictié 
pour deux ans cy devan, lx*. 

Somme ra «« livres ra solz ira deniers. 

ExTRAjGT DE l'estat du rcvenu de la terre et seigneu- 
rie do Graville pour ung un commençant au jour et terme 
de Saincte-Croix mil cinq cens vingt-huit, icelluy terme 
comprins et finissant au jour et terme de Saincte-Croix 
mil cinq cens vingt-neuf, icelluy terme non comprins 
par les hommes jouxte et ainsi qu'il ensuit. 

La ville Françoise et Havre de Grâce qui tout ce paye 
au terme de Noël et Sainct- Jehan. 

De Raoullin Vimart aus dictz termes, ira' ira*. De 
Jehan le Dentu aus dictz termes, l*. De Jehan Olyvier. 
lxi \ Do Jehan Boutheron, lvii '. De Nicollaa Voisin, 
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XX'. De Michel Chapuis, lxv*. De Jehan Maze cl Robin 
Leconte, lx '. De maistre Guillaume de MîUlevilIe (d'Es- 
malleville), xl'. De Jehan le Bailly, lx*. Do NicoUas 
Uatheras, Lxvn *. De Jehan Maliieu, uni *. De Jaques 
d'Estimauville, escuier, lxx'. De Jehan Clorice, xii K De 
Jehan Gfougas et Ysabeau Nasse, lx*. De Simeon Tirel. 
on '. De Preudhommo Moustier, lvii'. De Collin Esnault 
etRoger James, imL De Guillaume Fosse, nii^ De Michel 
Félibot en lieu de Jehan le BouUenger, lyu '. De Guil- 
iaiime Paré, lv '. De Ck)Ilin Marye, xxxi '. De Guillaume 
Picot, XXVI •. De luy pour une autre place, xl •. De Phi- 
lippes Simon, XX'. De Martin de la Fontaine, xxxv. De 
Cardin Agnès, xli*. De Jehan le Porcher, xxxv*. De 
Guillaume Buisson, l*. Do Guillaume Boucher, lu* \i^. 
De Collin Boudin, l*« De Raoullin BaucheK xl*. De 
Guillaume Bruyère, l*. De Michel doVican, x*. De 
Guillaume et PieiTe, dictz Quemyn, xl*. Do Raoullin le 
Sauvage, l*. De GuiUaume Fosse et Jehan Deshaies, lv 
De Simon Chasti, lxi*. De Jehan de la Parrelle, Jehan 
et Jehan, dictz Pelle, un* v*. De Jehan Roussel, im' vi». 
De Michel Mellibusc pour deux places, ix'. De Jehan 
Castel, LX». De Jehan Duval, lxx\ Di» Jehan Brachy et 
ses perconniers , lx •. De Robert Mahieu , xl •. De Ri- 
chard Vallentin, lx *. De Jehan de Vatemare, lxx*. De 
Eatienne Monnyer» xxii • ix ^. De Jehan Monnycr, xx •. 
De Jehan Coquerel, xxxiii ' vu <*. De Pierres Beaulilz. 
rai'. De Jehan Dinet, xl\ De Michel Ferev, dict Vauchou- 
qaet, xl\ De Nicollas Raoullin, esouior, lxx\ De Jaques 
Basin, l •. De Jehan de Bruges, lv •. De Jaques et Robin, 
dictz Paré, xxxvi». De Nicollas Broise, xl*. De Nicollas 
Dimiul. xlvi*. De Jehan d'Octeloiule. xlui'. De Henrv 
Moquelin, xxx*. De Jehan de Broy, xxxix • vi<*. De Ro- 
bert d'Arry, l •. De Jehan Poulhiiu, lu » vH. De Jehan le 
brumen, l". De Collin Geulfroy, Lxv^ De Jehan Caval. 
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L\ De Pierres Léger, lxx«. De Robert le Gordier, lui*. 
De Maistre Nicolle Harnois, xx«. De Guillaume Daniel, 
drappier, lu*. De Jehan Renoart, xxx«. De Pierres Vas- 
tel, XLix*. De Jehan de Marcelles, escuier, xxV De Phi- 
lippes Trougart, Lxvin*. De Guillaume Aubery, lxv De 
Jehan de la Mare et ses perconniers, ira' xvn». De Raoul- 
lin Hurel, XL*. De Pierres le Blont, cxvi*. De Jehan 
Fere, rai^ De Guillaume Daniel et ses perconniers, un* 
vn* vi^. De Robert Hamel, Lvm». De Robin de la Mare, 
xxxvn'. De Estienne Hébert, xuiV Do Michel Cham- 
pagne pour la place Cardin Fouquet, xxv*. De Guillaume 
Cavellier, c*. De Thomas Artoult, lxv«. De Thibault 
Boudin, rai*. De Jehan Aubery, lxiu". De Jaques do la 
Haie, xl«. De Jehan Roussel, lxxv De Guillaume Des. 
mons et ses perconniers, vi*. De Guillaume Lassere, 
XXV*. De Guillaume Berry, l». Do Jehan Leprevost, 
XXXV". De Pierres d'Esqueville , nn*. De Jehan Benard, 
XL'. De Jehan Fournier et ses perconniers, vi^ xvi*. De 
Germain Hébert, xl*. Do Jehan Andrieu,xx». De messire 
Philippcs Legroz, nn' ira*. De Jehan Leprevost pour 
Estienne Béates et Jehan Fouquet, ira' x». De Jehan 
Bouteron, VI». 

Somme in«<* iiii' xviii» rai'*. 
Somme iii«« i' xviii' iiii^. 

Avec ce , de la pai't du dict advocat du Roy pour le dict 
sieur nous a esté présenté autre requeste dont la teneur 
ensuit : 

m 

« Le procureur général du Roy auquel ont esté commu- 
niquez par vous, monseigneur René de Becdclîèvre, con- 
seiller du Roy en sa Court de Parlement à Rouen et 
commissaire d'icelluy seigneur en ceste partie, les dep- 
posicions de maistre Jehan de la Masure, fermier de la 
terre et seigneurie de Graville et Jehan de Marcelles, 
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reccpveur de la dicte terre, aussi la depposicion de 
maistre Pierres Deschamps , substitut en la viconté de 
Monstiervîller du dict procureur général et maistre Guil- 
hume Marye, lieutenant général du viconte du dict lieu 
(le Mon^^tienriller, par nous respectivement enquis et 
examinez sur aucuns poinctz et articles résultans de 
vo^ti-e commission, et qu'il est apparu au dict procureur 
gi»n''Tal, par la depposicion des dictz de la Masure et 
i^ Marcelles.que à présent, ainsi qu'ilz s'efforcent tesmoi- 
gner, le dict sieur de Graville levoroit plusieurs parties 
de prétendus di'oictures, revenues et prouffictz en la ville 
Françoise et havre de Grâce, parroisse et flnage du dict 
lieu soubz umbre d'une pi'étendue sentence dont ils au- 
roient fiiict apparoir de coppie »]u'ilz disoient avoir esté 
donnée par deffunct monsieur Maistre Thomas Postel, en 
son vivant conseiller du Roy en sa dicte Coui-t de Parle- 
ment» comme commis par icelle à exécuter certain arrest 
du xm^jour de may mil cinqcons vingt quatre, donné entre 
le dict procureur général et le dict sieur de Gravillo sur 
plusieui-s différendz, et entre autres sur les droictures 
par chacun d'eulx prétendus en la dicte ville, havre et 
îinag»* d*ic<.'lluy, par laquelle coppie de prétendue sen- 
tenco. le dict sieur Postel en Tabsence du dict procureur 
Livn 'rai, en excédant son po voir, auroit permis au dict sieur 
'le liraville, ses recepveurs et fermiers couillir et lever 
centre droict et raison plusieurs parties de deniers 
♦•niplus suîv;:nt qu'il n'en est adingé au dict sieur de Gra- 
vill..'. specifQé et déclaré par le dict arrest de laquelle 
:^*nt«.'nce le dict procureur général reserve à soy pour- 
voir quand il luy apparoistra de Toriginal d'icelle. Aussi 
hiy est apparu par les dictes dopposicions (juc les dictz 
f\e la Masure et de Marcelles s'eiror<;oiont estimer les dictes 
prétondues droictui-es à grant somme «le deniers selon et 
eu regard à la valeur du temps présent et advenir, à quoi 
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Ton ne doibt aToir regard en la deppandance pour l'ar- 
ticle contenu ou dict arrest, par lequel le Roy ou son pro- 
cureur général sont réservez à soustenir que le dict sieur 
peult avoir les choses adiugéz au dict sieur de Graville 
par le dict arrest, en y baillant rescompense, pourtant que 
là, et quant qu'il plaira au Roy, après avoir veu vostre 
procès verbal et inquisicions déclarer que tel soustien et 
poursuitte soit faicte par son dict procureur général; 
entendu son dict procureur général dire et soustenir ainsi 
qu'il est en la raison que telle rescompense se doibt faire 
non pas eu regard à la valleur de ce qui, adjugé au dict 
sieur de Graville, pourroit estre à Tadvenir ou qu'elles 
sont de présent par le moien de la créacion et érection de la 
dicte ville ot havre faictz aux despens du Roy, mais selon 
et eu regard à la valleur de quoy il povoit estre en précé- 
dent la dicte construction. De laquelle valleur l'on pourra 
en partie avoir congnoissance par les comptes et registres 
de la dicte seigneurie de Graville mis par devers vous et 
communiquez au dict procureur général par les dictz 
Deschamps et Marye, en la possession desquelz estoient 
les dictz comptes et registres jouxte leur dicte depposi" 
cion. A ces causes et à ce que le Roy puisse estre cer- 
tainement adverty, suivant sa commission à vous adjres- 
sée, des droictures appartenans au dict sieur do Graville 
et de la valleur dUcelles, et attendu le rcffuz faict par les 
héritiers du dict feu sieur de Graville, leur gardaine et 
procureur de vous monstrer leurs adveux, denombre- 
mens et autres enseîgnemens. 

Requiert que extraict soit faict des dictz comptes et 
registres des articles faisans mencion des dictes droictures 
et revenu de la valleur d'iceulx , tant eu précédent la dicte 
coni^truction que depuis, mcsmes que aucunes personnes 
anciens du dict lieu du havre de Grâce et d'environ non 
suspectz ne favorables soient faictz venir et enquis de 
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vwtre office sur la vérité dos depposicions des dicte de 

• 

b Masure et de Marcelles et de quelle valleur les dictes 
droictures povoient estre eu précédent la dicte construc- 
tion et autres articles qui en deppendront, non pas pour 
préiudicier le Roy ou son procureur général, en ce qu'il 
entend soustenir que telle rescompenso se doibt faire 
selon la valleur que les choses estoiont eu précédent la 
dicte construction , mais iiffin que le dict seigneur soit 
adyerty de la vérité du cas pour sur ce déclai'cr son 
vouUoir et intencion. Et à cesto fin vous plaise décerner 
vostre mandement adressant au premier sergent royal 
de ce lieu pour adjournor les personnes de la qualité 
dessus dicte. Ainsi signé, Bigot. » 

Liaquello requeste luy avons accordée, et sur ce, exa- 
miné les tesmoingtz, ainsi quil cstcy après déclaré. 

Et oultre et davantigc pour congnoistre si le nombre 
des vingt-quatre acres est comprins aus dictz ûeiTes et 
sçavoir le pais ou estente de terre qm rostoroit encor à 
fieffer, les rues, églises et plîices communes rabatues et 
non comprinses, avons mandé Philippe le Prévost, mesu- 
reur juré pour le Roy en sa viconté do Monstiervillor, 
pour faire icelle mesure, ce qu'il a f^iict en la présence du 
dict Bigot, advocat du Roy, pondant le temps que procé- 
dion > à l'examen des dictz tor^nioingtz, et icdle mesure 
(aicto a dix poulces pour pied et vingt-quatre piedz pour 
perche, huit vingtz perches pour acre, la dicte perche 
a vingt piedz à toize, dont l'acre vault quatre vergées, la 
vergée quarante perches, et de ce nous a baillé son procès 
verbal signé de luy dont la teneur ensuit : 

« Suivant le commandement verbal faict par monsei- 
gneur maistre René de Becdolièvre, conseiller du Roy en 
sa C«3urt doParlemont à Rouen, commissaire du Roy en 
cestc partie, à moy Philippe lo Prévost, mesureur de 
terres juré jwur le Roy nostre sire en sa viconté de 
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Monstierviller, j'ai procédé à faire les mesures en la ville 
Françoise de Grâce et havre de la dicte ville des places 
édifûées et non édifûez, tant en rues, église, cyme- 
tière et places publiques et non flefféz et ce qui est 
comprins dedens Tencloz d'icelle ville pour autant qu'il 
a plu au Roy en déclarer qu'il entend estre encloz 
dedans la dicte ville, ainsi qu'il ensuit, commençant vers 
la grande crique. 

Le long des édiffices estans sur le quay de la dicte 
crique, depuis le quay du Havre jusques à la rue Nostre- 
Dame, contient quatorze perches ung quart, et par l'autre 
costé vers la rue Françoise, quatorze perches demy 
quart, et par devers le quay du dict havre, cinq perches 
et demie, et par devers la dicte rue Nostre-Dame, quatre 
perches, qui font en somme vergée et demie, sept per- 
ches ung quart. 

Item, la dicte rue Françoise contient de long, depuis le 
dict quay du havre jusques à la dicte rue Nostre-Dame, 
quatorze perches demy quart, et de travers une perche et 
demie qui seroit en somme demie vergée, une perche et 
ung quart. 

Item, autres places à l'autre costo delà dicte rue Fran- 
çoise, le tout par devers la dicte rue, contient quatorze 
perches ung quart, par devers la rue Sainct-Esloy quinze 
perches et demi et par devers le quay du havre onze 
perches trois quars, et par devers la dicte rue Nostre- 
Dame, neuf perches trois quai s , qui est en somme trois 
vergées et demie, dix-huit perches et demie. 

Item, la dicte rue Sainct-Esloy contient de long depuis 
le dict quay du havre jusques à la rue Nostre-Dame, 
quinze perches et demie et de travers trois quai-s de per- 
(îhe. Somme : onze perches et demie, demy quart. 

Item, autres places lieffez et maisons séantes dessus de 
l'autre costé de la rue Sainct-Esloy, par devers la dicte 
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rue, quinze perches et dcmy et par devers la rue Sainct- 
Jullien dix-sept perches deux tiers, et par devers le quay 
da dict havre, dix perches ung quart, et par devers la 
dicte rue Nostre-Dame neuf perches demy-quart, qui 
font en somme une acre. 

Item, la rue Sainct-Jullien contient de long depuis le 
dict quay du havre jusques à la dicte rue Nostre-Dame, 
dix-sept perches deux tiers et de travers une perche 
deux piedz. Somme : dix-sept perches et demie, deux tiers 
de perche. 

Item,àraustre costé de la dicte rue Sainct-Jullien con- 
tient dix-sept perches deux tiers, et, par devers la grand 
rue dix-neuf perches et par devers le dict quay du havre, 
quatorze perches demy quart et pai* devers la dicte rue 
Nostre-Dame, neuf perches. Somme : cinq vergées, sept 
perches. 

Item, la dicte inie Nostre-Dame contient de long, depuis 
la dicte grand rue jusques au quay de la grand crique, 
trente-six perches, et de travers une perche deux piedz. 
La dicte rue est par devers mydi du cymetiùre. 

Item, le dict cymetière contient, par devers la dicte rue 
Nostre-Dame. quinze perches et demie, et, par devers 
septentrion, quatorze perches, et par devers la grand rue 
huit perches ung tiers. Somme : demie acre, dcmyc vergée, 
sept perches et demie, deux tiers. 

Item, par devers Orient du dict cymetière, y a une 
ruelle qui contient de long six perches ung tiers et i\o 
travers trois quars de perche. Somme : quatre perches, 
trois quars. 

Item, à Tautre costé de la dicte ruelle qui est par devei-s 
orient du dict cymetière, y a des maisons et places lieifez 
qui contiennent, par devers la dicte ruelle, six ])erchesot 
ung tiers, et, par devers la dicte rue Nostre-Dame, douze 
perches et demie et par devers la rue Françoise, six 
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perohes^ et, par cl^ven^ septentrion, dix perches et demie. 
Somme : vergée et demie, onze perches. 

Item, de l'autre costé delà dicte rue Françoise, par de- 
vers la dicte rue, cinq perches et ung tiers, et, par devers 
la rue Nostre-Dame, quatre perches, et vers le quay de 
la grand crique» quatre perches et demie, et par devers 
septentrion, cinq perches. Somme: demye vergée, deux 
perches. 

Item , la dicte rue Françoise contient de long depuis la 
dicte rue Nostrc-Dame jusques à une autre rue qui tend 
de la grand rue au quay de la grand crique, six perches, 
et de travers, perche et demie. Somme, neuf perches. 

Item, la dicte rue tendant de la grand rue au quay delà 
grand crique, contient de long, depuis la dicte grand rue 
jusques au dict quay de la crique, trente et une perches 
trois quars, et de travers, une perche. Somme: demie 
vergée, onze perches. 

Item, le quay de la grand crique, par devers septentrion 
de la rue précédente, y a des maisons et places fiefféz qui 
contiennent , par devers la dicte rue, six perches trois 
quars, par devers le dict quay de la crique, douze perches, 
et, par devers les terres non flefféz, six perches, et par 
devers ung des boutz de la rue Françoise qui est en- 
tre les Halles et les dictes places fleffez, onze perches. 
Somme : vergée et demie, sept perches et demie. 

Item, une autre place, les halles séantes dessus, contient 
par devers la dicte rue Françoise, sept perches et demie, 
et par devers une autre rue qui est du costé d'occident 
des dictes halles, six perches et demie, et par devers la 
rue qui est par devers mydi des dictes halles, dix perches 
et demie, et par devers les terres non fiefféz, dix perches 
et demie. Somme : vergée et demie, huit perches et demie. 

Item, en la dicte rue Françoise qui est par devers orient 
des dictes halles contient de long jusques es places non 
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Méi. onze perches, et de travers, une porche et demie. 
Somme : saize perches et demie. 

Item, l'autre ruelle qui est par devers occident des 
dictes halles contient de long, six perches et demie, et de 
travers, trois quarts de perche. Somme : quatre perches et 
demie, nng tiers. 

Item, autres places fieffez depuis la dicte ruelle en tirant 
▼ers occident par devers la dicte ruelle , six perches et 
demie, et par devers le cymetière en venant devers la 
grande rue, sept perches, et par devant les terres non 
fleffez, sept perches, et par devers les places fiefféez cy 
après spéciffiéz, six perches et demie. Somme : une vergée 
cinq perches et demie. 

Item, autres places fieffées jouxte es places précédentes 
contiennent par devers le cymetière, six perches, et de- 
puis le dict cymetière jusques à la torre non fieffée vers 
le pont par devers la grand rue, vingt perches, et par 
Tautre costé, vingt perches, et par le bout vers le pont. 
six perches. Somme : trois vergées. 

Item, terre non fieffée depuis le dict pont ensuy vant la 
grand crique jusques aux halles et à la ligne des places 
fielféz. La dicte terre non fieffée contient trois acres et 
demye, demie vergée. 

Item, lequay de la dicte grand crique contient de long 
depuis le quay du Havre jusques au bout des places 
fieffez, trente deux perches, et de travers au bout vers le 
Havre, une perche, et par Tautre bout, trois percherr, 
enquel quay il y a au pai'mi une porche de travers. 
Oui scroit en somme du dict quay une vergée huit per 
ches. 

Item, la grand rue contient de long depuis le marché 
jusques au bout des maisons vers le pont, XLmi perches 
trois quarts et deux tici-s, et de travers au bouct vers 
le dict marché 9 deux perches, et îl Tautre bout, deux 
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porches et demie. Somme que la dicte rue contient : demie 
acre, demie vergée, treize perclies. 

Item, autres maisons aboutantes au dict marché par Id 
bout vers le dict marché et sont à quatre pans contient 
trois quarts de perche, et par devers la grand rue 
jusqucs î\ une autre ruelle tendant de la dicte grand rue 
î\ la rue Sainct-Michel, xvii perches trois quarts, et par 
devers la dicte rue Sainct-Michel, semblable nombre de 
xvii perches trois quarts, et par devers la dicte ruelle, 
trois perches et demie. Somme : demie vergée xviii perches. 

Item, la dicte ruelle contient de long, trois perches et 
demie, et de travers, demie perche. Somme : deux 
perches. 

Item, depuis icelle ruelle au long de la dicte grand 
rue jusques à une autre tendant encor de la dicte grand 
rue î\ la rue Sainct-Michel, neuf perches, et par sembla- 
blemcnt vers la dicte rue SainctMichel, neuf perches, et 
pardevei's la ruelle cy-dcssus mencionnée, trois perches 
et demie, et par Tautre ruelle, quatre perches et un quart. 
Somme : demie vergée, quatorze perches et demie. 

Item, la dicte ruelle contient de long, quatre perches 
et ung quart, et de travers, une perche deux piedz 
Somme : quatre perches et demie. 

Item, depuis la dicte ruelle jusques à la terre non fieffée 
vers le pont par devers la dicte ruelle, quatre perches et 
ung quart, et devers la dicte grand rue, saize perches et 
(lemio, et par devers la dicte rue Sainct-Michel, semblable 
nombre de xvi perches et demie. Et par devers le dict 
p(Mit. quatre perches deux tiers. Somme : vergée et demie, 
treize perches. 

Item, autres places fieffez depuis la dicte rue Sainct- 
Michel jus([ues à la rue de la Fontaine, le bout de la place 
Chilien vers le Havre contient vingt-trois perches deux 
tiers, et par devers la <licte rue Sainct-Michel jusques à 
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une nielle estant au bout de la place Estimauvile, la 
dicte ruelle tendant de la dicte rue Sainct-Michel i\ la 
rue de la Fontaine, semblable nombre de vingt-trois 
perches, et par devers la dicte ruelle, neuf perches trois 
(pars. Somme: trois vergées et demie, cinq perches, neuf 
perches rabatues pour le bouge. 

Item, la dicte ruelle contient de long, neuf perches 
trois quars , et de travers , demie perche deux pieds. 
Somme : cinq perches. 

Item, depuis la dicte ruelle jusques à une autre rucllo 
tendant de la dicte rue Sainct-Michel à la dicte rue de la 
FoDtaine par devers la dicte rue Sainct-Michel, neuf 
perches et demie, et par devers la rue de la Fontaine, 
semblable nombre de neuf perches et demie, et par devers 
la dicte ruelle qui jouxte est au dict Estimauville, neuf 
perches trois quars, et par devers l'autre ruelle, quatorze 
perches trois quars. Somme : demie acre, demie vergre, 
saize perches. 

Item, la dicte ruelle contient de long, quatorze porches 
trois quars et de travers, une perche deux piedz. Somme : 
quatorze perches trois quai's, dix neuf piedz et demy. 

Item, depuis la dicte ruelle jusques à la terre non fieffée 
vers le pont poi* devers la dicte rue Sîiinct-Michel, traize 
perches et demye, et pai* devers la dicte rue de la Fontaine, 
semblable nombre de traize perches et demie, et par de- 
vers la dicte ruelle cy-dessus mencionnée, cinq perches et 
ung tiers, et par devers le dict pont, trois perches deux 
tiers. "Somme : vergée et demie, une perche. 

Item, par devers la mer d'icelle pièce y a un escachon 
de terre flefféeclose de mur qui contient de long, huit per- 
ches et de iey, trois perches ti'ois quars. Somme que le 
dict escachon contient : trente perches. 

Item, la dicte rue Sainct-Michel, contient de long depuis 
le marché jusques au pont, lxi perches et ung quart et de 
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travers, une perche et demye et le cinquiesme d'une per- 
che. Somme : demie acre, demie vei^éei cinq perches ou 
environ. 

Item, le dict marché contient par devers le bout de la 
dicte grand rue et la dicte rueSainct-Michel» quatre perches 
ung quart et par devers le quay du Havre, trois perches et 
demie et par lecosté vers la maison Ghillou, cinq perches 
et demye et par l'autre costé, cinq perches. Somme que le 
dict marché contient, demie-vergée 

Item, la vuyde place estant entre la dicte maison Ghillou 
jusques au Havre, à ce comprins la maison de viUe et 
le quay du dict Havre depuis la tour jusques à la grande 
crique, le tout contient une acre et demie. 

Item, autres places fieffez depuis la rue de la Fontaine 
jusques à la terre non âeffée au long de la muraille vers 
la mer par devers la dicte muraille, xix perches, et par 
devers la dicte rue de la Fontaine, xix perches et par de* 
vers la maison de ville, trois perches et trois quartiers, 
et par Tautre bout vers la mare, ix perches et ung tiers. 
Somme : trois vergées, une perche et ung quart. 

Item^ la rue de la Fontaine contient de long depuis le 
bout des places ûeffez, par devers la maison de ville jus- 
ques à l'autre bout do la mare, trente et une perches deux 
tiers, et de travers, une perche et demie. Somme : une 
vergée, douze perches et demie. 

Item, l'encloz du fossé enquel est contenu une msore 
close de muraille, ledict fossé contient devers la terre non 
fieffée vers le moulin, quartorze perches, et par devers la 
terre fieffée, neuf perches un tiers et par devers la rue 
do la Fontaine, sept perches et demie. Somme : demie 
acre, huit perches. 

Ilem, le résidu de la terre non fieffée qui est à rencloz 
de la dicte ville, depuis le bout jusques au boulevert, tout 
du long de la muraille vers la mer, jusque es places fieffez 
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venant jasques à la maison de ville, le moulin séant 
dessus la dicte pièce. Le tout contient sept acres et 
demie. 

Item, le plat pais d'entour la dicte ville depuis le grand 
boullevert devers leChief do Cauxjusques au chastcau 
de Graville, et depuis le dict château jusques à la petite 
Heure, et depuis la dicte petite Heure au long de la mer 
jusques au havre et ville de Grâce, à ce comprins la gi*ande 
Heure. Le dict plat pais contient en somme : huit cens 
quinze acres et demie. 

Ainsi signé par moy, mesureur dessus nommé, le xv 
jour d'Octobre, Tan de grâce mil cinq cens trente doux. 
Pivvost, ung paraphe. • 

Par semblablement, avons faict paindre en plate forme, 
k dicte ville, havre, et pais circonvoisin et prochain 
pour mieulx entendre la scituation d'iceulx lieux qui par 
semblablement est mis avec le dict procès verbal. 

Et oultre et davantage de la part des habitans de la par- 
russe d'Ingoville, nous a esté présenté une requoste 
suppliant icelle estre incérée en ce présent nostre procès 
▼«bal qui leur a esté accordé pour leur valloir qu'il ap- 
partiendra, dont la teneur ensuit: 

c A Monseig.ieur, Monsieur le commissaire délégué 
pour faire les appréciations de la terre, édifûces et appar- 
tenances de la ville Françoise de Grâce,et à messieurs les 
officiers du Roy, nosti*e sii*e. 

Supplient humblemenl les manans et habitans de la 
parroisse d'Ingouville sur leslimytes de laquelle parroisse 
est édiffiée etscituéela dicte ville, avoir considération et 
r^ard que à eulx du dict lieu d'Ingouville compétent et 
appartiennent et ont droit de communes, en icelle par- 
roisse, jusques à la rue et bordage de la mer, desquelles 
commîmes ils et leurs prédécesseurs ont eu joyssanca et 
possession de l.l et si longtemps qu'ils n'est mémoire 
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d'homme, au contraire en enseigneront aus dictz sieurs, 
iii mestier est. 

Sur lesquelles communes a esté édiffiée la dicte ville à 
raison de quoy les dictz habitans ont intérest et sont en- 
dommagez d'autant de terre qui est comprinse en la dicte 
ville et déppendences d'icelle, en quoy les dictz parrois- 
siens sont intéressez par chacun an de quatre cens livres 
tournoys ou plus parce que les herbages leurs sont de- 
meurez inutilz. 

Item, ils ont et seuffrent autre dommage à leurs dictes 
communes à raison de la dicte édifûcacion pour ce que la 
dicte ville et fortifficacion d'icelle sont cause que la mer 
monte et emple ordinairement le résidu de leurs dictes 
communes mesmes leurs terres propres aboutées aus 
dictes communes. En quoy ils ont souffert par cy devant 
et seuffrent de jour en jour grandz dommages et incon- 
vénions parce qu'ilz n'osent laisser leurs bestiaulx es 
dictes communes comme, ils avoient acoustumé, et s'ilz 
laissent leurs dictes bestes seront péries de la mer pour 
raison de la dicte ville empeschant le cours qui estoit 
ordinaire de fluer et refluer sur les dictes communes plus 
abondamment et impétueusement qu'elle ne faisoit en 
paravant la dicte édifûcacion à raison des bares qui ont 
esté faictos pour retenir les eaues affln de les conserver 
pour le bien du Havre, et par semblabe ils perdent le 
plus souvent la commodité de leurs praries, en quoy ils 
ont autre grand intérest. 

Par semblabe, à raison de la dicte édifficacion leurs 
terres et dommaines sont pillez et dégastez, leurs fruitages 
et grains le plus souvent ceuilliz et emportez par gens 
estrangers estans et qui viennent do jour en jour en la 
dicte ville de GrAce, et en ce seuffrent dommage do 
semblabe somme de quatre cens livres par chacun an. 

Et davantage sera considéré par mes dictz sieurs que 
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les dictz parroissiens par arrest de la court de parlement 
ont esté réservez en leur dict restor et rescompense, 
eomme ils feront apparoir par le dict arrest ou coppie 
d'icellliy. 

Ce considéré, il plaise aus dictz sieurs commissaires 
pourvoir aus dictz habitans sur leurs dictz intérestz et 
dommage qu'ils ont à la perte de leurs dictes communes, 
viiu mesmes que pour raison du dict dommage ils n'ont 
esté aucunement dimynuez de leurs assis à taiUe, mais au 
contraire ils ont esté et sont ordinairement augmentés 
d'icelle, requérans estre receuz à informer de ce que 
dessus & la fin de leur dicte provision et rescompence 
qu'ilz ont prétendue et prétendent. 

Supplians aus dictz sieurs avoir considéracion que, es 
villes de frontière de ce Royaulme, les habitans aux faux- 
bourgs et banllieue sont francz et exemptz de taille pour 
les grandz charges qu'ilz souffrent chacun jour et qu'ilz 
sont en péril des descentes et invasions des ennemis, 
aussi que, s'il est question de dresser quelque armée sur 
mer les dictz habitans en ont la principalle charge. Et par 
ce supplient qu'ilz soient exemptz d'icelle contribucion 
et qu'il plaise à mes dictz sieurs en faire informacion pour 
sur ce leur donner provision ou autrement en ordonner 
eomme de raison. Et en ce faisant les dictz supplians 
seront tenus et subgectz prier pour le roy et pour les dictz 
sieurs. > 

Du mercredi xxv* jour de Septembre mil cinq cens 
trente deux en la ville Françoise de 6r«^ce, devant nous, 
René de Becdelièvre, conseiller du Roy nostre sire et com- 
missaire dessus nommé, présent le dict maistre Geuffroy 
UarN'e, nostre adjoinct : 

Maistre Jehan de la Masure, escuier, seigneur de Fon- 
taines, aagé de xlui ans ou environ, lieuteniint particullier 
dubaiUy de Caux en la vicontéde Montivillier, et démon- 
te 
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rant à Harfleu, juré et sur le faict de la dicte commission 
et les circumstances et deppendances dlcelle enquis et 
etaminé, nonobstant Tabsence et la non comparenoe de 
maistre Loys Quemyn, procureur de la dicte dlme de 
Graville gardaine de ses enffans, 

Par le premier article dit et deppose qu'il se pourra 
congnoistre par la coustume de Normandie au cbappitre 
de yaresc ce que c'est de varesc ; et au regard de la droio- 
ture nommée eauye, dit que sur la grève de la mer et es 
lieux où il y a banqz en icelle qui demeurent à descouTert 
lors que la mer est retirée et alouée au bout de la mer, à 
l'endroit du territoire de Graville où les peschears et 
bonnes gens du pays vont ordinairement pescher et 
receuillir le poisson est appelé communément eauye. Et 
luy enquis quel droict c'est que eauye, en quoy il consistet 
dict que le sieur de Graville a droicture de prendre, un 
jour la sepmaine, excepté à jour de lundi, sur chacune 
personne qui va pescher aux quideaulx et autres engins, 
es dictz lieux et grèves de la mer, les deux pars du poisson 
qu'ilz y prennent, dont l'en faict composicion aus pes- 
cheurs qui y vont, et est ce qui est nommé eauye et de ce 
le dict sieur de Graville a joy, de tout temps de sa cong- 
noissance , comme de droicture seigneuriale à luy appar- 
tenant. Et depuis cinq ans qu'il a esté fermyer de la dicte 
terre de Graville . le recepveur a prins et receuilly le dict 
droict de eauye sur les dictz pescheurs. Et luy, enquis et 
interrogué combien le dict droict de eauye peult valloir 
au dict sieur de Graville, a dit qu'il se pourra voir par les 
comptes de la recepte, touteffois en ce qu'il en a peu 
congnoistre, il se revient à xl solz tournois par an en la 
dicte seigneurie, réservé laporcionqui est devant Harfleu 
qui se baille à part. 

Dit davantage que la dicte droicture en ce que peult 
contenir W circuit do la ville F'rançoiso no sconroit valloir 
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aucune chose pour autant qu'il n'y a aucuns banqz, 
quideaulx ne lieu propre pour aplicquer la dicte pescherie, 
mais seullement y en a le long de la mer hors le dict terri- 
toire jàsques à la parroisse de Lure distant d'un quart 
de lieue du Havre. 

Enquis que c'est que la droicture de secage de rez, a 
dit que, en la saison des harens et maqueraulxet mesmes 
pour toute Tannée, les pescheurs qui peschent es dictz 
lieux pour sécher leurs rez sur le perroy et communes 
estans en l'entour de la dicte ville de Grâce paient au diet 
fiienr de Graville pour tout l'an chacun v solz tournois 
pour chacun navire, qui est une composicion coustumière 
entre eulz ; mais pour le regard des xxin acres, qui est le 
lieu où est ordonnée et jà édiffîée la dicte ville Françoise, 
D'est point acoustumé d'en paier aucune chose au dict 
sieur de Graville pour ce qu'il n'y a gi*ève ni lieu propre 
i Cure les dictz secages et ne s'i en faict aucun, réservé 
ang petit endroit qui est auprès du moulin à vent qui 
ne sauroit guères de chose valloir. Et vault la dicte 
coustume de secaige, comprins une autre ferme de v solz 
tournois pour chacun basteau ou navire qui se faict ou 
construit de neuf sur le dict territoire et ii solz vi denier 
pour navire rabillé, communes années, la somme de dix 
livres par an. 

Enquis que c'est que la droicture de baillizage et com* 
bien elle vault, a dit que en pai'avant la construction du 
havre neuf édiffié à présent et du temps que le vieil 
havre de Grâce ostoit édifûé, qui est à un traict d'arc 
kâng du neuf édifQé, la coustume estoit telle de mettre 
i rentrée et endroit du creux du dict havre des baillizes 
que sont perches mises etaflichécs debout pour signif- 
fier le chemin propre aux navires du dict havre ; ne sçait 
combien chacun navire paioit, touteffois du depuis que ic 
dict havre neuf aété faict et construit» il n'eu est paie aucune 
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chose pour ce que le yieil havre de Grâce est condampné 
et celluy de présent est si bien ordonné et édiffié, qa'îl 
n'y convient aucuns baillizages ne merches , car les 
édiffices, jettées et saillies démontrent assez le cours dn 
dict havre ; toutefifois par les anciens pappiers de la diète 
terre de Graville , il a congneu que le dict droict de bailli- 
zage se paioit à quatre deniers pour rondelle, qui est i 
son advis pour une pièce de . futaille, mais^ n'en a ▼« 
ceuillir ne paier aucune chose dedans la dicte ville et 
'havre de Gr&ce. 

Enquis quelz autres' droictz féodaulx a le dict sieur 
de Graville au dict lieu et desquelz il a par cy devant 
uzé comme seigneur aiant fief noble et basse justice, 

Â dit qu'il a la justice ordinaire comme plès en basse 
justice qui tiennent de quinzaine en quinzaine, et a le diet 
depposant comme seneschal tenu les dictz plès par plu- 
sieurs fois, et pevent valloir les amendes de la diète 
jurisdicion cent solz par an à son advis, à le prendre au 
temps et ainsi que les choses sont de présent. Davantage a 
dit que le dict seigneur a des rentes qui consistent et sont 
levées pour la fiefife des maisons qui montent à présent 
la somme de m**' xx livres ou environ, ainsi qu'il pourra 
apparoir par le papier de la recepte. Aussi a droicture de 
relief et xin"* qui se paient à trois solz, toutefifois qu'il y a 
mutacion d'homme, tant pour rellief que pour xm^ ensem- 
ble, et a esté par une composicion autrefifois faicte entre 
led. sieur et ses hommes, qui de présent pevent revenir, 
communes années, à lx solz tournois ou nn livres par 
chacun an; et le sçait pai'ce que icelluy qu'il a commis 
à en faire la recepte luy en a tenu compte d'autant pour 
le temps qu'il doibt estre fermyer de la dicte seigneurie, 
qui est neuf ans dont en est escheu six ans. Plus y a 
droicture de service de prévosté, qui est un sergent en 
la ville Françoise pour faire venir les deniers en la 
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recepte et les ezploictz requis aud. sieur et ses hommes, 
ce qui consiste en auctorité et non pas qu'il en revienne 
aucun autre prouffit ou revenu à ceste cause au dict sieur. 

Aussi droict de forfaictures en la dicte ville, si le cas 
advient qu'il y ensuit déclaracion ou sentence de mort 
sur l'un des resséans de sa dicte terre, laquelle chose est 
casuelle et ne la porroit bonnement estimer à quelque 
certain revenu. 

Dit davantage que, suivant la liquidacion de Tarrcst de 
la court faicte par de£funct monsieur Postel, commissaire 
dicellele xxv"* de Septembre cinq cens vingt quatre, 
le dict sieur de Graville a droict, comme il dict, de pren- 
dre quatre deniers sur chacun baril de harenc ou maque- 
reau salle. Et si a droict de prendre, des navires chargez 
de poisson Crez, le tiers poisson à son choix , pourveu 
qu*il y en ait jusques à trois , et aussi de prendre ung 
cent de harenc ou manquereau frez, pourvue que la 
charge du navire contienne demy lect, et si moins 
y en a dedens le dict navire , le dict sieur n'en prend 
riens et s'entend le contenu en cest article quand le poes- 
son est apporté en ceste ville Françoise, et deschargé sur 
leterritoire de Graville. 

Dit que la dicte droicture pourroit bien valloir uii^ 
livres par chacun an, si tout estoit bien paie eu regard 
an nombre de poisson qui y arrive, mais cncor il deppo- 
lant, es derniers baulx qu'il en a faictz,ra baillée à ferme 
pour chacun an au pris de cent livres, et pour les dictes 
droictnres le dict seigneur il peult user d'arrest par son 
prévost, et luy depposant comme fermyer en a ainsi usé 
sans autre contredict quand il les a faict ceuillir en sa 



Dict aussi que le dict sieur de Graville a faict construire 
une halle h grain et bley au dict lieu, mais n'ont encor 
riens vallu en revenu pour ce que on n'y va point. 
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Dit qu'il a esté adjugé par le diot Gonunissaire au diet 
seigneur, droicture de prendre une bûche sur chacun cent 
de bucbe qui sera apporté et deschargé par la mer sur l| 
territoire de la dicte ville de Grâce, de laquée droictore 
le dict sieur de Graville n'en a encor joy ne uzé pour ce 
que le dict depposant ne l'a pas voullu faire ceuillir ne 
lever pour soulager le peuple. 

Enquis quelles charges le dict sieur de Qraville est 
tenu de porter et ce qu'il doibt à ses hommes à raison 
des droictures et deniers qu'il prent et lieve sur iceuix 
à cause des subgections en quoy ils sont envers luy re* 
debvables, 

Dit qu'il est subgect de bailler les pieux qu'il convient 
avoir aux pescheurs pour faire et entretenir les qui- 
deaulx et engins à pescher dont cy devant est parlé, et à 
bailler du bois pour tirer et haller au quabestein, ung 
navire et basteau pour le mectre a sauveté. Et luy, enquis 
que pourront couster les dictes subgections et charges 
que doibt et est tenu faire le dict sieur, a dit qu'il pourroit 
couster xi ou l solz tournois par chacun an. 

Dit davantage que le sieur de GraviJle donne vii livres 
X scia tournois à son séneschal qui tient ces plès pour 
toute sa seigneurie et par semblable y a ung procureur 
qui a soixante solz de gaiges, et radvocat de la seigneurie 
c solz et mesmes a son recepveur soixante livres , des- 
quelles parties il en conviendroit, à son advis, deffalquer 
et mettre en charge de diminucion de revenu à la sixiesme 
partie pour la dicte ville de Grâce. 

Enquis s'il y a point d'autres deniers à rabastre ou à 
deffalquer sur le dict revenu soit pour non valloirs, ré- 
parations ou entreteneraens de édiffices, a dit qu'il n'en 
sçait ne congnoist autre chose que ce qu'il a cy dessus 
depposé. 
A luy remonstré que par le dict arrest de la court de 
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l'an mil V « xxiiu le dict sieur diî Graville estoit tenu 
resoompenser ses hommes d'Ingoville des droictures 
qu'ili avoient es dictes yingt^juatre acres de terre, et luy 
enquis quelle rescompease povoit appartenir aus dictz 
hommes et quelle le sieur leur a baillée, 

Dit que les habitans de la dicte parroisse dlngouville, 
eD laquelle de présent la ville est assise, avoient droicture 
de mener pasturer leurs bestes sur la terre où la dicte 
ville est construicte et bastie, et à son advis et conscience 
eelapovoit valloir seulement cent solz par chacun an, à le 
prendre au plus hault prix, car les terres estoient de telle 
sorte, qualité et essence comme sont les contigues et pro- 
chaines du dict havre qui ne sont que marestz et perroy , 
à cause de la mer qui ne pevent rendre herbe ne autre 
commodité pour chacune acre emplus de cinq solz par an. 
Enquis combien povoient bien valloir les droictures 
cy dessus mencionnez en précèdent la consti'uction du 
liavre et ville Françoise au dict sieur de Graville et de 
quel estât, qualité et essence estoient les dictes terres. 

Dit que les dictes terres estoient de Tessence telle que 
cy dessus depposées, et que toutes les droictures que 
povoit prétendre le dict seigneur es dictes xxnii acres de 
terre estoient de nulle valleur et revenu et n'y avoit riens 
qui vint à son prouffîct ; bien dit que au vieil havre de 
Orace et à la grève et orée de la mer il pi'enoit les dictz 
droictz cy dessus spécifiez et par luy déclarez, ainsi qu'il 
I oy dire et sans riens en excepter, et pour la vérifficacion 
de cest article dit qu'il y a dix ou douze ans qu'il se 
meust procès entre ung nommé GeulTroy Vitecoq, fer- 
myer de la terre de Graville, et Pierres Estienne, fermyer 
de la prévosté de Harfleu, pour raison des dictes cous- 
tumes et par le dict dcpposant furent examinez plusieurs 
tesmoingtz produictz par le dict Vitecoq et psur iceulx 
entendit que le dict seigneur prenoit les dictes droictures. 
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Enquis combien se povoient monter lors toutes les 
dictes droictures cy dessus spécifiez, a dit que le tout 
estoit à ferme par dix livres ou environ par chacun an, 
comme il a ouy dire au dict Vitecoq, fermyer. 

Dit que par la construction de la dicte ville le revenu 
du dict seigneur n'en seroit estre diminué sinon es dictes 
coustumes et baillizages, car il prend aussi bien le droict 
de eauye et secaige comme il faisoit en précédent et aussi 
de varesc et autres droictures comme de construction et 
rabillage de nef. Et si dit que, s'ilz montent à plus que le 
temps passé, se seroit par raison de la construction et 
édifficacion de la dicte ville Françoise et havre neuf qui 
sont cause que grans navires de divers pais, chargés de 
plusieurs sortes de marchandises, pour la bonté du havre 
y viennent ordinairement, qui est le bien de la dicte ville 
et du pays. 

Enquis si le reste des dictes xxnn acres qui est encor 
en sa première nature, sans maisons ne édif&ces pourroit 
estre baillé et fieffé à tel prix comme ont esté les autres 
fieffés où sont construictes à présent plusieurs maisons 
et édiffices, c'est assavoir ung soult pour pied en carré, 

A dit qu'il croist à son advis qu'ilz pourroient estre 
autant ôeffez et baillez, et il depposant en a esté prié et 
requis de plusieurs de leur en faire baillera ce prix. 

A luy remonstré que les maisons qui sont à présent au 
havre et ville Françoise sont assises au lieu le plus 
propre et commode et plus prochain du dict havre, par 
quoy sont de meilleur revenu que celles qui seront bas- 
ties plus loing de ce cartier, et ainsi en est usé es autres 
lieux et places et principallement es villes marchandes. 

A dit que la ville de Grâce se peuple de sorte et y 
afflue si grand nombre de marchans que chacun y désire 
avoir place, et davantage, que jouxte le pourtraict et devis 
faict par le Roy, il y a ung grand fossé fort large qui cir- 
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coin la ville, dedens lequel fossé les navires pourront 
estre menez et conduitz à sauveté, et par ce moien tous 
les endroictz de la dicte ville seront requis et édiffiez et 
se sentiront de la conunodité de la mer. 

Eoquis combien se peult monter la place qui a esté fieffée 
eteombien il peult rester à fieffer, dit que au certain il 
n'en seuroit faire la déclaracion, mais croist bien qu'il y 
en peult encor avoir le tiers à bastir , et autre chose n'en 
sçait. Et a le dict de la Masure signé sa dicte depposicion 
sur la mynute. 

Après lequel examen ainsi faict le dict de la Masure . 
nous a présenté une requcste par luy faicte et rédigée 
psrescript qu'il suplie estre incérée en ces présentes, qui 
loy a esté accordé et mis en la fin. 

Du jeudi xxvi*jour de Septembre mil v<^ xxxii, au 
dict lieu devant nous, commissaire dessus nommé, pré* 
sent le dict a^joinct, 

Jehan de Marcelles , aagé de xlv ans , recepvcur à 
présent et passé sont dix ou douze ans, do la terre et 
seigneurie de Graville demeurant en la ville Françoise 
de Grâce, juré, en la présence de maistre Louys Quemyn, 
procureur de la dicte seigneurie de Graville, et sur ce 
que dit est enquis et interrogué, 

A dit que au moien de ce qu'il a esté si longtemps 
recepveur de la terre de Graville il a connaissance des 
droictures, que le dict seigneur prend en sa dicte terre 
qui sont telles : Premièrement, il prend le varesc tel qu'il 
est acoustumé prendre par la coustume du pays. Secon- 
dement a droict de eauye, c'est assavoir sur les pescheurs 
qui peschent en sa terre quand la mer ust retraicte et 
sur les banqz et terres descouvertes, il prend, à l'un des 
jours de la sepmaine, autre que le lundi, sur chacun 
pe^cheur, les deux pars du poisson qu'il peschera ce jour, 
lequel droict ne vault par chacun an que la somme de 
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quarante solz et en tout, mais pour le regard et en tant 
que seroit Tassiette et Testente de ce que ccmtient et 
pourra contenir la dicte ville de Grâce, il n'en est Y&am 
ne peult venir au dict sieur de Graville aucun prouffiot 
du dict droict pour ce qu'il n'y a aucune pesche, mais wè 
faict hors du territoire jusques à la parroisse de rBurs 
distant du Havre d'un quart de lieue ou environ. 

Dit que le dict sieur de Graville a une autre droie* 
ture qui s'appelle secaige de rez, qui provient à raison des 
navires qui font sécher leurs rez sur les grèves ou ailleurs 
sur sa terre, qui paient chacun an pour chacun navire 
V solz tournois, touteffbis le dict droit qui povoit de riens 
valloir au dict sieur de Graville à l'endroict d'icelle villa 
de Grâce, excepté en quelque petite porcion, pour ce que 
il ne se y^en sechoit aucunes et se peuvent faire les 
dictz secages ailleurs que en la dicte ville Françoise» 
lequel droict peult valloir communes années, comprias 
une autre droicture qu'il prend de v solz tournois pour 
chacun nouveau navire foict pour une fois et n sols vi 
deniers pour navire rabillé, le tout à la somme de dix 
livres tournois par an pour toute sa terre, qui estoit 
pou de chose le temps passé ^ur la cotizacion du lieu 
où est la dicte ville Françoise. 

Dit que le dict seigneur de Graville prend une autre droic- 
ture qui s'appelle baillizage, qui estoit ceuilly du temps 
que le viel havre de Grâce estoit et en paravant que la 
dicte ville Françoise feust édiffiée, lequel droict est fondé 
en ce que le seigneur mectoit à ses despens des baillizages, 
c'est assavoir des perches de bois debout â la baye et 
entrée du havre pour dénoter aus navires Testent chemyn 
d'icelluy havre et éviter la perdicion des navires, lequel 
droict il depposant ne ceuillit jamais , mais a veu que 
toutes les droictures dessus dictes de varesc, eauye, 
secaige et baillizage se baiUoient tout ensemble pour 
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eomme dit est, et si a ouy dire que du dict baillizage on 
prenoit quatre deniers pour ung tonneau ou autre fus* 
taille; n'en seroit plus certainement parler; mais pour 
le regard de la dicte ville Françoise il n'est besoing ne 
requis à présent d'avoir baillizages pour ce qu'il y a belles 
jettées, ouvertures et enseignemens pour le dict havre 
oeuf, et aussi que le dict havre viel est estoup))é et du 
tout aboUy. 

Dit plus que le dit sieur de Graville a justice et juris- 
dieion en basse justice, séneschal et prévost et mesmes 
ses amendes qui pevent valloir communes années pour 
le regard de la dicte ville Françoise en Testât qu'elle est 
i présent cent solz par an. Aussi a et prend le dict sieur 
de Graville au temps de présent les rentes qui procèdent 
i raison des fieffés particulières qui ont esté faictes de 
nouveau à diverses personnes en la dicte ville Françoise 
de Grâce qui n'y estoit pas le temps passé, lesquelles 
fieffés pevent monter par chacun an à m^'' xx livres 
tournois, et le sçait pour la recepte qu'il en a faicte et les 
pappiers d'icelle où les rentes en particulier sont déclarez , 
lesquels pappiers et registres il a mis devers nous pour 
les veoir. Et si prend le dict seigneur droictures de relief 
qui est m solz tournois pour manuel homme. De xiii** 
n'en est paie aucun pour ce que le dict lieu est tenu et 
réputé franc bourgaige. Ce qui revient des dictz relliefs 
vault chacun an à lx solz ou un livres du plus. Et au 
regard de la dicte charge de prévost, c'est comme un ser- 
gent qui foict les exploictz des dictz plès qui consiste 
plus en charge que autrement. Et en ce n'y a aucun 
revenu pour le seigneur. 

Aussi droictures de forfaictures sur les criminelz qui 
seroient exécutez par justice qui tiendroient hérita^^es 
ou terres do luy, mais ne sçauroit estimer que vault 
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la dicte droicture pour ce qu'il n'a point veu le cas ad- 
Tenir. 

Dit qu*il y a ouy dire à plusieurs, que le seigneur pre- 
noitde aquict, sur chacun baril de barenc ou maquereau 
salle, quatre deniers pour baril, et Fa veu ceuillir par ung 
nommé Guillaume Godin, fermyer d'icelle ferme, il y a 
dix ou douze ans, et en précédent ung nommé Jehan Pet 
lerin, tenant à ferme la dicte coustume par xxii livres 
X solz, comprins baillizages et secaiges de rez, lequel fer- 
myer en composoit et en prenoit ce qu'il povoit avoir et 
les autres n'en faisoient point de difficulté. Et en regard 
du poisson frez, s'il paie aucun tribut, n'en seroit parler. 
Encfuis que vault à présent le dict droict de nn deniers 
pour baril, a dit que, s'il estoit ceuilly paisiblement, que 
il vauldroit de présent par chacun an plus de v® livres. Et 
au regard de la halle au bley et grains est vray que le 
dict sieur de Graville l'a faict faire de nouveau, mais 
personne n'y fréquente et n'en revient aucune chose. 

Dit et deppose que depuis que la dicte ville s'est ainsi 
augmentée, le peuple s'est acoustumé de y apporter du 
boys par la mer, dont les fermyers ont vouUu prendre 
aquict pour le seigneur c'est assavoir de cent bûches une 
bûche, et en a bien veu ceuillir le dict depposant à ung 
nommé Godin jusques à vingt ou trente bûches, mais 
pour ce que les bourgeois en murmuroient et que ce leur 
sembloit exaction ou novalité, n'a esté ceuilly passé a 
longtemps. Toutes fois, en faisant les baulx il en est tous 
jours faict mencion et est tout ce qu'il congnoist estre en 
revenu de présent, sinon que les tuilliers qui, à présent 
font la tuille, luy doibvent chacun an ung millier de tuille, 
et est i\ raison de la terre qu'ilz prennent en la mer et 
ailleurs sur le territoire du dict seigneur. 

Enquis quelles charges le dict sieur de Graville a , i 
cause des droictures dessus dictes, a dit qu'il doibt bailler 
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k boys dont les pescheries, quideaulx et baillizes se font, 
mesmes du boys à entretenir le cabestan qui sert i mec- 
be les navires à sauvette. Et si baille aus dictz tuilliei-s 
desbastons de boys pour allumer le feu des dictes tuil- 
leries. Lesquelles subgections pourroient couster xl ou 
L sdz tournois par an. 

Dit que le dict sieur a charge de sénescbal qui a vn 
livres x solz de gaiges, ung advocat lequel a c solz tour- 
nois, le procureur de la seigneurie lx solz, ung sollici- 
teur qui a XL solz, le recepveur lx livres tournois, mais 
c'est pour toute sa terre et seigneurie , dont on pourroit 
défalquer pour la dicte ville Françoise ime sixiesme 
partie. 

Et au regard de la récompense des habitans de Ingou- 
vUle, et quelle le dict sieur de Graville leur a baillée, 
qu'il est tenu de leur bailler par arrest de la court, a dit 
que de rescompense ils n'en ont point eu, et aussi n'en 
demandèrent jamais, pour ce que en la porcion des dictes 
xxnn acres où est la dicte ville de Grâce ils ne povoient 
pas avoir grand interest pour ce que la ûeffo qu'ilz en 
avoient faicte au sieur de Gbillou n'estoit que par xii de- 
niers ou u solz tournois pour le tout, à raison que ce n'est 
que mares tz et lieux plains de pierres et comme in utils 
auparavant la construction de la dicte ville et havre, ainsi 
que sont les autres prochaines terres qui y sont, où il n'y 
a pasture ne commodité aucune, lesquelles terres con- 
tiennent grand pays. 

Luy enquis et interrègne quel pris en revenu po- 
voient bien vaUoir les xxmi acres de terre où est la dicte 
ville Françoise, à présent en partie bastie et édifiée, en- 
semble les dictes droictures dessus déclarez, 

A dit que les dictes xxini acres et tout le territoire de 
l'environ estoit tenu et réputé de petit prix, et quant au 
revenu du fons comme de nulle valleur parce que aucuna 
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n'y hantoient ny habitoient excepté que à Tefidroicidu 
viel havre de Grâce, qm estoit en autre lieu que le havre 
neuf, et qui de présent n'est d'aucune valleur, et aussi k 
la grève et aux environs, se ceuilloient ce que on povoit 
avoir des dictes eauyes, secages et baillizages et autres 
droictures qui estoient baillez à ferme et valloient environ 
douze ou quinze livres par an jpour toutes choses, comme 
dit est. Et si dit que par la construction de la dicte ville, 
le revenu du sieur de Graville n'en pourroit estre aucii« 
nement diminué si non pour le dict droict de baillizage 
et coustume des navires qui pouvoient arriver au diot 
Havre de Grâce estouppé, car il pourroit aussi bienceuil- 
lir les autres droictures, comme il faisoit en précédent et 
procéderoit l'amendement des dictz droictz , si amende- 
ment y avoit, à raison de l'édifflcacion d'icelle ville et 
havre de Grâce qui est si bon que de tout pays on y vient 
à présent apporter marchandises. 

Enquis si le reste des xxnn acres de terre adjugez par le 
dict arrest au dict sieur de Graville et qui ne sont point 
encore bastis ne édifSez pourront bien estre autant fief- 
fez et d'aussi bonne commodité comme sont les places jà 
fieffez et combien il en reste bien à fleffer, 

À dit et respondu qu'il en peult bien rester i fleffer la 
tierce partie des dictes xxim acres qui ne sont pas ne 
peuvent estre de telle commodité ne ûeffez à si grand prix 
comme ceulx qui sont jà fieffez, car elles ne sont pas en si 
bonne assiete comme les autres qui sont près et joignant 
du havre, des marchez et lieux les plus hantés et com- 
modes qui soient en la dicte ville Françoise de Grâce, 
combien qu'il dict que selon les commoditez , franchises 
et libériez que le roy y vouidra emploier, tout le circuit 
en seroit tant désiré que ce qui est encore à fieffer 
se fiefferoit et habituroit promptement, ce qui gisi au 
voulloir et plaisir <lu Roy, et plus n'en dit. Et a le 
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diet de Ifaroelles signé sa dicte depposicion en la my- 
note. 

Et depuis a esté le dict de liarcelles encjuis et inter- 
ngaé combien yallent de présent au dict seigneur les 
droictores dessus dictes, c'est assavoir : secaige de rez, 
baiUizages, eauyes, yarescs et autres droictz féodaulx ap- 
pirtenans au dict seigneur et s'ilz sont par luy ceuillis ou 
â antre que luy les tient à ferme, a dit que de baiUizage 
il n'y en a plus, de secaige de rez a esté affermé, le xxiui 
jour de ce mois, à lxx soIz, la ferme de l'eauye à xl solz. 
Et au regard du varesc il n'est point baillé à ferme, car 
c'est cbose casuelle. Dit davantage que la ferme de la cous- 
tome qui s'estend au Havre de Grâce puis trois ans, com- 
prins les doictures dessus dictes, feust baillée à ferme par 
n* livres chacun an à Marion La Petite par le sieur de 
Fontaines, fermier général de la dicte seigneurie. Et est la 
dicte coustume le droit de prendre, oulti'e les autres 
droietz, un deniers pour baril de harenc, pour chacun cent 
de bûches une, de chacun basteau charge de harenc et ma- 
quereau frez, pourvu qu'il y en ait demy lect, ung cent, et 
se moins y a, n'en a autre chose. Mais les dictes coustumes 
dernières sont en procès à la court entre le fermier du 
Roy en la prévosté de Harfleu et le fermier du sieur de 
Graville et dont il dit qu'il y avoit eu provision donnée 
par feu Monsieur Postel au prouffîct du dict sieur de Gra- 
ville, au moyen de la quelle provision la dicte ferme feust 
baillée de rechef i la dicte Marion pour trois ans, par le 
prix de deux cens livres comme dit est. Et ce faict avons 
commande au dict de MarceUes de nous monstrer et 
exhiber son compte général auquel sont contenuz les 
dictes droitures et le revenu annuel d'icelles, qui nous a 
affermé par sermenl ne les avoir, mais estre devers 
maistre Jehan de la Masure, recepveur, fermier général 
de la dicte terre, réservé ung petit compte et estât en 
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abrégé à luy baillé non signé par le dict de la Masure, 
commentaire estât des deniers et pour quatre années 
finissans le dernier de juillet v<^ trente. En la fin duquel 
au premier feuillet, folio verso, en la fin et au n* feuillet, 
au commencement, est contenu et a esté extraict en sa 
présence, ce qui ensuit : 

De Guillaume Godin, en deux paiemens sur et en ra- 
batant de ce qu'il ayoit receu des aquictz et coustumes du 
Havre de Grâce par la commission à luy sur ce donnée : 
Lxix livres xvm solz tournois. 

De Robert d' Arry , dix livres quinze soulz neuf deniers 
par luy receus des deniers des dictz aquictz , pour ce : x 
livres xv solz ix deniers tournois. 

Lequel pappier avons paraphé et signé de nostre main 
au commencement et à luy commandé le garder. 

Guillaume Marye aagé de xiv ans ou environ , lieute- 
nant général du viconte c[e Montivillier et demeurant en 
la dicte ville, juré, enquis et examiné à Tinstance du procu- 
reur du Roy sçavoir s'il a aucune congnoissance où sont 
ou peventestre recouvers les anciens chartriers, pappiers, 
registres, comptes, estatz ou autres enseignemens par 
lesquelz on peut congnoistre la valleur et revenu ancien 
de la terre de Graville, droicturesd'icelle, principalement 
en ce qui consiste Tendroict où est assise la dicte ville 
Françoise de Grâce, 

Dit qu'il avoit ung frère nommé Estienne Marye qui 
décéda en Tan 1519, lequel, douze ou traize ans, avoit 
esté recepveur comptable de la terre et seigneurie de 
Graville et de tout ce qui par luy estoit receu en faisoit 
pappier et comptes. 

Dit que aprôs le deceps de son dict frère, il feust esleu 
tucteur de ses enffans myneurs et a icelle tutelle gou- 
vernée jusques en Tan mil v^* xxvui, pendant lequel 
temps tous les biens, pappiers, meubles et immeubles 
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est au gouvernement du dict depposant et de la veufve du 
dkt deffunct, nommée Anne Bosquet, encore vivante et 
demourant au dict lieu de Montivillier. 

Dit qu'il a veu plusieurs comptes de la terre et 
seigneurie de Graville rendus par son deffunct frère, 
partie desquelz il a mis entre nos mains jouxte le 
commandement que luy en avions faict , et à son advis , 
qu'il en est demeuré encor aucuns par devers la veufve 
de son dict deffunct frère, que luy avons commandé nous 
faire envoler ou apporter, ce qu'il s'est submis faire 
dedens deux joui's. 

Enquis qui avoit la charge de la dicte recepte en précé- 
dent de son frère, a dit que c'estoit ung nommé le Boutiller 
à présent deffunct qui demouroit à Harfleu, lequel a do 
présent ung fils nommé Philippes demourant au dict lieu, 
duquel se pourra recouvrer les comptes et pappiers de 
son deffunct père; et en précédent du dict le Boutiller, en 
Tan 1499, ung nommé Robert Auvray , lieutenant du bailly 
d'Evreux en avoit la charge, et veist le dict Auvray faisant 
la dicte recepte ou elle estoit faicte par son commande- 
ment, mais ne seuroit dire devers qui l'en pourroit recou- 
vrer les dictz comptes. 

Dit que depuis l'an 1519, Jehan de Marcelles, beau- 
frère du dict depposant a eu la charge de la dicte recepte 
et encor de présent l'exerce soubz maistre Jehan de la 
Masure, fermyer général de la dicte seigneurie, lequel de 
son faict en pourra respondre, et a le dit Marye signé sa 
dicte depposicion à la mynute. 

Maistre Pierres Deschamps, escuier, procureur du Roy 
en la viconté de Montivillier aagé de trente ans ou 
environ, juré, en la présence du dict Quemyn, procureur 
de la dicte dame, enquis sur ce que dit est, deppose que 
son deffunct père estoit séneschal de la dicte terre de 
Graville et en a en sa possession aucuns registres des plès 
27 
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et jurisdicion par lay tenus avec le double d'un compte 
du temps d'un nommé Giivel, recepveur, qu'il est prest 
de exhiber et monstrer, ce qui luy a esté ordonné faire 
dedans demain. Et a le dict Deschamps signé sa dicte 
depposicion en la mynute. 

Du vendredi xxvn* jour du dict moys de Septembre ou 
dict an et lieu devant nous, conseiller et commissaire 
dessus nommé, présent le dict Marye a^oinct, 

Maistre Philippes du Voisin* presbtre, aagé de trente- 
sept ans ou environ , demourant en la parroisse Sainct- 
Denisdu Chef de Gaux Juré, enquis et examiné non obstant 
la non comparence du procureur de la dicte dame et 
soubzage auquel avoit esté baillé assignacion à toutes 
journées pour les voir jurer, 

Dit etdeppose qu'il est natif de la dicte parroisse de 
Sainct-Denis du Chef de Caux, prochain lieu du havre 
de Grâce comme demi lieue et environ et qu'il congnoist 
de tout temps le lieu et scituacion où est assis le dict lieu 
et havre et mesmes le lieu de la dicte ville Françoise et 
que le dict lieu où est assise la dicte ville, en précédent 
la construction d'icelle et du dict havre, estoit de l'es- 
sence et qualité comme les terres prochaines et marestz 
circumvoisins de la dicte ville, qui estoient lors et sont de 
présent de nulle ou petite valleur, réservé qu'il y croit 
quelque petit d'herbe pour pasturer bestes à layne, 
et estoient les parroissiens d'Ingouville communiers 
pour pasturer leurs bestes es dictz herbages et en jois- 
soient et encor en joissent de présent et les y envoient. 
Et si dit davantage que, au dict lieu où est la dicte ville 
construicte, y croissoit pou d'herbe, car il y avoit une 
crique ou perroy en laquelle crique les basteaux pes- 
cheurs de harens et maqueraulx qui entroient par le viel 
havre de Grâce, dont la bouche ou gueulle estoit près du 
village de TEure se reposoient, et quant ils estoient en- 
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irez pour eulx reposer ilz deschargeoient leurs poessons 
d'un costé et d'autre de la terre, et mesmes leurs rez 
qu'ils foisoient sécher sur le perroy et sur la terre, et ar- 
riyoient les dictz basteaux pescheurs au temps que on 
pesche les barons et maquereaulx, et à son advis po- 
Toient estre quarante ou cinquante par chacun an et il 
depposant congnoissoit les dictz basteliers et pescheurs 
parce qu'ilz sont résidens en ceste coste et de tout temps 
de sa congnoissance les a veuz ainsi en user. 

Enquis quelles droictures le sieur de Graville, seigneur 
propriétaire es dictz marestz et terres dessus dictes pre- 
noit lors pour raison des dictz pasturages, secages de rez, 
posage de basteaulx ou navires qui arrivoient au dict 
lieu. 

A dit ^'il ne oyst jamais parler que le dict sieur pre- 
noist aucune chose pour le droict des dictz pasturages pour 
ce que les parroissiens de la dicte parroisse d'Ingouville, 
sur le territoire de laquelle parroisse les dictz pasturages, 
ville et havi'e sont assiz, sont francs et n'en paient aucune 
chose. Et au regard des autres droictures, il a veu que 
le fermyer du dict seigneur de Qraville , quand les dictz 
pescheurs estoient arrivez et qu'ils apportoient des ma- 
quereaulx et harens frez, qui n'est point en barilz, en de* 
mandoit ung cent ou demy cent pour le droict de la sei- 
gneurie, et il depposant, passé a vingt deux ans, les a veuz 
paier à d'aucuns ordinairement sans contredict. Bien est 
vray que s'ilz ne voulloient bailler ung cent, il se conten- 
toità demy cent ou ce qu'il en povoit avoir, et veist, il y a 
vingt ans ou environ, ung nommé Guillaume Godin, fer- 
mier de la dicte seigneurie pour les dictes coustumes, 
qu'il prenoit et ceuilloit des dictes droictures en la forme 
et manière que dessus, et n'a souvenance d'avoir veu autre 
fermyer que le dict Godin. 

Enquis combien le dict Godin paioit par raison du dict 
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fermage, dit qu'il n*en est point mémoratif et ne sçauroit 
dire combien cela pouvoit valloir. 

Enquis si le dict seigneur prenoit aucune chose des 
dictz basteaulx , quant ils apportent les dictz harens et 
maquereaulx en barilz, a dit que au dict temps il veist le 
dict Godin , fermier, en demander quatre deniers pour 
baril, mais n'est mémoratif ne a congnoissance qu'il en 
ait esté paie aucune chose. 

Deppose davantage que le dict seigneur ou son fermier 
avoit de coustume de prendre pour secage de rez, de cha- 
cun navire, quand ilz sechoient sur son territoire, y j^olz 
tournois pour une fois Tan , comme il lui semble, et se 
paioit sur tous les maretz de sa dicte terre, mais ne s'en 
povoit guères sécher au lieu où est la dicte ville et havre. 
Et quant à cest article, la dicte ville et havre ne préjudicie 
pas beaucoup le dict seigneur es dictes droictures , car 
comme dessus il a depposé, au dict lieu estoit une crique 
et fosse où posoient les dictz navires, et en tel lieu Ton ne 
pourroit pas facillement sécher les rez , car ils seroient 
tousjours en la fange ou en l'eau. ' 

Dit aussi que à présent hors la dicte ville et havre de 
Grâce, les dictz mariniers pavent sécher, et de faict sèchent 
leurs rez où le dict seigneur prend et peult, par ses fer- 
miers, faire receuillir son droict , tout ainsi qu'il faisoit 
en paravant que les dictes villes et havre fussent édiffiez. 

Dit davantage que le dict seigneur lors demandoit ung 
autre droict qui s'appelle baillizage qui estoit fondé à 
raison que on mettoit des perches debout es lieux et 
passages du dict ancien havre, pour signifier aux navires 
le passage, comme il luy semble, et bailloit le dict sei- 
gneur à ses despens les dictes perches, et de ce prenoit 
quelque chose sur les navires ; ne sçait combien il en 
estoit paie. 

Dit aur^si que le dict seigneur disoit avoir droict de 
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nresc et eauye, et de présent en joist sur sa dicte terre, 
comme les autres gentilz hommes du pays, ayans terres 
tenues neumment du Roy contiguz et a^acens de la mer, 
et luy enquis que c'est que yaresc et eauye, a dit que 
Tiresc il est déclaré amplement en la coustume du pays, 
et eauye, c'est quant on mect des rez hors de la mer en 
une seigneurie, lesquelles rez se coeuvrent de la mer 
quant le flot vient, et quant la mer est retirée se asechent 
eten icelles rez se prend souvent du poisson, duquel pois- 
son le dict seigneur prend ung jour la sepmaine, à son 
choix; et ce faict en ceste sorte, c'est assavoir que le dict 
seigneur ou son fermier, dict ou faict sçavoir à ceulx qui 
estendent les dictz rez, qu'ils aient à tendre les dictz rez 
tel jour qu'il luy plaist en la dicte sepmaine pour ceuillir son 
dict droict de eauye, et le dict jour tout le poisson prins 
es dictz rez appartient au dict seigneur. Et s'entend la 
dicte droicture d'un jour, quant les dictz pescheurs y 
vont tout le long de la sepmaine en beau temps , car s'il 
fiiisoit tempeste ou mauvaise temps qui empeschast la 
tentfe des dictz rez, ce ne seroit raison que le dict seigneur 
eust le prouffict d'un jour la sepmaine que on auroit 
pesché, et ainsi dit que ce doibt sainement entendre la 
dicte droicture de pesche. 

Dit davantage que les gentilz hommes de la qualité que 
dessus ont semblable droicture en leur dicte terre, et 
mèsmes le dict depposant, comme tucteur et gardain de 
Guyon du Voisin, filz de deffunct Robert du Voisin , en 
son vivant escuier, seigneur de Vitenval , prent et lève 
semblable droicture que dessus et par les termes et moiens 
qu'il a cy dessus depposé. 

Dit oultre que la construction de la dicte ville Fran- 
çoise et havre de Grâce ne pourroit en riens préjudicier 
le dict sieur de Graville es dictes droictures précédentes, 
car la dicte ville est édifflee en terre ferme , et les dictz 
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rez se metent en la mer, et peult aussi bien les receuillir 
comme il faisoit en paravant que la dicte ville Françoise 
feust édifflée, réservé le dict baillizage. 

Dit que toute la droicture de eauye et baillizage n'eust 
sceu lors valloir ne vauldroit de présent à son jugement 
et conscience xl solz par an et n'en eust vouUud ne voul- 
droit donner trente solz ; mais lors le tout estoit baillé 
ensemble avec les autres droictures qu'il a, et que le dict 
havre et ville Françoise est cause plus tost de les luy 
augmenter que dyminuer, car sans le dict édiffice ses 
droictures ne vauldroient non plus que le temps passé. 

Dit qu'il n'a congneu et ne congnoist que le sieur de 
Graville lors eust d'autres droictures au dict lieu où est 
édif&ée la dicte ville et havre ne es environs, réservé que 
lors et de présent, quant il se bastissoit ou faisoit ung 
navire neuf, lu j ou son fermier en prenoient v solz pour 
le feuillage de la terre, et quant ung navire se rabilloit, il 
en prenoit n solz vi deniers tournois, et a tousjours ouy 
dire aus maistres de navire qu'il en estoit ainsi usé. 

Dit que la dicte droicture, lors ne de présent , n'eust 
sceu ne pourroit valloir quarante solz par an. 

Dit comme dessus qu'il congnoist la scituation de la 
dicte ville et havre de Grâce, aussi la commodité des lieux 
et places d'icelle ville et à son advis et conscience ce qui 
est de présent ûeffé est de meilleure commodité et à la 
moictié prez de ce qui reste encore à ûeffer, car les dictes 
maisons et places fieffez sont assises auprès du havre, 
marchez, église et lieux publiques et fréquentez, ausquelz 
lieux les places sont pour le présent plus requises, tant 
par les marcbans pour les marchandises qui se portent 
ôs greniers que autrement et trop plus que celles qui sont 
encor à bastir et à fieffer. 

Dit oultre que la rescompense, laquelle est tenue de 
bailler par arrest de la court le dict sieur de Graville aus 
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habitans d'IngouviUe, pourroit bien monter à dix livres 
de rente du plus. 

Dit/que le sieur de Graville, pour le présent peult 
oejiimr à cause des dictes fieffés faictes en ce qui jà en est 
fieffé jusques km^ livres tournois de rente par chacun an 
pour le moins, et de la dicte rente est augmenté la dicte 
seigneurie ; car en précédent la construction de la dicte 
Yille et havre, tours, forteresses et fossez, en comprenant 
toutes les droictures cy dessus spéciffiez et par luy dep- 
posées, n'eussent sceu valloir cent solz de rente par an et 
dit le dict depposant de soy que à sa conscience il ne les 
eust point voullu prendre à ce prix. 

Enquis quelz charges le dict seigneur povoit lors et 
peult à présent porter à cause de sa dicte terre et spécial- 
lement à cause de la dicte ville que pourroit estre en di- 
minucion de son revenu. 

Dit comme dessus que lors le dict setgneur estoit tenu 
seullement bailler du bois à faire des baillises qui ne se- 
roit couster deux karollus par an« et aussi lors et de pré- 
sent avoit des officiers en sa dicte seigneurie ausquelz il 
donnoit gaiges comme ung séneschal, ung procureur et 
ung recepveur qui exercent la jurisdicion et les plés 
de quinzaine en quinzaine, et aussi le dict seigneur en 
prend les amendes lesquelles, à cause de la dicte ville de 
Grâce, à son jugement, ne sçauroient valloir g solz tour- 
nois par an, car ce n'est que basse justice et ne sçait quelz 
gaiges ont les dictz officiers. Et est tout ce qu'il en sçait. 
Et ce dit a le dict du Voisin signé sa depposicion à la 
minute. 

Robert Mahieu aagé de 50 ans ou environ, marchand 
natif de la parroisse d'Ingoville, distant de demi lieue ou 
environ de la ville Françoise de Grâce et à présent de- 
mourant au dict lieu, juré, non obstant la non comparence 
du dict procureur, enquis et examiné, 
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Dit que de tout son temps depuis qu'il est ney il s'est 
tousjours tenu en ce pais et en la ville de Harfleu, et 
douze ans y a ou environ , il s'est venu tenir en la dicte ville 
Françoise où de présent il réside luy et sa famille et en 
icelle y a faict construire et bastir deux maisons, l'une 
desquelles il avait fieffée du sieur de Ghillou, qui conte 
noit trente piedz de long et trente piedz de lay qui luy 
coustoit XL solz tournois de rente, et l'autre qu'il tient de 
présent l'a fieffée du sieur de Graville et contient lx 
piédz en arrière et en arrière vingt piedz qui sont 
nn " piedz par le prix de xl solz dont il ne tient que la 
moictié, et l'autre moictié par ung nommé Picquot, 
maçon. 

Dit que en précédent la construction du havre et ville 
Françoise il hantoit le pays où ilz sont construictz et 
édiffiez et congneu l'essence et qualité d'iceUe pour ce 
que tous les ans au temps des pescheries de harens et 
maquereaulx il y alloit et venoit achapter de la mar- 
chandise des pescheurs qui amenoient leurs basteaulx au 
viel havre de Grâce, la bouche duquel estoit auprès la 
parroisse de Saint Nicollas de l'Eure, distant du dict 
havre d'un cart de lieue ou environ. 

Dit que le territoire du dict lieu de Grâce, en précédent 
la construction d'icelle, estoit à l'essence et quallité telle 
comme celle qui est de présent en marestz sur lesquelz 
ne venoit que ung peu d'herbe pour nourrir des mou- 
tons, laquelle herbe estoit et est es dictz lieus de petit 
prouffict, et tel prouffict qu^il povoit rendre appartenoit 
et appartient aus parroissiens communiers de la par- 
roisse d'Ingouville en laquelle parroisse le dict havre est 
assis. 

Dit aussi que>u lieu où est la dicte ville Françoise, il 
y avoit une crique et fosse à l'endroict où la maison du 
sieur de Chillou est assise, qui est près la grosse tour et 
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sur icelle^on &isoit du temps de lors une tente à oyseaulx 
demer, laquelle tente il avoit en ce temps fieffée du sieur 
de Graville, ne sçait pas quel prix. 

Dit que le territoire où est assise la dicte ville Fran* 
çoise estoit lors de petit prouffict, et par semblable sont 
encor toutes les communes d'environ, et s'il estoit en sa 
première essence et qualité, aussi si les dictes communes 
estoiênt à fieffér ou à baiUer à louage , il n'en vouldroit 
avoir donné cinq solz de l'acre par chacun an, car cela ne 
se pourroit approprier pour en percevoir prouffict ou 
utilité sans grand despence et sans haulser les terres 
d*une toize de hault, dont le coust et la mise passeroit trop 
plus que le principal. Et par ce moien , à raison de la 
construction de la dicte ville et havre , le dict sieur de 
Graville, propriétaire de la dicte terre et communes, n'a 
pas grand dommage à la dicte construction et édifficacion 
d'icelle ville et havre, posé le cas que les dictes fieffés des 
maisons encor ne luy appartensissent. 

Enquis quelles droictures prenoit le sieur de Graville 
es dictz lieux et communes et au lieu où est assise la dicte 
ville; 

A dit qu'il a tousjours ouy dire qu'il y prenoit les se- 
cages des rez, qui estoiênt v solz par an pour chacun 
basteau de ceulx qui séchoient leur rez sur sa terre, 
mesmes se prenoit v solz pour la construction de chacun 
navire, à raison du foullage de la terre et deux solz six 
deniers pour navire rabillé, donttouteffois il n'a riens veu 
paier, mais estoit ce notoire, et autrement plus certaine- 
ment n'en sçeuroit depposer ; dit bien que sur la terre où 
est le havre de la dicte ville l'en n'eust peu sécher des 
dictz rez pour lors, pour ce que ce n'estoit, comme dit est, 
que marestz, bourbes et ordures. 

Dit que les droictures cy dessus mencionnez , à son 
advis et conscience , n'eussent sceu valloir cent solz de 
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rente par chacun an au dict seigneur à prendre la totallité 
des dictes communes et territoire de Grftce. 

Dit qu'il n'a oy ne entendu que le sieur de Graville eust 
autres droictures au dict Ueu ne en toutes les dictes 
communes que celles qu'il a cy dessus déclarez et dep- 
posées. 

Dit que les dictz communiers et parroissiens d'Ingou- 
ville, à raison des dictz pasturages, ne faisoient aucune 
chose au dict seigneur dont il ait eu congnoissance. 

Dit et deppose comme dessus qu'il congnoissoit les 
lieux et places fleffez et bastis en la dicte ville et ceux 
qui sont encor à fleffer, car il depposant feust le premier 
qui bastit maison au dict lieu, et à son advis et conscience 
les lieux fleffez sont de plus grand valleur et commodité 
que ceulx qui ne le sont point, car ceulx qui ont corn* 
mencé ont prins et choisi les meilleures places, lesquelles 
sont près du havre et de la mer et plus à main pour les 
marchans, et davantage les lieux bastis sont de mendre 
coust et despense pour les avoir édifUez que ceulx qui sont 
encor vagues et vuydes, à raison des terres que on a tirez 
du canal et mises sur le bort qui leur ont servy à haulser 
leurs places et maisons , qui estoit leur grand avantage 
pour empescher que la mer n'y peust monter, et celles qui 
sont à fieffer les conviendra haulser à l'équipolent des 
autres , tellement que quarante piedz en carré couste- 
roiont bien à haulser cent escus, à raison qu'il y convien- 
dra mectre des terres plus d'une toize pour les réduire à 
Tequipolente haulteur de celles qui sont à présent cens- 
truictes ; et si elles n'estoient faictes comme les autres et 
de la haulteur, seroient en danger de la mer, et par la def- 
faulte de ce, puis dix ou douze ans, en est advenu ung 
grand inconvénient, à raison de l'impétuosité de la mer, 
qui noya plus de cent personnes aus lieux ainsi bas édif- 
flee qu'ils estoient et sont à présent. 
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Dit que les fleflés à présent faicts au havre et ville 
Françoise vallent do présent m ounn<^ livres de rente et 
cela se pourra monstrer par les pappiers de^^larecepte. 

Enquis si, à raison des dictes fieffés et prouffîct que a le 
dict sieur de Graville au dict lieu, s'il est tenu et subgect 
envers ses hommes en quelques charges ou subgections, 
a dit qu'il n'en congnoist rien et n'en sçauroit aucune 
ehose depposer ; dit bien que, s'il faisoit son deb voir, il deb- 
vroit entretenir les pons et passages et mesmes les voiries 
publiques, mais quant on en parle aus officiers, fermiers 
ou procureurs, il n'y veulent entendre et sur toutes choses 
il depposant et autres manans et habitans de la dicte ville 
de Grâce désirent et souhaitent estre au Roy, luy sup- 
pliant très humblement mectre le tout en sa main, car ce 
leur, sera plus grand seureté, prouffict et utilité à la chose 
publique, et auront beaucoup meilleur voulloir d'augmen- 
ter et décorer la ville qu'ilz n'ont de présent, car sans cela 
tout ne vauldra rien , et si n'y pourroit le dict sieur de 
Graville avoir aucun dommage. 

Dit que le dict sieur de Graville faict tenir sa jurisdicion 
en la ville par son séneschal de quinzaine en quinzaine ; 
ne sçauroit dire s'il y a amendes ou non. 

A luy remonstré que par l'arrest de la cour donné en 
l'an mil cinq cens vingt quatre, le sieur de Graville estoit 
subgect rescompencer les parroissiens d'Ingouville des 
vingt-quatre acres de terre, sur lesquelz la dicte ville a 
esté construicte et luy enquis quelle rescompence pour- 
roit bien appartenir aus dictz habitans, 

Â dit , à son advis et conscience , que le dict sieur de 
Graville pouiroit bien les rescompencer de cent solz tour- 
nois de rente pour raison des choses dessus dictez, et est 
tout ce qu'il en sçait, et a le dict Mathieu signé sa deppo- 
sicion à la mynute. 

Jehan Fournier aagé de soixante et quinze ans ou en- 
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viron, marinier demourant en la dicte ville Françoise 
de Grftce, et natif de Sausvil (Sanvic), distant d'icelle 
parroisse d'un quart de lieue ou environ, juré, non obstant 
la dicte non-comparence, enquis et examiné, 

Dit qu'il s'est tousjours tenu en ce pays et es environs 
de la dicte ville de Grâce, hantant et fréquentant la mer 
pour l'exercisse de son ouvrage jusques à ce que l'inten- 
cion est venue de édiffier la dicte ville Françoise, auquel 
lieu il a, avec son filz, prins et fieffé une porcion de terre 
qu'il a édiffiée et où il se tient et demeure à présent. 

Dit que de tout temps il a congneu le territoire auquel 
est assis la ville de Grftce et les environs d'icelle, lequel 
estoit en perroy, en criques, et y avoit en aucuns endroictz 
d'iceulx de l'herbe, que les parroissiens, habitans et com- 
muniers de la parroisse d'Ingouville sur laquelle par- 
roisse est assise la ville et le havre faisoient pasturer leurs 
bestes et à cause d'icellui pasturage les dictes parroisses 
ne paioient aucune chose au dit sieur de Graville, et pour 
lors, toutes les dictes pastures et communes qui contien- 
nent plus de demie-lieue, en ce comprins le territoire de 
la dicte ville, n'eussent sceu estre afferméez plus de vingt- 
cinq livres tournois. Et si dit que pour raison de la cons- 
truction du dit havre neuf et ville Françoise, le dit revenu 
n'en est en rien diminué , car au dict lieu il y avoit une 
crique et un fossé auprès du lieu où est assise la tour, en 
laquelle crique aucuns basteaulxqui entroient par le vieil 
havre de Grâce assis près Sainct Nicollas de l'Eure qui 
est à un cart de lieue de la dicte ville ou environ, posoient 
au dict lieu. , 

Dit que lors et au dict temps et en précédent la cons- 
truction du dit havre^ le sieur de Graville ou ses fermiers 
prenoient de chacun basteau qui venoit illec poser charge 
de harenc, un cent de harenc. et de chacun cent de maque- 
reau, un maquereau, et estoit quand le dit. harenc et 
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maquereau estoient dedens le dict navire sans estre 
teSbncé en baril ou caque, car s'il estoit enfoncé en baril 
ma quaque, il n'en estoit deu aucune chose. 

Dit que en paiant le cent de harenc ou ung cent de ma- 
^ereau, en la forme que dessus, les pescheurs povoient 
Mcher leurs rez sur le territoire sans en paier aucune 
«diose, car le paiement qu'ilz faisoient du harénc en la 
Ihrme predicte aquictoient les cinq solz qui estoient 
deubz une fois par an seulement pour le dict secage, ou 
estoit en leur option et choix de bailler v solz tournois, et 
et en paiant iceUe somme estoient quictz des dictz ha- 
rencz, maquereaulx et secages. 

Dit qu'il y a quarante ou cinquante ans, il veist ung 
nommé Guillaume le Breton, demeurant à Tourneville 
jurez Graville lequel print à ferme le revenu de la sei- 
gneurie de Graville, et a ouy dire qu'il feust par luy 
conmiencé et inventé à lever les dictz harencs, maque- 
reaulx et secaiges de rez, dont tout le peuple murmuroit 
et le maudissoit de telle invencion, et luy depposant Ta par 
plusieurs fois ouy maudire et blasmer de la dicte inven- 
cion. 

Dit qu'il a veu de tout temps que le dict seigneur ou 
ses fermiers prenoient le droict de eauye qui est une 
marée pour sepmaine de chacun pescheur qui tend aux 
quideaulx hors de la mer, où ilz les tendent pour le flux 
de la mer qu'ilz sont tous couvers, et au retour de la mer 
se trouve du poisson prins ; par ce moien le seigneur pour 
sadroicture peult esluire ung jour pour luy en temps de 
pesche et non autrement. Et dit davantage que jamais 
devant le havre de Grâce, en quelque sorte que ait esté 
le temps passé, n'y feust jamais mis quideaulx ne rez 
pour ce que les quideaulx n'y seroient estre mis ne 
appliquez en ceste affaire à raison que le territoire n'y eçt 
propre, en tant que ce ne sont que cailloux et gaulx de mer. 
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Dit qu^il a veu de tout temps que le seigneur et ses 
fermiers, quant unbasteau alloiten la mer pescher et qu'il 
rapportoit du poisson, pour le droict de la coustume le 
seigneur prenoit le tiers poisson, quand il estoit deschargé 
sur la terre, ou estoit en Tobcion et choix du pescheur de 
bailler au fermier ung douzain pour estre quicte du dict 
tiers poisson, et en cas qu'il n'y eust que trois poissons 
prins, le seigneur n'en avoit riens, et se plus y en avoit, 
il n'en prenoit que ung. 

Dit oultre que, au lieu où est assis le dict havre, com- 
munément on n'y descharge point, car on le menoit des- 
charger près le Chef de Gauz, et par ce moien en cest 
article dit que l'edifflcacion de la dicte ville ne prejudicie 
ne diminue en riens les droictz du dict sieur de Graville, 
et à raison des dictes coustumes le seigneur est tenu de 
baillizer et bailler le bois des baillizes pour donner à 
congnoistre l'entrée du dict havre. 

Dit qu'il a veu, il y a quarante ou cinquante ans, toutes 
les droictures dessus dictes, comprins le dict baillizage, ne 
valloient pas de ferme l solz par an, mais puis dix ans ou 
environ, ont bien peu valloir huit ou dix livres tournois, 
laquelle augmentacion vaudroit et procederoit de la bonté 
du dict havre , qui est tel que de tous pais et contrées 
chacun y vient apporter marchandises, qui est ung bien 
inestimable. 

Dit oultre qu'il a droicture de justice et jurisdicion, 
mais ne sçait que cela vault ou peult estre estimé soit à 
gaingou à perte. 

Dit, sur ce enquis et a luy donné à entendre l'arrest de 
la court donné en Tan mil y^^ xxnn, a dit que, si le sieur 
de Graville bailloit cent solz de rente pour rescompence 
aux manans et habitans de la terre d'Ingoville, à raison 
de la terre où la ville est assise, que ce seroit rescompence 
deue et raisonnable. 
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Dit que, en regard des fleffes qui ont esté de nouveau 
faictes en la dicte ville Françoise, il ne sçeuroit dire à 
combien ils montent chacun an de revenu ; dit bien que 
ce qui est à présent fieffé sont les lieux de la meilleure 
commodité qui soit en la dicte ville et de trop meilleure 
assiete que ce qui est encor à fieffer. Et plus, etc...., et a 
le dict Foumyer signé sa depposicion à la mynute. 

Du samedi xxvm*' jour de Septembre mil v^ xxxn au 
dict lieu devant nous, conseiller et commissaire dessus 
nommét présent le dict Marye a^joinct. 

Messire Martin Paré, presbtre, chappelain de S* Enobert 
fondée au chasteau de Fauguemon, aagé de Lxvm ans ou 
environ demeurant en la parroisse d'Ingouville près la 
dicte ville Françoise de Grâce, juré, enquis et inter- 
règne. 

Dit qu'il est ney et natif de la dicte parroisse dlngou- 
ville en laquelle parroisse est assise la ville et havre 
Françoise, et en icelle parroisse il a tousiours demeuré 
depuis quarante ans et depuis que le havre a esté com- 
mencé, a hanté et fréquenté la dicte ville Françoise. 

Dit qu'il congnoit toute Testente et territoire de la dicte 
parroisse et signantement le lieu et place où est assise la 
dicte ville et havre, lequel lieu estoit semblable aux lieux 
prochains qui sont marestz, criques et perroy et sur iceulx 
marestz et lieu croissoit et croit de Therbe pour pasturer 
les moutons et vaches envolez par les parroissiens du 
dict lieu d'Ingouville comme communiers paissent et 
mengent et pour raison des dictz pasturages les dictz 
habitans ne paioient et ne paient aucune chose au sieur 
de Graville, propriétaire des dictes terres. 

Enquis si les dictz marestz de tout temps de sa cong- 
noissance estoient et sont d'aucun proufQct, 

Â dit que c'est la nourriture des bestes de la dicte 
parroisse d'IgouviUe ausquelz appartient seullement la 
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dicte droicture et non à autres et de leurs bestes engres- 
sées ils en font de l'argent dont ils paient leurs tailles et 
se nourrissent. 

Enquis combien povoient bien valloir et de quel reyenu 
les dictes vingt-quatre acres de terre sur lesquelles est 
assise la dicte ville et havre, 

n dit que lors et de présent, si les dictes xxim acres 
estoient en la sorte comme en précédent de la construc- 
tion de la dicte ville et havre, elles se pourroient affermer 
à la somme de trente livres chacun an et il depposant en 
vouldroit bien autant donner de ferme à raison de rherl)e 
qui y croist qui est bonne pour la nourriture des dictes 
bestes. 

Enquis quelles droictures le sieur de GraviUe prenoit 
es dictes communes, a dit qu'il y avoit anciennement uog 
havre qui s'appelloit le havre de Grâce .de présent 
estouppé dont la gueulle et bouche estpit près Sainct 
NicoUas de l'Heure, distant du havre et ville de Gr&ce de 
demie lieue ou environ, duquel havre ancien partoient les 
basteaulx des dictz parroissiens d'Ingoville, d'Auteville et 
autres parroisses circumvoisines , et alloient en la mer 
pescher harencs, maquereaulx et autres poessons, et 
quant ils retournoient dedens le dict havre à cause que 
les basteaulx foulloient la terre des deux costez et 
bordures du dict havre qui entroit assez avant dedens la 
terre, le seigneur et ses fermiers en avoient, deux fois par 
an seullement, de chacun pescbeur qui alloit aux harencs 
et maquereaulx, dix solz , et de ceulx qui alloient aux 
harencs seullement v solz par an ; et pour le regard des 
pescheurs d'autres poessons n'en est riens prins ne 
exigé. 

Dit davantage que, quand il se faisoist ung navire neuf 
pour le dict territoire et marestz, en estoit prins v solz, 
pour et à raison du fouUement de la terre et autant en 
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prenoit pour le rabillage de chacun nayire quand elle 
estoit mise hault sur les escores et a veu de tout temps 
dont il a congnoissance que le dict seigneur joissoit des 
dictes droictures en la forme et manière que dessus et les 
a veus ceuillir par les fermiers du dict seigneur. 

Dit aussi que les x solz et v solz dont cy dessus est 
fidctemencion, pour les pescheurs, en paianti celle somme 
ils estoient quictes pour le secage de leurs rez par chacun 
an, et à raison de ce povoient toutes et quanteffois qu'ilz 
Toulloient, mectre leurs dictz rez sur le dict territoire 
pour sécher, et si a dit que à sa conscience les dictes 
droictures cy dessus spécifQez povoient yalloir trente 
liYres par an le tout. 

Dit aussi qu'il y a environ trente ans, qu'il veist ung 
nommé Jehan Pellerin, demeurant à Ingouville, fermier 
lors de la prévosté de la seigneurie de GraviUe lequel 
lors oontraignist aucuns pescheurs qui avoient admené 
du harenc de luy en bailler ung cent pour chacun navire, 
soustenant que c'estoit la droicture du seigneur et les dictz 
pescheurs soustiennent le contraire ; ne sçait s'il y en eust 
procez, mais a tousjours oy dire et soustenir que de pren- 
dre telles droictures comme ceUe dont il est question 
estoit une exaction et pillerie, et jamais n'en- avoit oy 
parler en précédent que le dict Pellerin feust fermyer . 

Dit qu'il a tousjours et de tout temps oy dire et tenir 
que le seigneur a droict de eauye en sa terre sur le rivage 
de la mer et il depposant l'en a tousiours veu joir. Et 
fault entendre que le dict droict de eauye ne se paie 
jamais sur le territoire et communes de la parroisse 
dlngouville, mais sur les gravois et arène de la mer 
laquelle se coeuvre quand le flo de la mer vient et se 
descouvre quant elle retourne, et ce droict de eauye estoit 
une marée pour sepmaine de chacun qui tend les qui- 
deaulx et rez pour prendre du poesson et encor à présent 
28 
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le sieur de Graville le prend et se peult pescher aussi 
aisément que l'on feist jamais et en précédent la construc- 
tion du dict havre et ville. 

Dit que la dicte droicture povoit et peult valloir cin* 
quante ou soixante solz par chacun an. 

Dit aussi que à l'ancien havre de Grâce il y avoit des 
baillizes qui ebtoient mises aux despens du seigneur 
pour monstrer le seur chemin aux basteaulx pour entrer 
et sortir au dict ancien havre, mais à raison des dictes 
baillizes, les pescheurs ne paioient que les cinq solz et 
dix solz en la forme et manière que dessus. 

Enquis si les droictures du dict sieur de Graville dont 
cy dessus est faicte mencion à raison de la construction 
de la dicte ville et havre sont diminuez et si cela porte 
préjudice au dict seigneur, 

Dit que non, mais se peult ceuillir en la sorte qu'il 
foisoit, réservé le cent de harenc dont tousjours il a esté 
descord; touteffois depuis que la dicte ville est construite 
le dict seigneur, ses fermiers et officiers les ont voulu 
ceuillir à la ville, mais tousjours y a esté mis contredict 
et empeschement, et est sa dicte terre et seigneurie en 
aussi bonne et grosse valleur qu'elle feust jamais et en ce 
non comprins le revenu des fieffés faictes en la dicte 
ville de Grâce qui de présent sont de groz revenu 
et le tout au moien des dictes ville et havre de nouveau 
construictes, car sans cela les choses ne vauldroient non 
plus que le temps passé. 

Dit qu'il congnoist bien les maisons construictes et 
basties en la dicte ville Françoise par le dict sieur de 
Graville, lesquelles sont de grosse valleur, ainsi qu'il se 
pouri'a voir par les pappiers, comptes et receptes de la 
dicte ville; et luy, enquis si les lieux et places fieffezs ont 
de plus grand commodité et prouffîct que ceulx qui sont 
encor â fieffer ; a dit que oy, pour raison qu'ilz sont es 
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places plus commodes et prochaines de la mer où les 
marchandises plus aisément pe vent estre portez et rappor- 
tées et davantage elles sont en plus hault lieu assises à 
raison de la terre du havre qui a esté vuydée et par la 
haulteor les dictes maisons sont hors de danger de la 
mer, car la dicte mer ne sçauroit si hault monter qu'elle 
y puisse entrer ne leur nuyre, et aux places qui sont 
encor à fleffer une grande mer y peult passer par dessus, 
par quoy en y faisant édiffler leur conviendra haulser de 
terre, qui leur sera de grand coust et despense, et & ce 
moien ne pourront pas estre fleffez si hault prix que les 
autres. 

Enquis si le sieur de Graville a baillé reeoompence 
aux manans et habitans d'Ingouville en ensuivant Tar- 
rest de la court de l'an 1524 et quelle leur en peut appar- 
tenir, a dit qu'ilz n'en ont eu aucune et que le dict sei- 
gneur, en fusant son debvoir jouxte et ainsi qu'il estobligé 
par le dict arrest, leur devroit bailler trente livres de 
rente en bonne assiette, et à son advis et conscience, en 
peult autant appartenir. 

Dit que le dict sieur de Graville par ses officiers faict 
tenir ses plès de quinzaine en quinzaine au dict lieu, ville 
et havre de Grâce où ses resseans plaident et en prend 
les amendes des procez, mais à queUe somme les dictes 
amendes pevent monter ne sçauroit bonnement parier ne 
depposer, et aussi a le dict seigneur officiers au dict lieu 
gaigez et stipendiez par luy ; ne sçait quelz gaiges il leur 
donne. 

Dit qu'il ne sçait quelles droictures ou droictz féodaulx 
a le dit seigneur au dit lieu de Grâce et es environs, réser- 
vez ceulx qu'il a dessus dédarez et {dus n'en sçait. Et a 
le dict messire Martin Paré signé sa deppostion â la 
mynute. 

Jehan Pestel aagé de Lin ans ou environ, â présent 
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^li^prt^r* ney et natif de la parroisse dlngicHiYiQfi et 
^ipaurant es ioelle, juré, non obstant la noneomparaioe 
éxL dÎMA Quemin^ enqnis et examiné snr lea polnch et 
JlrtM^es dessus dictz, 

IHt 4Pia de tout temps il s'est tenn en la dicte parroisae 
jIIogOTille, et par ce ajcongneu le territoire de la dicte 
ïparroisse sur loquel le havre est assis^t meranae la dicte 
jiUe, 
é Dit que la terre sur laquelle sont asrislep dictes Tilles 

pi hsTre estoient de Tessence et qualité comme celle qui 
Oit p^ocbaine, c'est assavoir marests, 4sricqued et perroy, 
et sur la dicte terre croissent de Vherbe, laquelle pas- 
jtorent etjnangeu^ent les Jbestes des parrdlsslens dln- 
foi)yiUe,qui sent commjunierg eai icdle' pasture^ et non 
autres ; à raison dos dictas conununes pastures ne paSmi 
4n^une chose au sieur de Graville ne autrcMS, maiç sont 
JQpwcz et quictes de tous subsides, car Fusage des dictes 
jiK>ustum6s leur appartient franchement. 

Enquis de quelle commodité povoient estre les dictes 
xxnn acres en précédent la construction du dict havre, 
et combien elles eussent peu estre baillez à ferme » si on 
les eust Youllu bailler à louage, 

Â dit que si les dictes xxnn acres de terre estoient 
en la sorte qu'elles estoient en précédent la dicte cons- 
truction, et que on les voulust affermer, il en vouldroit 
bien donner xl livres de ferme, et en vouldroit bien 
avoir autant pour le prix, et croit, à son advis et cons- 
cience, que lors elles povoient bien autant valloir. 

Enquis si les terres prochaines de la dicte ville qui 
sont de semblable essence et qualité comme les autres, 
en précédent la dicte construction estoient à bailler à 
ferme, s'il en vouldroit bien bailler la dicte somme de 
XL livres tournois pour xxim acre3 par chacun an, 

A dit q[ue non, et la raison est pour autant que le havre 
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à présent est large et spacieux, la mer s'engouUe et 
enferme dedens par telle impétuosité qu'elle regorge par 
dessus des dictes communes à cause de quoy ils sont 
empirez. 

Dit que es dictes communes anciennement il y avoit 
ung havre nommé le havre de Grâce , dont la gueulle 
et embouchement d'icelluy estoit près Saint NiooUas de 
FEure, distant du nouveau de demie lieue ou environ, 
et durcit son canal jusques au nouveau, et au lieu où est 
assise la maison du sieur de Ghillou, près la grosse tour, 
y avoit une cricque et fosse en laqueUe se reposoient les 
basteaulx quand les pescheurs y avoient admenez des 
harens et maquereaulx. 

Enquis quelles droictures le dict seigneur avoit es 
dictes communes par raison du dict ancien havre, a dit 
qu'il a droicture de varesc selon la coutume, et si dit que 
de tout temps et ahcienneté, pour raison de baillizage, 
que le dict seigneur estoit tenu à faire à l'entrée du vieil 
havre et aussi, pour le defoullement que la dict basteau 
povoit faire, chacun basteau, au temps et saison de pescher 
harens et qui entroit dedens le dict havre , estoit tenu 
paier au dict seigneur ou à son fermier v sols tournois 
ou un cent de harenc à son choix, et en temps de pescher 
les maquereaulx, y solz et non autrement, et à raison de 
ce que dessus faisoient sécher leurs rez sur le territoire 
du dict seigneur es communes prédites sans aucune 
chose paier, et Ta tousjours ainsi veu faire et ouy dire que 
ainsy se faisoit. Et il depposant dit que plusieurs fois il 
a esté par sept ou huit années à la pesche des maque- 
reaulx et aux harens, passé a trente ans, et quand il 
admenoit son basteau au dict havre ancien, n'avoit esté 
par luy paie ne par ceulx qui estoient en sa compagnie 
autre chose que ce qu'il a dessus dict et que, si du depuis 
on en a ceuilli em plus amplement, ce a esté par usurpacion 
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et an temps passé comme de trente ans ou enriron , il 
n'y avoit que vingt pesetieors et de présent en peult 
avoir plus de lx pescheurs, par quoj povoit valloir lors 
le dict droit xl ou l sols et de présent xxv ou xxvi li- 
vres de rente par an. 

Dit que le dict seigneur avoit et a de coustume et l'en 
a vu ainsi joyr et user le droict de eauye, à raison de 
laquelle il avoit et a une marée par sepmaine de ceulz 
qui peschent aux quideaulx hors et sur la grève de la 
mer, et aussi le dict seigneur estoit subgect de charcher 
les pieulx pour faire les quideaulx où se montent les rez, 
et povoit valloir le temps passé environ g solz et à présent 
douze ou quinze livres. 

Enquis si le dict seigneur avoit pas droict de prendre 
dnq solz pour chacun navire qui se &isoit sur le ter- 
ritoire, et deux solz six deniers pour rabillage de chacun 
navire, 

Dit que au temps passé le dict seigneur ou ses fermiers 
n'en prenoient aucune chose, et il depposant encor puis 
dix ans a faict bastir et construire ung navire sur le dict 
territoire duquel il n'a rien paie pour la cause dessus 
dicte. Bien est vray que les fermiers du dict seigneur en 
tiroient et prenoient ce qu'ilz povoient avoir des dictz 
navires, et n'est pas par droict qu'ilz y eussent, mais plus 
tost par usurpacion. 

Dit que à présentie dict sieur de Graville peult ceuillir 
et ceult les droictures dessus dictes, tout ainsi qu'il 
faisoit en précédent de la construction de la dicte ville et 
havre, à raison de laquelle construction les dictes droic- 
tures ne luy sont empeschéez, réservé les v solz pour le 
baiUizage et entrée des dictz navires qui se faisoit au 
havre ancien, ne sçait si de présent les pescheurs qui 
sèchent leurs rez sur leur territoire en paient aucune 
chose . 
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Dit que toutes les droietures cy dessus spéeiffiûE le temps 
passé se baiUoient ensemble à ung seul prix, ne sçait 
combien, mais se. pourra veoir et congnoistre par les pap» 
piers et anciens fermiers qui sontencor de présent viTans. 

Enquis à son advis et conscience quelle rescompense le 
sieur de Graville leur doibt bailler suyvant Farrest de la 
court Y» xxnn, a dit comme dessus que les dictes zxnn 
acres lors poYoient valloir xxim livres de rentes et 
aussi que, à raison du dict havre, pour le regorgement et 
engouUement que faict la mer en icelluy, leurs communes 
sont tellement inundées et aussi à raison de la bare de la 
mer que cela leur porte grand dommage et plus que la 
taille de la dicte paroisse ne monte. 

Dit que le sieur de Graville faict tenir la jurisdicion et 
plès en la dicte ville et d'icelle jurisdicion en prend les 
amendes, mais ne sçait à combien ils montent. 

Dit par semblable que le seigneur y a officiers, sénés- 
cbal, procureur, recepveur et autres, ne sçait quelz gaiges 
il leur peult bailler. 

£nquis si les maisons fieffez à présent sont de plus 
grand valleur ou commodité que celles qui sont à fleffer 
et s'elles se pourroient bailler à aussi grand prix comme 
les ûeffez, 

A dit que non, car les flefifez sont en lieu plus commo<j[e 
et prochain du havre, à cause de quoy elles sont beau- 
coup plus requises pour les miarchans et davantage 
qu'elles ont esté haulsées des terres qu'on a tirez du canal 
du havre, et celles qui sont à fiefier sont plus loing du dict 
havre en lieu plus remot et plus basses, qui conviendra 
haulser à Tequipolent des autres à ce que la mer ne leur 
puisse faire ou porter aucun dommage, qui sera en ce fai- 
sant de grand coust et mise et quasi autant que coustera 
rediffîce de dessus. Et est tout ce qu'il en dit. Et avoit le 
dict Petel signé sa depposicion à la mynute. 
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Colin Auberge aagé de nn >» et deux ans ou environ, 
marinier et laboureur, demeurant à présent en la dicte 
ville Françoise de Oràce« juré et sur ce que dict estenquis 
et examiné, non obstant la non comparence du dict pro- 
cureur. 

Dit et deppose que depuis qu'il est ney, il s'est tous- 
jours tenu et a demeuré en la dicte parroisse d'ingouville 
et en ceste ville de Grâce, en laquelle il a faict sa rési- 
dence depuis dix ans et a la plus part de son temps tou- 
sjoui's hanté la mer et a eu des basteaulx a luy apparte- 
nans pour aller pescher et aussi a hanté pays estranges 
pour la marchandise et guerres marines au service du 
Roy. 

Dit que de tout temps de sa congnoissance, les. marestz 
d'ingouville et le territoire où est assise la ville et havre 
de Grâce estoient d'une mesme essence et quallité et sur 
yeulx croissoit quelque herbe et y avoit des criques, fossez 
et perroy, ainsi qu'il y a encor de présent au lieu où est 
le vieil havre assis. 

Dit que les dictz marestz en tant que est pasturage et 
herbe d'iceulx appartenoient et appartiennent à ceulx de 
la parroisse d'Ingoville, seuUement et non â autres. 

Ënquis de quelle commodité, proufûct et revenu estoient 
les dictes xxnn acres de terre sur lesquelles est assise la 
dicte ville de Grâce et combien elles eussent peu estre 
baillées à ferme en précédent et lors de la construction 
d'icelle, 

Dit que en précédent et â l'heure chacune acre povoit 
valloir xx solz de rente pour chacun an. 

Enquis si les prochaines terres pourroient estre baillez 
à semblable prix, dit que non, mais â beaucoup moins 
comme la moictié pour autant que les dictes xxmi acres 
estoient assises en plus hault lieu que n'est le demeurant 
des dictes communes sur lesquelles vient â présent labare 
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de la mer, à raison qu'ilz sont plus basses le coeuvrent 
le plus souvent de la marée des grandz mers qui en garde 
que l'herbe n'y revienne si bonne et espesse. 

Dit que de son temps il a veu tousjours èsdictes com- 
munes ung havre ancien nommé le havre de Grâce, dont 
la gueulle et embouchement d'icelluy estoit a Sainct- 
NicoUas de l'Eure, village prochain de la mer, distant du 
havre neuf de demie lieue ou environ, la fosse et canal 
duquel havre entroit jusques au lieu où est le nouveau 
havre construit et y avoit une crique et fosse où de pré- 
sent est construite la maison du seigneur de Ghillou, de- 
vant la tour du havre neuf et par semblable au dict vieil 
havre à l'entrée d'icelluy y avoit baillizes et pieulx fichez 
pour monstrer aux pescheurs et mariniers le lieu et 
passage plus seur pour faire entrer les basteaulx et na- 
vires qui y venoient, et estoit le sieur de Graville ou ses 
fermiers subgectz y faire mectre les dictes baillizes pour 
la dicte cause. 

Enquis quelles droictures le sieur de Graville, proprié- 
taire des dictes communes et ancien havre prenoit sur le 
dict territoire, a dit qu'il a veu tousjours de son temps que 
chacun basteau entrant dedens le dict havre ancien, 
chargé ou apportant des harens frez au temps et à la saison 
que se peschoit le harenc , paioit ung cent de harenc aud. 
sieur ou v solzpour son droict, à son choix, et ce quant le 
harenc n'estoit en baril ou caques; ou quant ilz apportoient 
des maqueraulx, de chacun cent le dit seigneur en avoit 
quatre durant la saison où se peschoit les dictz maque- 
reaulx, en barilz il en prenoit deux deniers pour fons qui 
est quatre deniers pour baril, et estoit appelle telle droic- 
tare coustume, et de présent le dict seigneur ou ses fer- 
miers oeuillent icelles droictures au havre neuf et l'a veu 
tousiours ainsi user et à chacun jour on en use. Et 
mesmes avoit droict de varesc 
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Dit davantage que le dict seigneur, au temps passé et 
de présent, avoit droicture de secage de rez, qui estoit 
y solz par an pour chacun rez, et par semblable avoit 
droict de eauyes, qui estoit une marée pour chacune 
sepmaine, dont mention est £aicte.cy dessus. 

Enquis combien toutes les dictes droictures cy dessus 
mencionnez povoient lors valloir au dict seigneur et de 
présent, 

A dit que en précédent la construction du Havre, de 
tout temps dont il a mémoire, toutes les droictures pré- 
dictes 86 bailloient ensemble à ung seul prix et se crioient 
et bailloient aux plez de Graville, au plus offrant et der- 
nier enchérisseur, et en estoit le prix commençant à 
dix livres aucunelEfois plus, aucuneffois moins, mais 
c'estoit le commun prix. Et quant à présent ne sçauroit 
dire qu'ilz vallent, mais il croit que cela est bien aug- 
menté à raison du dict havre, port et affluence de grand 
nombre de navires chargées de marchandises de tous 
pays et contrées, ce qui ne se faisoit auparavant et mesmes 
à raisoil du peuple qui c'est habitué et rendu à présent 
en la dicte ville Françoise. 

Dit qu'il a congneu plusieurs fermiers de Graville, 
le temps passé , qui tenoient les dictes droictures au dict 
prix dessus dict de x livres, c'est assavoir ung nommé 
Cardin ïaillefer , qui y estoit, et y a l ans , Guillaume 
le Breton et Guillaume Nourry, environ le dict temps, 
et ung nommé Guillaume Godin , dernier fermier, qui 
est trespassé puis deux ans. et par les enffans des dessus 
dictff et leurs héritiers, l'en pourra en trouver quelque 
chose y escript pour la vérifficacion de ce que dit est. 

Dit qu'il a tousjours veu de son temps que le sieur de 
Graville , quant il se faisoit ung navire sur le dict terri- 
toire, pour le débrisement et foullement de la terre, il 
prenoit v solz et f en a veu joir et user ; et par semblable 
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(punt ung naTire Be refidsoit et astoit mis sur les esoores, 
en prenoit et prend encore n solz vi deniers, et anouneffois 
s'en fûsoit des compositions avec les fermiers. 

Dit que pour raison de la construction de la dicte ville 
et hayre de Grftce, les droictures cy dessus mencionnes 
n'en sont aucunement diminuez, mais plus tost augmen- 
tez, en ce non comprins les fieffés du dict havre, qui se 
montent à beaucoup de deniers ; ne sçauroit dire quelle 
somme, mais celase pourra congnoistre par les pappiers. 

Dit que suivant l'arrest de la Court mil v^xxmit le 
sieur de Graville, en baillant trente livres de rente aus 
dictz habitans d'Ingouville, pour la rescompence des dictz 
xxnn acres ne seroit suffisante, car, à raison du dict 
havre et engorgement d'iceUuy, la bare de la mer monte 
beaucoup plus hault qu'elle souUoit fedre, à raison de 
quoy les communes, par la grande marée, sont cou- 
vertes , et par ce moien Fherbe n'y vient si bonne ne si 
espesse qu'elle fedsoit. Et si a dit que du temps et alors 
que le dict sieur de Chillou avoit fieffé les dictes xxnn 
acres des dictz parroissiensd'Ingouville, il leur avoit pro- 
mis pour rescompence leur bailler le revenu de toute une 
me au prouffict des dictz parroissiens « et avec ce donner 
XL solz tournois de rente à l'église d'Ingouville. 

Dit que les lieux à présent fieffez en la dicte ville de 
GrAce sont de trop meilleure commodité que ce qui est 
encor à fieffer, tant à raison qu'ilz sont plus prochains du 
havre et tour de Grâce et à la venue de toutes les mar- 
chandises qui affinent par la mer et basties en terre plus 
haulte qui ne leur a riens cousté à haulser, car c'estoit 
des vidanges du dict havre, et ne sera ce qui en reste à 
fieffer jamais autant baillé, car la terre est encor basse et 
en sa première nature, laqueUe, pour éviter la grand 
force de l'eaue de la mer, il conviendra eniplir et sur- 
haulser, pour venir à l'équipolent de l'autre, oe qui cous* 
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tera autant que le bastiment. Et de ce les fieffés à faire 
en dyminuront de prix en regard aux autres. 

Dit que anciennement et enparavant que la dicte ville 
et havre feussent faictz , le sieur de Graville tenoit ses 
plès à Graville, mais depuis que la dicte ville a esté faicte, 
ses officiers les viennent tenir de quinzaine en quinzaine 
en la dicte ville, et a séneschal, procureur et recepveur 
ausquelz il donne gaiges ; ne sçauroit dire combien ne 
mesmes à quelle somme les annuités se montent. Et plus 
n'en sçait. Et a le dict depposant signé sa depposicion à la 
mynute. 

Jehan Noël aagé de quatre vingtz ans ou environ, natif 
de la parroisse d'Ingouville, du mestier de la mer et de- 
mourant en la dicte paroisse d'Ingoville, hors la dicte 
ville Françoise, juré, non obstant la non comparence du 
dict procureur, enquis et interrogué. 

Dit que de tout temps de sa vie il s'est tenu au dict lieu 
hantant la mer et estoit aussi son père du dict mestier de 
la mer, et a le dict depposant quatre filz, maistres de 
navire, qui par semblable sont du dict estât et congnoist 
les marestz d'Ingoville et tout le territoire de la dicte 
parroisse, sur lesquelz marestz la ville et havre de Grâce 
sont assises et estoient les dictz marestz et xxnn acres de 
terre où la dicte ville estoit assise de semblable essence 
et qualité, l'un comme l'autre, réservé que les dictes 
xxim acres estoient ung peu plus hault que les autres, à 
raison de quoy la mair ne passoit par dessus si souvent, 
et pour ceste raison l'herbe qui y croissoit estoit meilleure 
que l'herbe qui croissoit en l'outrepluz des dictz marestz. 

Dit que les dictz marestz comprinsles dictes xxnn acres 
quant au pasturage appartenoient aux manans et habitans 
de la parroisse d'Ingouville communiers et non autres, à 
raison de quoy elles ne paioient aucune chose aud. sieur 
de Graville pour raison des dictz pasturages. 
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Enquis combien les xxnn acres de terre eussent peu 
estre baillez à ferme enparavant que la dicte ville et 
havre de Grftce eussent esté acquis et édiffiez et de queUe 
commodité elles estoient, 

A dit que le revenu de chacun des dictes xxnn acres 
povoit bien valloir vinq-cinq solz par an et les eust bien 
voullù prendre à ce prix à raison que les dictes xxnn 
acres estoient en hault lieu exempt de la mer^ comme il a 
dit dessus, et à raison de sa haulteur la mer n'y alloit 
point, par quoy l'herbe y croissoit meilleure et plus 
espoisse . 

Enquis si les terres prochaines et semblables des dictes 
xxnn acres en précédent et à présent estoient de telle 
valleur que iceulx vingt quatre acres, 

A dit que non pour raison que dessus, que les dictes 
autres terres sont plus basses et par ce la mer les couvroit 
plus souvent que les dictes xxnn acres, et à ceste heure 
et de présent seroient encor moins baillez, car à cause de 
la dicte ville et havre neuf la bare de la mer, pour le regor- 
gement qu'elle faict dedens le canal du havre nouveau, 
elle passe beaucoup plus hault et plus souvent par dessus 
les dictes praries et herbages, à raison de quoy l'herbe n'y 
croit pas comme elle soulloit ne si bonne , et de ce sont 
endommagez grandement les dictz parroissiens d'Ingo- 
ville et il depposant y a eu grosse perte et plus que 
homme de la parroisse, car il avoitdes jardins plantez 
d'arbres fruictz portans qui ont esté fort empirez par 
raison de l'abondance de le dicte mer; et le Roy de ce 
deuement adverty avoit ordonné qu'il en seroit reseom- 
pencé, ce qui n'a esté faict, suppliant très humblement le 
Roy qu'il en soit contenté, car il en paie grand rente et si 
y a grosse perte. 

Dit que anciennement il a tousjours y eu es dictz 
communes ung viel havre nommé le havre de Grftce 
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dont la gueuUe et embouchement estoit i SainctNicdllas 
de l'Heure distapt du dict havre nouveau demie lieue ou 
environ, lequel havre ancien à présent estouppé avoitung 
canal qui montoit bien avant es terres et jusques sur les 
dictes xxnn acres de terre, et y avoit une crique et fosse 
dlcelluy canal où de présent la maison du sieur de Ghil- 
lou est assise devant la grosse tour du nouveau havre. 

Dit que au dict havre ancien y avoit des baillizes qui 
sont gauUes que les officiers font mectre à l'entrée du dict 
viel havre pour monstrer le droict fons du dict havre aux 
survenans en iceUuy et se' faisoient les dictes baillizes 
aus despens du dict seigneur. 

Enquis quelles droictures il prenoit en dict temps 
d'icelluy ancien havre, 

Dit que de chacun basteau de la parroisse d'Ingoville 
apportant harenc frez par le havre ancien, le seigneur ou 
ses fermiers avoient de eoustume de tout temps prendre 
cinq solz pour basteau ou ung cent de harenc à leur 
choix, et en temps de maquereaulx, à chacun cent de 
maquereau, un maquereau ou v solz à leur choix pour toute 
la charge, et en paiant la dicte somme de v solz ou les 
dictz harencs et maquereaulx en essence, ainsi que dessus 
est dit, les dictz basteaulx estoient quictes du droict que 
on leur povoit demander, tant pour le dict droict de 
eoustume, baillizage que secage de rez. Dit bien que s'il 
advenoit que aucuns pescheurs autres que ceux de la 
parroisse d'Ingoville, comme de Fescamp, Dieppe, Soinct 
Vallery, et partout les rues de la mer admenoient leurs 
basteaulx au dict vieil havre chargez de harens ou ma- 
quereaulx, si d'avanture ils faisoient charcher leurs rez, 
oultre et par dessus la dicte somme de v solz tournois ou 
cent de harenc et maquereau, au choix des dictz pes- 
cheurs, ils paident v solz oultre pour la droicture de 
secage de rez. 
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Dit davantage que le dict seigneur a droit de eauye 
qui est une marée pour sepmaine, et a ainsi exposé la 
dicte droicture en la forme et manière qu'il est contenu 
cy dessus es autres depposicions, et si a droit de yai*e8C 
selon la coustume du pays. 

Dit par semblable que le dict seigneur avoit droict de 
prendre cinq solz tournois de chacun navire qui se faisoit 
de neuf sur les dictes communes, et deux solz six deniers 
pour le rabillage d'ung navire quand il estoit mis sur les 
escores, dé toutes lesquelles droictures cy dessus par 
luy spécifQez il en a tousiours veu joir le dict sieur de 
Graville et ses fermiers, en la forme et manière que 
dessus, et il depposant les a paiez plus de cinquante ans 
en ceste sorte, mesmes a veu joir le dict seigneur de la 
droicture de varesc, ainsi que font les autres seigneurs. 

Enquis que povoient valloir et monter les dictes 
droictures au temps et alors du dict viel havre, dit qu'il 
a bien veu et oy dire que le dict seigneur et ses officiers 
bailloient toutes les dictes droictures i ferme, et à 
l'ancien temps pour ce qu'il n'y avoit lors que peu de 
pescheurs, ils estoient baillez dix livres par an, le tout; 
depuis sont augmentez, selon que le peuple est creu, à 
XV livres, à xx' et à xxn ' jusques il y a dix ans qu en* 
viron, et a congneu lez fermiers qui les tenoient comme 
ung nommé Lebreton, ung nommé Taillefer, Jehan Pel- 
lerin, et un nommé Godinqui en joissoient et receuilloient 
les dictes droictures au myeulx qu'ilz povoient, et encor de 
présent ils sont ceuilliz et receus aussi bien comme l'on 
faisoit il y a dix ans, mais à quel prix il n'en sçeuroit 
bonnement parler et se pourra congnoistre par les pap- 
piers. Dit bien que à raison du peuple et créacion de la 
dicte ville de Grâce et de Taugmentacion du dict nouveau 
havre, ils sont augmentez , ne sçait comme dessus de 
combien, pour ce que à présent les dictes ville et havre 
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de Grâce sont causes que les grans navires chargez de 
diverses marchandises venans de tous pays arrivent à 
présent en la dicte ville Françoise et havre de Grâce 
qui sont causes de la dicte augmentacion et proufflct ; 
car si les choses estoient comme en paravant, les dictes 
droictures ne vauldroient non plus â présent qu'elles 
faisoientle temps passé, car il n'y avoit havre ne maison 
où grand navire peust estre receuilly , mais estoit comme 
lieu champestre. 

Dit que le revenu de la dicte terre de Graville se 
seroit beaucoup augmenté â raison des fieffés qui y 
ont esté faictes en la dicte ville Françoise puis pou 
de temps en çâ, quant le peuple a congneu que le voulloir 
et intencion du Roy estoit d'y faire havre et ville, et y 
ont esté construictes plusieurs maisons et héritages et 
autres ont fieffé les places qui ne sont pas encor basties, 
autres sont encor â bastir et â fieffer; mais â quelle 
sonmie de deniers le tout monte, n'en sçeuroit bonnement 
parler, et se pourra congnoistre par les pappiers et re- 
gistres des dits fieffés. 

Dit bien que de tout ne seroit riens en revenu, n'eust 
esté le dict ediffice du havre et ville Françoise et les 
dons et libertez que le dict seigneur a faictz et les pre- 
vUèges qu'il a donnez â ceux qui y résideront. 

Dit et deppose que les lieux qui sont jà fieffez en la 
dicte ville sont de trop meilleure valleur que ce qui 
reste à fieffer, parce que les premiers fieffeurs ont priz 
les meilleures et plus commodes places pour estre près 
du havre, affin d'avoir la commodité de la marchandise, 
les autres prez des marchez et places publiques qui 
sont plus hantés et fréquentez que les autres lieux, aussi 
qui estoient jà haulsez des vidanges du havre, ce qui 
leur a grandement proufficté, car es lieux encor à fieffer 
la terre est basse comme en sa première nature, subgecte 
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aax grandz floz de la mer qui y survient souvent des 
grandes marées, par quoy pour faire le proufûct de 
leur héritage conviendra les haulser, ce qui leur coustera 
autant comme à bastir et édifûer. Et à ces causes ce 
qui est encor à fieffer ne pourra pas autant estre baillé 
ne à rente comme celluy qui est jà fieffé, lesquels lieux 
jà fieffez montent les deux pars du dict territoire. 

Dit que enparavant que le dict havre et ville de Grâce 
feussent édiffiez, le dict sieur de Graville faisoit tenir 
ses plès au dict lieu de Graville, car il n'y avoit lieu à 
les tenir au dict ancien havre. Et depuis que la dicte 
ville s'est augmentée il a tenu de quinzaine en quin- 
zaine les dictz plès en la dicte ville Françoise, et a 
seneschal, procureur, recepveur à gaiges pour Texercisse 
des affaires de sa dicte terre. Ne sçait combien ilz ont 
de gaiges, et est tout ce qu'il en sçait. 

Du lundi dernier jour de septembre mil cinq cens 
trente et deux au dict lieu et ville Françoise, devant nous, 
conseiller et commissaire dessus nommé, présent le dict 
Marye, adjoinct. 

Robert du Hamel aagé de cinquante ans ou environ, 
qiii autreffois a hanté la mer et de présent est manou- 
vrier eu dict havre de Grâce, demeurant en la dicte ville 
Françoise, juré et sur le tout enquis et examiné, 
non obstant la non comparence du dict Quemyn. 

Dit et deppose qu'il est natif de la viUe de Harfleu et 
qu'il c'est te nu de tout temps en cepayset acongneu lapar- 
roisse d'Ingouville et le territoire d'icelle et mesmement 
le lieu où est assise la ville et havre de Grâce et enpara- 
vant que la dicte ville et havre feussent construictz, les 
terres prochaines d'icelluy estoient en criques et marestz 
comme ils sont de présent, et de semblable qualité es- 
toient les xxnn acres de terre , lesquelz marestz et xxuii 
acres appartenoient aux parroiessiens d'Ingoville et 
29 
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d'iceulx joissoient et envoioient pasturer leurs bestes 
ordinairement et encoi' font à présent. 

Enquis sçavoir en précédent que le havre feust cons- 
truict et la dicte ville combien les dictes xxnn acres et 
autres terres povoient valloir s'ilz eussent estre baillez à 
ferme et quel revenu ou proufûct ilz pouvoient estre, 

A dit que, à son advis et conscience, qu'il n'en eust 
vouUu avoir donné dix solz par an de l'acre et le dit 
par sembleblement de ceulx qui y sont encor à présent, qui 
sont de semblable essence et qualité parce que de grans 
mers ilz sont toutes couvertes et en icelles'y croist 
quelque herbe qui n'est pas des meilleures. 

Enquis quelles droictures prenoit le dict sieur de Gra- 
ville, propriétaire d'icelle terre es dictz lieux et cous- 
tumes, dit que anciennement il y avoit ung vieil havre 
nommé le havre de Grâce, lequel avoit la bouche et en- 
goulement à Sainct-NicoUas de l'Heure, lequel a esté 
estouppé en faisant le nouveau havre et en icelluy vieil 
havre arrivoient les basteaulx pescheurs de harens. A 
cause de quoy et pour le foullement que faisoient les dictz 
navires, le seigneur pour sa droicture prenoit et avoit 
acoustumé de prendre ung cent de harenc pour chacun 
basteau chargé de harenc, feust en caque, en baril ou au- 
trement, ou cinq solz à leur choix. Et par semblable 
quant les dictz basteaulx apportoient des maquereaulx en 
la saison, ils paioient pour chacun navire v solz, pour 
raison que les dictz pescheurs faisoient sécher leurs rez 
sur le dict territoire et quand ils apportoient d'autre 
poesson, le dict seigneur n'en prenoit aucune chose. 

Dit davantage que si les dictz pescheurs eussent 
emmené cent fois par an des basteaulx chargés de poes- 
son au dict vieil havre et qu'ilz n'eussent séché leurs rez 
sur le dict territoire, ils n'estoient tenus paier aucune 
chose, car la dicte droicture se prenoit pour le secage et 
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Don pour autre chose, tht le sçait par ce qu'il a hanté la 
mer pour la pesche et autrement, et est arrivé plusieurs 
fois au dict havre ancien, où se ceuiUoient les dictes droio- 
tures en la forme et manière que dessus. 

Dit davantage que quant aucun navire de ce pays 
chargé de pommes partoit du dict lieu et havre pour 
aller au pays d'Angleterre ou ailleurs, le seigneur ou ses 
fermiers avoient de coustume prendre et ceuillir xvi de- 
niers pour grenier de pommes ou de grain, si grain y 
estoit. Et est à entendre ung grenier quant il se faict 
dedens ung navire aucunes séparations, car chacune sépa- 
ration se nomme ung grenier. 

Dit aussi que s'il arrivoit ung navire forain dedens le 
dict havre chargé ou non chargé, il paioit nn deniers 
tournois pour le baillizage qui estoient pour la paine* de 
mectre des perches à l'entrée du havre pour congnoistre 
sceurement l'entrée d'icelluy havre, mais estoient du dict 
baillizage les manans et habitans de la dicte parroisse 
d'Ingouville, Harfleu et ceulx de par deçà quictes et 
exemps, et n'en a paie aucune chose. 

Enquis si le dict seigneur ou ses fermiers avoient de 
coustume prendre autre chose quant il se faisoit de neuf 
ou rabilloit quelque navire sur le dict territoire, 

A dit qu'il a tousiours vu que la dicte somme de 
V solz tournois se ceuilloit pour chacun navire neuf, 
mais de radoub ou besongnes en vieil navire n'en a veu 
aucune chose paier. 

Dit que le dict seigneur joist encor de présent des 
droictures cy dessus mencionnez et telles comme il fai- 
soit en précédent et sont ceuillies au havre nouveau et 
les voit ceuillir par chacun jour es autres lieux comme il 
a cy dessus depposé. 

Enquis s'il a point de congnoissance que le dict seigneur 
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ou ses fermiers aient joy d'autres droictures le temps 
passé et mesmes de présent, 

A dit que non, réservé la jurisdicion dont il a les 
amendes; ne sçait combien ilz montent par chacun an, et 
si a dit que le dict seigneur a au dict lieu officiers, mais 
ne sçait quelz gaiges il leur donne. 

Dit aussi que le dict sieur de Graville, à cause qu'il 
prend les rentes des fieffés nouvellement faictes en la 
dicte ville de Grâce, son revenu est grandement aug- 
menté, ne seuroit dire combien. 

Dit que les lieux fieffez sont de plus grand commodité 
que les lieux qui restent à fieffer pour ce qu'ilz sont plus 
prochains des bonnes places et commoditez du dict lieu, 
et aussi qu'il les convient haulser pour revenir à Téqui- 
polent des autres et éviter la mer. 

Enquis quelle rescompence devroit bailler le sieur de 
Graville aus dictz parroissiens d'Ingouville pour et au 
lieu des dictes xxnn acres de terre, jouxte le contenu 
en Tarrest de la court mil v ^ xxnn à luy donné à en- 
tendre, 

A dit que le seigneur leur pourroit bien bailler xxim 
livres de rente pour ce qu'il y avoit des povres gens qui lors 
eussent peu mectre sur les dictes xxim acres plusieurs 
bestes à layne pasturer dont ils eussent eu leur nour- 
riture et proufflct. Et est beaucoup de meilleur pour la 
descharge de sa conscience d'en bailler plustot plus que 
moins. Et est tout ce qu'il en sçait, et a le dict depposant 
signé sa depposicion à la mynute. 

Michault Fauquerel aagé de Lxm ans ou environ , * 
demeurant à présent en la dicte ville Françoise tenant 
hosfellerie, juré, nonobstant la non comparence du dict 
Quemyn, procureur, enquis et examiné sur ce que dit 
est, 
Deppose qu'il est natif de la ville de Montivillier et à 
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son aage a mené et conduit la marée et par ce qu'il a conti- 
nuellement fréquenté et demouré en ce dict pays il a 
congneu le lieu du havre et ville Françoise enparavant 
que le Roy ait faict édifûer et bastir icelle, ensemble l'es- 
sence et quallité, valeur et commodité qui povoit estre 
en icelluy lieu et principalement au lieu des tctttu acres 
de terre appartenant propriétairement au dict sieur de 
Graville. Lecpiel territoire et celluy de l'environ estoient 
tous d'une mesme valleur et commodité, c'est assavoir 
lieux en partie remplis du perroy de la mer, plein d'au- 
cunes criques, et en aucuns lieux y avoit quelques pas- 
tares de petite valleur, desquelz lieux ceux d'Ingoville 
joissoient comme de lieu coustumier pour leurs bestes. 

Enquis si les dictes xxnn acres eussent esté à bailler 
lors à ferme, à quel prix il les eust bien vouUu prendre 
si eussent esté baillez, 

A dit que, à son advis et conscience, il ne les eust voullu 
avoir ne prendre à quelque prix que ce soit et si n'y avoit 
personne qui lors en eust voullu donner aucune chose de 
fermage pour ce que tout n'en valloit rien et estoit comme 
chose abandonnée, à raison que la mer les couvre trop 
souvent et a veu que aucuneffois, quant les habitans 
d'Ingoville y en voioient quelques moutons, la merles sur- 
prenoit et souventeffois estoient noyez que personne ne 
les eust peu garantir. Bien est vray qu'il y avoit aucuns 
qui tendoient aux oyseaulx à la saison , mais cela ne 
revenoit en aucun revenu. 

Enquis quelles droictures le dict c|^ Graville prenoit 
en ce temps au dict lieu, a dict qu'il ne congnoissoit pas 
certainement les dictes droictures et s'ilz estoient deues 
ou non, mais pour autant qu'il en a de congnoissance dit 
que en ce temps il y avoit une crique au dict lieu qui 
respondoit et commençoit au viel havre de Grâce de 
présent estouppé, par laquelle venoient au dict lieu 
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aucuns navires pescheurs chargés de harencs en la saisoni 
de maquereaulx en autre saison, auxquelz le dict deppo- 
sant alloit souventeffois faire la charge , du temps qu'il 
estoit chasseur de marée, et a veu que aucuneffois il sur- 
venoit quelque fermier des coustumes de Qraville qui 
ceuilloient sur les dictz navires , chacun v solz pour le 
secage de leurs rez, ne sçait s'il est deu ou non, les au- 
cuns le paioient voluntairement, les autres en compo- 
soient. Plus a veu que les dictz fermiers pratiquoient 
tirer des dictz mariniers d'ung cent de maquereau, ung 
maquereau, et du harenc, de celluy qui estoit sans baril, 
ung cent pour navire, et du baril quatre deniei*s. Ce que 
les dictz mariniers contredisoient et disoient qu'ilz n'en 
debvoient riens, et sur ce pour éviter procez souvent en 
composoient et estoient quictes pour pou de chose. Et 
luy enquis combien le dict revenu povoit valloir par 
chacun an, a dit qu'il ne sçait, mais a ouy confesser au- 
treffois aus dictz fermiers que la ferme leur coustoit cent 
solz par an ou telle petite somme. Et luy enquis s'il se 
ceult à présent a dit que non, par ce que c'estoit une 
chose qui de nouveau de ce temps là avoit esté eslevée et 
inventée, et si n'a jamais veu lettre ne enseignement par 
lequel il feust deu ; mais de ce temps le feu admirai de 
Graville, pour lors seigneur du dict lieu, estoit en auctô- 
rité, par quoy aucun ne l'eust ozé contredire. 

Dit que autreffois, par ung vent d'amont, il a veu au 
havre ancien plus de cent navires pescheurs de harenc, 
tant du lieu que estrangers, comme de Fescamp, Dieppe, 
Sainct Vallery et autres, arriver au viel havre ancien de 
l'Heure, à cause du temps, et d'iceulx le fermier du dict 
lieu de Graville demandoit ung cent de harenc pour cha- 
cun basteau, dont les aucuns paioient, les autres en com- 
posoient et les autres n'en paioient riens. Et quant les 
dictz pescheurs estrangers faisoient sécher leurs rez sur 



— 455 - 

le perroy, ils paioient oultre v solz pour le secage, et ceulx 
de par deçà estoient quictes pour paier les dictz y solz 
tournois seullement. 

Enquis s'il congnoist que c'est que la droicture de eauye 
et baillizage , a dit que de baillizage il ne sçait que c'est 
ne de eauye aussi, ne combien on en paioit, réservé qu'il 
entend que eauye estoit la pesche qui se faict sur la grève 
de la mer à quideaulx et escaliers, mais ne sçait que cela 
vault ou peult monter par an. 

Dit qu'il a autreffois ouy dire que le sieur de Graville, 
pour chacun navire qu'il en édiffloit de neuf sur sa terre, 
pour le deffoullement d'icelle, demandoit ou ses fermiers 
pour luy V solz tournois , et en ce faisant il estoit subgect 
de charcher et quérir le boys pour faire les escores à 
soustenir les ditz navires, qui estoit bon marché. Et aussi 
dit que, quant il se refaisoit ung viel navire, il en prenoit 
n solz VI deniers en fournissant les dictes escores comme 
dit est. Et n'a garde le dict seigneur à présent de ceuillir 
ne demander la dicte droicture pour ce qu'il luy cousteroit 
plus six fois qu'il n'en ceuilliroit. Et par ce moien , la 
construction de la dicte ville et havre ne préjudicie en 
riens au dict sieur de Graville es dictes droictures pré- 
cédentes à moins de cent solz pour an, mais est son re- 
venu grandement augmenté à cause des dictes fieffés, les- 
quelles il a ceuillies et levées par longtemps, et luy ont 
beaucoup vallu depuis l'édiffication d'icelle ville et havre, 
ce qu'il n'eust pas eu, si elles n'eussent esté faictes de 
l'auctorité du Roy. 

Enquis quelle rescompence le dict sieur de Graville 
seroit subgect bailler aux parroissiens d'IngouvUle jouxte 
l'arrest de la Court 1524, 

Â dit pour les raisons que dessus que, attendu la sel- 
tuacion du lieu et l'incommodité, qu'il ne leur en seroit 
appartenir cinquante solz par an. 
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Dit que le dict sieur de Graville tient à présent juris- 
dicion au dict havre et ville de Grâce depuis que la dicte 
ville de Grâce est édiffiée de nouveau, ce qu'il ne faisoit 
pas enparavant, mais les tenoit à Graville en laquelle il 
a des officiers. Ne sçait quels gaiges ilz ont, ne combien 
vallent les amendes. 

Dit que les places fieffées sont assises en meilleure 
commodité que celles qui sont encore à fieffer et que ung 
pied de ce qui est fieffé en vault mieulx que deulx de 
ceulx qui sont encor à fieffer. Et est tout ce qu'il en sçait. 
Et a le dict depposant signé sa depposicion à la mynute. 

Jehan Maunart aagé de soixante saize ans ou environ, 
marinier et pescheur, demeurant à présent en la par- 
roisse de Sainct NicoUas de l'Heure, juré, non obstant la 
non comparence du dict Quemyn, enquis et examiné. 

Dit que tout le temps de sa vie il a esté marinier et 
pescheur et s'est tenu au dict lieu de THeure qui est 
assis sur le bort de la mer, et quil congnoist touz les 
marestz d'Ingouville et lo lieu et place sur lequel le 
lieu, ville et havre de Grâce a esté construict et édiffié, 
qui estoit de semblable qualité, essence et commodité 
que sont les autres marestz et criques qui de présent sont 
encor auprès de la dicte ville. Et luy enquis de quelle 
valleur ou revenu povoient estre les dictes xxiiii acres, 
en précédent de la construction et édifficacion d'icelle ville 
et havre de Grâce, a dit que, à son advis et conscience, 
ils povoient valloir dix solz pour chacune acre par cha- 
cun an. 

Enquis quelz prouffictz, coustumes et droictures avoit 
et prenoit le dict sieur de Graville. 

A dit que anciennement il y avoit ung havre nommé 
le havre de Grâce, lequel le dict depposant a tousjours 
veu, et feust estouppé quant l'en feist le havre nouveau, et 
estoit la gueuUe du dict havre ancien assise sur le terri- 
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toire du Roy, et incontinent que les navires estoient en- 
trez dedens se trouvoient sur la terre du dict sieur de 
Graville , lequel prenoit les droictures telles que seront 
cy aprèz par luy déclarez. Et à raison d'icelles droictures 
le dict sieur de Graville avoit de coustume pour mectre 
des baillizes pour enseignes de l'entrée et pour raison 
des dictz baillizages, chacun navire paioit nn deniers à 
chacune fois qu'ilz y entroient et quant ilz posoient, 
excepté les parroissiens de Sainct NicoUas de THeure 
qui en estoient francz et quictes, et a veu ceuillir les 
dictes coustumes. 

Dit que le dict sieur de Graville prenoit de chacun 
navire neuf qui se faisoit sur sa terre la somme de v solz 
tournois, et à ce moien estoit tenu quérir le bois pour 
faire les escores. Touteflfois les fermiers n'en bailloient 
point,' et, neantmoins, sefaisoient paieries dictz vsolz 
tournois, et pour un ratellier ou radoub de navire s'en 
paioit autant, excepté que les dictz de l'Heure et autres 
qui sont francz n'en paioient riens. 

Dit qu'il a tousjours veu paier au dict seigneur, et il 
depposant il a receu pour les fermiers dudict seigneur 
à raison qu'il demouroit sur le lieu, les droictures dessus 
dictes, le tout en précédent la construction de la dicte 
ville et havre, par le temps et espace de cinq années qu'il 
feust commis par les dictz fermiers et en précédent se 
paioient en la sorte. 

Dit que le dict sieur de Graville ou ses fermiers pre- 
noient de chacun navire ou basteau chargé d'harencz 
frez un cent de harenc, en la saison de maquereaulx, de 
chacun cent de maquereaulx onze maquereaulx et au- 
cuneffois les dictz fermiers se contentoient à moins. 

Dit que le dict seigneur prenoit pour le sec^ige de rez 
de chacun navire par an, à raison de la pesche des harenB, 
la somme de v solz tournois réservé les francz. Et aussi 
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à la pesche et saison des maquereaulx, pour le secage des 
dictz rez, prenoit v solz réservé les francz. 

Dit que iedict seigneur avoitet de présent [a] le dict 
droict de eauye et le ceult encor à présent, et par ce moien 
est subgect à quérir les pieux pour attacher les rez ou 
quideaulx à pescher le poesson. 

Dit que de chacun grenier à pommes ou grains estans 
dedens un basteau ou navire y le dict seigneur prenoit 
XVI d. pour grenier. 

Dit aussi que de chacun navire chargé de bûche qui 
deschargoit sur la dicte terre de Graville estoit paie du 
cent une bûche, s'ilz n'estoient francz. Car les francK 
comme ceulx de l'Heure et les tenans aussi du fief du Roy 
ne paioient aucune chose des droictures dessus dictes , 
et en a ainsi veu joir et user le dict seigneur de tout le 
temps de sa vie et jusques à présent. 

Enquîs combien toutes les droictures cy-dessus spé- 
cifiez povoient lors valloir au dict sieur de Graville, 

A dit que le tout estoit acoustumé estre baillé à ferme 
aux plès au plus offrant et derrain enchérisseur et se 
bailloient communément à dix ou quinze livres par an le 
tout ensemble. Et luy depposant, quant il ceuilloit les 
dictes droictures, il n'en paioit que quinze livres. 

Dit que de présent il ne sçait comme le dict seigneur 
en faict ne comme se ceuillent les dictes droictures par 
leurs fermiers ou recepveurs. 

Dit que le sieur de Graville, en baillant douze livres 
de rente aux parroissiens d'Ingoville, auroit satisfaict à 
Tarrest v^'xxiin. 

Dit que le dict seigneur a jurisdicion au havre, ne 
sçait combien se montent les amendes. Et en regard des 
places fl^ffez et non fieffez, il y a trop grand différence 
pour ce que les places fieffez vallent trop myeulx que 
ceulx encor à fieffer, pour ce qu'ilz ont les lieux les plus 
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eommodes. Et a le dict depposant signé sa depposicion 
i la mynute. 

Pierre RouUant , aagé de soixante ans ou environ , 
manouvrier et pionnier, à présent au bavre de Grâce , 
demeurant en la ville Françoise du dict lieu, juré, non 
obstant la non comparence du dict Quemyn, procureur, 
enquis et interrègne, 

Deppose qu'il est natif de Harfleu, et depuis trente 
ans en çà, tousjours hante la coste de Graville et parroisse 
d'Ingoville, et à ces causes congnoist les marestz et la 
terre qui estoient es xxnn acres où a esté construicte la 
dicte ville et havre de Grâce qui estoient de semblable 
essence et qualité comme les autres marestz, et n'y 
croissoit sinon de jonctz et le plus souvent couvert 
d'eaue. principallement deux fois le mois â la grande 
marée de la mer, par quoy n'y povoit venir de bonne 
herbe. 

Enquis combien les dictes xxnn acres de terre povoient 
valloir de louage, a dit qu'il ne le sçauroit estimer et 
èsquelles pastures les habitans d'Ingoville estoient cous- 
tumiers. 

Enquis quelles droictures le dict seigneur prenoit es 
dictz lieux, dit que, â cause qu'il y avoit ung havre ou 
entrée qui s'appelloit le havre de Grâce qui s'estendoit 
sur la terre du dict sieur de Graville, plusieurs basteaulx 
pescheurs, en temps de la pesche des harens et des ma- 
quereaulx, arrivoient au dict lieu avecq tout leur pesche, 
et pour ce qu'ilz y posoient, le dict seigneur ou ses fermiers 
ou recepveur prenoit de chacun navire chargé de harenc 
ttez ung cent, de harenc salle en baril , ung cent pour 
tout le navire, et nn deniers pour baril â la prévosté. 
Ainsi prenoient des maquereaulx, â la saison, de chacun 
navire ung cent, pour secage de rez, de chacun navire, 
cinq solz, exceptez les personnes qui sont répntez francz 
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dont il y en a grand nombre, comme Ton dit, et au re- 
gard de baillizage il se paie à Harfleu, mais n*a point veu 
qu'il ait esté paie en ce lieu de Grâce. Et au regard de 
l'eauye c'est ceulx qui tendent aux quideaulx sur le 
perroy ; ne sçait combien ils en paioient, et de ce a veu 
que les dictz fermiers en joissoient et en prenoient ce 
qu'ilz povoient avoir, et mesmes prenoient v solz de 
navire neuf, et n solz vi deniers pour navire rabillé. 

Dit que toutes les dictes droictures de coustumes, 
eauye, baillizage, secage de rez, et toutes autres droic- 
tures estoient baillez aux plez de la dicte seigneurie le 
tout ensemble au plus offrant et dernier enchérisseur, 
au prix de xv livres tournois par an, et a veu que ung 
nommé Godin les a tenus par longtemps à ce prix, en 
précédent la construction du dict havre, et ne sçait si 
elles sont ceuillies de présent ou non. 

Enquis scavoir si Tédifficacion d'icelle ville de Grâce 
et havre neuf porte quelque préjudice ou diminucion au 
dict sieur de Graville et droictures dessus dictes. 

Dit par son serment et â sa conscience que non, mais 
plus tost sont à son grand proufflct et advantage, car 
quant il ne ceuillira riens d'icelles coustumes ou droictz 
en la dicte ville et havre de Grâce, encor ses droictz 
ceuillis en autre lieu augmenteront à cause de la commu- 
nicacion et multiplicacion du peuple, navires et gens 
estrangers, qui de tous pays viennent et affluent en la 
dicte ville, en sorte qu'il est impossible que sa terre, 
ses hommes et subgetz n'en amendent et se augmentent, 
en ce non comprins les flefifes nouvelles. 

Dit que pour la rescompence que est tenu le sieur de 
Graville aux habitans d'Ingoville, s'il leur bailloit xx solz 
tournoie pour acre, jusques au nombre des xxnn acres, 
il seroit raisonnable, à son advis et conscience. 

Dit que le dict seigneur a sa jurisdicion en basse 
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JQstice qu'il souUoit tenir à Graville, et maintenant la 
tient en la dicte Tille de Grâce ; mais quelz officiers ne 
celles amendes il a n'en sceuroit parler. 

Dit que les percions qui sont fieffez à présent sont trop 
meilleures et en plus commode assiette que ne sont 
ceulx qui sont encor à fieffer, et qu'ilz ne seront pas 
autant baillez ne à beaucoup prèz, tant à raison de l'as- 
siette que aussi qu'il les conviendra haulser pour la 
haulteur de la mer. Et plus n'en sçait. Et a le dict 
depposant signé sa depposicion sur la mynute. 

Guillaume le Moyne, maistre de navire, aagé de trente- 
six ans ou environ, demeurant en la dicte ville de Harfleu, 
juré, non obstant la non comparence du dict Quemyn, 
enquis et interrègne, 

Deppose que de tout temps de sa vie il a fréquenté la 
nef, et qu'il y a plus de vingt-cinq ans qu'il congnoist 
les marestz d'Ingoville, et par especial le lieu des 
TTTT TT acres où est scituée et assise le havre et la ville 
de Grâce, lesquelz tctuu acres estoient semblables des 
marestz qui y sont encor de présent, et au lieu où est 
assise la maison du seigneur de Ghillou ou environ, y 
avait une mare en laquelle ung nommé RaouUin Hurel, 
dict Petit Pain tendoit aux oiseaulx, ne sçauroit dire 
combien vallent les dictes xxnn acres en cas de louage, 
pour ce qu'il luy semble que à raison du perroy, des 
criques et du haut de la mer tout n'en valloit riens. 

Enquis quelles droictures le dict seigneur prenoit au 
dict lieu enparavant la dicte construction, 

A dit que par plusieurs fois il a esté à la pescherie 
des barons et des maquereaulx, et que alors qu'il avoit 
amené son navire au havre de Grâce et qu'ilz sechoient 
leurs rez sur le dict territoire du dict seigneur, le fer- 
mier en avoit v solz pour secage et pour chacune saison 
qui estoient dix solz tournois par an, sans payer cent 
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de harenc, maquereau ne autre chose. Et se fûsoit te 
paiement des dictz v solz, tant à raison de secage,bail- 
lizage que posage , et luy depposant en a paie et Teu 
paier à son maistre pendant qu'il estoit page et com- 
pagnon de navire, et alors y avoit vingt-cinq ou trente 
pescheurs; ne sçait si le dict seigneur avoit autres 
droictures, comme des eauyes^ constructions de navires 
que autrement. Et si ne sçait si le dict seigneur les ceult 
à présent, dit bien que à raison des dictes fiefiès la 
seigneurie est augmentée. 

Dit que anciennement le dict sieur de Graville tenoit sa 
jurisdiction à Graville et à présent la tient en la dicte 
ville. Et au regard du lieu des fleffes ce qui est jà fieffé 
est par trop en meilleure assiete et commodité que ce qui 
est encoràfleffer. Et plus n'en sçait. Et a le dict deppo- 
sant signé sa depposîcion en la mynute. 

Mathelin le Magnen aagé de xlvi ans ou environ, à 
présent demeurant en havre et ville Françoise de Grâce, 
juré et non obstant la non comparence du dit Quemin, 
enquis et interrogué, 

Deppose qu'il est natif de Harfleu, et que de tout son 
temps et jeune âge, il a hanté et fréquenté la mer et con- 
gnoissoit ; en précédent la construction de la dicte ville, 
les xxnn acres de terre où elle est assise, laquelle terre 
estoit de semblable qualité, sorte et essence que sont ceulx 
qui sont encore à Tentour et lesquelles terres et autres 
prochaines principalement les dictes nuni acres déterre 
estoient comme de nulle valleur au dict seigneur, parceque 
cen'estoit que perroy, criques, caves,ordure, etle plusbeau 
et meilleur qui y feust estoit une mare que tenoit deffunct 
Raoullin Hurel, dict Petit Pain qui estoit au lieu où est à 
présent bastie la maison du seigneur de Chillou, laquelle 
icelluy Petit Pain tenoit de ceux d'Ingoville par v solz 
tournois par chacun an qui estoient tout le revenu, car de 
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pistarages pour les bestes il n'y en povoit pas gueres 
tYoir à raison de la mer qui y est et fréquente ordinaire- 
ment. 

Enquis quelles droictures icelluy sieur de Graville 
prenoit au dict lieu, précédent l'édiffîce de la dicte ville. 

Dit qu'il a veu de son jeune aage et en précédent la 
construction de la dicte ville et havre, qu'il y avoit ung 
havre ancien, et quant il arrivoit ung basteau chargé de 
maquereauls, harens ou autre marchandise le seigneur 
prenoit v solz tournois pour secage de rez, et cela se paioit 
quant il y avoit un fermier processif, dont les aucuns qui 
craignoient procez aymoient beaucoup mieulx paier les 
dictz V solz tournois que plaider, et les autres qui avoient 
voulloir d'eulx en deffendre n'en paioient riens. Et n*a 
point congnoissance que on ait paie au dict seigneur aucu- 
nes autres droictures, réservé v solz qu'il demandoit pour 
chacun navire neuf construict au dict lieu et n solz vi 
deniers pour le rabillage d'un viel en fournissant par le 
dict seigneur du boys et pieuls pour faire les escores 
d'iceuls basteaulx, qui estoit ung grand marché à son advis 
pour ceuls qui les faisoient faire, car à présent les dictes 
escores cousteroient plus de cinquante solz. Ne sçait à 
quel prix le dict seigneur les bailloit à ferme, mais sçait 
bien qu'ilz n'excédoient le tout que dix ou douze francs 
par an. 

Dit qu'il ne sçait si le dict seigneur à présent prend les 
dictes droitures ainsi qu'il fesoit le temps passé. Mais au 
regard de luy, combien que, puis la dicte ville faicte,ilait 
marée et escore, ce neantmoingtz il n'en a esté rien paie 
et ne luy en a esté rien demandé. 

Dit aussi que le dict seigneur a jurisdicion qu'il tient 
en la dicte ville, combien qu'il la tenoit en paravant à 
Graville, et si a ofQciers au dict lieu à ses gaiges. 

Dit aussi que ce qui est fieffé est par trop meilleur et en 
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meilleure assiete et commodité que ne sont ceulx qui sont 
encor à édiffier qui ne vauldront pas tant, et le scait pour 
ce que luy mesmes qui est des derniers fleffeurs lui a 
cousté plus de cent escus à soy haulser selon les autres 
et si n'est pas encor assez haulsé. Et aussi les dictes pre- 
mières places sont assises aux meilleurs lieux d*icelle 
ville. Et plus n'en sçait. Et a le dict depposant signé sa 
depposicion sur la mynute. 

Du mardi premier jour d'Octobre mil v«« xxxn au dict 
lieu devant nous, conseiller et commissaire dessus nom- 
mé, présent le dict adjoinct. 

Jehan Duval aagé de Lxxn ans ou environ, demeu- 
rant en laparroisse de Sainct Adresse distant du Havre 
d'un cart de lieue ou environ, juré, non obstant la non 
comparence du dict Quemyn, enquis et examiné, 

Deppose qu'il a tousiours esté et encore est de présent 
du mestier de la mer et continuellement s'est tenu au 
pays, et par ce congnoist le territoire et marestz de la 
parroisse sur laquelle est assise la dicte ville Françoise 
et havre de Grâce, et estoit de semblable essence et qua- 
lité les terres prochaines èsquelles y a plusieurs criques 
et fossez, et y croit de bonne herbe en esté, pour nourrir 
les brebis et vaches des parroissiens de la dicte parroisse 
d'Ingouville. 

Dit que sur les dictes xxnn acres en précédent crois- 
sait du joncg et de grosse herbe, et y avoit aussi ferme 
perroy. Et dit que si les dictes xxnii acr^s eussent esté à 
bailler à ferme, il en eust bien voulu donner v solz de 
l'acre. 

Enquis quelles droictures prenoit le sieur de Graville 
au dict lieu, 

Dit que depuis la place du hoc qui est prez de Harfleu 
jusques à la parroisse Sainct Adresse jusques à ung ruis- 
seau qui départ la seigneurie de Graville et la seigneurie 
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de Vitenval, le dict seigneur avoit droict de eauye à cause 
de laquelle il avoit ung jour de la semaine tel qu'il voul- 
loit avoir, quant les pescheurs voulloient aller pescher, 
et en a veu joyr le dict seigneur, etencor en joystàprésent. 
Et luy depposant Ta paie par plusieurs fois en la forme 
et manière que dessus et de tout temps. 

Dit qu'il yavoitanciennementung havre nommé le havre 
de Grâce dont la gueuUe et embouchement estoit assise en 
la parroisse Sainct-Nicollas de l'Heure prez de la dicte ville 
Françoise de demie lieue ou environ, auquel havre ancien 
y avoit des baillizes que le sieur de Graville faisoit mectre, 
à cause de quoy tous les basteaulx au temps de la haren- 
guesse, chargez de harenc, frez qui entroient dedens le 
dict havre et posoient sur la terre du dict seigneur, il pre- 
noit V solz ou ung cent de harenc pour chacun basteau, 
et aussi en temps que se peschent les maquereaulx, pour 
chacun navire ung cent de maquereaulx ou v solz au choix 
et obcion du pescheur. Et par ce moien povoient sécher 
leurs rez sur le dict territoire sans riens paier. Et quant 
aucun basteau arrivoitau dict viel havre, où il y avoit 
harens ou maquereaulx en barilz ou caques, le seigneur 
prenoit de chacun baril et caque quatre deniers. 

Dit aussi que le dict seigneur prenoit quelque tribut 
des basteaux qui sortoient hors du havre chargé de pom- 
mes ou fruitages creuz en ce pays et qui alloient dehors. 

Dit aussi que quand il se faisoit ung navire neuf, pour 
le foiillement de la terre, il en prenoit v solz et n solz 
vi deniers pour rabillage de navire , à cause de quoy le 
dict seigneur estoit subgect de quérir du boys pour faire 
les escores, et aussi aveu qu'il avoit droict de varesc. 

Enquis combien les droictures cy dessus spécifBez et 
déclarez povoient valloir par chacun an, 

A dit qu'il luy semble qu'ilz povoient bien valloir 
XV ou XVI livres, et si les a tousiours veu ainsi bailler. 
30 
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Dit que le dict seigneur à présent prend encor des 
droictures dessus dictes, tant en la dicte ville de Grâce 
que dehors, ne sçait à quel prix ilz sont baillez. 

Enquis quelle rescompence le sieur de Graville pour- 
roit estre subgect de bailler aux manans et habitants d'In' 
goville, jouxte Farrest de la cour, en l'an mil v®» xxnn, 

A dit que en leur baillant dix livres de rente ilz se deb- 
voient grandement contenter, et est plus qu'il ne leur 
pourroit appartenir, car les dictes xxim acres lors ne 
vaUoient guères de chose. 

Dit que les places fleffez sont de meilleure commodité 
que ceuls qui sont encor à ûeffer pour ce qu'ilz sont plus 
prochaines et en meilleure assiete que celles qui restent à 
fieffer. 

Dit que le dict seigneur tient sa jurisdicion au dict 
havre et ville de Grâce, ce qu'il ne faisoit enparavant Té- 
diffication d'icelle ville et havre, ne sçait quelz gaiges il 
leur donne. Et plus n'en sçait. Et a le dict tesmoingt signé 
sa depposicion à la mynute. 

Jehan Petit aagé de lxvi ans ou environ, pescheur et 
marinier demeurant en la paroisse de Octeville distant du 
dict lieu et havre de Grâce de une lieue ou environ, juré, 
non obstant la non comparence du dict Quemyn, enquis 
et examiné. 

Dit qu'il congnoist de tout temps de sa congnoissance 
les marestz d'Ingo ville et principalement le lieu des xxnn 
acres où sont édifflez et assis les ville et havre Françoise, 
laquelle terre estoit de semblable essence et qualité et 
que sont les autres prairies du dict lieu, ausquelles xxnn 
acres y avoit des fossez, des criques et courants d'eaue, 
du perroy de la mer en aucunes parties et autres choses 
comme l'eaue de la mer qui y fluoit souvent, en sorte que 
les dictes terres ne povoientpas grandement valloir. Tou- 
teffois il y croissoit de l'herbe en aucuns lieux et à son 
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advis et conscience, chacun acre ne valloit pas plus de v 
solz tournois par an, à la prendre à ferme, et estoit oc- 
cuppée par les dictes parroisses d'Ingoville comme com- 
munes pour leurs pastures. 

Dit et deppose que, à Tenviron de ce lieu, il y avoit une 
crique qui procédoit d'un petit havre vers l'Heure où la 
bouche en estoit qui venoit vers le nouveau havre et s'ap- 
pelloit la crique du perroy et depuis le vieil havre de 
Grâce, en quel lieu aucuneffois venoit des navires chargez 
de poisson pour y poser, et n'estoit pas grand chose au 
temps de sa jeunesse, car il n'y avoit ne maison ne lieu à 
soy retirer, et du depuis les mariniers y ont continué à 
venir, par quoy les seigneurs et fermyers de la dicte terre 
de Graville, propriétaires des dictes xxnn acres et du dict 
lieu, se sont entretenus d'y receuillir plusieurs droictures 
qu'ilz disoient avoir en ce lieu. 

Enquis quelles di'oictures le dict sieur de Graville 
prenoit es dictz lieux, a dit que chacun navire qui vouUoit 
sécher lez rez, 'û^en prenoientcinq solz et aucuneffois en 
avoient meilleure composicion. Aussi, quand les navires 
venoient de la mer chargez de harenc à la saison, le fer- 
mier qui survenoit à la vente, pourveu qu'il y en eust plus 
de demy lect, en demandoit v solz pour navire, et autant 
en la saison des maquereaulx. Mais aucuneffois on luy 
baiUoit quelque quantité du dict poesson dont il se con- 
tentoit gracieusement et en prenoit ce qu'il povoit avoir 
d'eulx. 

Dit plus qu'il a bien oy dire que le dict seigneur prenoit 
ung autre droict qui s'appelloit eauye qui est de ceulx qui 
peschent es appletz et quideaulx sur le bort et rue de la 
mer, dont ils prenoient quelque tribut, mais combien ne 
comment , n'en sçauroit bonnement parler pour ce qu'il 
n'y a point tendu. 

Aussi prenoit sur chacun navire faict de nouveau sur sa 
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terre vsolz et d'un navire rabillé mis sur lesescores sur la 
terre aussi v solz tournois, mesmes avoit ung autre droict 
qui s'appelloit le baillizage, qui est mectre boumes et 
monstrez à l'entrée du havre, mais de la dicte droicture 
de baillizage ne s'en paioit que à la voulontédes mariniers, 
et en composoient les fermiers et recepveurs à somme mo- 
dérée entre eulx. 

Enquis combien les dictes droictures estoient baillez, 
dit qu'ilz se bailloient ensemble, mais ne seroit dire le prix. 
Bien confesse qu'il a autreflfois oy dire à ung nommé 
Goclin et autres qu'ilz n'estoient baillez que dix ou douze 
livres ; et ainsi que le peuple est augmenté au dict lieu et 
ville, il est creu de prix, et avec ce est le revenu creu et 
augmenté par raison des nouvelles ûeffes ; mais combien 
ne comment, n'en scauroit parler. 

Et aii regard de la rescompense que debvoit le dict sieur 
de Graville à ceulx d'Ingouville, dit qu'ilz sont endom- 
magez à raison de leurs pastures qu'ilz avoient au dict 
lieu déplus de quinze livres de rente par chacun an. 

Et au regard de la valleur de ce qui est lielfé et encor à 
fieffer, dit qu'il n'y a nulle compareson et que les places 
fieffez sont de trop meilleure commodité que celles qui 
sont encor à fiefifer tant pour l'assiete du lieu, que mesmes 
les lieux à fieffer sont bassieres où la mer vient encor 
d'une hault eaue, et les conviendra fort haulser, qui cous- 
tera grand argent à ceulx qui les prendront et d'autant 
moins les fiefferont. Et a le dict depposant signé sa deppo- 
sicion à la mynute. 

Jehan Godin aagé de trente deux ans ou environ , ney 
et natif de la parroisse de Senvy (Sanvic) distant du havre 
et ville Françoise de demie lieue ou environ, du mestier 
de labeur et de la mer et demourant en la dicte parroisse 
de Senvy, juré et non obstant la non comparence du dict 
Quemyn, examiné, 
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Dit que de tout temps il a congneu les marestz dlngou- 
ville et les xxnn acres où est assise la ville Françoise; qui 
estoit de semblable estât et qualité que les autres marestz 
qui sont à l'environ de la dicte ville Françoise; et luy enquis 
de la valleur d'icelles xxnn acres au temps et alors, a dit 
qu'ilz estoient de bien petit revenu et en ce temps ne 
povoient valloir que dix ou douze solz l'acre par an. 

Enquis quelles droictures le dict seigneur prenoit au 
dict lieu eu temps passé et de sa congnoissance, 

Dit qu'il y avoit ung havre ancien nommé le havre de 
Grâce, et quant il y entroit ung navire ou basteau chargé 
de harenc, icelluy seigneur en avoit ung cent, et en temps 
de maquereaulx, ung cent des basteaux chargez, et oultre 
cela prenoit pour toute l'année v solz pour secage de rez 
pour chacun navire, et à cause de ce le dict seigneur estoit 
tenu planter et faire mectre des baillizes à l'entrée du dict 
havre, et par le dict depposant en a esté mis et aidé à 
mectre plusieurs. 

Dît qu'il avoit aussi droict de eauye qui est une marée 
par sepmaine à son choix des pescheurs à quitaulx et 
appletz, et Ta ceuillie et commandée, autreflfois qu'il arri- 
voit quelques basteaulx au dict viel havre chargé de bois 
ou autre marchandise, il prenoit nn deniers pour chacun 
^ basteau, mais en paiant les autres droictures estoit quicte 
du dict baillizage, et ceulx qui n'estoient point chargez de 
marchandise paioient lesdictz nn deniers de baillizage. 

Enquis se le dict seigneur prenoit nn deniers pour 
baril de harenc , a dit que aucuneflfois les fermiers le 
demandoient et en a veu une fois paier, mais les autres le 
contredisent, et pour ce qu'il ne venoit pas beaucoup de 
barilzn'enestoitle plus souvent riens ceuilly. 

Dit plus qu'il prenoit de chacun navire que on faisoit 
de neuf sur sa terre v solz et mesmes d'un autre qui estoit 
rabillé v solz, et estoit tenu le dict seigneur en ce faisant 
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bailler le bols qui servoit à tirer à terre les dictz bas- 
teaulx. 

Enqnis de la valleur des dictz droitz communes années, 
a dit que à son jeune aage il a veu que le tout estoit baillé 
à ceuillir ensemble a ung nommé Estienne de la Porte, 
personnier avec le père du dict depposant, au prix de jy 
livres par an, et depuis feust baillée à ung nommé Jehan 
Pellerin par vingt livres, il y a vingt ans ou environ. Et 
ainsi que le peuple est augmenté, la chose est creue de prix; 
mais de présent pour les procès, en ce lieu de havre on 
n'en ceult comme riens. 

Enquis sur le faict de la rescompense que prétendent 
ceûlx dlngouville, a dit que autemps passé, comme il a 
prédict, c'estoit pou de chose, mais de présent la rescom- 
pense peult bien valloir la somme de vingt livres tournois 
par chacun an. 

Et touchant les dictes fieffés a dit que ceulx qui sont 
encor à fieffer ne seront jamais autant fieffez que les 
premières, car chacun a prins premièrement les meilleurs 
endroictz, les plus haulx lieux et les plus commodes en 
tant qu*ilz sont haulx de terre, joignant le havre, prez dos 
marchés et lieux publicques d*icelle ville. Et plus n'en 
sçait. 

Jehan Piquemer aagé de soixante ans ou environ, natif 
de la parroisse dlngouville et à présent demeurant en la 
dicte ville Françoise, juré et nonobstant la non compa- 
rence du dict Quemyn, enquis et examiné, 

Deppose que à raison que toute sa vie il a résidé et 
demouré par de çà il a congneu que enparavant que le 
havre et la ville Françoise feussent édiffiez du voulloir 
et auctorité du Roy, c estoit pou de chose du lieu des 
xxmi acres où elle est assise et édiffiée, car ce n'estoit 
que perroy en partie , en partie criques et fossez et 
autre partie en marestz où il y avoit quelque pasturepour 
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les bestes de ceulx de la parroisse d'Ingouville commu- 
niers es dictz lieux, et croit que le tout n'eustsceu valloir 
c solz par an de ferme, car personne n'y résidoit et n'y 
àvoit que la mer qui souvent y estoit par dessus. 

Et au regard des droictures que le dict sieur de Gra- 
ville y povoit prendre, il a veu que au moien d'ung petit 
havre qui s'appelloit le havre de Grâce où aucuns petits 
basteaulx pescheurs de harens et maquereaulx venoient 
ans saisons aborder, les fermiers du dict seigneur les 
controign oient et demandoient avoir de chacun basteau 
chargé de harenc v solz pour secage de rez, et pour 
harenc, s'il n'estoit chargé, paioit aussi bien les v solz 
pour secage, et des maquereaulx ung cent pour navire ou 
cinq solz, sans paier secaige, et s'il y avoit baillizage, qui 
estoit nn deniers pour navire, qui se prenoient à l'Heure 
à l'entrée du havre de Grâce et non pas au lieu et havre 
nouvellement édifflé. Aussi prenoit son droict de eauye, 
qui est de trois marées l'une, de ceulx qui peschent à 
quideaulx et apletz au long de la rue de la mer, mesmes 
v solz pour navire faict de neuf et radoubé. Toutes les- 
quelles droictures se bailloient à ferme ensemble au plus 
offrant et derrain enchérisseur aucuneffois à cent solz, 
aucunneflfois à dix livres. Et de présent les veist bailler, 
mardi derrain passé, aus plès du sieur de Graville tenus 
en ceste dicte ville, c'est assavoir, de secage et façon de 
navire à Lxn solz tournois à le ceuillir hors la ville 
Prançoyse, et des autres ne sçait s'ilz sont ceuiUies ou 
non. 

Et au regard des fleflfes, ce qui est encor à bailler ne 
vault à beaucoup prez ceulx qui sont baillez,Jparce qu'ilz 
ne sont pas en telle commodité. Et plus n'en sçait. 

Tous lesquelz tesmoingtz dessus nommez ont esté 'con- 
venus et adjournez à la requeste du dict advocat à 
venir porter le dict tesmoignage par Pierre Duval, 
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sergent royal en la sergenterie de Monstiervillier, ainsi 
qu'il nous a recordé et tesmoigné. 

Ensuit la teneur de la requeste du dict de la Masure, 
premier tesmoing examiné, jouxte qu'il est contenu en la 
finjde sa depposition. 

Jehan de la Masure, escuier, fermier de la terre et sei- 
gneurie de Graville, auquel il a pieu au Roy mander par 
ses lettres missives cy après transcriptes qu'il eust à 
surceoir et arrester de lever Taquict et coustume deubz 
à la dicte seigneurie sur les marchandises et poissons 
chargez et deschargez en ce havre de Grâce, lesquelles 
coustumes se sont montez en Tannée dernière à la somme 
de qua^e cens livres tournois et pour ceste année et 
saisoii à présent courant pourront monter semblable ou 
plus grande somme, auquel mandement il a obéy et voul- 
droit partout obéyr. Supplie très humblement au Roy 
qu'il lui plaise lever la dicte surceance à ce que le dict 
suppliant se fasse paier de son deu ou bien luy ordonner 
sur ce rescompence au bon vouUoir et plaisir du Roy 
nostre dict seigneur. Et il prira Dieu pour luy. 

Ensuit la teneur des dictes missives : De par le Roy, 
nostre amé et féal, pour ce que nous avons délibéré de 
bref faire la rescompence de la seigneurie de Grâce dep- 
pendante de la terre de Graville dont vous avez charge 
de la recepte et en avons faict despescher commissaire 
pour informer de la valleur suyvant la transaction qui 
en feust faicte par nous avec les héritiers du feu seigneur 
du dict Graville, nous vous prions et mandons que vous 
surceez et supersedez de lever la ferme et subside que 
vouliez faire lever sur plusieurs marchandises chargeans 
et deschargeans au dict havre de Grâce jusques à ce que 
par nous autrement en soit ordonné. Et à ce ne faictes 
faulte ne difficulté. Donné à Caen, le x« jour d'apvril mil 
cinq cens trente deux, ainsi signé: François. Et au bas, 
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Dorne. Et sur le doz estoit superscrit : A nostre amé et 
féal maistre Jehan de la Masure, lieutenant denostre cousin 
Tadmiral à Harfleu. Signé: de la Masure, ung paraphe. 

Et affin d'entendre et congnoistre de quoy et comment 
vous, Sire, pourriez asseoir ou bailler rescompence au dict 
sieur de Graville en la dicte vi conté de Montiviller pen- 
dant que vos dictz officiers dessuz nommez estoient en 
la dicte ville de Grâce, leur avons enchargé et commandé 
adviser et délibérer entre eulx en quel lieu la dicte res- 
compence se pourroit bailler au moins de dommage pour 
vous et vos subgectz et ce qu'ilz en trouveroient Tenvoier 
ou apporter par escript en rapassant par le dict lieu de 
Harfleu au retour de la dicte commission. Auquel retour 
ne les ay trouvez, mais depuis suyvant les lettres missi- 
ves que leur ay escriptes Tout envoie par escript signé 
d'eulx mis et incéré en ces présentes et dont la teneur 
ensuit : 

c Suyvant le commandement et ordonnance faicte par 
Monseigneur Maistre René de Becdelievre, conseiller du 
Roy, nostre sire et commissaire depputé pour le dict sei- 
gneur pour faire Testimacion de la valleur des vingt 
quatre acres de terre enclosez en la ville Françoise de 
Grâce, à maistres. Jehan Hacquet le jeune, advocat du 
Roy nostre dict seigneur eu bailliage de Gaul, Pierre 
Deschamps, procureur d'icelluy seigneur en la viconté 
de Moustierviller, et Guillaume Marye, lieutenant gé- 
néral du viconte du dict Moustierviller et recepveur du 
domaine en la dicte viconté, par laquelle ordonnance le 
dict seigneur commissaire leur a ordonné et eujoinct 
réduire par escript leurs advis de ce qu'il pourroit estre 
baillé et assigné par le Roy sur son dommaine au sieor 
de Graville pour la rescompence des dictes vingt-quatre 
acres. Et ce qui en despend appartendra au dict sieur de 
Graville. 
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